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HISTOIRE 

DU DIOCESE 

D E PARI S- 

QUINZIÈME PARTIE, 

Contenant PHiftoire des Paroifles & Terres 
du Doyenné de Lagny. 



VILLENEUVE- SAINT - DENIS*. , j 

Ifn n'eft plus /impie que l'origine 
de cette ParoifTe# Quelqu'un de 
nos Rois ou des anciens Comtes 
m-p ^_ — de Champagne & de Brie avoir fait 
préfent à P Abbaye de Saint-Ûenis proche 
raris , d'un terreinconfîdérable fur les limites •. 
du Diocèfe de la même Ville & vers les con- 
fins de celui de Meaux , & ce terrein étoit en 
bois dani fa plus grande partie. Comme en 
ces temps-là le* forêts étoient plus vaftes 
qu'elles ne font aujourd ? hui , le deiîr de re- 
cueillir du grain en fit abattre des portions 
confîdérables dans les lieux ou le fol paroi£ 
Tome XV. A 




i Paroisse de Villeneuve S. Denis , 
foit propre à être labouré & à porter du bled. 
On s'apperçoit que ces diminutions de forets ! 
fe firent dans les côtés qui approchoient le 
plus des grandes routes; dans le canton dont * 
il s'agit , Sarris , comme Pindique fon nom , 
fut [des premiers à être cultivé en bled * eu \ 
égard au territoire que le Monaftere de Sainte' 
Denis y avoit : il étoit en effet plus voifin de 
Lagny. On continua erifuite à défricher plus 
ayant dans les bois de Sam* s : puis à l'occa- 
fion de la ceffion que fit Gaucher de Chatil- 
lon , Sénéchal de Bourgogne , à Hugues 
Hift. de S. Fouc&ud , Abbé de Saint^Denis^'de la Grue- 

Jt »m. P ' rie & autres dr01ts ^yoh dans ces mêmes 
bois, en faveur du nouveau Village qu'on 
avoit conçu le deiïein d'y bâtir » joint à cela 
les acquittions que cet Abbé y fit & la cçffa- 
tion qu'il obtint des exaâions de la part des 
Seigneurs de Cqfcy Se de Tournan , le Mo- 
naftere y fit conftruire réellement ce Village 
qui fut nommé tout naturellement Villa nova* 
parce qu'il étoit nouveau , & lurnommé 
Sanâi Dionyfù , parce qu'il appartenoit à 
l'Abbaye de Saint - Denis. Cela arriva en 
1192 ou 1193. 

Lorfque les maifons furent achevées & 
habitées , l'Abbé repréfenta à Maurice de 
Sully , Evêque de Paris » qu'il étoit à propos 
qu'il permît de bâtir dans ce lieu une Eglife 
baptifmale ; le Prélat en accorda la permif- 
fîon , à condition que ceux qui la deffervi- 
roient paveroient les droits otdinaires de 
Vifîte & de Synode à PEvêque 8c à l'Archi- 
diacre. Cet Abbé obtint auffi de lui le £roit 
d'y préfenter , à caufe qu'elle étoit conftruite 
fur fon terrein & qu'il en étoit le fondateur* 
Util* ictl. Ces circonftances ne font venues à notre 
Pdri f* *• *• connoifTance que par une Charte de ce même 

8£*^£ Abbé datée de Un 1 Ce s u ' elle a de 

fit. 29. • 
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do ITovinné de Laçlhiev j 
marquable quant à la Topographie r eft que 
la fituation de ce Village eft dite être auprès 
des Novales de Tournan , propè NovaLia de 
Tornan. Apparemment que les Seigneurs de 
Tournan avoient fait précédemment couper 
beaucoup de bots de ce côté-la , 8c cultiver 
des terres , qui auront été depuis remifes en 
bois ; car aujourd'hui on ne peut aller de 
Tournan à Villeneuve-Saint-Denis fans paf- 
fer pendant une lieue par des bois qui ne 
finirent que tout proche ce Village. 

La diftance où cette Paroifle eft de Paris 
n'eft que de fept lieues ou un peu plus ; fa 
pofition eft vers l'orient. Elle eft éloignée de 
Lagny de deux lieues, & autant de Tournan* 
Sa fituation eft dans une plaine de labourages 
fans aucunes vignes. Joflïgny & Sarris font 
les Paroiffes les plus voifines arec Ville* 
tieuve-le-Gomte qui eft du Diocèfe dé Meairx* 
La foret de Crecy la borne du côté du midi. 
On ne trouve point cette Paroifle dans les 
Rôles de i'Eleâion de Paris qu'en cherchant 
par l'article La Villeneuve-Saint-Denis. Dans 
les Dénombremens relatifs a ces Rôles , le 
nombre des feux eft dit avoir été de vingt- 
neuf Pan 1709 y ( ce que le Di&ionuaice 
Univerfel de l'an 17a 6 a rendapar 149 habi- 
ta ns ) 1 8c dans le dernier Dénombrement Royaume de 
-imprimé en 174f.il eft fpécifié qtt'il y a 33 France par 
feux. Les anciens Moines de Saint -Denis Douy* 
avoient fait leur poflibledcs le treizième £é- 
cle pour peuplerce lieu de phn en plus, ©ës 
-l'an 1248 PAbbé Guillaume avoit accordé Hift.<kS. 
des lettres de maitamiffiônà.toûk lés ferfcfc 
-Cerf es qu'ils y avoient. ' If > Ci : ,2 

L'Eglife de?ce iieà n -eft hatié>{ju*e«i forme 
de Chapelle. Celle que Hugues ftrocauld *^ ' 
Abbé de Saint-Denis, avoh fait conftruire ' " * 
ne fubfifte plus. Celle d'aujoutd'hui n'a gueres 

A ij 
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4 Paroisse d\ Villeneuve S: Denis , 
que deux cent ans de bâciiïe. Il ne £ tut point 
douter que faint Denis , Apôtre de Paris > 
n'ait été Patron de l'ancienne. C'étoit l'ordi- 
traire des Religieux de l'Abbaye , de donner 
aux Paroiflcs de leurs Terres le nom de lëuf 
Effiife , & il n'en faut point d'autres preuves 
à Y égard de celle-ci que le nom du Village. 
A Viileneuve-Saint-Georges , c'eft S. Geor- 
ges qui eft le Patron de l'Eglife. Pourquoi 
n'en eût-il pas été de même ? Mais il a pu fe 
faire que quand on a béni l'Eglife d'aujour- 
d'hui les babitans qui voyoient que la faint 
Denis étoit fêtée dans tout le Diocèfe > aient 
fouhaité avoir un fécond Patron pour le fêter 
en particulier, & que les Religieux de Saint- 
Denis leur ayant donne des reliques de fainte 
Chriftine , dont ils difoient avoir le corps en 
leur Prieuré d' Argenteuil , cela les ait déter- 
miné à la prendre pour Patrone en fécond. Il 
n'y a dans cette Eglife aucune fépulture re- 
marquable que celle d'un des derniers Sei- 
gneur de Laguette , fief affis fur la ParoifTe. 
On ne manqua pas en rédigeant le Pouillé 
, de Paris au treizième fiécle , un peu tprès 
Téreâion de cette Paroifle » de la mettre au 
rang de celles de la nomination de l'Abbé de 
^iairit* Denis r fous le titre de Villa nova ; 8c 
.tous les Pouillés fubCquens s'y font confor- 

ir.. -i itiés. L'Abbé ou fe Couvent jouit non-feule- 
> meftt de la Seigneurie 8c du Patronage , mais 
encore des groffes dixmes. Il y avoit eu dès 
: £ata ixià une Enquête fur les Novales de 

* Cb*rt» Bp0 cette Paroifle , faite par Guillaume , Archi- 

**gj*l**1> Fiacre de Paris, & parHelie» Aumônier de 
•'* 4 Saint-Denis. Il eft marqué qu'ils renferme*- 
«nt dans ^étëridue de leur territoire des ter- 
* u r/v# f c$ fituces fur le rû pierreux * jufques aux 

p*V* Effarts de Sarris , 8c depuis le bois de Sarris 
jufqu'au boîs du Roi. 
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f Le feul Ecart remarquable d_ç çeil&J?a- 
roifle s'appelle La Guette , qui peut être le 
nom d'un ancien pofTeffeur de ce fief* On 
trouve un Dreux La Guette, Valet de Cham- Regift. do 
bre du Roi Philippe-le-Bel en 1 307 , auquel A 
ce Prince donna les biens de Jean le Grand , P j cce %%? } # 
Portier du Roi , à lui échus , parce qu'on 
difoit que ce le Grand étoit bâtard. Mais (ans 
remonter fi haut > il y avoit au feiziéme fiécle 
un Jean de La Guette , lequel pour demeurer 
quitte envers le Roi de fix mille trois cent 
cinq livres, étant condamné en 15*4 > céda 
au Roi la terre de La Guette, ( diftraâion MAn.deîa 
faite préalablement pour Marie Saligot fa ^o^" 1 ^ dcf 
femme ) avec les fiefs de Joffigny , &c. On 
trouve auflî que Jeani Davy du Perron » frère r Hi **;l 
du Cardinal, fut Seigneur de La. Guette.. E* t'p.Js! 
\6z6 cette Terre étoit pofFédée par Bonh Penn. #Or. 
François Broc , Préfîdent aux Requêtes. > dumeft. du 

En 1723 Pierre Martin eft qualifié Sei** ÔJuin . 
gneur de La Guette dans un Faâuro que 
j'ai vu. . <, ;: î/f • . u. •■)*.. u- 

. Le village de ViÛeneuve - Saint - Denis a 
été oublié dans la Carte des environ* de Paris 
donnée au Public Pan 1 674 par MM. de l'A- 
cadémie Royale des Sciences. Et M.' de Va- 
lois dans fa Notice l'a confondu avec l'autre 
Villeneuve contigu , lorfqu'il a écrit que*' 4, *' f '' t2# 
Villa nova du Doyenné de Lagny dont* la 
Cure eft à la nomination de l'Abbé de Saint* 
Denis , s'appelle autrement Villa nova Comi- 
tis, Villeneuve-le-Comte. Peut-être a-t-il été 
induit en erreur par la Carte de l'Académie , 
où il n'y a que ce dernier Villeneuve. 
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4 Paroisse di Jossicnt, 



J OSSIGN Y. 

■ 

IL eft arrivé à quantité de lieux en France 
dont la première fyllabe contenoit la diph- 
tongue au, que cette diphtongue a été chan- 
gée dans l'écriture en un (impie o. Par exem- 
ple Aureliani en Orléans , Aureliacum en 
Brillac & Orly , Paulimacum en Poligny ■% 
comme Saint Paul en Saint-Pol. Joflïgny eft 
de ce nombre : ce n'eft que depuis les der- 
niers fîécles qu'on l'écrit ainfi ; auparavant 
Se à prendre la chofe dès le douzième fiée le, 
dont font les premiers titres qui en parlent * 
tm écrivoit Jauffigny ou Jouffigny (a) , & en 
latin on difoit faujigmacum > Jâajfiniaam ^ 
Jaufeniacum , & quelquefois au treizième fié* 
de Jauxigniacum , Jauxiniacum. Mais ces va- 
riétés ne nous rendent pas plus inftruits fur 
l'origine du nom de ce Village. A-t-il appar* 
tenu primitivement à quelque Romain ou 
Gaulois appellé Jàvfenius ou Jaufinius ï C?efl 
ceqùieftvraifembUble : saisie n^ rien 
décider , vu la fingularité de ce nom. On 
verra ci-après fur quoi je me fonde pour 
aiTurer que ce Village étoit connu au moins 
dès le dixième fïécle. 

< Cette Paroiffe eft éloignée de Paris d'en* 
viron fépt lieues du côté de l'orient , & à là 
diftance d'une lieue & demie de Lagny. Les 
Villages qui l'environnent font Chantelôup , 
Serris , Villeneuve-Saint-Denis , Ferrieres , 

(a) Samfon clans une Carte du Diocèfe donnée vers 
l'an i6ai Ta encore exyt Jaufligny. 
Le Copifte du rouillé au ferziéme fiécle a mis Hof- 

Il eft parlé d'une Marguerite de Janxigni dans mi- 
litaire de Paris , Tora. I. p. eviij à Tan isya. 

i 
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d v Doyenné de Lagny. 7 
les deux Bucy , & Conches. C'eft un pays de 
plaine en plus grande partie cultivé en grains; 
on y voit quelques bofquets , mais point de ^ 
vignes. Dans le Dénombrement de l'Ele&ion 
de Paris de l'an 1709 il eft marqué qu'il y a 
88 feux : ce que le Diâionnaire Univerfel 
de la France de l'an 1716 a évalué à 37? 
habitans. Le dernier Dénombrement impri- Royaume** 
mé en 1745 réduit le nombre des feux à 83. France in- 
I) eft certain qu'il y a dix ou douze ans le f** P ar Do ** 
nombre des communia n s étoit de 340. vifite de M* 

L'Eglife du lieu eft fous l'invocation de du Bourg, 
fainte Geneviève. L'édifice ne paroit cou* 
flruit qu'il y a deux cent ans. Il n'a d'aîle que 
que du côté du midi où Ce trouve aufli placée 
te tour. Au fond de cette aile eft la Chapelle 
de Notre-Dame dans laquelle on lit l'épi- 
taphe de Magdeleine l'Advocat, fille de Louis 
l'Advocat , Confeiller du Roi en fes Con- 
fiais , femme de Jérôme de Bragelogne » 
Doyen de la Cour des Aydes , decédee en 
1649 en fa maifon à Jo/Ijgny. Le cœur de 
fon mari eft aufli dans la même Eglife. La 
nomination de la Cure appartient à l'Abbaye 
de Sainte-Geneviève de Paris de temps im- 
mémorial, on en a une preuve plus ancienue 
que tous les Pouillés & même que celui du 
treizième fiécle. La Bulle par laquelle le 
Pape Alexandre III confirme les biens de 
cette Abbaye l'an 1 1 6 j porte ces mots : Jau- GéUU chrifié 
Jiniacum cum omnibus jujlitiis , &• Ecclejiam T. r.foftrum. 
tjufdem vill*. Auffi fe trouve-t-elle dans les 
lettres par lefquelles Eudes de Sully , Eve* u;p. £<*/. 
que de Paris , exempta de procuration l'an r « *• 
X202 quelques Eglifes dépendantes. Je crois 
ne devoir pas aller plus loin fans faire remar- 
quer qu'il y a toute apparence que le prétendu 
Grujciniacum donné à Sainte Geneviève par 
Clovis, fuivantla féconde copie du.Tefta- 

A îv 
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8 rAROISSÉ DE JoSSIGNf , 

ment de faint Rémi de Reims inférée par 
Elodoard dans fon Hiftoire , n'eft autre que 
notre Joffigny, &queFlodoard ou fon co- 
pifte fe fera trompé dans les deux premières 
lettres du nom , mettant Crufciniacum en pla- 
ce de Iaufciniacum , d'autant plus que Ton ne 

il nv Voit point qu,il exifte ni méme ait exifté 
point dans le ie . Vijlage du nom de Crocigny ou Croffigny, 

Diéfc. Vnivcr- ni même Croufligny ou autre nom formé de 
fc). Crufciniacum en toute la France , finoit 

Creutznak qui eft fur le Rhin proche Bînge , 
où il n'eft pas vraifemblable ( vu l'éloîgne- 
ment ) que Clovis ait donné du bien à Sainte 
Geneviève. Outre cela comme c'eft une ad- 
dition faite au Teftament de faint Remi , il' 
eft plus probable que ce n'eft pas à la per- 
fonne de la Sainte que la terre de Joffigriy a 
été donnée par Clovis I , mais à fon Eglife 
de Paris par Clovis II ou Clovis III , & peut- * 
être même par Louis -le -Débonnaire, ou 
Louis-le-Begue. Ce qui m'engage à reculer 
cette donation au temps de ce dernier dont 
r le<nom Hludovicus étoit quelquefois confondu 
avec celui de Clovis , eft qu'il me paroît plusr 
naturel de croire que lorfque le corps dé 
feinte Geneviève fut trarifporté à Marify près 
la Ferré*Milon , dans le temps de la troifiéme 
irruption des Normans , ou qu'il en fut rap- 
porté , ce faint corps paffant par la Brié 
opéra quelques miracles , «c que les peuple* 
ayant élevé des oratoires dans les lieux où 
~ ces miracles avoient été opérés , les Chanoi^ 
nés de-Sainte-Genevieve obtinrent du Roi ou 
des Seigneurs quelques-unes des Terres où 
ces merveilles étoient arrivées ; & que c'eft 
pour cela que les terres de Joffigny & de 
Magny qui font contigues appartinrent à 
cette Abbaye , en même-temps que les Egli* 
les de ces lieux portèrent le nom delaSaime* 
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DU DOYENITÉ DE LikGNY* 9 

àinfî qu'elles le portent encore. Je fçais que 
fainte Geneviève eft venue à Meaux pendant 
fa vie & qu'elle a pu pafTer fur le terreiit 
dont il s'agit : mais il y a trop de faits à fup- 
pléer , pour trouver de la liaifon entre fon 
pafTage par ces lieux & la donation des Ter- 
res par le Prince ou par un Seigneur, Ce 
n'eft pas aflez qu'il y ait une fontaine du 
nom de cette Sainte iïtuée en tirant vers 
Bucy , de laquelle on boit par dévotion y iïr 
faudroit encore autre chofe, . * 

De quelque façon que la terre de Joflïgny 
fut advenue à i'Eglife Saint Pierre & Saint 
Paul de Paris dite depuis Sainte Geneviève , 
elle la poftédoit sûrement au treizième fiécle Voyez la 
avec une partie du territoire de Magny-le- 'jjj jjîjj 
Hongre qui y eft prefque contigu. Dès avant ^ 
Tan 1 170 les Chanoines de Sainte-Geneviève ' ; 
s'étoient accordés avec les détenteurs du fief 
de Brenage de Jofligny ; ce fief confîftoit 
dans le droit d'exiger des gros Décimateurs 
une quantité de grotte farine pour nourrir les 
chiens de çhafte des Chevaliers, Luce du • 
Port & Gautier de Marie tenoient en fief ce \ .*V.< 
droit de Robert , Comte de Dreux , frère du • * r 

Roi Louis-le- Jeune , & convinrent qu'au 
lieu de payer ce brenage en efpeces , les Cha- 
noines de Sainte- Geneviève paieroient feu- 
lement à chacun des deux poffeffeurs du fief 
la quantité de dix fextiers d'avoine par an. 
Ces accords faits par différens ades furent 
approuvés en 1 170 par Agnès, ComtefTe de 
Meulent , en préfence de toute la Cour com- 
pofée des Chevaliers du voifinage ; fçavoir 
Dreux de Clacy , Garin de Villefluis , Gau- chtrtul. S. 
cher de Combeaux, Raoul de Bucy , Guy de x *7* 
Piflecoc, Philippe de Bercheres , & Jean de 
Favieres. Etienne , Abbé de Sainte- Gene- 
viève , avoua le traité en 1182 pardevant 



# 
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ro Paroisse di Jossigny, / 
Maurice de Sully , Evèque de Paris ; & deu* 
ans après , Robert , Comte de Dreux , frère 
de Louis VII , (à femme Agnès , ComtefTe 
de Braine , avec leurs trois enfans , Robert , 
tb*rt*l. s. Seigneur de Dreux, Guillaume & Jean , rati- 

Gcn.f*l. 177. fiçrent ce traké fak enrre p Abbé & cba , 

noines d'une part , & leurs deux Vaffaux 
d'autre. 

Quelques Gentilshommes de la Brie a-* 
voient tâché de s'arroger quelques droits dans 
la terre de Joffigny; par exemple , Guy de 
Garlande , Seigneur de Tournan : mais en 
Aid* fol. 1 1 36 xi reconnut que ni lui ni fes prédéceC- 
leurs n'avoient eu ni dû y avoir aucune pré- 
rogative , nia raifon de droit de garde oa 
de proteôion , ni en aucune autre manière. 
En 1196 Gaucher de Ch&tillon & Eli fa- 
Aid. beth fon époufe quittèrent à l'Abbaye tout 
le bois qui étoit coupé & eflarté à Joffigny , 
& femblablement ce qu'ils pouvoient y pré- 
tendre dans la Voierie ou autrement. 

En ixif Hugues de Châtiliort de l'aveu 
de Guy fon frère , quitta pareillement à la 
Aid. p H . Maifon de Saime-Genevieve ce qu'il avoit 
,|6t dans la Voierie des Ufages de Joffigny & U 

Gruerie des mêmes Ufages > enfemble tout 
le droit & domaine qu'il avoit dans ces U fa- 

Es , de manière que les Religieux puflent 
mettre en culture en tout ou en partie. 
Ils y firent effectivement mettre la charrue* 
8c auffi-tôt ils furent troublés par Guillaume 
de Bucy & autres qui prétendoient avoir droit 
i de chemin à travers ces e (Farts jufqu'à un lieu 

dit Fourbevoie ; la conteftation fut rapportée 
Aid. f«g. à des arbitres , qui étoient Hubert , Abbé de 
x * * Lagny , & Pierre Caradeu , Prêtre de Monte* 

vren en 11 32 ; & la même année les Gentils*- 
hommes fe défiftant , fe contentèrent d'avoir 
un autre chemin qui prendroit à celui de la 
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pu D o y enn i di Lasity £ tt 
Cioiere proche le foflé du bois , fie iroit jus- 
qu'au chemin* de Laitier. 

Guy du Pocc , Chevalier , s'étoit prêté un 
peu auparavant pour une échange avec TÂb* • 
bé de Sainte-Geneviève. Il donna en i z%7 à 
fon Couvent & à toute la Communauté du Jf/A p *g. 
village de Joffigny un arpent de marniere l *9* 
iitué dans Ton propre fond fur le grand che- 
min qui alloit de Joffigny à Fontenelles avec 
toute Juftice & autres droits : au lieu de quoi 
TAbbaye lui céda une vieille marniere fituée 
vers Fontenelle pareillement avec tout droit 
de Juflice. ■ , 

L'ancien Nécrologe de Sainte-Geneviève 
fait honorable mention de Jacqueline , veuye 
de Lancelot de Peflaigne , Chevalier , parce 
que pour le foulagement de l'ame de fon mari 
& de celle de Thomas de Peflaigne fort beau* 
pere , elle remit à l'Abbaye le droit qu'elle 
avoit de prendre chaque année dixfextiers 
de grain fur le revenu du Prieuré de Joffigny. 
A rn oui de Chanteloup qui s'étoit rendu Cha* e ni. $* 
noine ad fuccurrertdum y eft anfli mentionné, G***o* %r~ 
»our avoir lépué douze arDens de terre fitués ** r * 
à Joffigny ; & Simon de Lify pour en avoir ibid. if 
donné vingt- trois apud Jauxigaiacum ; fit en* Mari. 
fin un Jean de Bailly pour avoir pareillement ibid* h 
fait don de la cinquième partie de (a terre au 
même lieu* 

Je n'ai point trouvé l'affiranchiffement des 
gens de Joffigny en particulier. Je ne doute 
pas qu'ils ne l'aient été comme la plupart des 
hommes de corps des autres Eglifes vers le 
milieu du treizième fiécle , moyennant cer- chartuL S 
taines redevances. Il eft certain qu'ils ctoient Gemév. f«ê m 
encore ferfs en 1x57. L'Abbaye les taxoit * z ) 9 ib eett f 9 
outre cela comme fes autres vaflaux lorfque St g w». 
le Roi faifoit lever une Taille. Elle impofa à 
vingt livres toute la Comnluaauté enfemble 
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aux années 1141 & 127* > toujours fous 
nom de Jauxigniacum. Au refte il trouva 
GaU.chrift. encore quelque femmes à JoIBgrfy qui n'é- 
Tom. 7. col. toierit point en liberté l'an i$2f. Jean dé 
7ÎU Saint- L eu , Abbé de Sainte-Geneviève, af- 

franchit fcette année-là deux de ces femmes de 



Comme l'an eft affez curieux de fçavoir cé 
que pouvoit produire du temps de S. Louis 
une Terre telle que celle de Joflîgny * j'ajoU* 
terai en fmiflant qu'en l'année 1 2 5 6 , pat 
MA exemple , la recette des cens & rentes de ce 
lieu mon:oit à deux cent livres tournois. 

f Les Ecarts de cette Paroiffe ne confident 
qu'en quelques Maifonsdeplaifance & quel- 
ques Fermer* j 1: > 
Le- lieu qui pnroît le premier connu eft 
BEL LE ASSISE où il y a un Château 
une éminence , fuppoféqu'il foit le même 
î Bienaflife > ce qui eft i croire pu i fqu'on 
le prononce aufli Bienaflife. Ce qui dénote 
l'antiquité de Bienaflife , eft qu^ne Dame 
M*g»* &*rtk ce /lieu fonda en 1 32 toune Chapelle de Mnm 
ciïïfà T mt M^guew» * Bne-Comte-Rctert , «bnnant 
DuBoh. pour cela des biens fimés aux évitons , à 
Gétil.chn% Centeny, &c. On trouve après cela qu'en 
Têm. 7. «/.pan 1J71 mourut A rtus, Chevalier , Sire 
de Pomeure & de Bdleaflife , lequel fut in«± 
humé dans l'Abbaye de Gercy. Après lequel 
temps le nom de fielleaflrfe ne reparoît que 
dans le Procès-verbal de la Coutume de Part* 
de l'an if8o, où Claude Garrault en eft dit 
Seigneur haut- Jufticier. Je ne fçai fi c'eft 
le même Claude Garrault dont le nom Ce 
Perm. d'Or, trouve au 20 Juin iét2 , dans les Regiftres 
iomeft. de l'Archevêché , oà il eft qualifié Confeiller 
Généal.des au Parlement. On trouve aufli vers l'an 1600 
Hcnnequin. Jean le MafTon , Confeiller au Parlement, 
dit Seigneur de Bienaflife. De nos jours cè 
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lieu appartient à M, Jacquier de Vicumaifon, 
Çonfeiller au Parlement. Sa fituation eft au 
çaidi du village de Jofligny. 

MA UN Y eft un lieu où il y a une Cha- 
pelle de faint Léonard & une ferme avec un> 
fief. Aucune des Cartes des environs de Paris 
n'a marqué ce lieu , fi ce n'eft celle qui fut 
dreffée en 1 6 14 fur les Mémoires de Jouvin de , 
Rochefort , Tréforier de France , qui le pla- 
ce fous le nom de &int Liénard entre Belle- 
affife Se Ferrieres , au couchant d'hiver de 
Jofligny. Ce n'eft que la Chapelle qui fait 
parler du lieu , & fur-tout à caufe qu'elle eft 
fous le titre d'un Saint célèbre dans le Royau- 
me. Elle exiftoit dès le quinzième fîécle > 
puifque j'en ai trouvé des Provifions dn 27 Tab.Ep.i» 
Juin 1407 adreiïees au Doyen rural de La- s i £r * 
ny y i'Archidiaconné étant vacant* D'ail- 
urs le Chapelain eft mentionné dans le 
Pouillé Parifien de ce fiécle^à f comme étant 
à la nomination du Seigneur du lieu. J'en ai 
trouvé quelques exemples. Nicolas Poart, itegtp.Ep. 
Licentié ès Loix, Çonfeiller du Roi fie Sei- 17 Jm % 
gneur de Mauny, v préfenta es 148* Jac- JS* 

?ues-François. Apres la mort duquel Jean 
gart fut nommé l'an ijn par Marie de 
Longuejoue fa mere ayant la garde - noble 
des énfans de Jean Poart , Çonfeiller au Châ- 
telet, y fut nommé par Guillaume & Jean 10 
Poart f Eçuyer , Seigneur du lieu. Jean 
Poart , Ecuyer , y préfenta auffi en itfoj : fie 
en 1623 Claude Poart v Clerc Parifien. Il 
fut reconnu en 1700 que cette préfentation 
appartenoit à M. de Bernage à caufe du Fief 
ée Mauny* Il y a du revenu , fie le Chapelain 
eft au Rôle des Décimes, ^ bâtiment de la 
Chapelle qui fubfîfte aujourd'hui eft affez 
récent* Saint Léonard y eft repréfent£ déli- 
vrant $c$ çaptifs # Ôo mixte qn'il s'y eft fait 
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14 Paroîssi di Jossigny; 
des guérifons de nos jours. Le Clergé 8c le 
peuple de Joffigny y vient proceffionnelle- 
ment Tune des Fêtes de Pâques, Ceft par er- 
Roaillé , p. reur que dans le Pouillé de i 61 6 on rappelle 
à une tombe du chœur Capellanis de Malodino 
& en françois de Malodine , 8c qu'on en don- 
ne la nomination à l'Abbé de Lagny. On a 
PouiK 164s. reétifié l'article de la nomination dans celui 
P7î- de 1648 , & au lieu de Malodine on a mis 
Mallenoiie , ce qui eft u»e nouvelle faute. 

Il y a une autre Mauny au Diocèfe de Pari* 
fur la Paroiffe de Limoges , Doyenné du 
vieux Corbeil f avec une Chapelle pareille- 
ment : 6c peut-être encore un troifîéme 
Mauny auffi avec Chapelle : car le Pouillé du 
quinzième fîécle , outre celui de S. Léonard , 
marque encore plus bas (bus le Doyenné de 
Lagny : Capellanus de Malonido Maupertuis % 
Domini Epifcopi. 

LA MOTTE,a été de tout temps do 
la Paroiffe de Joffigny. Ce Château lîtué dans 
la plaine s'appelloit au commencement de 
l'avant- dernier fiécle La Motte Courmerier du 
• nom apparemment de quelqtre ancien poffeP 
fcur. Il a depuis été appellé La Motte Goulas 
du nom d'un autre propriétaire. Jean Gou- 
las , Tréforkr des Guerres , enêtoit Seigneur 
Ktyfi. E P> en 1606 qu'il obtint à caufe dé Téloignement 
Pdr/fl dont il étoit de Joffigny , d'avorr un Oratoire 
particulier en ce lieu où il demeurbit le plus 
fouvent. M. Charles Màlo , Confeiller att 
Parlement , ayant acquis la terre de Serris 
requit M. TArdierêque de Paris en \66S 
que le Château 8c la baflè-ccrtir de La Motte 
fuffem diftraits deia Paroiffe de ïofligny f 8c 
qU'étant fi tués entre Joffigny & Serris, ils 
fuffent unis â cétte derniiere > 8c que le banc 
^u'il avoit dans TEgHfe de Joffigny «le aufli 
çiorté en celle de Serris ; ce qui lui fut ac^ 
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•cordé en payant une fomme pour indemnifer Reg'% Ar* 
le Curé de Joffigny & la Fabrique. 

FONTENELLE eft une Maifon bour- 
geoise en allant de Joffigny à Chameloup* 
Ce Heu étoit habité 8c portoit ce nom dès 
an H17 » amfî qu'il paroit par le contrat 
d'échange de deux Marnieres cité ci-deiïus. 
Cette Maifon eft entourée d'eau. En 1500 
Nicolas de Neuviel Scutifer , eft qualifié Sei- Kegifi. Bp. 
gneur de Dueil & de Fontenelles proche La- Par * *s 
gny. Jeanne de Surgy étoit fon époufe. Il n'y 
a pas fort long-temps que ce lieu appartenoit 
à M. de Vanenfe , Confeiller au Parlement. Pcrmif. de 
Son fils , Auditeur des Comptes , l'a vendue cha P- dom - 
vers 1740 à M. Renaud , Envoyé à Mayeace. l i Kn « 6 *7' 

Dans le Règlement de l'an 169S au fujet 
du temporel de la Sainte-Chapelle de Vin- 
cennes , il eft marqué parmi les nouveaux Reniement 
biens de ce Chapitre une rente de cent livres imprimé , p. 
affifeà Joffigny , laquelle vient apparemment * 2, 
du Chapitre du Vivier qui lui a été réuni. 

Joffigny eft auffi mémorable pour quel- 
ques illuftres qui en font fortis : un Jean de Hift. d'E- 
Jauffigny fut fait Abbé de Morigny , Ordre tampes,pag. 
de S. Benoît , proche la ville d'Etampes en S4°- 
1350, & mourut en 1373. 

Un nommé Pierre Caillou qui avoit été 
fait Prieur-Ççré de Joffigny en 1 4 1 4 , devint 
Abbé de Sainte-Geneviève de Paris. Il mou- G*ll. chrifl. 
rut en 14^ A fon article l'Imprimeur du r "»* 7- «fc 
Gallia Ckvjjtuma a mis Sojpgniaci , au lieu de 
Jojjigniacu » 

Ce Village a étéjtyj^célebré par Jacques 
Le Vaffeur. Avant que d'être Chanoine de Bibi. Fran- 
Noyon , s'étant retiré à Joffigny dans la Mai- Ç° ifc » T « 
fon de M. de Braçelongne , Maître des Com- de 
ptes , à caufe de Ta pefte qui affligeoit Paris , Moren 1*749! 
il y compofa le Bocage de JoJJîgny , recueil de au mot f*/- 
pieces ou eft compris le Verger des Vierges f enu 
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16 Paroisse de Jossigny, 
avec plufieurs autres pièces faintes tant en 
vers qu'en profe imprimées à Paris in-8o en 
1608. Il devint Doyen de Noy on en 1613. Il 
dit du Village dont il s'agit JoJJîgnj ma fauvé 
la vie enfon féjour . . • . Et le gai Jofllgny eft 
l'honneur de la Brie .... A mon cher Jofll- 
gny que j'aime plus que l'or. 

M. de Valois a gardé le filence fur cette 
Paroiffe dans fa Notice des environs de Paris. 
La Carte dreffée fur les Mémoires de Jouvin 
de Rochefon l'a appellée mal-à propos Jait- 

Je ne fijais pour quelle raifon un Nicolas , 
Chevalier , eft qualifié Seigneur de Joffigny 
& de la Lande dans la permiflion qu'il obtint 
le 3 Mai 1640 de faire célébrer dans l'Ora- 
toire particulier de fa Maifon de la Lande -, 
fur la Paroiffe de Villiers-fur-Marne. On ne 
connoît en France que la Paroiffe du nom de 
Jo(Tigny , fuivant le Didionnaire Univerfel 
du ;Royaume : mais il y a vraisemblablement 
quelque hameau du fief de ce nom au Dio- 
cèfe de Meaux dans les environs de Montion 
& de Chambry. Voyez le Mercure de France, 

Avril 1741 ^P a g e % l6m 
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NOvs n'aurions -aucune connoiffance dit 
nom de ce lieu avant le treizième fiécle, 
fans les Archives de l'Abbaye de Saint-Denis, 
qui en font mention fur la fin du douzième*; 
Il y eft parlé de la foret de Sarris où Gaucher 
de Chârillon , Sénéchal de Bourgogne , avoit 
des droits de Gruerie & autres qu'il quitta à 
ce Monaftere avant l'an 1 1^4 > & des acquifi- 
tions que Hugues Foucauid alors Abbé y fit 
au profit de l'Abbaye , faifant affranchir ces 
bois de Sarris des exaâ ons des Seigneurs de 
Crecy & de Tournan. Le nom de ce lieu eft 
écrit dans ces titres , comme je viens de le 
marquer. Le Pouillé Parifien du treizième 
fiécle récrit én françois Sarries , l'Auteur 
n'ayant feu comment latinifèr ce mot. Mais 
d'autres Ecrivains l'exprimèrent en latin dès 
le commencement de ce même ficelé par Sa- 
riœ & les autres titres de ce fiécle & des fui- 
vans récrivent toujours Sarris ou Sarrys , & 
non Serris comme le font communément les; 
Cartes des environs de Paris > malgré tous les 
Rôles & Dictionnaires qui font uniformes 
pour écrire Sarris. M, de Valois s'eft con- 
tenté de dire qu'on lit Sarries dans le vieux 
Pouillé , & que -vulgairement on prononce 
Serris ou Serry , mais il s'eft abftenu d'en 
chercher l'érymologie. Elle me paroît facile 
à trouver. Car dès-lors que l'on eft inftruit 
que les bois venoient jufqu'au territoire oi 
eft ce Village > qu'il y a eu une portion de la 
forêt appellée Nemus de Scariis , EJfarta de 
Sariis , & que le village même de Villeneuve* 
Saint-Denis qui eft contigu fe trouve dans 
l'ancienne forêt de Sortis ou de Sarris 9 il eft 
Tome TLUL B 



fS Paroisse de Sarkis; 
affez évident que ce nom a été formé de ce que 
dans plufîeurs cantons de la Forêt on avoit 
fait autrefois des réferves fermées de bran- 
chages. On apprend par le Gloflaire de Du 
Cange où eft cité un titre de Tan 1 147 , qu'un 
ceitam terrein fut formé alors de Sarreù &• 
patitio 9 & les Continuateurs ont expliqué 
Sarrea par fepimentum ex vhgultis. Ce mot 
Sarrece ou Scorie pouvoit être (ynonime à 
celui de Plexitium* Il y a d'autres lieux en 
France appellés Sarrie » Sarré , Sary , Séries 
qui peuvent avoir eu la même origine : 8c 
fans fortir du Diocèfede Paris il y avoit fous 
r dc . la le règne de Philippe-Augufte, aux environs 
McmUhérv* ^ e Bo° nes » par-delà Montlhery , un bois ap- 
fous Philippe pellé Nemus de Sorti , dans lequel Robert de 
Aug. Varennes étoit homme lige du Roi. 

Le village de Sarris eft à fept lieues & de- 
mie de Paris vers l'orient , & à une lieue 8c 
demie de Lagny : fa fituation eft dans une 
plaine qui ne contient que des terres labour- 
fables & des prés, le tout à l'extrémité du 
Diocéfe de Paris ; enforte que le hameau de 
Bellême qui eft derrière l'Eglife , eft du Dio- 
céfe de Meaux , p3rce qu'il eft de la Paroiffe 
de Bailly. Cette Paroi (Te fe maintient dans 
> tin nombre d'habitans à peu près égal. Le 
Dénombrement de TEledion de Paris en 
1709 y comptoit 38 feux , celui du Sieur 
Doify de l'an 1747 y en met 37 & le Diction- 
naire Uni verfel de la France de l'an 1716 
avoit évalué ces feux au nombre de 1 36 habi- 
tans. Chanpy en la Coutume de Meaux dit 
qr* ce lieu eft du Bailliage de Meaux. 

Saint Michel Archange eft Patron de PE* 
iife , qui eft un nouvel édifice ou il n'y a 
l'aile que du côté méridional. Les armoiries 
fur la porte de cette Eglife font un ftutoir. 
Dans la Chapelle du fond de l'aîle 
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du Doyenné de Lagnv. 10 
de la fainte Vierge eft une fondation de Ni- 
colas Goulas , Seigneur de la Motte-Goulas * 
faite vers Tan 1 683 , à condition que l'entrée 
de fa Chapelle ne fera pas fermée , & fervira 
à faire la Proceflion , finon les vingt-cinq 
livres qu'il afFedoit à cette fondation feroient 
eranfportés à Ferrieres ou à Favieres. Ces 
deux Paroifles du voifinage font deffervies 
far des Curés Prémontrés. 

Un Mémoire de l'an 1700 porte auffi que 
Dame Juftine le Pileur avoit fondé dans l'E- 
glifê de Sarris une MefTe par femaine. 

L'antiquité du titre Curial de Sarris n'eft 
pas bien connue ; cependant il paroît que 
cette Cure a dû être érigée avant celle de 
Villeneuve-Saint-Denis qui aura été créée 
. par un démembrement de celle-ci. Elle eft 
marquée la première du Doyenné de Lagny 
entre celles que TEvêque confère de plein 
droit dans le Pouillé du treizième fiécle. Les 
Fouillés fuivans y font conformes : mais elle 
a été totalement omife dans celui de l'an 
1648. Les Bénédiftins de l'Abbaye de Saînt- 
±Jenis font gros Décimateurs fur cette Pa- 
roifTe. Les Céleftins de Paris y ont une 
Ferme. 

f Un Seigneur de ce lieu bien ancien eft 
celui qui fe trouva en 1 196 à l'afte de cef- f . \ 
lîon que fît Gaucher de Châtillon à l'Abbaye »* 
<lc Sainte-Geneviève de laGruerie de Rony , 
de Magny près Jofligny * &c# Il a été défîgné 
comme témoin fous le nom de Guibelez. de 
Sarries, \ • ■ • 

Pour venir aux nouveaux Seigneurs , Sar# 
ris a appartenu en 1580a Thomas le Pileur > 
Secrétaire du Roi. Ce fut lui qui fit déclarer 
en fon nom à la rédadion de la Coutume de Coutume de 
Paris en cette année , que la Châtellenie de jHj* *J> 8 ®' 
Serris eft refponfable par appel à Meaux , pa I ' \J & 

Bij 66j. 
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quoique régie par la Coutume de Paris. 

Charles Malo , Confeiller au Parlement de 
Paris , fit acquifition de cette Terre environ 
Tan 1668, & étant alors pofleiïeur du châ- 
Kegift. Ar- teau <j e la Motte , il obtint de F Archevêque 
l Trt l66% d * Paris q ue Château fût diftrait de la Pa- 
roifle de Joffigny , & uni à celle de Sarris oi 
il fit tranfporter fon banc. En 1700 le Sei- 
gneur de Sarris étoît 

M. Malo, Confeiller a* 

Grand-Confeil. 

Maintenant c'eft M. Moriffot ou Mauri- 
ceau. 

Le village de Sarris eft de la Coutume 8c 
du Bailliage de Meaux. 

5 Je n'ai trouvé qu'une feule perfbnne 
qualifiée dans l'antiquité portant le nom de 
Sarris : fçuvoir Ifabelle de Sarris qui fut Ab- 
G*!l.chrip*beKe du Pont-aux-Dames depuis l'an 1342 
fcm. s. «/.jufqu'eo 1 35*5. Très-vraifemblablement cV- 
toit une fille du Seigneur de cette Paroiiïe * 
l'Abbaye du Pont-aux-Dames n'étant qu'à 
une lieue & demie de-Ià , dans te Diocèfe 
de Meaux. 

Le Cordelier qui écrivit après ta mort de 
faint Louis la vie & les miracles de ce faint 
I4ir*c. s* Roi /rapporte un miracle qui fut opéré à fon 
***** * €r tombeau dans l'Eglife de Saint-Denis,, fur 
VfrJcdZ iti me femme nommée Jeanne de Sarris ^ axi 
*Dioccfe de Paris r & qui fut produit dans 
l'Enquête faite en 1 2.81. 
Merc.Gal» On lit dans le Mercure du mois d' Avril 
Avril 1 $95* 1695 un fait d'une cfpece bien différente qui 
*• V3- a du rapport à Sarris. C'eft V Hiftoire de l'ap- 
parition du Marchand tué en 1692. par le Mi- 
litien de ce Village , & jette dans une mare 
fur le chemin de Vilteneuve-Saint-Deni^ 
... Apparition qui fit découvrir le meurtrier , & 
■ fut caufe qu'on s'en faifit & qu'il fut rompu, à 
Meaux avec fon complice, 

i 4. 
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Uoiqu'il y ait fept ou huit Paroiflesde 
V^ce nom en France , outre les Hameaux, 
Châteaux ou Fermes qui peuvent le porter * % - 

il fe trouve que par-tout les lieux ainfî ap- ; 
pelles en françois font dits en latin Quitus 
tupi , c'eft-à-dilre canton du loup, & non pas 
chant du loup. Il eft inutile d'expliquer la rai* 
fon de ce nom* Il faut que la retraite des 
loups foit quelque part. M. de Valois auroit Kttit. €*Vé 
mieux aimé qu'on eut dit en latin Campus lupip 
Chant de loup : mais camus dans le fens qn'il 
fïgnifie canton veut dire la même chofe , 
comme dans Caticantus , Gliricantus ou LzW- 
cantus. Il y a dans le feul Diocèfe de Paris 
deux autres Chanteloup, l'un qui eft très- 
ancien efi fitné fur la Paroiffe de Moifly près- 
Corbeil. Les titres de l'Abbaye d'Hieres du 
XII ficelé en font mention : l'autre eft Chan- 
teloup de la Paroiffe de Saint-Germain de 
Châtres près Montlhery ; ce que je dis ici 
pour empêcher qu'on ne croie que nos Rois 
aient jamais habité à Clrantelou près Lagny , 
ainfi qu'il eft marqué dans le nouveau Glof- 
fàire de Du Cange au mot Paiatium * pé- 
dant que c'eft à Chanteloup - lez - Châtres 
qu ils ont été. 

On ne trouve rien qui parie de ce Chante*- 
loup yoifin de Lagny que depuis l'an iîo© 
ou environ , qu'il eft dans le Pouillé de Paris* 
& qu'il y a eu quelques Chevaliers qui emoot 
pris leur dénomination» . 
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Ce lieu eft fitué vers l'orient de Paris, à 
fix ou fept lieuer de diftance , environ une 
lieue par-delà Lagny en approchant de Jof- 
figny dont il n'eft auffi éloigné que d'une 
lieue : fà pofition eft fur une efpece de mon- 
ticule environné de bocages où il ne paroît 
pas qu'il y ait de vignoble. Le Dénombre- 
ment de PËleftion de Paris en 170$ y a mar- 
qué 1 5 feux , que le Dictionnaire Univerfel 
du Royaume imprimé en 1716 croyoit for- 
Royaume' de mer 91 habitans. Un autre Dénombrement 
France» de f eu * du Royaume publié en 1745 eu 
compte 18 à Chanteloup. 

Les habitans en petit nombre n'ont pour 
Eglife qu'une Chapelle du titre de faim Sau- 
veur , ancienne d'environ quatre cent ans, 
que j'ai vu tombante de vieillelTe. Le San- 
ôuaire finiffant en calotte demi - cercle 
peut être encore plus ancien. Une tour baiTe 
fert de fupport à cette Eglife. Oh y féte U 
Transfiguration de Notre-Seigneur ; & faint 
Eutrope, Evéquede Sainte* > fécond Patron, 
y eft honoré le 1 Mai. Mais ce fécond Patron 
me paroît avoir été introduit par l'effet de 
quelque méprife > & qu'on auroic confondu 
ce Chantelou avec l'ancienne Chapelle de 
fàint Eutrope de Chantelou % Paroi (Te de fai^t 
Germain de Châtres. 11 eft même qualifié 
feul Patron dans des Provifions de 1 69 1 . 

Le Pouillé du treizième fiécle met : de 
denatione Abbaxis Latiniac. Ecclefia de Cantu 
lupi. En 1400 cette Cure fut unie à celle de 
S. Thibaud des Vignes du confentement de 
TaUL Epm |»Abbé de Lagny , qui en fut reconnu pré- 
l°4r. m fir. £ ntateur : ma j 5 cette un i on ne dura pas * 

parce qu'elle n'avoit été faite qu'à caufe des 
rava ges caufés par les guerres. Le Pouillé du 
quinzième fiécle y connok le même droit de 
préfentation , & obferve que le Curé avoit 
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treize livres de revenu. Le Pouillé imprime 
en 1616 eft conforme pour la nomination 
auffi- bien que les fuivans ; mais il ajoute qu'il 
y a une Chapelle qui eft auffi de la nomina- 
tion de l'Abbé de Lagny. Cet Abbé au refte 
eft non-feulement présentateur de la Cure , 
mais auffi Seigneur du lieu & gros Décima- 
teur. 

En 1 304 il exiftoit en ce lieu une Chapelle neg. ojfi- 
de faint Jacques & faint Chriftophe poflédée cUL ut+> 
par un Ecolier. 2 * u * rt > 

Du temps de L'Abbé Jean qui fîégea à la 
fin du douzième fiécle & au commencement 
du fuivant , vécut un Chevalier nommé Au* 
bert de Chantelou. Il parut dans un aâe qui TabuL c*- 
concernoit l'Abbaye de Chaalis. rtli Uci * 

Un Jean de Chanteloup de Cantalupo , 
Chevalier , parut auffi comme témoin en T*bul % l*~ 
1 2 1 3 dans un titre fur l' Abbaye de Lagny, 

Le Cartulaire de l'Abbaye de Sainte-Ge- 
neviève fait mention de Chanteloup à l'an 
1257 au mois d'Oôobre comme étant çon- 
tigu à Joffigny , terre de cette Communauté» 
Emeline , fille de Petronille la Baronne , ha- 
bitante de Chanteloup, reconnut cette année- 
là qu'elle étoit (èrve Autrement femme de 
corps de l'Abbaye de Sainte-Geneviève , & il - 
fut ajouté dans l'aâe de fa reconnoiffance , Gen * * 1A,# 
que s'il arrivoit que les hommes de Chante- 
loup & de Joffigny demandoient leur marnir 
million, elle pourroit y être comprife. On y 
lit : Homines de Cantulupi &• de Jaujjîcrmaco. 
Faut-il conclure de-là que l'Abbaye de Saintc- 
Gencv eve pofTédoit alors un terrein habité 
fur la F'aroiue de Chanteloup ? C'eft ce que 
je laiffe à décider» 
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C H E S S Y. 

NOcs avons dans le Royaume trois Vil- 
lages qu'on écrit Chçfly , trois qui s'é-* 
crivent Chezy, trois autres appelles Chafly 
ou Chacy > fept ou huit qui font nommés 
Chafley. Il y a apparence que tous ces lieux 
n'ont qu'un nom latin commun qui eft Cafia* 
cum ou Cajjiacum > c'eft-à-dire queie mot 
d'où ils firoient dérivés ftroit Câfa, ou bien 
Cajfîus de Cafa on auroit fait Cajjiatum > k 
caufe des maifons de payfans rafTcmblées en 
ers lieux , ou bien ces différens lieux au- 
roiçnt eu du temps que les noms Romains 
étoient ufîtés dans les Gaules un Seigneur 
appellé CxJJius , car il eft auffî naturel que 
CaJJius forme Cajjiacum y qu'Antonius Anto- 
niacum. 

A l'égard de l'antiquité de Cheffy fitué fut 
la Marne , une lieue plus haut que Lagny , 8c 
du même côté , il y auroit quelques raifons 
de lui attribuer ce que dans la Diplomatique 
& dans M. de Valois on attribue à Chezy qui 
eft aufli fur Marne & du même côté * mais 
une lieue & demie ou deux au-deffbus de 
Château-Thierry. D'où il réfulteroit qu'il y 
auroit eu une Maifon Royale à ce lieu de 
Cheffy y & que ce feroit dans la péninfule de 
la Marne qui y commence y que les Normam 
auroient reftés durant un hiver , ièlon leut 
coutume de s'arrêter auprès des grandes pé- 
ninfules formées par les rivières. Car quoi- 
qu* Affer PHiftorien écrit qu'ils furent long- 
temps à parvenir à cet endroit éloigné de 
Paris» on veut, cefemble, l'entendre dans 
dans le même fens qu'il dit immédiatement 
auparavant que l'embouchure de la Marne 

dans 
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dans la Seine eft loin de Paris , 8c que les 
Normans ayant pafle le pont de cette Ville 
furent long-temps pour y atteindre. 

Mais que Chefly ait été une Terre Royale 
ou non , on ne peut pas prouver d'un autre 
coté qu'elle eut été donnée au Monaftere de 
Lagny dès le temps de fa fondation au feptié- 
me fîécle. On ignore depuis quand il en fut 
mis enpoiïeffion : on voit feulement qu'entre 
les années 1 124 & 1148 Raoul Abbé de ce 
lieu y bâtit des moulins , ce qui préfiippofe 
un domaine dans le lieu. Mais on trouve auffi 
qu'en 1158 le Chapitre de Saint-Marcel de Btt n 4 Am 
Paris y avoit du bien. Dans le premier aâe le drUni m 
lieu eft appelié Chejfiacum , & dans le fécond Hift.Parif. 
quoique latin il y a in territorio de Chejy. Dom r# *■ 
Felibien a eu une penfée particulière fur ce Hift. de S. 
lieu. Il a cru que Chefly étoit le SHiacus mar- Denis, p, 19, 
qué comme voifîn de Latiniacum dans une 
Charte du Roi Thierry de l'an 690 , & il 
trouvoit que le nom y avoit quelque rapport, 
& que ce pouvoit être une dépendance de 
Saint-Denis du Port lez-Lagny- fur- Marne, 
Mais à examiner ce Diplôme de près, on Dîplomat. 
trouve qu'il ^s'agit-là du Lagny-le-fec fîtué 6 « M> 
dans le pays Mulcien , & d'un autre Village 
nommé Silly qui en eft voifîn. Chefly n'à 
donc rien à prétendre fur l'antiquité de 
Siliaeus. 1 *\ * ' 

. Ce Village eft à fept lieues de Paris du 
côté de l'orient, une lieue plus loin que La- 
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fel de la France compta qu'il pou voit y avoir 
Royaume de 300 habitans. Le Dénombrement le plus 
France in- nouvellement imprimé 8c qui eftde I74Ï » 
quarto. affure qu'il y a maintenant 67 feux & environ 
180 communians. Cette Paroiffe eftà l'ex- 
trémité du Diocèfe de Paris & touche à celui 
de Meaux. C'eft le chemin des voitures pour 
aller à Meaux per la vallée de Montery, 
Couilly > &c. Quelques unes des nouvelles 
Cartes l'ont placée dans le Diocèfe de Meaux» 
mais mal* 

On a vu fub/îfter en ce lieu une ancienne 
EgUfe Paroi ffiale avec la nouvelle. Cette 
ancienne Eglife étoit fous l'invocation de 
faint Eloi, Evêque de Noyon. La première 
n'avoit pu guère être bâtie qu'au huitième 
fiécle. Par la fuite on vint à bâtir à Cheffy 
une autre Eglife plus grande & on lui donna 
le titre de faint Nicolas , ce qui n'étoit pro- 
bablement que l'effet d'un vœu de quelque* 
bateliers ou commerçans de la Marne déli- 
vrés de quelque péril par Pinterceflïon de ce 
Saint. Et comme elle fe trouve plus propre à 
contenir le peuple de la Paroiffe, on s'ac- 
coutuma à regarder faint Nicolas comme 
Patron. Ce changement a pu fe faire vers 
l'an 1400, ou un peu auparavant. Du moins 
le chœur de cette Eglife de faint Nicolas que 
j'ai vu lur pied en 1738 avant qu'on l'abat- 
tit » ne paroiffoit guère avoir que trois à 
quatre cent ans, Se fi la voûte menaçoit ruine, 
c'étoit pour avoir été trop plâtrée & non de 
▼étufté : mais le deffous de l'ancien clocher 
paroiffoit être un peu plus ancien. J'y vis à 
l'autel l'image de (oint Nicolas d'un côté Se 
celle de feint Eloi de l'autre , fçavoir le nou* 
veau Patron & l'ancien. Au même chœur à 
droite étoit gravée fur un marbre noir une 
courte épitaphe de Dom Paul Pezeron, Abbé 



Digitized by Google 



DU DOYENNÉ DE LjTGKY. 1? 

de la Charmoye » au Diocèfe de Chaàlons , de 
l'étroite Obfervance de Cîteaux, célèbre pat 
fes ouvrages. On y ajoutoit qu'il étoit décédé 
au château de Cheffy le 10 Oâobre 1706 
âgé de 67 ans. Jacques Noiiel fon fucceiïèur 
Tavoit fait pofer. Ce chœur après avoir été 
interdit durant plufîeurs années a été rebâti à 
heuf auffi-bien que le refte de l'Eglife & la 
tour du clocher , & on a recommencé à y 
célébrer l'Office divin au mois de Novembre 

1744. ^ * 

Pour ce qui eft de PEglife de faint Eloi 9 

comme elle étoit abforbée dans celle de faint 
Nicolas & qu'il n'étoit refté de la vraie an- 
cienne Eglife de ce Saint que le bas de la 
tour du clocher , la dévotion des habitans 
envers ce grand Evêque de la France , leur 
ancien Patron , les engagea (peut-être avec 
les fecours de perfonnes pieufes") de bâtir une 
Chapelle en fon honneur , autour de laquelle 
le cimetière fe trouva rapproché , fi dès-Ws 
il n'étoit pas-lâ. Ceux qui ont vu cette Cha- 
pelle fubfifter , difent qu'elle avoit tous les 
indices d'une Eglife Parolffiale , une forme 
de choeur diftingué de la nef avec des bancs 
& un lutrin , le tout en plâtre ; des images des 
Saints qui font communément invoqués pat J 
les peuples , comme S. Sebaftien , S. Roch , 
S.Vincent, S.Chriftophe, Elle n'étoit plus 
au refte regardée que comme une Chapelle 
de dévotion , fans charges ni revenus. Les 
Paroiffiens y alloient feulement un des jours 
•des Rogations chanter la Meffe : mais comme 
elle étoit aflez mal entretenue & qu'elle me- rrocèf-ter- 
iiaçoit ruine, à raifon des ouvertures à travers bal d'Archid. 
lefquelles palToient même les lapins, & qu'en- ^7 l ^HJ^ a » 
Hfin ellepouvoit (èrvir de retraite aux voleurs , 
M. le Cardinal de Noailles , Archevêque de negift. Af 
Paris , permit en 171$ delà détruire & d'en chiep. p*rîf* 

C ij fJWtrnf? 
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employer les démolitions au profit de l'Eglîfir; 
Ainfi depuis ce temps-là elle n'a pas du être 
marquée dans la Carte du Diocèlè de Paris 
du Sieur De Fer. 

La Cure de Chefly eft une de celles que le 
Pouillé du treizième fiécle marque être de 
la nomination de l'Abbé de Lagny par con- 
ceffion de quelque Evêque de Paris. Elle y 
eft appellée Chejfiacum 8c écrite la première. 
Au Pouillé du quinzième fiécle elle eft dite 
Chejfiacum vel Choijiicum , & fon revenu fur 
l'ancienne eftimation y eft dit de vingt livres* * 
Aucun des Pouillés fubféquens ne varie fur 
la nomination. L'Abbé de Lagny eft pareil- 
lement gros Décimateur. 

5 II y a à Chefly un Prieuré que le Pouillé 
manuferit de l'Abbaye de Lagny met au rang 
des Bénéfices de fa dépendance , fous le titre 
de Notre-Dame. La perte des titres de cette 
Abbaye eft caufe que l'on n'en connoît point 
les fondateurs. Il eft néanmoins confiant qu'il 
exiftoit à la fin du treizième fiécle , parce 
qu'il eft compris au nombre des Prieurés du 
Doyenné de Lagny fous le nom de Prioratus 
de Chejjiaco » dans l'addition qui fut faite alors 
au Pouillé Parifien confervé â la Bibliothè- 
que du Roi. On voit , ainfi que j'ai déjà dit , 
par une Bulle d'Adrien IV de l'an 1158, que 
le Chapitre de Saint- Marcel de Paris avoit 
alors du bien à Chefr : Terra quam habetis in 
territorio de Ckeji. Elle étoit du nombre de 
celles qui furent confirmées à ces Chanoines. 
Mais peut-être en firent-ils une échange avant 
Pan ijoo avec l'Abbaye de Lagny , qui y 
auroit alors conftruitune Chapelle & en au- 
roit l it un petit Prieuré. Dans }e Pouillé de 
Paris écrit vers l'an 1450 il eft dé/igné fous 
le nom de Prioratus de Chejiaco & eftimé va- 
loir 4 y livres. L'Auteur du Pouillé imprimé 
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en ï 64 S a eu l'inattention d'inférer parmi les 

Prieurés du Diocètè de Paris , celui d'Anet 

quied du Diocèfe deMeaux, à une lieue 8c 

demie delà ; & après avoir marqué qu'il eft à 

la nomination de l'Abbé de Cluny , il place 

immédiatement après le Prieuré de Checy 

qu'il dit être de la même nomination ; ce que 

le Pelletier a fuivi dan» (on Pouillé de l'an 

1691 , & qui eft très-faux. Ce Prieuré de 

Chefly eft mentionné dans les Regiftres du K'&P* dm 

Parlement à l'an 15 21. On y lit que fur les p * ri * * N<rv% 

informations faites à la requête des Religieux 

de Lagny touchant la ceflation de l'Office 

p divin au rrieuré de Chezy , le Parlement or- . % 

donna d'en faifîr les revenus. M. l'Abbé de 
• Fourcy poffédoit ce Prieuré en 1 700 : il étoit 

1 chargé alors d'une MefTe par femaine , qui 
étbient acquittées par les Mathurins dé Cou- . 

? vray , au Diocèfe de Meaux. Le Mémoire où 

: cela fe lit % dit que <ffe Prieuré eft titré de Vîfit.d'Ar* 
Sainte Marie-Magdeleine , ce que je croirois chid « <*e r * n 
être une faute; . fi ce n'étoit que dans un Etat l 7*°* 

1 des Bénéfices du Diocèfe' de Paris dreffé en v 
157* je le trouvé fous le même vocable. II 

s étoit alors tenu en Commende par Jean 
Baffou. 

, Les titres de l'Abbaye de Lagny ayant été 

te mis au pillage durant les guerres , c'eft ce qui 
it fait qu'on n'eft pas fôft inflruit de ce qui a pu 
?ii ' arriver à Chefly 9 outre ce que j'ai obfervé 
|g ci-deflus que l'Abbé Raoul ou Radulfe qui GalLchrifl. 
u /iégeoit en n 30 & 1140 y fit conftruire dés Tu* 7- 
it moulins fur la rivière de Marne. Ce que l'on 495 # 
y fçait, eft que Geoffroy de Bregy , autre Abbé 
1» poftérieur de cent ans , aflignà des biens fi- j^Vj, fe /, 
je tués en ce Village pour fubvenir à la nour- 500. 
us riture de fes Religieux; >On ignore par quel 
j- Abbé & en quel temps les habitans ferfs de 
a/ cette Terre & autre de l'Abbaye furent af- 

C iij 
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franchis & mis en liberté: au.refte c'étoîc 
fort l'ufage fous le règne de faint Louîs. Ce 
fut dans le même temps , c*eft-à-dire en 1 159 
qu'un nommé Jean Forés qui avoit .à Checy 
un fief libre, ayant fait refus de payer la le- 
vée ordonnée par le Roi pro pace AngUœ* 
parce qu'il demeuroit dans ce fief Se qu'il 
n'ayoit rien payé des autres tailles, fut main- 
Jt*g« P*rl. tenu par le Parlement dans (a franchife , 
Omn. ss. même à raifon des Hotifes qui mouvoient ' 
de lui. 

Enfin René Rouillé, Confeiller au Parle- 
ment , qui étoit Abbé de Lagny en 157^ 
vendit cette Terre & d'autres de fon Mona- 
îhid. pdg. ftere pour fournir aux fubventions & faire 
S°7» les réparations nécefTaires après le défaftre 

des guerres de la Religion. 
-Morericoi- MM, de Fourcy ont pofTédé cette Terre 

K r \ii 9Z%9 dans ,e dernier fiécle - Jean de Fourc y > Surii ?" 

tendant des Bâtimeng de France , en étoit 
Seigneur en 1600. Il obtint permiffion de 
Keg'ft* £/. faire célébrer en fa maifonle z8 Juin 1611 
P*rif* ou 1 6^0. On créa plufîeurs Foires en ce lieu» 
dont l'une devoit fe tenir en Novembre, 

En 1697 & 17 10 ce lieu appartenoit à M; 
N. de Fourcy , Confeiller d'Etat. Cette Terre 
eft paiïée à M. N. de Puyfegur par le ma- 
riage de Jeanne-Henriexie de Fourcy De- 
cheflV avec M. le Marquis de Puyfegur 9 
Maréchal de jFrance. 
Uni?, Le Château eft environné de longues ave- 
dc la France, nues d'arbres très-élevés que l'on apperçoit 
*umotçkej&. j e f ort ] 0 i n# L e bâtiment en eft très-beau. Il 
eft orné de peintures & fculptures & accom- 
pagné de beaux jardins. 
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MONTEVRIN. 

IL eft certain qu'il a exiflé dans l'onzième 
fiécle aux environs de Lagny un Prêtre 
appelle en latin Evrinus* lequel après avoir 
mené une fainte vie fut inhumé dans l'Eglife 
de l'Abbaye l'an 1077. On conclut de ce 
que cette Abbaye pofTeda la terre de monte- 
vrin, qu'elle la tient de lui, d'autant que le 
nom de cette Terre ne peut guère être ren- 
du en latin que par Mons Evrini , & parce 
qu'il eft vraifemblable que ce faint homme 
" voyant que les Religieux en poiïedoient déjîi 

l'autel qui leur avoit été donné par Imbert , fiffifc Eecl. 
Eve que de Paris , Pan 1036 , voulut y ajouter ?* ri f- 
auffi la Seigneurie qu'il tenoit de fes ancê- 
tres. Il ne paroît en tout cela rien qui ne 
puifTe être véritable ; & même je crois pou- 
voir joindre aux libéralités du Prêtre Evrin , 
les forames qu'il confacta pour bâtir l'Êglifè 
du lieu. Ce n'eft pas que tout l'édificeque l'on 
voit aujourd'hui foit de fon temps ; mais ce 
qui en refte fait afTez voir qu'il y a eu une 
Eglife bâtie en ce lieu vers le milieu de l'on- 
zième fiécle , de laquelle on s'eft contenté de 
réparer différentes parties en différens temp$. 
Au refte quoiqu'il foit plus naturel que le 
nom de Montevrin foit dérivé de Morts 
Evrini , ainfi qu'il eft nommé par l'Evêque 
Imbert , à caufe que le terrein de cette mon- 
tagne auroit appartenu à une famille noble 
du nom d'Evrin > dont le Prêtre ci - defTus 
étôit defcendu , on ne laifle pas de trouver ce 
lieu nommé au treizième fiécle Mons Abreiriy 
ou Mons Abreni & aufli Mons Ebronius. Cette 
dernière manière approche très-fort du non> 
d'Ebroïn qui n'é toit pas abfolument rare dans 

Civ 
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Tabul. Ca- l'antiquité. Mais dans un titre de l'an 1180 
rMUci. - cette p aroifre eft a ppeliée Mons Evran. C'eft 

par erreur que dans un Pouillé imprimé dans 
Du Breul cette ParoifTe a été défignée par 
Mons Veranus , & elle ne feroit pas mieux 
appeliée quand on auroit mis , comme le 
Nrtri. Gall. fouhartoit M. de Valois, Mons Verani. Au 
p. 413. col. 2. quinzième lîécle le Pouillé l'appelle Mojts 
Èvranus. 

Ce Village n'étant qu'à une bonne demie- , 
lieue de Lagny , fe trouve être à fix lieues 8c * 
demie de Paris vers l'orient. Sa fituation eft 
fur la pente d'un coteau élevé au rivage gau- 
che de la MaVne du mémç côté que Lagny » 
lequel coteau eft garni de vignes ou de brouf- 
. failles , la plaine qu'on voit au-defTus eft prêt 
que toute en labourages , fir Ion le Dénom- 
brement* Suivant celui qui a été publié en 
174Î par le Sieur Doify , il doit y avoir 6% 
feux, L'Auteur du Diôionnaire Univerfel 
delà France avoit fupputé en 172$ lors de (a 
publication que l'on pouvoit compter à Mon^ . 
tevrin 2^5 habitans. * » 

L'Eglife , ainfi que je l'ai déjà fait enten- 
dre , eft une des plus anciennes du Diocèfe de 
Paris, non à la prendre en entier, mais par 
parties. Deux arcades du chœur , deux ou 
trois de la nef avec leurs pilliers , aufli-bien 
que la tour, tout cela eft du onzième fiécle 
& hati vers. le commencement du regnède 
Philippe I. Mais ôté les deux arcades du 
chœur le refte eft du treizième fiécle avec 
une forme de galleries fermées , & une voûte 
de pierre. Ce qui refte dans la nef n'a pas été 
fi bien entretenu n'étant que lambriffe & fans 
goût d'architefture , mais en général tout y 
reffent l'antiquité; on s'apperçoit même que 
les cintres en ont été peints comme c'étoit 
l'ufage dans les fîécles éloignés. Cette Eglile 
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eft auflî accompagnée de deux ailes mais non 
voûtées. 

Malgré l'antiquité de ce bâtiment on n'y 
voit point de tombes qui datent d'avant le 
feiziéme fîécle. Voici celle qui eft au chœur 
en lettre? gothiques minufcules : 

Cy gifl noble Dame Anne de Crouy % en fin Armes. AU 
vivant jemme de noble homme Mejjire LwS^éployé*. 
Vion y Seigneur Chajlelain de Vaux , laquelle 
trefpafa le . . . Février M. Vc XXI. 

Sur une autre tombe de même gothique • 
on apperçoit feulement le mot Demoilelle 
m 9 • c'eft la femme d'un Ecuyer Seigneur de 
Dow en Midcian , file de Guillaume de . . • 

Sur une troifîéme tombe fort effacée on 
lit feulement qu'elle eft de Jeanne Docheres 
• • . orpheline. 

L'autel de Montevrin ayant été donné en 
l'an 1036 à l'Abbaye de Lagny , (bus le nom 
d'Autel de faint Remi , en préfence du Roi 
Henri , ce Monaftere a toujours confervé 
depuis le droit de préfenter à la Cure , & la 
Paroifle a toujours continué de regarder com- 
me fon Patron S. Remi , Evêque de Reims , 
dont elle célèbre la Fête le 1 3 Janvier jour 
de fon décès. Elle eft dans le rang de celles 
auxquelles l'Abbé de Lagny préfente dans le 
Pouillç du treizième fîécle fous le nom d'Ec- 
clejia de Monte Abrein , & depuis dans les 
autres tant manufcrits qu'imprimés. Dans 
celui du quinzième fîécle fon revenu fur l'an- 
cien pied étoit de trente livres. C'eft l'Abbé 
de Lagny , Seigneur de la ParoifTe , qui eft 
gros Décimateur. 

f Les Eglifes ou Monafteres qui ont eu du 
bien à Montevrin , font l'Abbaye de Sainte- 
Geneviève de Paris & celle de Chaalis , a\i 
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Diocèfe de Senlis. Je commence par celle-ci» 
parce que Ton titre eft plus ancien. On lit 
dans les Archives de ces Religieux de l'Or- 
dre de Cîteaux , que vers Tan 1180 failanf 
Tdhtéi. Cd- un échange , ils donnèrent la maifon & les 

rolt loti. vignes qu'ils poiïédoient apud Moment Evran. 

A Tégard de Sainte-Geneviève ce fut en 
1234 que Pierre & Adam de Monte Ebroino * 
Chartul. s. frères , firent préfent à cette Maifon d'un 

Ce», p. 238. ar pent de vigne fitué apud Moment Ehroinwn 
dans la cenfive de Saint -Pierre de Lagny. 
Tout cela ptouve clairement l'antiquité du 
vignoble de Montevrin. 

La Charité fur cette Paroi/Te eft un lieu 
qui fe nommoit les Corbins, lorfque les Ffe- 
res de la Charité de Paris en on fait l'achat , 
& auquel ils ont fait bien des augmentations 
par de nouvelles cquifîtions. La Ferme étoit 
de deux cent arpens lorfque j'y païfai en 1739a 
Les Cartes du Diocèfe ou environs de Paris 
marquent encore la Charité avec les Corbins, 
ou au moins le petit Corbin. Un autre- au 
lieu du nom de la Charité l'appelle V Au- 
mône. 

Peu de perfbnnes fçavent dans le pays qu'il 
y a eu autrefois un petit Hôpital ou Maifon- 
Dieu fur le territoire de Montevrin, Noble 
homme Jean d'Argny , Ecuyer , & Damoi- 
felle Maurice de Sa ffeville fa femme y ayant 
fait bâtir une Maifon & une Chapelle , obtin- 
Htgtf.Ep. rent ^ e PEvéque de Paris en 1477 qu'elle 
P*rîf. 3 Ang. portât le titre de Maifon- Dieu Domus Deu 
1477* Mais la fondation n'étant que de quarante 
fols parifîs ne pouvoit pas fe foutenir long- 
temps. 

Evrin , Seigneur de ce lieu , fut inhumé 
dans l'Eglifè de Lagny , & apparemment dans 
la nef, n'étant pas convenable qu'il eût une 
fépukure plus honorable que le Comte Her- 
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du Doyenné de Lagny, $f 
bert. Dom Michel Germain qui écrivoic 
VHiftoire de Lagny Tan 1 687 , y marque que 
Tannée précédente le corps de ce Seigneur 
Evrin fut placé proche celui d'Herbert qui 
venoit d'être mis dans le Sanâuaire. Il ajoute 
que Tépitaphe qui accompagnoit le tombeau 
étoit conçue en ces termes. Elle nous ap- 
prend qu* Evrin s'étoit fait Prêtre, & rfiou- 
rut le 2, 1 Tuin après une fainte vie. 

Qui pertranfitis , fi rem penfare velitis > 
Uîc faciendo moras , non incufabitis horas : 
Prudens , pacificus , qui prejbyter undè pudicus f 
Qui nudo vefiis , qui confolatio mœftis , 
Qui rifus fienti fuit * cibus efurienti ; 
Hic fitus Evrinus ; meruit mundo peregrinus 

Nunc inter cives cœlorum vivere dry es. 

Terminus efi ifti , De us , alter quem pofuifli 

Quem finitatury nen eft qui transgrediatur. 

Hune Julii Jlàidas quinto fextozue Kalendas 



Anno ab Incarn. Domini M C XXVIII. En l'ann/e 

de PEpit, car 

« « m ■ /• • « 1 . r • i # mourut en 

L Anmverfaire d'un tel bienfaiteur a été lc77 . 
folemnilé long - temps avec diftindion. J'ai 
lu quelque part que fous l'Abbé Arnoul qui 
fiégea jufques vers l'an 1 1 07 , on y diftribuoit 
trois muids de vin. '* 
Une 3.u tre perfonne illuflre tient à Monte- 
vrin par la naiffance. C'eft un ancien Abbé 
d'Hermieres décédé en 1396. U fut inhumé 
dans le Chapitre de cette Abbaye , & on lui 
drefla cette épitaphe : Cy gifl Jehan Cold'je , Ca u, C hrifl. 
Mi de Hermieres , qui fut né de Montevrin : r*m. 7. cJ. 

Mil Prie^ pour s'ame. L'Obituaire dé s>+2. 

çme Maifon en fait mention au 4 janvier. 
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3* Paroisse di S. Denis du Port ; 

Le Capitaine dit Montevrin qui vi voit danâ 
Pavant-dernier fiécle , eft célèbre par le mal 
qu'il fit dans Lagny dans le temps des troubles 
de la Religion. Je me contente de ce qui eft 
dit de lui a l'article de Lagny. 



SAINT-DENIS DU PORT. 

PEut-etre eût -il été plus convenable 
d'intituler cet article Amplement Le 
Port , que de dire Saint-Denis du Port , puif- 
qu'à préfent le territoire du Port ne forme 
plus deux Paroifles qu'il foit néceffafire de 
diftinguer comme autrefois par ces deux ex- 
preffions Saint-Denis du Port & Saint-Lau- 
rent du Port. Mais l'ufage ayant prévalu 
malgré la ceffation de la caufe , je m'y fuis 
conformé. Toujours eft -il important qu'en 
commençant cet article j'aie marqué l'éten-, 
due dont étoit le territoire contigu à la ville 
de Lagny auquel on a donné, le nom de Port.' 
Ucommençpit apparemment à l'endroit du 
rivage de la Marne où les batteaux s'arrc- 
toient , c'étoit ce qui lui avoit donné le nom ; 
enfuite il s'avançpit dans les terres fur le co- 
teau & même dans la plaine vers le midi* 
Quelques-uns prétendent que c' étoit en ce 
lieu que Dagobert avoit donné un Domaine 
à l'Abbaye de Saint- Denis, & que ce fut 
pour cela qu'il y eut une Eglife du nom de 
ce Saint. Quoi qu'il en foit, ce canton de Sei- 
gneurie appartenant au Monaftere de Saint- 
Denis , & peut-être depuis à celui de Lagny 
en partie , eut par la fuite des temps Ces Sei- 
gneurs particuliers qui en prirent leur fur- 
nom dès le douzième fiécle ; car on trouve 
une Lucie du Port laquelle vivoit en 1150, 
& un Guy du Port , Chevalier , vivant en 
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îii7 , lefquels profitant du voifinage de Jo£ 
iîgny , Terre de l'Abbaye de Sainte-Gene- 
viève 9 s'accommodèrent des droits que les Voyez Je(r 
Comtes de Meulent y avoient , peut- être fyN* 
pour fe dédommager de ce qu'ils ne pou- 
voient pas avoir proche Lagny (ur le terri- 
toire du Port, » 
Ce que j'ai dit jufqu'ici indique fuffifâm- 
xnent l'antiquité & l'origine du nom de Port 
donné à la partie orientale qui eft hors les 
murs de Lagny , comme auffi à la partie mé- 
ridionale , qui étoit la Paroiffe de S. Laurent. 
Le territoire confifte en vignes & en terres 
labourables. Le nombre des feux n'étoit que 
de 18 fuivant le Dénombrement de l'Eleâion 
de Paris imprimé en 1709 : cependant en 
1716 celui des habitans étoit de 130 félon 
la fupputation du Diâionnaire Univerfel de 
la France. Mais le calcul le plus affuré eft 
celui du Dénombrement que le Sieur Doify 
a fait imprimer en 174? & qui y marque 28 
feux. 

. L'Eglife que l'on voit à Saint-Denis du 
Port eft neuve), n'ayant été bâtie que depuis 
le milieu du dernier fiécle> parce que la pré- 
cédente tomboit de vétufté. Ceft une efpece 
de Chapelle fans collatéraux. Il y a au mi- 
lieu du choeur une tombe autour de laquelle 
eft écrit en lettres gothiques : Cy gijl noble &• 
difcrete perjonne m. Jehan de MarJeïLle , Sei- 
gneur du Fief de Saint-Denis du Port , de Fa* 
rainvilltirs 6* Sr en partie de Beaumignies en 
Beauvoifis , lequel trefpqffa le xxvij Septembre 
M. Vc. XX////. Ceft un Prêtre qui eft 
repréfenté fur cette tombe. Cette Eglife eft 
bâtie fur l'angle de la cour de l'Hôtel du Fief 
mentionné dans cette épitaphe, & il y a une 
porte qui de cet Hôtel rentre dans le chœur* 
On a(Ture qu'en 1651 avant qu'on démolit U 
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}8 Paroisse de S. Dfnis du Poat , 

s Extrait de vieille Eglife il fut dreffe un Procès- verbal 
Procès - ver- de l'état où elle fe trouvoit , & qu'entre au- 
bal 1651. trcs en abattant la porte placée au même lieu 
on trouva le cintre d'une autre qui avoit été 
plus grande. Cétoient MM, Huguenat de 
Marnay qui étoient alors Seigneurs de l'Hô- 
tel y Fief & Seigneurie de Saint-Denis du 
Port. . i 

La nomination de la Cure appartenoit au 
moins dès le treizième fiécle à l'Abbé de 
Lagny, fuivant le témoignage du Pouilléde 
ce fiécle4à , qui l'appelle Amplement Ecclefia 
j de PortUj £ans aucune mention de S. Denis. 

Mais dans le Pouillédu quinzième fiécle , il y 
a tout au long Curatus o. Dionyjii de Portu à 
la même nomination , ainfi que dans tous les 
fuivans. L'Abbé de Lagny , Seigneur de tout 
le Village , eft auffi gros Décimateur. Une 
partie de ces dixmes provient du don que 
Hift. Mb. Gilles , Archidiacre de Beauvais en 1239* 
léttiniac.mJJ. & Gilles Choifel , Archidiacre de Sentis en 
1172, firent à l'Abbaye de la portion qu'ils 
avoient dans ces dixmes. Le Curé de Saint- 
Denis étoit logé autrefois dans une maifon 
G*li. Chip, que l'Abbé lui réfervoit. On lit qu'en l'an 
T*m. 7. cl. 11 76 l'Abbé & les Chanoines Réguliers de 
Chaage proche Meaux , traitèrent avec GeoP» , 
froy , Abbé du Monaftere de Lagny f au fujet 
de la Maifon de ce Prêtre. 

Sur le territoire de la Paroiflê Saint-Denis 
du Port eft La Grange du Bois , maifon de 
plaifance de l'Abbé de Lagny : au moins fi 
elle n'y eft pas fituée , elle y a bien cinq cent 
arpens de terre. 

La Paroiflê de Saint - Denis du Port Ce 
trouve augmentée dans fon territoire par la 
réunion qui a été faite de celle de S; Laurent. 
Cette PaioifTe de S. Laurent fituée hors des 
murs de Lagny , exiftoit des le treizième 
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ïécle , puifqu'elleeft dans le Pouillé Parifîeit 
de ce temps-là au rang de celles dont l'Abbé 
de Lagny nommoit le Curé. Elle eft marquée 
fîmplement fous le nom 5. Laurentii. Cette 
réunion n'eft pas nouvelle. On en préfènta 
Tan 1488 le Décret donné par TEvêque du 
confentement de l'Abbé & Couvent de La- 
gny , à Louis de la Fof eft , Evêque de Paris , Kftffi* 
pour en avoir la confirmation. Les deux P*r*f< « Un* 
Eglifes réunies y font appellées S. Laurentius T 4 8S# 
de Portu , & l'autre S. Dionyfd tout Ample- 
ment. Depuis ce temps-là, les Provifïons de ihUU % M*t£ 
la Cure de Saint-Denis portoient ces mots,, 7 Se P u 
cum ejus annexa S. Laurentii , & quelquefois [\ l Â\ llDec * 
cum Capellania Sanâii Laurentii. Les chofes 
Evoient continué en cet état jufqu'au com- 
mencement de ce fîécle ; alors Touflaint 
François le Cerf , Curé de Saint Denis, ex- 
pofa a M. le Cardinal de Noailles , que quoi- 
qu'on y eût fait autrefois l'Office comme dans 
une Paroifle ,cela n'avoit pu fe continuer, 
parce que les maisons avoient été détruites 
par les guerres , enforte que la Chapelle étoit 
reliée feule au milieu des champs : ce qui n'é- 
toit pas fans péril. Il obtint donc qu'elle fût 
démolie , & que Ton feroit un tableau de 
faintXaurent pour une Çhapelle dansl'Eglife 
de Saint-Denis où l'on célébreroit l'Office K*gtfi* 
le dixième jour d'Août , fête de ce Saint. chiep. Parif. 

Quelques Géographes n'ont pas laifle que 1 Aa "* l 7°** 
de continuer à marquer cette Chapelle au 
midi de Lagny , dans leur Carte du Diocèfe 
de Paris. Çlle eft fous le nom de Lauret dans 
celle que Guillaume de Lifle a doftné de la 
Prévôté & Vicomté de la même Ville. . Elle 
eft auffi impofée au Rôle des Décimes du 



Quelques perfonnes parlant de cette Cha- 
pelle y lui donnent le nom de Saint Laurent 
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de Bulles : je n'ai point encore découvert fur 

quoi ce nom eft fondé. 

Ce font MM. du Séminaire de S. Sulpice 
qui pofTédent aujourd'hui le principal bien 
qui eft fur ce territoire de Saint-Laurent. 



L A G N Y. 

• » 

LA première connoiflance que nous avons 
de Lagny en Brie , eft due à la fondation 
d'un Monaftere qui y fut faite vers l'an 64 f 
* de Jefus-Chrift par faint Furfy venu d'Ir- 

\{ . lande dans la France , à qui Archambaud 
autrement dit Ereonvald ou Erchinoald , 
Maire du Palais de Clovis II, avoit fait pré- 
fcnt de ce terrein fitué au rivage méridional 
de la Marne , à fïx lieues de Paris vers l'o- 
rient , & à quatre de Meaux. Il ne faut pas le 
confondre avec un autre Lagny, dit Lagny- 
lc-Sec , fitué à fix ou fept lieues delà , dans 
le Diocèfe de Meaux , entre Dammartin & 
Nantueil-le-Haudoin , lequel a appartenu à 
l'Abbaye de Saint-Denis dès le feptiéme fîé- 
cle par donation Royale , & qui n'eft qu'un 
fïmple Village, dont le nom eft le même en 
latin , fçavoir Latiniacum. Ceft de ce Lagny 
que doivent s'entendre les Diplômes del'Ab* 
baye de Saint-Denis du feptiéme & huitième 
fïécle. La plupart des étymologies de ces 
deux Lagny femble ne devoir venir d'un au- 
tre nom que de celui d'un ancien Seigneur du 
temps des Romains , lequel fe feroit appellé 
Latinius ; car ce nom étoit d'ufage parmi les 
Kotît. g ail. Romains, comme l'a obfervé M. de Valois» 
p ,*2o.4W. 2-jL> on ne d6| t é tre nullement tenté de trouver 
du Celtique dans ce nom, parce que fi la 
lignification de Lot ou Lad ( qui vouloit dire 
aquatique ) convient à Lagny en Brie , elle 

formeroit 
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it Paroisses dè Lacn y. 41 
formeroitun comrafte ridicule dans Lagny- 
le-fec. Il y a encore en France deux autres DîéHonn. 
Villages du nom de Laçny , (ans compter p niv * dc la 
Lagney qui eft au Diocefe de Toul , & qui Francc * 
eft dit auffi Latiniacum. Il eft quelquefois ar- 
rivé à des Ecrivains du douzième fiécle d'a- 
bréger le nom latin de Lagny & de l'écrire 
Laniacum. On le trouve amfi dans Anfelme ^i„f e i. cern- 
ée Gembloux ; ce qui a fait croire à ceux qui bine. chro». 
n'approfondiflent pas , que Laigny avoit tiré i***. 
fon nom du commerce de laitues que Ton y 
foi fait. Un autre a écrit en 1 190 Lennkcum* DuBreol , 
L'un des anciens Ecrivains de la vie de Liv. 4. fui 
feint Furfy a fait une peinture de la fituation Malnoue, 
de Lagny en termes les plus expreflifs qu'il a 
pu trouver, pour marquer que.de fon temps 
une épaiffe foret couvroit ce lieu par le haut, 
& que dans le bas "il étoit embelli par des 
prairies & par la Marne , & enfin par des vi- 
gnes dans les autres côtés : Hinc Silvâ pero- 
pacd tegitur ; hinc Matronœ aqua honeftatwr ; 
hinc mu(tiplex &* deleâlabilis pratorumplanhies ; 
hinc fœcundijjîmarum vineœrwn fioret denjitas. 
Cette defeription pouvoit convenir i Lagny 
du temps de faint Fur (y , à la réferve qu'il y 
avoit des bois prefque dans tous les endroits 
qui ont été depuis plantés en vignes. On 
attribue au Saint la fource abondante qui ar- 
rofe ce lieu. Il étoit en effet difficile de n'en 
pas troirver dans la place où efl ie,Monaftere 
dans le milieu ou environ de la pente du co- 
teau. L'expérience a même fait voir que les 
écoulemens des eauxpar-deflous la terte font v 
lî abondans qu'ils font devenus nuifibles aux 
édifices des Eglifes. 

Entre plufieurs Oratoires bâtis fur cette 
colline , TEglife dé Saint Pierre eft celle qui 
fervit au Monaftere que faint Furfy établit en 
ce lieu , quoiqu'on lui attribue auffi les corn- 
Tome XV. D 
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mencemens de celle de Saint Sauveur , & de 
celle qui porte fon nom,de laquelle on ignore ' 
le premier vocable. Cette Maifon continua 
d'être gouvernée par des faints Abbés après 
le départ de faint Furfy pour les Ifles Britan- 
niques , 8c ce fut une pépinière de Saints , 
que les Corévêques du Diocèfe de Paris 8c de 
Meaux choifîrent pour leur retraite lorfqu'ils 
alloient exercer leurs fondions fur les limites 
des deux Diocèfes. Delà vint que non-feule- 
ment on y compta parmi les Saints, Emmien 
ou Emilien qui prit la conduite du Monaftere 
après faint Furfy , puis Eloque , Mommole , 
qui au moins y ont été Religieux s'ils n'y ont 
pas été Abbés > mais encore un S* Deodat» 
Evéque > un S. Landry , & plufîeurs faints 
Confeffeurs , foit Prêtres féculiers ou Reli- 

{rieux , appelles Madelgaire , îulbert , Anfi- 
ion > Sidoine , &c. décédés dans le Monaftere 
ou aux environs , 8c dont les corps avoient 
été élevés de terre avant l'onzième fiécle* 
C'eft tout ce que l'on peut dire en général de 
l'Hiftoire des premiers temps de l'Abbaye de 
Lagny , dont les monumens furent détruits 
par les Normans lorfqu'ils remontèrent là 
Marne après le milieu du neuvième fiécle. 
Car quoiqu'on ne trouve les noms d'aucuns 
Abbés qui l'aient gouverné durant le hui- 
tième fiécle , & même jufqu'au règne du Rot 
Robert , il n'en faut pas conclure que la vie 
monaftique ne s'y fût pas foutenue jufqu'au 
temps des courfes de ces Barbares venus du 
Nord. On conferve encore à Saint-Maur des 
Foffés la moitié d'un Diplôme par lequel 
Charles-le-Chauve confirmoit en 845 ré» 
change de quelques biens que fît Ingelbert , 
Abbe de Saint - Pierre des FofTés , avec le 
Monaftere de Lagny. Malheureufement le 
commencement du Diplôme qui contenoù 
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le nom de l'Abbé de Lagny & celui des biens 
qu'il donnoit à Ingelbert a été perdu : il ne 
refte que le nom des terres que l'Abbaye des 
Foffés tranfportoit à celle de Lagny , dont les 
unes étoient fituées à Chevreville , au Dio- 
cèfe de Meaux , les autres au Diocèfe de Pa- 
ris , entre Luciat & Tercy. Doublet prétend J**** 1 : 

t •»#•-•• j 1 s S* Dents > #• 

que Lagny avoit été ongjnairement donne a g 9 1 
Saint-Denis par le Roi Dagobert ; il ajoute 
que Charles-le Simple le fil rendre à l'Abbé 
Robert fon parent. 

Herbert , Comte de Champagne & de 
Brie, ayant été touché^ la vue des ruines du 
JVIonaftere de Lagny qui fe trouvoient fur fa 
route lorfqu'il venoit à Paris, obtint du Roi 
Robert cette place , y rétablit le JVIonaftere , 
& fit mettre pour Abbé un nommé Herbert, 
Moine , difciple du fameux Gerbert , qui 
tâcha auffi-bien que ce Comte de faire revfc* 
nir à cette Maifon Ces anciens domaines ; 6c 
le Comte Etienne obtint du même Roi Ro- 
bert des Lettres qui confirmoient ce rétablit 
fement datées de Sens l'an 1018. La nouvelle 
Eglife avoit été dédiée le premier Juin pré- tmfin 
cèdent par Sevin , Archevêque de Sens, le guk vulg. 400 
fiége de Paris étant vacant. Outre ce Prélat , *" n \ *» ui fi 
le Comte Etienne y invita l'Archevêque de uttHt4C ' 
Reims , les Evcques de Soiflbns & de Te- 
rouenne. Ces deux derniers , à la prière du 
Comte , portèrent les corps des faints Deo- 
dat , Fulbert , Anfilion , Lambert & Mauger, 
avec quelques-uns des faints Innocens. Le 
Roi Robert y affiûa avec le Duc de Bour- 
gogne , Se donna un des doux de la Croix de 
Notre-Seigneur & une épine de fa couronne 
qu'il fit porter dans une Proceffion qu'il fui- 
vit pieds nuds. L'Eglife fut dédiée fous le 
titre de faint Pierre & faint Paul & des faints 
Innocens. La fainte Vierge paffa néanmoins 

Dij 
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44 Abbaye, Ville, ' 
aufli pour Tune des Patrones. Au moins il eft 
certain qu'en Tan 1 128 il y avoit en cette 
Hugo Gar~ Eglifè fon image expofée > à laquelle il fe fit 
fttrtj rfnfelm. un grand concours pour la maladie des Ar- 

Gemblac* *d dents 

** t 112*. Quoique i'Eglife de Lagny fût enrichie de 
^ plufîeurs corps faims , félon qu'on vient Je 
voir ; Arnoul , qui eh fut fait Abbé au onzié- 
- me lîécle ne voulut pas revenir d'Italie fans 
en apporter des reliques de faint Thibaud fou 
frère, décédé en 1066 au Diocèfe de Vicen- 
ce , & il les dépola à fon retour dans 1* Ab- 
baye , d'où peu de temps après une partie 
ferait à la conftruftion du Prieuré de Saint- 
Thibaud des Vignes, un quart] de lieue au- 
defTus de Lagny. L'autre partie étoit reftée 
à l'Abbaye & fut changée de chaffe en 1 17?» 
Cette Tranflation dés reliques de S. Thibaud 
à Lagny eft rapportée dans une ancienne 
chrome, ad Chronique de la Bibliothèque de l'Oratoire 

Cycles p*f- de Rome à l'an 107* en ces termes : Tranjla- 

€haL tio reliquiarum S. Tneobaldi apud Latmhcum. 

Ce que Dom Michel Germain en fon Hi- 
ftoire de l'Abbaye de Lagny a cru défîgner 
quelque pieux Comte de Champagne du nom 
I. royage de Thibaud, & que DomMartenne afuivi à 

Littér. Partie Ialettrequand y par i e de cette Abbaye. Le 

pag * 7 ' m éme Abbé Arnoul apporta auiTi dans fon 
Monaftere en i05>4 des reliques de faint Flo- 
rentin , Martyr , qu'il avoit eu apparemment 
à Suin en Charollois. 

L'Eglife bâtie par le Comte Herbert 8t 
dédiée l'an toi 8 , étoit un édifice peu confî- 
dérable & qui d'ailleurs avoit été endommagé 
dans un incendie de l'an 1 r 84* H en fut bâti 
un autre à l'occident de celui-là vers la firt 
du fîécle fuivant , dont l'Abbé Jean Britel fit 
faire la Dédicace par Eudes de Sully , Evêque 
de Paris , le 27 Août 1206. Ceft de cette 
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et Paroisses de Lac n y. 47 
troifîéme Eglife que Ton voit encore les 
reftes expofes aux injures de l'air devant ren- 
trée de celle d'aujourd'hui , dont le veftibule 
ctt auflî de l'ancien édifice. 

Outre les corps faims mentionné/ dans 
Paâe de la Dédicace de 1018 , l'Abbaye de 
Lagny avoit encore un très-grand nombre de 
reliques dont il refte un ancien Catalogue 
rapporté par Dom Michel Germain. En 
voici les plus remarquables : un oiïement de 
faint Eloi djïciple de faint Furfy, une c6te de 
faint Guillaume , Abbé ; la téte de faint Aga- 
pit , Martyr. Des reliques de fainte Céline , 
Vierge de M eaux, & de faint Faron , Evèque 
de la même Ville ; de fainte Soline , Vierge 
& Martyre de Chartres , que les Religieux de 
Saint-Pere en Vallée avoient apparemment 
apportées de cette Ville lorfqu'ils fe retirè- 
rent à Lagny , du temps de l'Abbé Herbert 
le reftaurateur de cette Maifon ; de faint Exu- 
pere & de faint Loup , Evêques de Bayeux > 
venues fans doute de Corbeil. Il faut y ajou- 
ter les habits (àcerdotaux de faint Furfy s il 
en refte la chafuble , le manipule ayant été 
donné à une autre Eglife. 

Les anciennes fépultures notables après 
celle des Saints dont les corps étoient relevés 
dès le commencement du onzième fiécle > 
font i°. celle du Comte Herbert , dont le 
corps avoit été apparemment mis dans qu e l~ 
que Oratoire ou dans le Chapitre en atten- 
dant la Dédicace de l'Eglife qu'il rebâtit. O n 
voit encore dans le Sanftuaire de celle d'au- 
jourd'hui fon épitaphe mife en ce lieu aprè s 1, Voyage 
la tranflation de fon corps. Je n'en rappor- Litt.de Dom 
terai que lesiix premiers vers, le refte étant Maronne , 

, * / r * Partie II* ©• 

endommage: 7a. 

Mxemplarmorum^Prccerumluxy normabonorum> 
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Solamen miferis , exitium fceleris : , 
G/or/a virmm , Zaï/j /am# , forma falutis , 

Quo nil , dum viguit , clarrus orbe fuit. 
Infignis latè Cornes Herbertus bonitate 

Hoc jacet in tumulo fub lapidum cumuh* 

La féconde fépulture ancienne eft celle du 
Prêtre Evrin qui décéda en 1077 > mais dont 
Pépitaphe ne fut pofée qu'en 11 17. EHc eft 
rapportée en entier à l'article du village de 
Montevrin. 

La troifiéme eft celle de Thibaud le Grand* 
ou IV du nom , Comte de Champagne & de 
Brie , qui avoit comblé de biens ce Mona- 
ftere, & qu'une Charte d'Henri fon fils at- 
tefte y avoir été inhumé noblement l'an 1 1 52. 
Cette fépulture fut remuée au quatorzième 
fiécle. On leva encore la tombe qui la cou- 
vre en 1686 & on y trouva une boëte d'ar- 
gent avec des reliques que Ton a cru être de 
faint Thibaud fon Patron» 

Au refte pour ce qui regarde les fépulture s 
" de gens de confidération , il y a lieu de croire 
qu'on en trouvera un jour dans l'ancienne 
nef découverte auflî-bien que dans Taîle où 
il y avoit une Chapelle dont je parlerai ci- 
après, 

- Depuis la mort de Thibaud -le- Grand . 
arrivée en 1151 , cette Abbaye fut fujette à 
divers malheurs pendant le refte du fiécle. 
Les guerres des Seigneurs particuliers les uns 
contre les autres donnèrent occafion d'en 
ravager les biens. Les efforts qu'on fit pour 
y établir une Commune > & en particulier _ 
\ ceux du Comte Henri pour élever une Tour* . 
troublèrent les Religieux jufqu'à l'an 11? 6 
que l'Archevêque de Sens prononça que ce 
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et Paroisses de Lagny. 47 
Comte n'avoît pu la faire élever ni tenter 
l'éreâion d'une Commune. Deux incendies 
l'un en 1 1 57 » l'autre en 1 1 84 , firent un tort 
infini au Couvent. Celui de Tan 1 1 84 réduifît 
en cendres une partie de la Ville. En 1 1 84 , 
dit Clarius , Moine de Sens , 6°. Kalendas spieileg.fol. 
Àugujli , combujlum fuit Laniacum &* AU*********** 
tia tota. Robert du Mont rapporte à l'an 1163 Supplém. ad 
que l'année précédente l'Abbé de Lagny ayant **** 
voulu réprimander un homme pour fon for- 
fait, ce malheureux lui décocha une flèche 
dans l'oeil , dont il mourut incontinent. 

Voici une preuve de malheurs. En 1377 
les Moines 8c les habitans de Lagny firent 
contribuer aux réparations les ha^itans de 
Chefly , Montevren , Governe , C 0Jlc h es & 
Chantelou. 

Vers le milieu du quatorzième fîécle les 
Anglois ayant fait irruption dans le Mona- 
ûere , y commirent des dégâts infinis. LorC- 
qu'ils s'en furent allés , la garde de cette 
Maifon fut commife à Pierre de la Crique, Kcg'fi.Sut. 
homme très-cruel , qui n'épargna rien de ce Pm*m. M 
que les Anglois avoient laiffé. Cependant fa g J*»- « 
dureté ne put tenir contre la patiertee des 
Religieux. lien fut touché : & pour répa^r 
le mal qu'il avoit commis , il jetta les fonde- 
mens d'unenouvelle Eglife magnifique , & e** 
finit le chevet ouSanâuaire que les Religieux 
continuèrent jufqu'à ce que les pertes caufée s 
par les guerres les obligèrent de laiffer l'ou- 
vrage imparfait , comme on le voit. Les dif- 
pofîtifs pour les vitrages de la croifée mar- 
quent quelle devoit en être l'élévation & la 3 
tlélicatefle. Les pertes du Couvent avoient été 2 
H réelles, que le Roi Louis XI lui remit par 
fes Lettres du 2î Juin 1468 deux cent livres 
de rente qu'il étoit tenu de payer à la recette 
du Domaine de Meaux. 
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Je m'étendrai ci-après un peu plus fur les 
guerres, en parlant des Bourgeois de ce lieu. 

Philippe Carpen , Abbé très-zélé , remédia 
autant qu'il pu t aux maux caufés par les der- 
rières courfes des Anglois, & &uva de leurs 
mains ce qui refloit de titres, dont Nicolas 
Vincelot , Procureur Fifcal fous l'Abbé Fran- 
çois de Clermont , Cardinal » Archevêque 
d'Auch , forma un Cartulaire du temps de 
François I , qui eft prefque le feul monument 
qui refte des débris des Calviniftes. 

Les guerres du quinzième fiécle ayant oc- 
cafîonné beaucoup de relâchement dans la 
même Abbaye , cet Abbé en confequenca 
d'un Arrêt du Parlement y introduit la ré- 
forme par les foins d'Etienne Gentils , Pneur 
* de Saint-Martin des Champs , de deux Reli- 
gieux de Chezal-Benoift & de deux de l'Ordre 
des Céleftins environ Tan 1 5 1 6. Il fit rebâtir 
le réfedoire & les autres lieux réguliers , 
difpôfê à continuer le bâtiment de l'Eglifç 
s'il eût vécu en des temps plus favorables. Il 
y faifoit fouvent fa réfidence & étoit ravi du 
bon ordre qu'il y vit renaître. Mais après fa 
mort les procès avec les Abbés Commenda- 
taires donnèrent quelques atteintes à fa régu- 
larité. L'Abbé Jacques du Brouillart y attira 
les Capitaines de Montgommery , de l'Orge 
& de Montevrain , qui fe faifirent de plus de 
quarante châfTes & jetterent les reliques au 
feu dans la place publique , aufli-bien que les 
livres & autres meubles eedéfiaftiques , & 
endommagèrent tellement l'Eglife , que les 
K'* p * rl > Religieux ayant préfenté requête au Parle- 
aJ**«*S**. ment pour ^ tre p 0ur vu à l'Office divin, les 

revenus de cet Abbé furent fiifîs pour y fub- 
venir : Montevrain fut arrêté de l'ordre du 
Roi & -décapité à Paris > ùl tête apportée £ 
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it Paroisses dï Laghy, 4 $ 
Lagny , 8c expofée fort long- temps à la po- 
tence. r 

Ces maux communs à beaucoup d'Eglifes 
& de Monafteres de la France , ne furent ré- 
parés que peu à peu à Lagny à caufe de la 
durée des guerres de la Religion du temps de 
la Ligue. Lorfque les MM. de Neuville pot 
fédèrent cette Abbaye , on tâcha de répare* 
les anciennes pertes. A l'égard de celles des 
reliques, les Religieux reçurent en \6ti du 
Pneur-Curé de Notre-Dame de Chauny, . 
Diocèfe de Noyon , une partie du coronal dù 
chef de faint Momble , qu'on croit avoir été 
le fucceffeur de faint Furfy , 6c obtinrent le 
ï 7 Juillet de l'Archevêque de Paris permif- M A 
îxon de l'expofer. r : ehlp. tJk 

_ La Réforme de là Congrégation de Saint- ' 
Maur y ayant été introduite en 1 64 1 par les 
foins de l'Abbé Camille de Neuville » ces 
Pères ne cefferent de travailler à remettre 
cette Maifon en bon état & principalement 
VEsUCe qu*ils trouvèrent moyen de deffeçher, 
Se dans laquelle ils firent tant de changemens 
qu'elle fut bénite 4e nouveau par le Général 
de la Congrégation le jour de Pâques 1687, 
avec la permiflion de l'Archevêque. Il nV 
avoit que fîx ans qu'ils étoient introduits . 4 \ 
dans cette Abbaye, lorfque réunifiant leurs 
prières à celles des habitaris , ils obtinrènt dti 
Chapitre de Saijn- Furfy de Perorinè l'os 
pierfeux de la tête de ce Saint, qtie le Vicairb 
Général de 1* Archevêque, permit d'expofer.à 
la vénération publique , par Lettres du ii 
Janvier 1 647 , fîgnées André duSauffay. Le 
Couvent de fon côtéfit préfent à la Collégiale 
de Peronne du manipule du même Saint* 
Depuis quelques aimée* ces Religieux ont 
fait travailler confîdérablement au portail de 
leur Eglife & en ont embelli toute rentrée. L 
Tome XV. g 



lèid. 
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On feroit trop long à rapporter les biens, 
droits & privilèges de ce Monaftere. Ils font 
prefque tous énoncés dans une Bulle d'Ale- 
xandre III de Tan 1 178 qui confirme les do- 
nations antérieures. Imberr, Evcque de Paris, 
par exemple , & Galon l'un de fes fuccefleurs 
avoient accordé à cette Abbaye plufïeurs au- 
tels ou Eglifes & plufïeurs dixmes , au on- 
zième & douzième fiécle ; Gautier I du nom, 
Evéque de Meaux en ioyo , leur avoit donné 
l'autel de S. Pierre d'Ogne de fon Diocèfe. 
L'Abbé jouit du titre de Comte de Lagny. 
Son Bailly y exerce haute , moyenne Sç 
bafTe-Juftice. On y levé pour lui tous les 
droits Seigneuriaux , même fur la rivière. 
Cependant en un Fa&um donné en 1 6 1 9 pour 
le Prieur d' Argenteuil , il eft dit , page 1 3 , 
que l'Abbaye de Lagny n'eft pas exempte de 
la Jurifdiclion épifcopale. Les Comtes de 
Champagne & de Brie lui ont accordé autre- 
fois un droit de Foires. Ces Foires étoient fî 
fréquentées & d'une durée Ci con/îdérable , 
qu'il en revenoit à l'Abbaye dix ou douze 
mille livres de rente, fuivant des Lettres de 
Louis XI. En 1311 les Bénédictins fe plai- 
JtrreftPar- gnoient du Bailly Se d i Prévôt de Meaux , de 
Idm. Mffign, ce que ces deux Officiers retardoient la vente 
fii. xi». <j es draps durant les trois jours que les draps 
Te vendoient. Le Roi inflruit du fait , donna 
ordre d'informer à Robert de Saint-Benoît 
fon Clerc. L'Almanach Royal marque une 
Foire à Lagny le 30 Novembre. J'en dirai 
■ davantage fur ces Foires ci-après. 

Ce ne peut gueres être que par un effet de 
cette ancienne relation du Monaftere de La- 

fny avec le fiége Epifcopal de Paris , que les 
ivéques ont été faciles à lui accorder les au- 
tels des Eglifes de la campagne qui l'environ- 
noient du côté de la Brie , qu'ils ont été 
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attentifs à faire tem^Iir ie fiége Abbatial . V f 
auffi-tôt que la vacance étoit tenue* à leur 
conitoiffance ; d-y faire là vifîté par eux ou 
par leur Vicaire Général y & de fe faire prêter 
ferment de fidélité par les Abbés qui recon* 
noiflbiemleur fiége immédiatement fournis 
au fiége Epifcopal de Paris. Ceft dont il y * 
différemes preuvestfans les plus anciens R*- « M 
giftres qui foient reftés i i'E^éché jufquîà 
l'introduâiob de la Congrégation de Saint- < ^ 
Maur. Et ceux qui ont lu le$ Lettres d'Yves 



de Chartres ont dû y remarquer que vers V 
1096 les Religieux de ce Monaftere ayant 
voulu Ce fauftrairè de la jurifdidion Epifro- . 
pale 9 Guillaume , Evêque de Paris fe traiU* G ail. Gkrifi* 
porta à Rome, & qu'Yves , Evêque de Chat»- tom ' 7- 
très v écrivit au Pape en (à faveur. : : K su 

En 1473 le è Février la dignité Abbatiale 
étant vacante , par la mort de Nicolas Borée, 
J 'Evêque de Paris , Louis de la Foret , la con- 
féra jure devoluto À Oger d*Anglurey Prêtre 
de l'Ordre dé Saint Benoît. ? > 

I>e 1 x Mars de la même aiinée , il commit 
Matthieu de Brée , DovendeLMeux V pôér 
ylaite tevifce èrefon nom. i 
- Eh 1474 te M Janvier * il ôt lavifîte de 
TEglift & y conféra la tonfure. ; 

En 1485 te 6 Novembre y après le décès r 
d'Urbain Je Fiefque , qualifié Evêque nfe -i 
Freins \ Se nouveau Abbé<îomHiendataire» • - 
les Vicaires Généraux ^mirent aux Reli- 
gieux dp procéder ià l'éte&ibm r ' 4 ^ , A , 
• * "Bi* 1 490 te 1 o Mare, Auger de Brfe r Pré* 
tre Angevin , ayant été pourvu de cette Ab* 
bayé en Gommende , prêta fertnent de 
fidélité au même Eyéqtte v Louis de " 
mont y ad caufam difti Monajlerii 
Epifcopati fubjeâu -Çtv Abbé ne commet! ça 
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cependant à jouir qu'en 14^7 , ayant été 
pourvu une féconde fois. 

En 1 50 j le 14 Novembre , cette Abbaye 
étant vacante par la mort de cet Abbé , fut 
conférée par Louis Pinelle , Vicaire Général 
d'Etienne Poncher , Evêque , à Richard Le 
Moine , Prieur de Saint-Martin des Champs. 
12 Septemb. Cependant ce fut René de Brie qui l'eut en 
Commende Tannée 1505*. 
Rff • Pari. Il y eut en Parlement le 1 j Janyier 1 y 09 
un Arrêt pour fa Réforme > de même que le 
%9 Juillet 15 14. Le Cardinal de Clermont en 
étoit pour lors Abbé. 
Htgifr.lf, En ijn le 3 Juillet, PEvêque de Péris 
ïdtîf* ' approuva un Bail emphithéotique que Fran- 
çois de Clermont , Archevêque d'Auch * 
Abbé Commendataire de Lagny , avoit fait 
d'une mai Ion à noble Jean de Ryncriï , Audi- 
teur des Comptes. 

En 1524 le 3 Février, l'Evêque de Paris 
reçut le ferment de fidélité de Jérôme de 
Lou vi ers , autrement du Chaftel, Abbé Com- 
mendataire de Lagny : mais c'étoit nomint 
Romanœ Ecclêjiœ. 

Ce Jérôme de Louviers étoit décédé dès 
le mois de Janvier 151 y , puifque les Reli- 

fieux avoient dès-lors élu pour lui fbccéder 
âçques Aubry, Bénédiéliu , dont les Vicaires 

p*r. \o j/n. Généraux , Jacques Merlin & Etienne L iger» 
*szs* furent chargés d'examiner l'éleâion. De plus 
le 4 Mars fuivant cette Abbaye fut conférée 
.... <■ par l'Evêque à Pardoul le Lafnier , Prêtre 
du même Ordre jure devoluto comme vacante 
par le décès du même Jérôme* Mais Jacques 
Aubry fut maintenu. Lés Mémoriaux de la 
Chambre des Comptes font mention de fou 
fermen t de fidélité. \ 

J*ai cru que ces remarques pouvoient fer- 
êk à perfectionner le Catalogue des Abbés 
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de Lagny , outre ce qu'elles contiennent par 

rapport à l'ancien droit des Evêques de Pari*, 

dont il y eut encore un afte en 1657; fçavoir 

une Sentence de Denis le Blan c , Officiai de itîd. + Dee é 

Paris , qui défend aux Religieux d'admettre l6 *7* 

aucun Vilîteur que celui nommé par l'Arche* 

vêque qui de tout temps eft leur Supérieur; 

& y a fait fes vifites. 

Il y a dans Lagny trois Paroifles que jé 
nommerai ici félon la dignité du titre ; Saint 
Sauveur, Saint Paul, & Saint Furfy. Comme 
f Auteur qui a avancé que ce fut faim Furfy j 
premier Abbé Je Lagny , qui en bâtiffimt lé 
Monaftere fous le titre de S. Pierre , con<- 
ftrnifît pareillement des Oratoires ou Eglifes 
du titre de S. Sauveur & de S. Paul , comme 
cet Auteur , dis-je , n'a écrit qu'à la fin du XI 
fiécle ; & qu'il étoit éloigné de plus de trois 
fiécles du temps dont il parte , on n'eft aucu± ' 
nement tenu d'ajouter foi k ce qu'il en dit* 
Cependant il y a apparence que ce Saint put 
fort bien élever un autel fous le titre du San* 
veur potir la dévotion des payfans qui fat* 
foient valoir les biens du Monaftere , fi déjà 
il n'y en avoit pas un fous ce titre. C'eft au- 
jourd'hui l'Eglife la moins voifine de l'Ab^ 
baye , & qui paroît avoir été rebâtie plufieur* 
fois depuis fa première conftruftion. Je n'ert 
ai appris aucune particularité. ' ' f " i 
SAINTPAUL feroit une Eglife trè* 
ancienne, s'il étoit certain que ce fut cette 
Eglife de Lagny où il fe tint une Affemblée 
crËvêques qui fit écrire fur la fin du dixième 
iîécle > par le fameux Gerbert aux Chanoine» 
de Saint-Martin de Tours V une lettre qui 
commence ainfi : Omnes Evifcofi qui ad Co/i- Dùchlnc ; 
cilium venerunt in Ecclefia S. Pauli , $mnibus r * ** ? 
Clericis de Monajterio S. Martini* Ce qui pour- 

roi t faire croire que ce Concile fe tint à Saint 

• • • 
E u] 
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faul de Lagny , eft que les Evéques manderi* 
à ces Chanoines de fe trouver dans quelque 
temps à Chelles ou le Roi tiendra fes Plaids , 
& où ils dévoient aufli être préfens. Ce n'eft 
au relie qu'une conjedure fondée far le voi- 
finage , car il y pouvoit avoir ailleurs d'au- 
tres Eglifes de Saint Paul. Outre cela il eft 
difficile de croire que le Comte Herbert ; 
quoique vivant alors , eût déjà relevé les rui- 
nes du Monaftere de Lagny & y eut bâti une 
féconde Eglife outre celle de Saint Pierre» 
Quoique cela ne (bit pas impoflible , on ne 
irouve rien de certain fur l'Eglife deS. Paul 
de Lagny avant le douzième fiécle , qu'elle 
eft reconnue exiftante * (ans dire fi elle éroie 
Paroi ffe ou non. Cela fe prouve par un aâe 
de l'an 1 1 32 ou environ , par lequel le Pape 
èdlLCbrift. Innocent II maintint les Religieux dans la 
Tcm. 7 . d. poffeffion d'une maifon fituée ent» le Rfo» 
4 ' 5 ' iwfter* ft J'Eglifc de S..Paul. Mais Clément 
III qui fîcgea en 1 1 88 parle de cette Eglife 
de S. Paul comme d'une Parotiïe dans une de 
fes Bulles/ On croit que cette Eglife corn* 
mença par une grabde Chapelle qui fervit 
peut-être * la piété des Comtes de Brie flrdè 
Cbampague , ëc que ces? Comtes donnèrent 
depuis à l'Abbaye , & dont les Religion* 19 
Servirent pour certaines cérémonies cbroftra-4 
les , comme pour Proceffions , inftruftions de 
è qui étoient au nombre de vimrt- 
ftpt dans k douzième fiécle , ou enfin qu'elle 
fut choifie par les Abbés pour être leur Che* 
pelle particulière, vu que leur logis Abbatial 
n'en étoit pas éloigné. \îî , 3t\*k 

i Le bâtiment de cette Eçlife telle qu'elle 
- fiibfifte aujourd'hui , eft du genre dont et» 
' Mtiffok fous François I, c'eft - à -dire un 
mélange d'architeâure Romaine fans goth*-> 
que* Au fîi dit-on qu'elle fut rebâtie en tout 
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où en plus grande partie par François de 
Caftelnau Clermont Lodeve , Archevêque 
d'Auch , Abbé de Lagny , vers Tannée x f 10. 
La Dédicace n'en fut faite qu'en par 
Philippe , Evêque de Philadelphie y fuivant' 
là permiffion à lui accordée le 9 Août de cette * ezifi. Ef 0 
année. La tour de cette Eglife de Lagny eft P*rif. 
celle de toute la Ville qui figure le mieux* 

En 1 5 55 l'Evêque de Paris accorda des, Kcg<ft. Ep* 
Indulgences à tous ceux qui contribuèrent ^* r * 2 * , 
au rétablifTement de la Chapelle de faint^ 
Barbe : Infra metas Parpchiœ Sanâli Pauli Lar . < * 

- La Curé de S. Paul eft marquée la pre-i 
Jttiere dès tf 019 de Lagny qui font à la norni**: 
nation de TAbBf dans le Pouillé du treizième 
fiécle; de même dans celui du quinzième qui 
lui aflîgne trente-deux livres de revenu. 

'-SAINT F U R S Y. On ne voit paa 
pour quelle raifqn l'on a tari autrefois à La-; 
gny deux Egtffes ft voiflnes Tune de l'autre 




qu'à ceux qui ont bâti la féconde. La diffi- 
culte eft de fçavoifr laquelle de ces deux Egli- 
fes exiftoit avant l'autre r je n'entends pâi' 
par-ïà les édifices qui exiftent aujourdliui,;. iï 
eft évident que celui dç S. Furfy eft plus an- 
cien , & qu'il renfernie des parties qui font 
du douzième* du treizième fiécle. Mais it 
eft queftion du temps auquel la place où eft 
FEgiifède Saint Furfy a été primitivement 
deftinée pour une Eglife. Le bâtiment du 
chœur tel qu'on le voit paroît être du régné 
te Philippe- Augufte. A l'égard de celui de % 
nef, il eft beaucoup plus récent : pôur ce qui 
eft de la tour qui 'menace ruine du coté de la 
Place , eHe eft tellement replâtrée qu'on ne 

E iv 
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Digitized by Google 



ff m A B B A y I , VuiE, < , 
peut juger de fon âge. L'opinion la plu* cer-» 
taine eft qu'avant cette Eglife conftruite fous 
Fhi lippe- Augufte ou environ, a y en a voit 
exifté une autre du nom de S. Furfy. On 
gait par des Lettres d'Imbert , Evèque de 
Fans , de Tan 1036 , que cette Eglife de Saint 
rurfy écoit un lieu ou les peuples venoient 
u: n - apporter leurs oblations. Cet Evêque en ac- 
wlSJ* corda la moi »é i l'Abbaye de Lagny. Soi- 
„ OéUl.chrifl. xa " te a " ç après elle paroît comme ParoilTefou^ 
r*m. 7. col. mile à la même Abbaye, 8c pour cette rajfon 

utiniMc. * Synode & du droit de arcade ou de vifite* 
Gtil.cbrift. ^ ctte exemption eft marquée à l'an npf # 
ibid. <W. Fuis donc que l'Eglife dont il s'agit dans ces 
Lettres Epifcopales eut befoin d'itre rebâtie 

yCt *u 11 ,, ?° ou 1100 » c'eft une marque 
$u elle devoit avoir au moins deux cent ans, 
& qu'ainfi la première Eglife du titre de 
S. Furfy avoit été conftruite dans le temps 
que le Comte Hébert réédifia l'Abbaye de 
Lagpy : & on lui fit porter le nom de Saint 
Furfy en mémoire du premier Abbé de ce 
lieu , fous l'invocation duquel il n'y avoit 
point encore eu d'Eglife dans le pays. Les 
ornemens facerdotaux qui paiïbient pour lui 
avoir fervi , fuffirent pour faire changer l'ain* 
cien Patron dans le temps de la Dédicace. t 
On tient par tradition que c'étoit S. Blaife 
qui étoit cet ancien Patron : mais j'ai trop; 
d'exemples par devers moi , que le peuple & 
même quelquefois les Prêtres ont pris le 
change , que je ne crois pas devoir regarder, 
cette tradition comme bienipurée. Une faut 
qu'un peu d'attention fur le fiécle où l'on 4$ 
obligé par-là de faire remonter le culte <£fc 
S. Bïaife , Evêque de Sebafte en Arménie,* 
dans le centre du Royaume. Comme cette 
époque précède de beaucoup le temps des 
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Croifades > 8c même celui de la première qui 
fe fit en 10^5 , il eû hors de toute vraifem- 
blance qu'on ait pu avoir a Lagny des reli- 
ques d'un Saint du fond de l'Orient au dixiè- 
me iîécle ; & même dans ce fentiment il fau- 
droit qu'on les eût eu dès le neuvième , puis- 
que rf glife que le Comte Herbert rebâtit 8c 
à laquelle on donna le nom de à. Furly , étoit 
une ancienne Eglife ou Oratoire que per- 
fonne n'avoit eu. foin de relever depuis les 
ravages des Normans. Bollandus a fait d'ex- 
cellentes réflexions fur la métamorphofe ou 
changement du culte de certains Saints , que 
M. Baillet a placée avec grande raifon au 
jour de S. Blaife , puifque ce n'eft que par les 
raifonnemens employés par ce (gavant Jé- 
fuite que l'on peut fe tirer d'affaire au fujet 
du nombre prodigieux de reliques que l'on 
produit de ce Saint, & qui l'ont fait regarder 
comme Patron d'Egli Ces dont les tondateurs 
n'a voient point penfé à lui , & qui n'ont ja- 
mais confervé de Ces vraies reliques. Comme 
donc l'ifiterceffion de S. Blaife a été fort 
réclamée depuis les Croifades , ce Saint de- 
venu plus fameux a fait perdre à Lagny let 
reftes du fouvenir qu'on pouvoit y avoir d'uij 
autre Suint dont la Féte avoit été autrefois 
célébrée le 3 Février. Cet autre Saint étoit 
appellé en latin Dcodatus. Il eft marqué au 3 
Février dans deux anciens Martyrologes ma* Chaftelain » 
nuferits de Saint-Germain des Prés avec la Many oi. u- 
qualité d*Evéque,.ce qui fîgnifie qu'il étoit " 
Corévéque du Diocèfe de Paris pour ce quar» ■ v 
lier- là ; 8c il falloit qu'il fût décédé à Lagny , 
puifqu'on y poffédoit fon corps en entier 
élevé du tombeau & placé dans une châfle il 
y a fept cent ans. Comme donc la coutume , 
des Abbayes étoit de diftribuer des reliques , ^ 
des Saints aux Egliles de leur dépendance , il 
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eft à croire & l'on a droit de penfer que celle 
de Lagny en avoit donné à l'Oratoire qui 
exifloit à la place où eft l'Eglife de S. Furfy , 
de même qu'elle en donna à celle de Droi- 
felles, au Diocèfe de Senfrs , laqaelle en a 
pris le nom , & que fans celles de S. Furfy 
qui furvinrent & firent plus de bruit, la mé- 
moire de S. Deodat ou Dié n'auroit pas été 
éclipfée par celle de faint Blaife révéré par 
toute la France le même jour. Ce Saint Deo* 
datus eft un véritable Saint local de Lagny , 
qu'on auroit tort de confondre avec S. Dié , 
Evêqué de Nevefs , mort le 19 Juin au Dio- 
cèfe de Toul , & dont le corps y étort en 
entier, en même-temps qu'on montroit à 
Lagny celui de S 1 . Deodat mort le j Février; 
On aflure même qu'il y eft encore, tandis 
que celui de S. Deodatde Lagny a été pro- 
fané ou brûlé par les Huguenots. 
^ La Cure <te Saint Furfy eft marquée fin* 
diftinôiorc dans le Pouillé de Paris du trei- 
iiéme fiécle. Elle y fient le fécond rang i 
àufli-bien que dans le Pouillé du quinfciêmei 
Mais dans ce dernier Pouillé on y voit deu* 
Curés marqués : Cùratus San&i Furfei de La^ 
tigniaco avec un revenu eftimé trente-deux 
livres , puis Alttr Cwrarus Sa^âli Furfri , ayeé 
autant de revenu. Dans la fuite je trouve ce* 
Curés qualifiés Curatu? iexttœ portionis San6f\ 

' r ■ ' Furfei , & Curatus altéra portionis. L'un des 
Curés fe plaçott à droite du choeur & l'autre 
à gauche comme il fepratiquoit dans l'Eglife 
u de Rrie-Comte-Robert , & exerçoient appar- 
emment les^ fondions Curialesl tour-à-tour i 
foit par femaine ou autrement. Cela fait voit 
feulement que cette Paroiffe étoit la plus; 
Regtft. Ar- peuplée. Les dernières Provifions que ' j'ai 

$hict* Pétrif. trouvées d'tin fécond Curé de S. Furfy , font 
du î 3 Avril 161 1. En 1619 le tô Juillet la 
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lute fut conférée fans diftinâion de portion. 
1 paroît cependant que dès avant ce temps-là 
quelque Curéavoit joui des deux portions en *40ff» 
ne me- temps. Je vois en 1522 une collation 152a» 
ïniftrœ portionis , & en 1578 le 3 Juillet, 
René Chevauchée eft dit Curé des deux por- 
tions enfemble , & il les permute. Depuis 
environ fix vingt ans que les deux portions 
font réunies, le Curé de S. Furfy eft impofé 
aux Décimes pour les deux portions. 

Le Couvent des Bénédidines de S. Thomas „ .. 
de Laval eft fur cette Paroifle A 

Les Curés des trois ParoifTes dé la ville dé 
Lagny étoient tenus dans le temps de leur 
réception d'aller prêter ferment au Chapitre 
de T Abbaye. Un règlement du 14 Février Kcgtf*Ar~ 
1727 les en a difpenfé. Ce règlement roule e ^ ie P* p * r 'f* 
fur les Sermons , les Proceflîons , les Enter- 
remens : & il y eft dit qu'ils affifteront au* 
Vigiles & Méfie de l'Anniverfaire du Comté 
Thibaud dans rEgtife du Monafteré. Dès l'an ^ 
1 6$ r il y avoit eu un Arrêt du Parlement qui ArrU éé 
régloit les Curés de S. Paul 6t de S. Ftfrfy Mai. Code 

avec l'Abbaye. % CS v Tx% 

> Ow doit juger par ce que j'ai dit jufqu f ici * v ' 5 
touchant les EgHfes de Lagny , que La Mar* 
tiniere a donné dans une grandie mépriféS 
lorfqù'il a marqué dans fon Dictionnaire , 
que la principale Fglife de cette Ville eft 
Saint-Georges. Il n'y en a jamais cru de cè 
«omàLaçny. 

^ Dans le nombre des Bénéfices qui reftent 
à Lagny , fe trouve une Chapelle de Saint 
Vincent fîtuée dans le Cimetière général dè 
toute la ViMe. La première connorfFance qué " 
nous en avons fe tire du Fouillé Parifien dil 
treizième fiécle * dans lequel après les noms 
des- trois Cures on voit Capclla atrii ; auflî 
pays e^elle appellée la Chapelle de 
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S. Vincent de Laitre , c'eft-à-dire du Cime-' 
tiere , car autrefois par atrium on a entendu 
le cimetière , à caufe que les premières inhu- 
mations proche les Eglifes ont commencé au 
portique ou parvis* Ce même Pouillé la met 
au rang des Bénéfices auxquels l'Abbé de 
Lagny nomme. Le Pouillé du quinzième fié- 
cle dit auffi que le Capellanus atrii eft de la 
nomination Abbatiale , . & reconnoit qu'il 
avoit feize livres de revenu. Des Provisions 
de l'Evêque de Paris du 31 Mars 1544 la 
Kfgîft* défignent en ces termes : Capella de Latre in 
** Cimetefio de Lagny propi muros ejujdem. Au 
Rôle des Décimes on ne la connoît que fous 
le nom de Chapelle S. Vincent du Cimetière 
de Lagny. C'eft le grand S. Vincent, Martyr* 
qui en eft Patron ; ce que j'ajoute pour em- 
pêcher qu'pn ne croie que Laitre Toit un lieu 
d'où un autre S. Vincent aurolt tiré fou 
furnom* t » 

COMMV- 5 La ville de Lagny a vu établir dans fort 
NAUliS, fein durant le fiécle dernier deux ou trois 
Communautés de Bénédidines » dont les tines 
n'ont fait qu'y palier , 8c les autres y ont 
refté ; les deux premières Maifons ont été 
émanées du Prieuré de Saint-Thomas de La- 
val , fitué au Diocèfe de Sens : aux environ» 
de Donnemarie , vers Montereau. • . 

D'abord Charlotte le Bret , Prieure de ce 
Monaftere de Laval , en étant fortie avec fit 
fœur Elifabeth le Bret, Sous-Prieure, de la 
permiflion de l'Archevêque de Sens , acheta 
en \ 6 19 une Maifon à Lagny pour faire cet 
établiflement. L'Archevêque de Paris la 
conftitua Prieure en 1641 , & la même année 
elle obtint des Lettres-Patentes pour fa Mai-* 
fon , fous le titre de Notre-Dame de la Cou-» 
ception & de S. Jofeph (*). Dans Penregi- 

(a) Comme Charlotte le Bret étoit Fro&flcde 



Digitized by Googl 



ït Paroissh Dt Lagny, ét 
trement du 28 Février 164* ces Religieufcs 
font dites deftinées à rinftruâion des Filles* 
Les guerres qui furvinrent vers 1650 dégoû- 
tèrent cette Prieure , qui réfolut en 1653 dc 
transférer le Couvent ailleurs ; 8c ce fut à 
Conflansj proche Charenton,que fe fit la tranf 
lation* Il refta quatre de ces Religieufes à 
Lagny. Deux d'entre-elles nommées Marie 
le Roux & Anne Filleul , engagèrent quel- 
qu'un à faire une fondation pour Penfeigne- 
xnent des filles , & demandèrent à l'Arche- 
vêque de pofléder le Monaftere que les autres 
avoient quitté pour aller à Conflans : ce qui 
leur fut accordé au mois de Juin 1661. La 
même année le 4 Août il y eut de nouvelles 
Religieufes Bénédidines inftallées à Lagny 
par M. Hodenc , Vicaire Général > & Ton 
trouve au 17 Odobre 1666 que la Maifon 
des Bénédiâines vacante venoit d'être obte- 
nue par une Dame Petit , pour y placer d'au- 
tres Bénédiôines qu'elle faifoit venir de 
Montluçon. Mais ce dernier Couvent ne fub- 
fifla que jufques vers Tarn 1 6S8* 

L'autre Communauté de Bénédiâines de 
Lagny y fut celle de Saint-Thomas de Laval , 
Prieuré du Diocèfe de Sens déjà mentionné» 
cideflus, & fournis à l'Abbaye du Paraclet, 
Diocèfe de Troyes. Cè Prieuré qui étoit éta- 
bli dès le douzième fiécle près Donne-Marie 
en Brie f ayant été ruiné par les guerres , fut 
transféré i Donne-Marie même > 8c peu de 
temps après à Lagny , en vertu de Lettres^ 
Patentes du mois d'Oâobre 1^47 > du con- 
tentement de TAbbefife du Paraclet > des Ar- 
chevêques de Sens & de Paris , 8c de Camille 
de Neufville , Abbé de Lagny. Le lieu où ces 

Farmoutier , r Auteur du Pooïllé de Meaux imprimé 
en 1648 s'imagina , p. 51 , que cette nouvelle Corn* 
«imauttf 4c Ugny dépendoit de cette Abbaye. 
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Bénédiâines furent logées s'appelloit la Mai* 
fon rouge & étoit dans le fauxbourg du Vi- 
vier. Pierre Thierfault, Seigneur de Conches, 
& Maître des Requêtes , voyant le defïr que 
£a fille Marguerite avoit de fe faire Reli- 
gieufe , avoit donné ce fond pour avoir Cl 
fille plus près de lui. André du Sauffay , Vi~ 
cairç Général de Jean-François de Gondi , 
Archevêque de Paris > lés mit en poiTeflion 
le xi Juin 1*48 & fit la bénédiâion de la 
première pierre. 

Cette Communauté étant fît uée fur le ter* 
ritoire de laParoiffe de S. Furfy , M. le Car- 
dinal de Noailles donna le 23 Février 174 
un règlement concernant les inhumations des 
Penfionnaires, & les confortions Pafchales des 
perfonnes logées dans les cours extérieures ; 
comme aufli touchant les Fêtes & les droits 
Curiaux ; il y fut marqué que les deux Fêtes 
de S. Furfy feroient gardées dans le Cou- 
vent ; qu'on y fcroit l'Office de ce Saint le 
x jour de fa Tranflation , & de S. Blaife , que 
l'on qualifia d'ancien Patron de la Paroifle : 
que le jour de Pâques le Couvent feroit offrir - 
à la Paroiffe par une Tourriere un cierge 
blanc d'une livres & un écu de trois livres : 
que les inhumations dans la Chapelle exté- 
rieure feroient faites par le Curé : que ce 
Curé pourroit y venir en Proceflion : que 
pour indemnité de la quinzaine de Pâques 
les Religieufes lui paieroient quinze livres;, 
outre la dixme de leur clos qu'elles payoient 
à un écu par arpent de vigne. 

f L'HOTEL- DIEU de Lagny eft 
ancien , fuivant qu'il paroît par lé portail qui 
donne for la rue , lequel efi du treizième 
fiécle au plus tard. Les deux J>at(ans de }f 
porte font féparés par une , grande flaW dç 
pierre qui repréfente le Sauyeut tenant un 
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livre, de même qu'il y en a voit autrefois! 
r Hôtel-Dieu de Pans. Cette Maifon- Dieu 
étbit gouvernée en 1 35 1 par un Prêtre , deux 
Frères & deux Sœurs ; l'état des biens qui 
fut fournià celui qui la vifîta par commiffion Lié. PîJUm 
de PEvêque de Paris > marquoit à Lagny D*meft* p*r. 
vingt-deux arpens de bonne terre , & quatre ® u t f *f 9 /• 
àMontevrin. A Bucy - Saint - Georges foi- 7J> 
xante & neuf arpens & des vignes. A Trie- 
Bardou, un muid de bled fur les revenus du 
Roi ? &c. On lit ailleurs une preuve que les 
Abbés de Lagny prétendoient il y a trois 
cent ans que Padminiftration des biens de 
cette Maifon n'appartenoit pas aux Evêque? 
de Paris ; car PEvêque Gérard de Montaigu Gdll.chrifi. 
ayant voulu fe l'attribuer , l'Abbé Pierre II r ° *• 7* 
du nom en porta Ces plaintes l'an 141 1 au *° 3# 
Pape Jean XXIII. 

. Cependant par un Arrêt du Parlement du 
14 Août 1344» on prouve que la collation 
Se adminiftration appartient à l'Evêque de 
Paris. C'étoit alors Guillaume de Chanac. Regift. Epi 

2 0 . J'ai vu une vifîte faite en 13^ par Parif. 
Jean de Villecoublent , qui y trouva Sœur 
Mairie de la Turende pourvue par PEvêque 
eni33J. 

3 Q . Comptes de 1443 & *447 vus P ar 
Jean Chuffart , Vi/îteur commis par PEvé- 

gue Guillaume 144^ * t 
4«. Provifîon de René du Bellay , Vicaire 
Général du Cardinal du Bçllay , donnée à 
JLâncelot le Sueur 9 Mai 1 5 54 , & aâes pofté- 
rieurs, comme annulations de Baux faits fans 
J*4vis de PEvêque ,&c» 

. ^ "Cet tiopital avoit des biens à Dammard. Aid. 

Le 5 Janyiçr \6j$ il y eut en Parlement j^. p^/. 
un interlocutoire Air la requête des Syndics 
& habitans de la ville de Lagny à l'effet 
.4>iirej5ÎÛrer,des . Lettres - P^ig .portai* _ "\. 
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établi ffement d'un Hôpital en ladite Ville* 
Je remets à parler des Auguftins du faux- 
bourg de Lagny & de la Chapelle de la Mag- 
deleine qui y étoit auffi fîtuée , aux articles 
de Pomponne & de Torigny , parce que c'eft 
fur le territoire de ces deux Paroifles que ce$ 
lieux font fitués. 

5 C'eft avoir donné un précis de l'Hiftoire 
des Seigneurs de Lagny , que d'avoir rap- 
porté en abrégé , comme j'ai fait ci-deffus * 
celle des Abbés ie ce lieu ; vu que cette 
Ville n'a point reconnu d'autres Seigneurs 
immédiats ; mais on ne peut Ce difpenfer de 
faire obferver que ce font les Comtes de Brie 
Ce de Champagne qui ont auffi beaucoup 
contribué à l'augmentation de cette Ville » 
par rétabliflement du commerce , foit par 
terre » foit par eau , à la faveur de la Marne. 

Il falloit que le commerce y fût confîdé- 
rable dès le commencement du douzième fié* 
cle | fous le règne de Louis-le-Gros , puifque 
l'Abbé Raoul avoit été obligé dès l'an 1130 
de réduire à fix le nombre des Changeurs 
laquelle réduâion fut confirmée en r 188 par 
l'Abbé Jean. Lès Foires ou Marchés de La- 
gny paroiiïent auffi avoir exiftè dès le même 
temps. La Foire ou Marché principal Ce 
Coramençoit fous Louis VII au jour <j*Mn* 
nocens , & apparemment que Ton fut cfôtejt- 
miné à ce jour par le concours des peuples à 
la châflfe de deux ou trois faints Innocent duè 
Ton y expofoit. Cette Foire eft énoncée dans 
une d'Adrien IV qui confirme les biefti dè 
cette Abbaye en 1 1 5 3 . Je ne fçais fi cet éta?- 
bliflemem auroît donné occafion de nommer 
du nom d'Angleterre ( Anglia ) un certain 
quanier de la Ville , fui vant que nous Tap- 
Géil. chrfl. prend un titre de l'an 1 188: Il pfcroît qiié ; les 
•m. 7. ni. Cornus de Champagne s'étôiem retenu quel- 
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que tribut aux Foires de Lagny , puifque le' 
Comte Thibaud VI du nom du temps de 
feint Louis donna aux Chartreux de Pari* 
quinze livres â prendre fur ces Foires pour la 
fondation d'un Chartreux , ( ce qui fubfiftoit Kêcrol, Car* 
alors ) : & qu'une des Chapelles de Notre- **f. P*nf. 
Dame de Paris avoit auflî un droit fur les c Tl L ™* 
mêmes roires. Je trouve que vers 1300 ou y-wcnti* 
1320 l'ouverture de la grande Foire n'étoit 
plus attachée au /ourdes Innocens, mais an 
fécond Janvier. C'eft ce que donne à enten- 
dre un manufcrit de ce temps-là, dans lequel 
j'ai lu ces lignes : La Foire de iMwny-fur- Cod.mf.B. 
Marne ejl livrée le lendemain de Van reneuj : & M "'* Par 'f* 
plus bas : La Foire de Laigny ne doit point d'en? nKm ' K * u 
trée. Le commerce de Lagny étoit même 
relatif avec celui de Paris , s'il en faut juger 
par la conceffion que la ville de Paris avpit, 
fait au quinzième fïécle d'une Halle aux* 
Marchands de Lagny comme à ceux de Saint* 
Denis , de Gonneffe , &c. On Ut dans un 1 
Compte de l'Ordinaire de Paris de l'an 1484 f $ aiiva | T 
article du Hallage , ces deux lignes: Des, j, p , 45 || * 
Habitons ,& Drapiers de la ville de Laeny-fur- 
Marne pour leur Halle appellée la Halle de 
Lagny ajpje ès Halles de Paris au bout de la 
Halle Saint-Denis» Cet endroit fait voir que 
l'un des commerces de Lagny étoit la Drape- 
rie, Par la fuite des temps la grande Foire 
de Lagny , qui étoit Tune des célèbres Foires 
de Champagne, fouffrit du changement. Je 
trouve une Déclaration du Roi Henri II du ^ # p MV f. 
1 Février 1753 par laquelle (ont établies 
quatre Foires à Lagny,; fçavoir,le Lundi de 
Ja féconde femaine après raques , le jour de 
S. Laurent , celui de S, André Se le 3 Mau 
Maintenant il n'y en a plus que deux qui fe 
tiennent le 3 Février & le 30 Décembre * 
avec trois Marchés par femaine > feavoir les 
TtmeXV. F 
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Lundis , Mercredis & Vendredis* 

La profpérité de la ville de Lagny dans foti 
commerce avait été interrompue fous le 
règne de Louis VII par l'incendie qui la dé- 
fola l'an ti.57 >, par la chute d'une grêle 
grofle comme le poing en 1176 , & par ui» 
fécond incendie plus violent que le premier 
arrivé fous Philippe-Augufte le 3 Août 1 1 84* 
Mais les guerres du quatorze , quinzième & 
feiziéme fiécle > ne lui furent gueres moins 
préjudiciables , quoique d'un autre côté elle 
fervirent quelquefois à manifefter le courage* 
& la valeur de plufieurs de fes habitans. Cette 
matière demande à être développée. Il paroît 
que Laçny n'étoit pas encore fortifié ni peut- 
être même fermé de murs en 1213. On a des 
Lettres de Philippe-Augufte de cette année » 
dans letouelles il eft dit que la Comteffe Blan- 
che & Thibaut fon fils ne pourront fermer 
M eaux , Lagny , Provins & Colomiers , fînon 
Uhtt PnV Je fon contentement, jufqu'à Ce que Thibaucf 
tipum Ctm- at | e j Bt l'âge de vingt & un ans. Ce ne fut 
*«m*. /. 1-5. Jonc gaeres que fous ie fegne de s# Louis 

que Lagny put ctre fortifié. On m'a fait re- 
marquer à cette occafion que cette Ville a 
eu deux clôtures : que la première étoit biçn 
plus vafte *}0e celle qui fiibfifte , qu'on en 
toit encore les veftiges du côté de l'orient. 
Mais Lagny eut beau être fortifié , les An* 
glois & Navarrois logés à la Fefté-fous- 
Onttn. Chr. Jouarre , vinrent à bout d'y entrer le Mardi 
S^'f % . d'après T Epiphanie de l'an ijj8 ; ils pille- 
rent ' a Ville , y tuèrent plufieurs Gentils- 
hommes ou les éimnenèrent avec leurs effets 
dans le Fort qu'ils avdient en ce Heu de la 
Ferté , après avoir mis le feu dans Lagny. 
Cette Ville fournit au Prince d'excellens fol- 
dats fous le règne fuivant. Les Regiftres de& 
Chartes nous ont confervé des Lettres du 
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nois de Juillet 1367, par lefquclles Charles 
V exempte de tous fubfîdes feize Arbalétriers 
de Lagny choifîs pour fon fervice entre les 
autres par leur Connétable, Le Roi y loue 
cette Compagniede ce qu'elle lui avoit beau- 
coup lervi aux fiéges d'Etampes , de Nogent 
3c de Marroles. Cinq ans après , c'eft- à-dire y 
en 1 37 x y Pierre Crique > Pannetier du Roi , HÙt des 
fe trouvoit établi Capitaine de cette Ville & Gr * offic# T# 
de la Maifon forte. Il eft fans doute le même 8t p> 6l? * 
que )'ai appelle ci-defTus Pierre de la Crique 
d'après VHiLlotien moderne de l'Abbaye , 6c. 
qui après y avoir fait bien du mal y fit beau- 
coup de bien. 

Jean , Duc de Bourgogne , tâchant d'être 
admis à l'audience du Roi Charles VI en 
1 4 1 j , choifït la ville dé Lagny pour y réfîdcr 
swee les troupes à Pentour en attendant le 
moment que le Roi le manderoit. Mais il y Hîftoïrc de 
reita fi long-temps que le peuple de Paris lui Chari. yipar 
donna le fobriquet de Jean-le-Lone ou de ï n . Moi " e 4 e 

y jx j r Saint - Demi 

Jean de Lagny ; de quoi irrite , il envoya les contem p 0 . 

plaintes au Confeil ; mais comme malgré rain. Labou- 
cela la reponfe du Roi étoit longue à venir > reur,p. 10*0* 
fes foldats s'impatientant de n'être pas payés, 
& voulant décamper de Lagny , il leur en 
donna le pillage. Cette même Ville étoit oc- 
cupée en 1418 par les ennemis du Roi , Sa 
fans doute par les gens du Duc de Hourgogne. 
Ceux du Dauphin qui fe tenoient à Meaux, Hiftoirede 
la furprirent par. la faute du guet , & y firent Charl. VI de 
beaucoup de maux. Mais la garnifon qui s'é* Jean u C of c " 
toit fauvée dans une Tour ayant envoyé de- vrC,c ' ' 
mander du fecours au Duc de Bourgogne» il 
y envoya le Seigneur de PIfle- Adam , lequel 
par le moyen de cette Tour entra dans la 
Ville & paiïa au fil de Pépée la plus grande 
partie des Dauphinois , puis y lauTa bonne 
garnifon 6c s'en retourna a Paris. 
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La ville de Lagny refta durant plufîeurs 
années dans la pofleflïon des Bourguignons 8c 
enfuite des Anglois , malgré Ton inclination* 
***°*ï' à l Enfin le 19 Août 1*19 le Prieur de V Abbaye 
dr îrpucciie & Artus de Saint-Merry vinrent trouver lé 
par Gode- Roi Charles VII à Saint-Denis pour lui re-' 
troy , p # 519, mettre cette Ville. A l'inftant le Duc d* A- 
lençon y envoya Ambroife de Loré qui y Ait 
reçu avec grande joie , & fit prêter ferment 
aux habitans. Le 1 2 Septembre le Roi vint y 
coucher, 8c en partit le lendemaià , ordon- 
nant à Ambroife de Loré d'y refter avec Jean 
Foucault > Capitaine Limofin. Ils éloigne* 
rertt les Anglois & les Bourguignons , qui 
fçachant que cette Ville étoit mal fermée & 
peu munie , effayerenr dans le même mois de 
la reprendre : mais inutilement* 

Jean , Duc de Bethford , fe difant Régent 
du Royaume, envoya de nouveau la Semaine- 
Sainte 1430 pour en faire le ficge. Il y eut 
cent douze pièces de canon lancées en ton 
jour , dont il n'y eut qu'un coq de tué. Ces 
troupes revinrent à Paris le Samedi Saint { 
ce qui fit dire par raillerie qu'ils avoient levé 
le fiége pour venir faire leurs Pâques. 

En 143 1 ce même Duc Anglois vint faire 
Journal du un fécond fiége; 2) avoit fait conftruire un 
règne de Ch. pont fur la Marne à la faveur d'une irte , 8c 
vil & CÏ * T 6 P TOC ^ e l'Abbaye un parc plus grand que toute 
P # 1 J*« la Ville. Il s'y tint cinq à fix mois , pendant 
lefquels Quennede ou Kenedi , Capitaine 
Ecoflbis , la défendit vigoureufement. Char- 
les VII envoya par Meiun pour la fecourir ; 
fes troupes avancèrent jufqu'à un quart de 
lieue de Lagny ; il y eut en ce lieu une gran- 
de efcarmouche. Une partie des François 
trouva le moyen d'entrer dans la Ville , & 
l'autre alla du côté de la Ferté-fous-Jouarre ; 
ce qui obligea les Anglois de lever le fiége. 



Uigitizcd by 



ct Paroisses de Lagny. 69 
VL rcfte des Lettres de Charles VII qui font 
mention combien les Religieux & les habi- Tét i >ult mSm 
tans avoient eu à fouffrir durant ce long uinUc 
iîége , & qui les louent de leur grande ver- 
tueufe réfifiance. L'Abbé étoit alors Guillaume Gall. chrïft. 
de Conti , qui obtint du Roi qu'en vuedes r * m - 7* 
pertes indurées par lej habitans , ils fuffent 
exempts de tributs. Ce fut dans cette guerre 
que les fauxbourgs furent démolis , Se c'eft 
aufli l'époque de la diminution de la Ville de 

Îlus de moitié. Cette ancienne étendue de 
agny > dont j'ai parlé plus haut , Ce mani- 
fefte encore par les douze arpens d'enclos 
que les Religieux de l'Abbaye ont aéhielle- 
ment entre les vieux & les nouveaux foffés. 

Les Chroniques font encore mention d'un Jhîd. t*g% 
autre fiége de Lagny de l'an 1432 le Diman- X5Ia 
cfce jour de S. Laurent. Ils s'y tinrent pen- 
dant dix jours > mais le Mercredi 20 ils levè- 
rent le fiége & y biffèrent leurs canons & 
leurs provisions. 

Le refte du règne de Charles VII Lagny 
refta aiïez tranquille ; mais dès les commen- 
cemens du règne de Louis XI les Bourgui- Chron.quc 
gnons s'emparèrent de cette Ville , cWj^3l£ 
au mois de Juin 14**. Us y brûlèrent tous fc§ 
les papiers qu'ils trouvèrent fur les Aides , & 
ordonnèrent que tout y feroit franc ; & que 
le fel qui étoit au Grenier fût donné à ceux 
qui en voudroient, en payant Amplement le 
droit du marchand. Lagny enfin revint au 
Roi comme bien d'autres Villes prifes par 
les troupes du Duc de Bourgogne* 

La Chronique Scandaleufe , pag. 3? & 6z y 
porte qu'en 1465 les Bourguignons logèrent 
à Lagny & y firent du dégât » & y revinrent 
à plufieurs reprifes. 

Le Pere Daniel raconte en Ton Hiftoire de Daniel , T. 
quelle manière cette Ville fut prife par le F* 75* 
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V? j- pL, oui étoit dans le parti oe » 
Duc de Parme .qui ci Septembre 

Ligue contre Henri IV. £ ■ » . b fit 

i,5o elle fut P r«fe pat ce G jnerai q 

battre pendant trois h^J^ qtt 'il f 
viere , de deflus un pont de barques q 7 

fit jetter. nonvoît fans offenfe* 

kvant 1 *H « l^X, demander le 

SriîiT^Sï» -«e expreffion pro- 
yerbiale : L'orge de Ugg. ^ quelques 

S&££ fe rendre : ils 
la défobéiffance nifqu à la révol te. 
■ bellion arriVa en Novembre 11 44- 

r^chal de Large qui apparemment « w . 
îrSnton avec un corps de troupes , prit la 

Quoique le Maréchal eut g rf 
mité des vues de la ço ur , « 
voulut l'inquiéter », fu J« Çffi^e totf= 

Ville. Le R^P™ rl % m c Tfuie des Lettres- 
tes pourfuites .^^^ tbitans de 
Patentes ,t P ortan *r., " Ces Lettres furent 

iW.regiftrées au Parlement _le .4*» . 
Quelques Ecrivains ^oderne on ^ 

q „é fur Lagny que «JygjÇ^y, dit, de 
Débonnaire y avo.t tenu fes rw ^ 

«•■"■TiS ^omoVspîriareffem- 



pourroit 
ethine 



Lagny plus ^«ÏÏSr& W 
étoit certain que ce fût de l agi» . eft 

4 cette VU^'" * a2«én* 
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lïécle > & dont il y a une Lettre parmi celles 
de Gerbert. Le Pape Pafcal II vint loger en 
11 07 à P Abbaye de Lagny au fortir du Mona- 
flere de S. Denis , mais il n'y eut point d'Af- 
lèmblée. Il eft plus certain que c'eft à Lagny ç,// cbrift* 
du Diocèfe' de Paris que le Légat du Pape tom. 7. «/, 
nommé Ivestînt un Concile Pan 1 i4ï> parce ' f 
que ce fut Thibaud , Comte de Brie & dç 
Champagne , qui attira ce Légat en France , Coneil. iM. 
au fujet d'un mariage de Raoul , Comte de r*w. 10. in 
Vermandois. A cette occafion il y eut plu- Stt Pî lem * 
fîeurs autres affaires réglées dans ce Concile. 
Peut-être fut-ce encore PEglife de S* Pàul 
qui fervit à la tenir. 

Nos Roï*fe font auflî rendus quelquefois à Pit* Lud. 
Lagny. Louis-le-Gros y vint lorfqu'il faifoit P* r s *i"* 
la guerre. Ce fut en cette Ville que Philippe- T Duch «J£» 
le-Bel prit des mefures après Pâques de Pan* Lettres dé 
née 1304 avec la Nobkfle de Champagne Ph. le Bel du 
pour la guerre de Flandre*. Le 17 O&obre 1 Avr - »î°I* 
I * 14 le même Roi & Guillaume , Comte de v ' Lons ' 
Hainault r firent un Traité d'union qui fat RegHl des 
jfcellé à Lagny-fur-Marne. La femeufe Or- Ch £" a g° tlc 
donnance du Roi Louis-le-Hutin qui pref- 
crivoit aux Prélats & Barons la loi , le poids 
& la marque de leurs monnoies fut faite pa- 
reillement à Lagny- fur-Marne Pari 1 31 5 en- 
Tiron les Fêtes de Noël. Louis XI logeai chr. se*»*. 
Lagny en 1468. f.v69.B.<HK 

f On ne voit point que les Comtes de ***** 
Champagne aient eu de Palais à Lagny : il 
n'en refte aucun vertige. Une marque que 
les derniers Comtes n'en avoient pas , eft 
qu'ils logeoiem à T Abbaye lorfqu*if$ ve- 
roient en eetteVille. On voit par une Charte 
du Gomte Henri III du nom de Tan 1271 , 
qu'un dès Comtes ThibauJfes prédécefTeurs 
avoit abonné le droit de gîte, pour faire plaifir 
aux Religieux , à la fomme annuelle de cent * : 
livres» 
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f Voici deux événement arrivés à Lagny 
que je ne donne pas pour également certains. 
On cite pour le premier une Chronique de 
Metz vue par le R. P. Dom Calmet , Abbé 
Diflert. for de Senoncs. Il y eft rapporté qu'en Tan 1 3 jo, 
les Apparî- à Lagny-fur-Marne , l'ame d'une Dame dc^ 
aont , p.n*. fume revint pi u f icurs f 0 i s & parla en préfence 

d'environ trente perfonnes demandant des 
Méfies. Le fécond , qui eft beaucoup plus sûr, 
n'eft pas fi ancien. En 16S9 le tonnerre tom- 
ba à Lagny fur l'autel de la Paroiffe de Saint 
Sauveur, imprima le canon 4e la Meffe fur 
l'autel ( c'eft-à-dire ce carton qui fe plie or- 
dinairement en trois ) à la réfèrvedes paroies 
de la consécration qui font imprimées en 
Niccron, rouge. Le Pere François Lamy , Bénédidin , 

T« î* donna dans le temps une explication de ce 
phénomène qui fut imprimée* 
Pétfo.rech. Pafquier, dans.fes Recherches, fait men- 

X. 8* c. 7, £ on d'un di vertiffement feroblable aux Jeux 
floraux qui fe pratiquoit de fon temps à Lat 
gny aux Fêtes de la Pentecôte. 
BcjLTTAiMs 5 C'eft Hins doute V Abbaye de Lagny qui 

*t autres. a f ourni le& prem i ers Ecrivains dont cette 

Aemoul. Ville puiffe fe vanter. Arnoul , qui en étoit 
Abbé , écrivit fur la fin de l'onzième Lettre 
la vie & les miracles de S. Furfy , à la prière 
des habitans de Peronne dont ce Saint eft Pa- 
tron. Peut-être fut-ce auffi lui qui commença 

rhiftoire du tranfport des Reliques de Saint- 
Tbibaud d'Italie à Lagny ; mais les miracles 
furent écrits par un autre Religieux de La- 
gny à peu près du même temps; & peut-être 
par Anfelme , qui après en avoir gouverné 
G*U.<*rîft. les Ecoles fuccéda au femeux Sigebert dans 
T*m. 7- «*. le fiége Abbatial de Gemblaux en l'an 1 t ix t 
*Aèutum S% * Geoffr °y de Leigny fut un Poète François 
Gcmliac. vers le commencement du treizième fiécle. 
Voyez Fau- On le dit Continuateur du Roman de la 

Charrette 



Digitized by 



ÏTPAROrSSES DE LàGNYi 7j 

Charette ou de Lancelot commencé par cher fut iet 
Chreftien de Troyes. Milon de Laîgny fut anciens Poé 
auffi un Poète de ce genre & vers le même ** » P*»S * 

temps. 6 M 

Pierre d'Orgemont fut un Bourgeois de 
Lagny célèbre par fa poftérité. Il eft d'ail-; 
leurs mémorable par un article duTeftament Hift. de* 
du Roi Louis-le-Hutin de Tan 1 31$, on il f& Gr. Offic. T. 
ordonné qu'on lui reftituera ce qu'on lui 6 * *• 
àyoitpris. 

Pierre d'Orgemont , Premier Préfîdent du 
Parlement de Paris & enfuite Chancelier de 
F rance , étoit natif de Lagny. Il fleurit (ous 
le règne de Charles V & mourut en 1 3 89./ 1 

Les Chartreux de Paris ont mis au rang Ku , Cdf _ 
de leurs bienfaiteurs un Bourgeois de Lagny tuf plrif 1 
du même fîécle , lequel fournit aux befoins AfriU r . 
de trente Religieux de la Maifon. Il fe nom- . . . 

moit Pierre Navet. N ' \ s 

Robert Gobin, Licentié en Décret, Doyen Bîbliorh. 
de Chrétienté de Lagny & Avocat en Cour Franç. t.i«# 
d'Eglife , eft Auteur d'un Livre intitulé : p ' x 11 % 
Doflrinal Moral , imprimé à Paris en i jof en 
vers & en profe françoife. * \ t »s •« 

Pierre Petit , célèbre Mathématicien du > 
dernier fiécle , ami de Mefïieurs Pafcal& 
Defcartes, né à JVÏontluçon , fe retira à Lagny 
fur la fin de fes jours & y mourut le to Apût 
1667. Son corps fut inhumé chez, les B^nf- 
àiâins. Ce Couvent ayant été déîriii* , ton 
fepulcre fut tranfporté en i<538 en la P^roifl* ' r * c 1 '** 
de S. Furfy avec le corps de Marie-Elifabfth ^ { 
fafille, morte Religieufe au même Couv^W '1 \\. wi-ti 
Tan 1 671. * t _ g *r >* 'rr tt 

Denis Fyut nier » natif de Lagny , a été un 1 
très-habile Chirurgien de Paris dans le derr fodex £*• 
nier ficelé , inventeur & fahricateur d>e plu-*"**' CfriV 
fieurs inftrumeiis de fa profelfion. Il a auffi £ r f£ 
compofé plufieurs Traités fur la ftrudure du p# 7 * 
Tome XV. G 
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corps htifhajn y fox les maladies des os fl .fûr 
■ * : < les fraâures , & a fait imprimer quelque chofe 
fur la pratique des accouchcmens. Il e(t dé- 
- . cédé le 2f Novembre 1683. 

, Quoique Lagny foit de l?Eleftioii de Paris , 
il n éft cependant point pbmpris dans le refc 
fort du Bailliage' & Coutume de Paris , mais 
< - dans celui de Meaux. 

Cfette Vifte eft figurée d<*ns la! Topographie 
de France de Zeifier gravée à Francfort en 
1 c*f f f Tome premier. EUe l'eft pareillement 
repréfèntéç dans un autre Tppçgrapbie de 
Tan 1641 par Chatillpn , fol* 1*. Taflin 
parle aufli. ^ . .< , f.. >' ^ ^ 

Jë finirai l'article de Lagny par quelques 
particularités que j'ai rencontré dans mes 

• % îcôures. 

r*b*l. Cd- En n 80 Jean de Jùig. . ♦ Miles , vendit 
r»/ia à l'Abbaye de Chalis huit ar/pens de prés in 

{râeriâ de Lagny plus d'un /Técle avant 11 67 • 
ftbelle de Crepy àvpu donné à Qh^lis un> 

* • 1 w clqs de vignes fis à I*agriy . 

Sbus le règne oe Louis XI Jean Ferre* 
bouc , fils de feu Pierre Ferrebouc , Sergent 
Compte de à c heval a u Châtelet , paya au Domaine le 
rordm. Jle fa Q \ t j e relief pour un fief aflîs à Lagny-fur- 

î^^.'Marnccn la rue du Pont devant YEgKk de 
val, T. j. p. S. Paul. ; . 

• ' LtHôtel de la .Wptte étoit connu à Lagny 
I' e» ! if î7. Il àppartenoit à Pierre Thjerfault , 
gff^f CûntniîilTaïre au Chatejçt & hoït fitué fo 
lA l Piroi(|!e de S. Sauveur, , 
Procès ver- jt ' Roquemont étoit ( un Fief proche Lagny 
baideUCou-^n 1 y 80 , & Pierre VioleJ, Ecuyer, en étoit 
twnefc Pa " Seigneur. . . , LJ ; , ^ .,.',< 

^ La'fofltttc ; de front jÔflbe^I^z-Lagnj;, 
Ôr. OSç. ^. mentionnée d^ns un fivre fort cqnmu, , 
£ **7» " La Chapelle <îe la D.écollattion.d^JSi jteaçtr 
Baptillé dans V Eglife NotrerDame de Faifc> 
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a été- reconnus fondée ou dotée de huit arpens cJUR. mfj. 
de prés à Lagny, dits les prés des Courtilliers, Gerardi d* 
tenans aux prés de Bonelio , & aux terres vers Bois 1 Tom ' s% 
Sa/nt-Thibaud des Vignes. ¥ caicem ' 

Dans Moreri, Supplément 1749 , au mot 
Spifame , il eft fait mention d'un Raoul Spi- 
fame , Gouverneur de Lagny. 

Suger dit que les pauvres Eglifes mettoient Duchêne 

leur argenterie en dépôt ou en gage à Tf 4- P-3$*> 
lagny. 

L'Abbaye de Lagny efi une belle Eglife 
du treizième fîécle. La nef eft du commen- 
cement du douzième & de la fin du onzième. 
On Ta rebâtie en i7foavec le portail. Ilrefte 
a l'extrémité occidentale en fortant , une ar- 
cade qui paroît être plus ancienne que l'on- 
zième lîécle. 

ARREST DU PARLEMENT, 

Qui condamne les Moines, de Lagny itenif* 
un Traite fur une pènfïori alimentaire. , 

"# « — » » 7 A • • »• 'II' / 1 #t . ' ê *» 
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Arolus ..... Notum l facimus tfuod Ji>- 1 d*& *3** 
hannes de Belvaco . • . propofiiit contra - 
Religiofos , Àbbatem * ù* Çonventum 5. Pétri 
dk Latïfrniaco quod diâli Rèligiqfi eidem Johanni 
& Uxon fuà , ikmivmbat y cdncejferant proali- 
mentis ipforum > XIV panes albos , & XXI 
de pane Armigerorum] pro quâlibet feptimanâ » 
($ duos caudas vini boni î$ fufficientis in vinde- 
miis ,* reddendis annàaublibét hofpitio diâlorum 
conjugum : & fi forban ejfet fterilitas vini G* 
Conventus fe à vin* refiringem , di<2i conjuges 
effènt contenu de uni caudâ vini f pitentiamque 

ntidianam tantam G* in tali quantitate quantam 
et unus de diâlis Monachis > unumque porcum 
bonum & fufficientem ad Natali Domine » ununt 
fexterium piforum , G» uimm fexteorium fabarum 9 
reddendum in hofpitio fuo annuatim , quatuor qw- 

G i j 
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drigatas buchxx feu bofci , talis qualis rependetur 
in di£ld Ecclefiâ , reddendas in hofpuiofuo infra 
fejlos S.Johannis Baptijlœ y fofpitiumetiamfuffi* 
ciens pro diSlis conjugiùus, quodnullâ redibentiâ 
effet oneratum , necnon unam robam Armigeri 
eidem Jokanni » quoties diôlus Abbds daret taies 1 
robas ; & très alnas pannifufficiemis quolibet anno 
ai Natale Domini pr$ ài&â uxore f ve l LX Solii. 
Pàrif. quœ omnia capere &» habere debebant di&i 
conjures $ yiti durante , auantum ad Ubertates , 
franchifias , ot?c*x » bénéficia , orationes , Miffas 
m . • £> <ai Jepulturam in cemeterio fuo honefiam 
Jicut pro uno de Monaekis. > 

Pro çuiiw Jifli conjuges*ifdem Religiofts tra- ' 
diderant fummani decies viginti Jlorennorum auri 
punderis & cug/ii Je Florentid in utilitatem di&i > 
Monajlerii convtrforum. Us ajoutent la dona- 
tion de tous leurs biens à la mort , ne fe ré- 
ferrant que pour faire un teftament de dix- 
livres chacun. * 

Les Moines tâchent d'éluder ; le Parlement 
les condamne à peine de faifie de leur tem- 
porel Prononcé 1 Aug. 13*0.. . ^ 



Ex Regifho Judlciorum Parhm. 
^ . : AnParîam*nt.abannQii$i*d 

*i***fil*-HU in fol 4}o# ^ 

, Wr '4 i~i :\jn.-» l 
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S.THIBAUD DES VIGNES. 



A Vaut que de regarder ce lieu comme 
Paroiiïe du Dioeefe de Paris , il faut 
Venvifager comme Prieuré , parce que c'eft 
le Prieure qui a fait naître la Paroiffe. Il n'y 
a point d'ctymologie à donner de ce lieu: il 
tiré ion nom des vignes qui y font en grand 
nombre fur une montagne , & qui prodirifent 
le meilleur vin de toute la Brie. Ce n'étoit 
, il y a fèpt cent ans qu'une forêt qui couvroit 
. ce canton , & cet endroit avoit pû être re- 
gardé par les anciens Payens de ces quartiers 
comme un de ces hauts lieux convenables à 
leurs pratiques fiiperflitieu Ces. Cependant ce 
n'étoit plus une forêt de chênes dans Fonzié- 
, »e fiécle ; c' et oient des hêtres que l'on y 
▼oyoit , enforte que le hois du faite de cette 
montagne étoit appellé Fagus en latin , & le 
Fage en langage vulgaire* La montagne 
commence au Xortir ^le Lagny du côté du 
Couchant, & il n'y a qu'un quart de lieue de 
chemin pour arriver au lieu où futconftruit 
le Prieuré. Ce furent quelques reliques de 
S» Thibaud qui y donnèrent occafîon. 

Ce Saint defcendu des Comtes de Cham- 
pagne, étant mort proche Vicence en Italie 
en 1066 , Arnoul fon frerequi avoit été fait 
Abbé de Lagny huit ans après, entreprit en 
107 è le voyage d'Italie d'où il rapporta un 
bras & quelques autres reliques de cefaint 
Hermite , & il en enrichit Con Abbaye indé- 



r 









flere de Sainte - Colombe* Quelque temps 
après, en conséquence de quelques appari- 
;tion^, il y eut une Eglife bâtie fur la 

G uj 



f S Paroisse de S. Thibaud dis Vigne* 
tagne du bais d&Eoagi 9 JSl les, reliquc*«de 
'S. Thibaud y furent transférées. On a une 
relatiqudçs tfirçpfesijitt y arrivèrent dès-lors, 
écrite par un Auteur peu éloigné ; ces mira- 
cles augmentant y H fut befôin diriger jfene 
petite Communauté dans le lieu. L'Abbé de 
Lagny fe prêta à cet établiflement ; & delà 
l'origine de cé Prieuré, • ' 

L'édifice de t'Egiile eft certainement au 
plus tard de l'an 1*00 9 s'il n* eft pas de dix 
ou quinze ans auparavant. Le chdhir ou San- 
ôuaire eft voûté en forme de coupe renvetf- 
fée ; tous les cintres font ronds & fans artgfe 
ou pointe , les chapiteaux des piliers font 
«emplis de figures qui contiennent quelques 
Aiftoires. C'efHunff que l'on trtVàilloif 'dans 
l'onzième fiéde/Cetfe Eglife a*oit été aflez 
vafte ; elle était revêtue iïûti collatérale 
droite 8c à gauche ; maïs iT ne refte plus rien 
de celui qui étoit à droite ou vers le midi , & 
l'on ne voit plus que deux ou trois arcades de 
i'aîle gauche ou Septentrionale. Ce bâtiment 
eft fupporté du même côté ( qui eft celui de 
la pente de la mott^gne ) <Pune groffe tour 
qui;s'app*rcoit de ioih. Au-deffus de Pautel 
eft une chiffe de bois doré qui contient qu&r 
ques oJTemens de S. Thibaud. 
■ Les miracles qui avoierit été opérés par 
rinterceffion de ce Saint durant le cours du 
douzième fiécte, y *voîeht formé un pèleri- 
nage qui fubfiftofe ericoré avec éclat après la 
jnort dq S; Louis , ainfi que le ténidigne fa 
B*//^»i : r.TcolIeéUon deàmirades de cefaint Roi rédî- 
Augufii ^ gée peu après fou décès par un Cordelier. 
* x * Ce Priemré eft marqué au nombre de ceux 

du Doyenné de Lagny dans les premières 
additions faites vers l'an t joo au Fouillé du 
treizième fiécle. Le rédafteur du Pouillé dû 
quinzième fiécle le nomme le premier d£s 



Digitized by Go 



f 

du Doyenné de LàgXY. 79 
Prieurés du mêrse Doyenné, fous le nom 
feutifS. Theobaldi de Vïvers au lieu de meure 
k Vineis , & il obferve qu'il avoit quarante- 
huit livres de revenu dans ce temps-là , c'eftr 
a-dire il y a trois cent cinquante ans. 

Les continuateurs de|Bollàndus fe confiant 
trop fur les Pôuillés imprimés du Diocèfe de 
Paris, ont marqué en parlant du Solitaire BolUnd.r. 
S. Thibaud , que le Prieuré de fon nom pro- s J*»*' M*« 
che Lagny eft fitué dans le Doyenné de 6o 7« 
Château-Fort , parce que le Pouillé imprimé . 
in-40 en 1648 le dit ainfi à la page 76 ou 
plutôt 78. Cette faute infigne n'a pas befoin 
de réfutation, *V 7 

« Les Prieurs de ce lieu qui fe font préfentfs 
a mes recherches , font : , 1 

JeanBafilte, Religieux de Lagny , l'étoit G*ll.Çh«'fl- 
en 1506 , Se en cette qualité Seigneur de^ m - 7- 
Saint-Germain des Noyers. 5°î- 

François Dampmartin en x 179 * & aupa- 
ravant Martin Spifanie , Clerc du Diocèfe de 
Paris, jpar réfignation du précédent , 10 Mai 
*179. Ce Prieur eft marqué préfent en 1580 
à la rédaôion de la Coutume de Paris. 

En i6x% un Religieux de l'Abbaye de 
Saint-Denis en France gouvernoit ce Prieuré. Hift. de S. 

En 1700 l'Abbé de Gricu étoit Titulaire. Denis , pa g . 

Actuellement c'eft M. Barbier, Secrétaire 5 8 S- 
de M. le Cardinal de Rohan. 

Le Prieur de Saint-Thibaud eft Seigneur 
du territoire & il en a les groffes dixmes. Au 
Rôle des Décimes ce lieu forme deux arti- 
cles, f*. Le Prieuré & Couvent. 2.0. La Tré- 
forerie du Prieuré. 
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ÉTABLISSEMENT DE LA PAROISSÉ. 

/ Le pèlerinage aux Reliques de S* Thibaud 
confervées dans le Prieuré, joint à la quantité 
de vignes que la bonté du territoire avoit fait 
planter en ce lieu , furent caufe qu'il s'y éta- 
bli t peu à peu yn nombre confidérable d'h*- 
titans autour du Prieuré. Leurs maifons bâ* 
ties en divers cantons des environs fe trou» 
voient être fur les limites de différentes Pa- 
rdifTes, telles que Gouverne, Saint- Laurent 3e 
autres , dont non-feulement ils étoient éloi- 
gnés , mais encore on ignore à laquelle ils 
appartenoient. Le Cardinal Jean du Bellay « 
Evcque de Paris , averti de cet inconvénient , 
K*g*fl» écrivit at) mois de janvier 1543 à l'Abbé de I 
?*r. 9 J*»v. J,agny & au Prieur de Saint-Thibaud , de 
faire fervir l'Eglife du Prieuré de Paroiffc 
t aux habitans circonvoifîns , d'autant qu'il y 
avoit des dixmes , d'y établir des Fonts bap- 
tifmaux & un Cimetière, & qu'après le décès 
du Prieur l'Abbé de Lagny eût à luiprcfen- - 
ter. un Prêtre & qu'il luj donneroit des Pro- 
vifîoris , en promettant de venir au Synode 
comme les autres. Tels furent les commen- 
cemens de la Cure de S* Thibaud , à laquelle 
' 1 il y eut un autel du titre de S. Jean-Baptifte 
detfiné dans l'aile feptentrionale de la nef* 
• Depuis ce temps-là l'Office Pa*oiffial a été 
tranfporté au grand-autel. 

- La Cure eû à la nomination du Prieur de 
ce lieu,, auflî bien que celle de S. Germain 
des Noyers , fuivant le Pouillé de l'an 1648, 
Le Sieur Pelletier l'a oublié dans le fien im» 
primé en 1691» 

Le Dénombrement de l'Heâion de Paris 
de Tan ^o^ marqut^Tjp feux en cette Pa- 
roifTe : ce qui fut eftimé en 1726 par le Di- 
Ôionnaire Uniyerfel delà France contenir i 
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I J.j habitans , compris apparemment les en* 

fans. Le Sieur Doify qui vient de réimprimer 

les Dénombrement de feux du Royaume , en Royaume de 

compte 34 à Saint-Thibaud des Vignes , au- * ™ c * 

tremem Saint-Thibaud près Lagny. W 



GOUVERNE. 

* • 

•dit i 
COU VERNE. 

L'Éty mologie de ce lieu n'eft pas facile 
à trouver: on a écrit fon nom de plu- 
fieurs manières différentes» En Tan 1036 on 
difoit en latin Curvifnœ ; en 1 173 Corvenna > 
en 11 74 Curvennœ. Au treizième fiécle où 
ks termes françois furent introduits plus fou- 
vent dans les titres latins , on trouve ce lieu 
nommé Cortvefnes & Corvernes , & en latin 
CurPenm 8c Corvana. La lettre initiale C n'a 
commencé â être changée en G que dans le 
quatorzième fiécle. Il n'eft pas facile de Ce 
déterminer icu Le commencement du mot 
Curv femble. avoir quelque rapport à lafimio- 
fité du vallon dans lequel ce Village eft ra- 
xnafTé. D'*m autre côté Ton a beaiicoup-d'e- 
xemples , que Cor & Cur font un diminutif 
de Conis ou Curtis > terme de baffe latinité 
qui fignifie un lieu cultivé. Comme donc ce 
Kcu^eft dans un fond & fur le bord d'un ruif- 
feau , il paroît que l'arbre que les payfans 
appellent verne devoit s'y plaire , Se qu'ainfï 
fon nom a pu être Cort-perne* Si cependant il 
.eft permis de juger d'un nom par un autre qui 
lui refîemble , je puis rapprocher ici le nom 
Cubrunum qui eft un lieu proche Coblents 
vers le Rhin > que nous appelions en françois 
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-Covern ; on ne peut nier qu'il n'y ait beau* 
coup d'affinité entre ces deux noms. M. de 
Vaois qui connoiffoit Curvenœ du Diocèfe 
de Paris par le Pouillé du treizième fiécle > 
ne s'eft pas contenté de dire que c'eft un Vil- 
itottt. Gatl. lage de la Brie , il ajoute qu'il eft fï tué proche 
t. 4i*. iW.2. | a nyiere^d'Hieres & le Monaftere du même 
nom , & qu'on l'appelle vulgairement Cou-_ 
vres ou Couve : par oû il eft clair qu'il n'a 
pas connu la Paroifle de Gouverne. 

Cette Paroifle eft fituée comme Lagny 
( dont elle n'eft qu'à demie-lieue) à la diftan- 
ce de /îx lieues ou environ de Paris , vers 
l'orient. Sa pofîtion eft dans un vallon fart 
verdoyant garni de vignes & bocages , fur Un 
côteau qui rfegafde le midi & qui» eft adofle à 
celui de Snint-Thibaud des Vignes au-deflus 
de Lagny. Les Cartes donnent le nom de 
Crochet au petit ruifleau qui y paflTe , lequel 
va fe décharger dans un étang au-deflbus de 
Torcju Le Dénombrement de l'Eleftion de 
Paris imprimé en 1709 y marquait 7& feux 1 ; 
ce que dbins le Diftionnaire Univerfel de la 
France publié en 1716 on évalua à z66 habfc- 
tans. Le plus nouveau Dénombrement qui a 
|K*ru en 174? par les foins du Sieur Doify , 
affigne à cette ParoifTé 5* feux 1 ce qui re- 
vient au nombre de 1 6ù à 1 80 communiant. 

Eglife de ce lieu eft aflez complette pour 
uneEglifede campagne ; elle eft accompli 
gnée de deux àîles égales > mais qui ne fe 
rejoignent point derrière l'autel. Le chcHtr 
& le Sanâuaire (ont voûtés. Ces ouvrages ne 
paroiflênt avoir gueres que deux cent ans. Le 
Patron de la Paroiffe eft S. Germain , Evêque 
- de Paris : on n'y montre point de fts reli- 
ques ; mais on y en conferve fur le £taind- 
autel dans un reliquaire foutemi par deux 
Angles de cuivre ,,que l'on dit être de fairit 
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Sebarfien , & que d'autrescroiënt être incon- 
nues. Une groffe 8c baffe tour foutient cet 
édifice du coté du midi où eft la chûte des 
eaux. 

L'autel de ce lieu n'a pas appartenu à l'Ab- 
baye de Lagny dès le temps de fâ fondation. 9 
Ce fut Imberc , Evêque de Paris , qui le don- G*!L Chrift. 
na avec celui de Montevrin l'ah 1036 , à Tam * 7* 
l'Abbé Roger. Depuis ce rçmps là nomina- 
tion de la Cure a appartenu^ TAbbé: Elle eft 
au rang de celles auxquelles il préfente dans 
Pouillé du treizième fiécle , en ces termes t 
Ecclefu de Curvenù. Dans celui du quinzième 
fiécle fous le nom de Curatus de Gouvernis^ 
avec ftjze livres de revenu ancien calcul. La 
même nomination eft marquée dans les PouiK 
lés des temps poftérieurs. Celui de i 6z6 l'ap- 
pelle Cura de Guberniis alias de Gouvernet. 
C'eft ainfi que les noms s'altèrent lorfqu'on a 
perdu de vue les anciens titres» L'Abbé de * ' . 
Lagny eft gros Décimateur. * 

Il exiftoit un prieuré fut le territoire de 
cette Paroiffe au quatorzième fiécle , fi l'on 
peut s'en rapporter à un Ecrivain de ce temps- V* 
là , qui le met dans le nombre de ceûx qui 
dépendoient de l'Abbaye de Saint-Magloire 
de Paris, C'eft lorfqu'il rapporte la Tranfla- 
tion du corps de faint Magloire faite d'une * * 
châfle de bois en un autre d'argent au mois 
de Juin i 318 , & de laquelle il fut témoin ; 
nommant tdusrles Prieurs dépendans de Saint- 
Magloue qui y affilièrent > il dit : 

De Sainte-Croix de Bris Jehan 

De laquelle Prieus cel an 

EJloit; G* Jehan de Moruy 

De Versailles Prieus aujp. « • • 

Jthfi Certain de Galifernt, 



«4 Pakoisss de Gouvikdz: 

Thibaud du Gajkl en Gouverne : 
Chaumont lors tenait en nom Dé i 
Et Jehan Vie Saint Mandé. 

ffi^S? L>Abbé CWM«in qui a publié la pièce de 
' p * h W W eft contenue toute cette Hiftoire, met 
en marge que le fixiéme vers ci-deftus ligni- 
fie que Dom du^Gaftel étoit Prieur de Gou- 
verne. Ce Prieuré ne Ce trouve fpécifié dans 
aucun Catalogue des Prieurés du Diocèfe de 
Paris» On neconnoît point non plus d'autre 
lieu en France appelle Gouverne que ce pré- 
lent Village. 

Il y a eu au douzième & treizième fiécle 
des Chevaliers furnommés de Gourvernes. 
wluf* C *£ arthelemi * Corvennis eft témoin dans une 
Charte de Maurice de Sully, Evêque dfe Paris, 
de l'an 1 173. Thibaud de Curvenne dans une 

M«n f ^?l C 2 utre de B »chard de Montmorency 
Montmof . p. Saint-Vidor de Paris de l'an x ,74. 

Jean de Cortvenes eft préfent en nos à 
j>**.,une Charte de Matthieu de Montmorency. «H 
77* avoit été arbitre en 1*03 entre le même Mat- 

thieu Se, l'Abbaye de Saint-Denis. 

Un nommé Petrus de Corvernis étoit rede- 
vable de quelques cens aiucreiziéme fîécle à 
CU. K*z. .l'Abbaye de Saint-Maur des Foffïs : mais il 
ne par oît pas avoir été Chevalier. 

Ce pou voient être quelques anciens Che- 
uh. njit. yaliers qui avoient donné à la Maifon-Dieu 
lefrof. Dioc. de Lagny la redevance de bled ou'ejle avoit 

m«/*i"Z 9 en Ijn furun moulin fîtué * Gouvernes, à 
s 1 ' 7h moins que ce rte fût l'Abbé même de Lzgpy. 

Je ne connois aujourd'hui d'autre Fief 

avec maifons fur le territoire de Gouverne , 

que celui qui eft pofTédé par M; Drouin de 

Vau-dueiU Tréforier de> France ! Soiflons; 

il eft éloigné, de i'Eglift , mais Xva,}e • même 
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niveau par rapport au ruiffeau. On m*aflure 
que Douay eft le vrai nom de ce Fief, 8c que > 
dans le pays on le prononce Dueil. 

Il a vécu au XIII fiécle ou environ un Maî- 
tre Thibaut! île Gouvernes , die en latin de 
Corvanis , qui fut Clerc du Roi , ainfi que fait 
foi l'ancien Nécrologe de Sairite-Genevieve Kecrol. s. 
de Paris , à laquelle & donna quarante livres 2$ 
pour fon anni verfaire. 



CONCHES. 

L'Auteur de la Notice des Gaules n'ayant K$tit. Gall. 
rien à nous apprendre fur ce Village *d 9 u 
fmon qu'il eft dans la Brie , s'eft étendu > 
pour marquer qu'il y a eu dans l'Aquitaine 
un très-ancien Monaftere du nom latin Co/z- 
cha 8c un autre de même: nom au Diocèfe • 
d'Evreux. La vérité eft que ce nom Conchœi 
n'eft pas absolument rare dans le Royaume. 
Il a produit Conchei & Connues e 





f 


•i 





Normandie , il y a Conches village de Bearn « 
& outre Conques bourg du Rouergue où eft 
la Collégiale iubftituée à l'Abbaye, il y a un 
Conques bourg du haut Languedoc. Et même 
le nom de Conches a dans le Rouergue fon 
diminutif , qui eft Conquettes comme qui 
dirait Conchulœ. Il paroit au refte de tous ces 
noms que c'eft la fïtuation ou la forme des ; 
lieux qui les a fait naître * & l'on y voit ordi- » 
nakement un vallon oà l'eau s'amafleroit i 
comme dans une conque il elle* n'était con- . 
doite plus doinl Les premières habitations 
qui «voient pris le nom ont été tranfportées » 
& refaites plus haut 8c fur les coteaux fans : 
quitter leur note* Pour ce qui eft du notn de - 
Conches dont il s'agit ici * il ne par oît gueres 
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avant le treizième fîecle , où il eft dit en latm 
Conchce ou bien Conchia. Peut-être eft il de 
même dans la Bulle d'Alexandre III concer- 
nahtler biens de l'Abbaye dè Lagny; 

La fîtuation de ce Gonches eft à fîx lteues^ 
de Pans vers le levant: ,. un£ demie-lieue 
de Lagny vers le.midi. Il eft bâti'au-defTuf 
duruiifcau dit Çrochet d&ns les Cartes, qui 
coule d'orient en occident , en forte' que la 
pente du coteau regarde le nord. Le territoire 
des "environs de l'Eglife ne con/ïlle qu'en ver- 
gers , arbres fruitiers St> boCagçs : ks labou- 
rages font plus loin. On a compté en ce lieu 
35 feufcen 170* lors de la. première fois quçr 
le Dénombrement des Eledions parut. 1 Li 
Di&ionnaire Univerfel du Royaume qui fut 

Imblié en 1716 y marque 80 habitans. Dans 
e Dénombrement imprimé en 1745 P a * les 
foins du Sieur Doîfy , il n'y eft marqué que 
1 8 feux» ^ « J . .. 

' L'Eglife Parotfltale eft fur Jè titre de la 
Sainte Vierge ; ce n'eft qu'onè efpece de 
longue Chapelle , mais affez lafrge pour avoifr 
un autel collatéral qui eft fous l'invocation 
de fainte Anne , pour la célébration d'une 
MefTe quotidienne fondée -, fuivant quelques- 
uns, par un nommé Robert lé. Roy , 8c fekxn } 
d'autres par un de MM. Thierfault , anciens 
Seigneurs. Ce bâtiment pafoîtaflè* nouveau 
à l'extérieur , mais, il a pçur ajkpài dù coté 
feptentrional une tour de pldtre fort ;cadi»> 
que. Il fe trouve confirait i l'angle de ce : 
qu'on appelle à Condhes ie J?ief Cavérv&r 
lequel eft bâti le Cirât ea»^ La Cuve' exiftoit 
au moins dès le treméme^fléclei*, puifîfti'eile 
eft marquée au.Pauillé Parrfieri^p sse temps»; 
là fous le nom lâtin d* Gondhis* tyrmi c&he* 
dont la nomination appartient à F Abbé de 
Lagny. Elle eft app eilée dt Conchiis dans cehù 
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du quinzième fïécle avec l'indication de feize 
livres d'ancien revenu. On lui réunit celle de 
Chantelou Tan 1473 qui étoit pofTédée par 
François Chanu, & en cela en vue de la mo- 
dicité du revenu & du petit nombre d'habi- 
tans ; le tout fuivant le bon plaifir de l'Eve- Hegifl. Zp 0 
que,laquel confemit encore à la prorogation Par. i 7 ' ] H »\ 
de cette union Pan 1497. Mais depuis, la défu- 1 vn* C7 12 
nion fut faite. Les Pouillés des fiécles fuivans A * Y% *+ 9 7\ 
Ce font conformés aux anciens. L'Abbé de 
Lagny eft auflî gros Décimateur aufli-bien 
que Seigneur fiiferain dans cette ParoifTe., 

Il y a au fud-oueft de l'Eglife Paroiffiale, 
à quelque diflance , un Prieuré du titre de 
Saint Jean-Baptifte avec une Ferme adja- 
cente par laquelle on entre dans la Chapelle. 
Il eft a la nomination de l'Abbé de Lagny. 
On ne le trouve point au nombre des Prieu- 
rés dans le Catalogue de ceux du Dioccfe 
écrit vers l'an 1300 , à la fin ,du Pouillé de 
Pans du treizième fîécle.: mais il eft marqué 
fous le Doyenné de Lagny dans le Pouillé 
qui fut écrit vers Tan 1460, * avec vingt* 
quatre livres dé revenu : maintenant années • 
communes il en produit cinq cent. Le pre- Etat< Jef 
mier Religieux de Lagny que j'ai trouvé Pa- Bénéf. Paris 
voir pofledé , fut. Charles le Roux nommé 1/71. 
par F Abbé avant 1 5 f 6. Il en jouiiïbk encore A ^ 
en 1 571, ,Dom André Goujon le tçnoi^t en j p ^ drt ^ 9 
1634* DomFolquin Barré depuis 1638 1 Ta y M i 9 Létm 
jufqu'en 1664 auquel temps ce Religieux le tinUc. 
permuta, avec l'Abbé d'Açbon , frère d'uti 
Intendant de M. LeTelliei , Abbç de Lagny, . 1 n . 
pour un autre Bénéfice fitué en Bourgogne»: ! . v 1 * 
Se celi^-la païTe ppur èm h : premier Prie» >a <"\ * 
Commendataire connu. En. ijq* AL-l'Abbé 
Mont^uban a p^t^u^ce Pïifuré par;pertnu-. 
tation Se le poffëde encore. Il y a fait des 
dépenfes confidérabies.pojur le r&ablifferoent 
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de la Ferme qui eft en bon état. Ce Prieur e(V 
Seigneur direâ en partie de Conches avec 
les Abbé & Religieux de Lagny : il a droit 
de cens & rentes Seigneuriales portant lotr 
& ventes > ventrolles & amendes. Le Béné- 
fice aft chargé de deux Méfies par mois qui 
(ont acquittées par le Curé. C'eft mal-à* 
propos que dans le Pouilié de Paris imprimé 
r fôuîllé in- en 1648 on a mis que ce Prieuré eft à la no- 
quarto p. f9. mination de TAbbé de Saint - Faron de 
Meaux. 

Les Abbés de Lagny avoient donné en ^ 
fief quelques-unes de leurs Terres à des Che- 
valiers ou Gentilshommes f & c'eft apparenv 
ment pour cette raifon que Ton trouve de* 
Chevaliers du nom de Conches au treizième 
fiécle : Guillaume de Conches , par exemple t 
en 1 1 1 8. Il eft nommé au Cartulairede Sainte- 
Geneviève en fa qualité de Chevalier. Garin 
de Conches , Chevalier - % y eft aufli nomm^ 
arec Ton époufe Alix de Momfermeil , tou* 
les deux comme approuvant une vetîte dé 
bien fîtué à Roifly en France y faite par fori 
ch*ri»L S. frère à l'Abbaye de Sainte*Genevieve Tan 
Gen. p. i*s. ix jé. Enfin Ton voit la terre même de Con- 
schtd* uw* ches vendue par Jean de Garlande , Seigneur 
ttUt. de Tournanj, & Agnès (a femme dans le mois 
de Mai \%9\ à Pierre de Chambly > Cheva- 
lier , avec celles de Tournan , Marie , Fon- 
tenay & Favieres. 

Depuis plus d'un fiécle MM. Thierfâult 
de Paris ont joui de cette Terre. Pierre 
Yoye*r*r- Thierfault , Maître des Requêtes , Seigneur 
tkie -des Bé- de Conches > vivoit en 1 647. M. Thierfault , 
nédiâins de Confeiller au Grand-Confeil , fl'eft décédé 
la ' ny - qu'en 1764. Sa*ctir ayant époufé M. du Bois 
de Guedreville , Prefidem au QtaSid^Confefl y 
il y a eu deux filles de Remariage , dont l'une 
époufa M. Pelletier de la HoufTaye, Con- 
trôleur-: 
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trôîeur- Général , qui a poffédé la terre de 
Conches , puis Ton fils, Intendant des Finan- 
ces , après lui. 

, Outre le fièf Cavé > lés deux autres Fiefs 
qui forment le territoire du Château , font le 
fief de là Fontaine , & le fief Laurenfon, 

5 Au-devant de l'Eglîfe de Conches au* 
delà du ruiffeau de Crochet , eft une Mai fon 
dite le Fort du Bois , parce qu'elle eft voifîne 
d'un bois de cinq cent arpens appellé le BoSs 
de Chiny , appartenant à l'Abbaye de Lagny. 
Ce Fort du Bois relevé en plus grande partie 
du Prieur de Conches , puis de l'Abbaye. 
Ceux qui l'occupèrent d ms le ïîécle dernier 
voulant y avoir une Chapelle domeftique, 
expoferent qu'elle étoit de ' la ParoifTe de n*g t % A*± 
Conches. Ainfî fit M. de Marcinval le 'j Sep-cbiep. P*rsf 9 
tembre 167a , & un autre le iS Avril ià$7« 

5 M. Deflyons , Doyen de Senlis » en fon 
EclaircifTement fur Pontoife & le Vexin Eclaîrcîflè- 
François , croit que le Vicus Condatenfis a^i mc ^ x(ui f oàm 
ranjienjis ou le corps de S* Nicaife Martyr p . ^ 
étant , fut transféré en 845 ( ou 808 félon du 
SaufTay ) peut être Conches près Lagny. 
Mais il Ce trompe. Il y a allez de preuves que 
c'eft Corbeil , où la rivière de Juine fe jette 
dans la Seine. Il n'y a point de jonftion de 
rivières à Conches. 
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Divifé m BuJJy- Saint- Martin , fous 
lequel efi Guermante dit le Chemin , 

CrenËufli-Saint-Georges. i 

♦ . 

L paroit que pour approcher davantage de 
l'origine du nom de ce lieu , il auroit 
fallu écrire Bucy ou Bufcy , parce qu'en effet 
il eft toujours écrit Buciacum ou Buccium dam 
les titres qui en font mention depuis le milieu 
du neuvième fiécle , avant lequel temps, il ne 
s'en ttouve point. Je préfé*erois Bucy , parce 
- qu'il a été d'ufage > même en françois ^ du 
^ temps de S. Louis , en des titres où il s'agit de 

Tlotît. Cal/, ce lieu-ci ; quoique M. de Valois infinue que 
f . 41 1* Buciacum vient de Bufciacum ou Bofciacum 9 & 
que ce nom a été donné à ce lieu > à caufè dvt 
* voifînage delà foret qu'on appelloit égale- 

ment du nom générique Bofcus ou Bufcus. 

Bucy étoit autrefois un lieu fi confidérabïe 
fous le règne de Charles-le-Chauve , qu'il 
étoit le chef-lieu d'une Vicairie temporelle > 
laquelle s'étendoit jufqu'à la Marne aux envi- 
Cdfitnldr. rons du lieu appelle Douves , qui étoit alors 
%aU\t> r. 2. un hameau dit en latin Dubrum (a). Il eft dit 
ul ' l4 ** dans l'échange que la Reine Hermemrude fit 
en 855 en fa qualité d'Abbeffe de Chelles r 
I avec Ainard , Abbé «de Saint-Pierre des Fof- 

fés , que le Cortil & la Terre échangés & 
fîtués in villa Duhro in p'ago Parifiaca étoient 
également in Viceria Buciaxinfi. l'étendue du 
territoire de Bucy ayant donc formé une 
grande Paroifle , on fut obligé de la partager 

(k) Il refte un m mil m qui en confervc le nom ver* 
h rivage gauche de la Marne. 
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en deux. Peut-être fut-ce le partage de la 
Seigneurie dans la même famille , qui ocfca- 
fionna cette divifîon. Ces deux Paroiffes font 
à peu près à égale diûance de Paris , c'eft-à- 
dire , à fîx lieues ou environ vers le foleft 
levant , & au midi de Lagny ou approchant» 
dont Bucy- Saint -Martin n'eft éloigaé qM£ 
d'une lieue 8c Bucy-Saint- Georges enviroa 
une demie-lieue plus loin. On ignore quand 
elles ont commencé a avoir différens Sei- 
gneurs , car quoiqu'elles exiftaiïent toutes 
les deux au treizième fîçcle , on n'eh trouve 
point d'a&esde ce temps-là qui les defignettf 
par les fur noms de Buciaco S. Martini , ni de 
Buciaco S. Georgii. lis font toujours Ample- 
ment dits Seigneurs de Buceïo ou bien de 
Buciaco, 4 

Comme ces Seigneurs fe peuvent rappor- 
ter également aux deux Bucy , j'ai cru devoir 
en faire rénumération avant que de produis 
xe ce que j'ai à dire de chacune de ces deux . 
Paroiffes en particulier. ., Uf : A a 

Radulfe de Buccio eft le premier connu. 
Sollicité par Maurice de Sully, Evêque de 
Paris, il accorda en l'an 1 16$ aux Moines de xhétnuh s» 
Saint- Maur des Fortes l'exemption de tout j^e \t*un\ U 
droit appellé griachium ou gruage, dans les ' 
biens qu'ils ay oient fur & Seigneurie, c?m- * 
me aufli l'exemption de leurs granges. j 

LorfqUeiGuillaume , Eyêque de Paris , fit 
fon entrée folemaelle en 1218 , Adam de 
Bucy fut l'un de ceux qui le portèrent au nom chmu Ep. 
& comme chargé de procuration du Comte Par. in bîh\ 
de Bar en fa qualité de Seigneur de Torcy^, 
parce que-Torey étoit fournis à oe devoir 4e 
portage. Vw : des autres porteurs fut Pisw 
de Bucy , en place du Seigneur d* tilmkf» 
pareillement tenu à ce devoir, Jl^p^ço^f^e 
c'étoient les deux frères , dont le premier 
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m offëdoit Bucy-SaintMartin,-& Fautfe Bucy- 
Saint-Georges : car le Cartulaire de F Abbaye 
de Livry rapportant à Fart 1241 le confente- 
/• ment prêté par Pierre de Buciaco , Chevalier , 
Petronille fa femme & Radulfe leur fils, i 
me donation de dixme dans Collégien faite 
à cette Abbaye , ajoute en un endroit de J'afte 
que ces Seigneurs étoient de Bufiaco SanSH 
Georrii. Néanmoins on trouve en 1232 un 
Guillaume de Bucy dans un aéte qui par (h 
nature femble défigner un Seigneur du même 
Bucy-Saint-Georges. Ce Chevalier plaidôit 
contre l'Abbaye de Sainte-Geneviève avec 
d'autres > fur un chemin qu'ils prétendoient 
être dit par le milieu de la Couture des EiTarts 
de Sainte-Geneviève à Joffigny jufqu'aù lieu 
dit Forchevoie. En 1246 le même Pierre ci- 
deiïus nommé fe retrouve avec Simon de 
Bucy , tous deux qualifiés Chevaliers , dans 
. un aâe de FAbbaye de Livry. 

En 1268 Philippe de Bucy rendit à Re- 
naud , Comte de Bar , Seigneur de Torcy , 
le même fervice qu'avoit fait Adam de Bucy 
fon prédécefïèur quarante ans auparavant : 

. €h*tt* ty. c'eft-à-dire qu'il porta pour lui FEvêque 

a*Jï/ Etienne Tempier à fa première entrée fur le 

SHl! m *ége Epifcopal de Paris. 

; Voilà ce que nous avons de plus ancien fur 
les Seigneurs de Bucy en général* 

Il eft difficile de décider lequel des deux 
Bucy a formé l'autre : c*eft-à-dire duquel des 

- « ' deux l'autre a été diftrait. Il femble qu'on 
peut fe déterminer pour Bucy Saint-Georges, 
& affurer que c'eft en ce lieu qu'il y eut pri- 
mitivement une Eglife , par la raifon que 
tette Eglife a eu befoin la première d'être 
rebâtie comme elle Fa été en eflfet , il y a en- 
♦ircto cent cinquante ans. 
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BUC Y-SAINT-GEORGES. 

■ 

, Je place ici cette Paroiiïe non feulement 
par la raifon que je viens d'infinuer , mais en- 
core parce que dans le Pouillé Parifien du 
treizième fiécle fon Eglife eft la première 
ftommée, & avant celle de Bucy-Saint-Mar- 
tin. La fîtuation de ce lieu eft fur la même 
butte ou Ce trouve l'autre Bucy , mais elle 
eft un peu plus vers le midi ; le coteau va 
auffiun peu en tournant de ce même côté : il 
eft garni de beaucoup de bocages avec quel- 
ques vignes ; la prairie eft arrolee d'un petit 
ruifleau qui vient de Ferrieres & du Genitoy : 
le refte eft en labourages. On y a compté 8 1 
feux en 1709 s'il faut s'en rapporter au Dé- 
nombrement imprimé alors : & en 1726 les 
feux formoient 317 habitans félon le Di- 
ctionnaire Univerfel. En 1 745 qu'a paru une 
fcconde édition du Dénombrement des Ele- 
vions pas les foins du fîeur Doify 9 il n'y 
avoit plus que 67 feux. 

Comme le* ftint ^Patron des Eglifes fert 
fouvent àdiftinguer les Paroiffes qui portent 
le même nom , S. Georges célèbre Martyr 
eft celui qui en qualité de Patron <le celle-ci 
a donné fon nom à ce Village. Il faut fe ref- 
louvenir icique des le feptîéme fiécle il y eut 
à Chelies une Eglife de fon nom. Cette Ab- 
baye n'eft qu'à deux lieues delà. Mais fans 
prétendre que cette Terre ait appartenu à 
cette Eglife, on peut croire que le choix eft 
venu de quelque Chevalier notable à qui ap- 
partenoit toute la terre de Bucy , lequel Che- 
valier aura pu imiter la dévotion de fes Con- 
frères envers ce Çaint qu'on repréfentoit à 
cheval , & aura voulu qu'il fût le Patron de 
fon territoire. 

L'édifice de l'EgUfe tel qu'il eft aujour- 
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d'hui a tout au pins deux cent ans d'antiquité. 
Il eft conftruit en efpece de Chapelle longue 
8c large fans aîles d'aucun côté. La tour qui 
le fupporte du côté du midi eft encore plus 
récente, La Dédicace en a été faite le ? No- 
vembre , & l'on en célèbre F Anniverfaire !è 
Dimanche fuivant. On aflure que la Relique 
Vifitcs Ar- de s# Georges que l'on y conferve eft très* 
ch,d,aconn a . Mthemiqu « La chapelle du titre de Sairit 
Louis eft deflervie dans cette Eglife depuis 
que le Château où elle étoit a été détruit : 
ce qu'on dit être arrivé vers le commence- 
ment de ce fiécle. 

La Cure a toujours été à la pleine colla- 
tion de i'Evêque. Les Pouillés du treizième 8c 
•quinzième /técle & autres en font foi. Sa 
valeur au quatorzième fiécle étoit de trente- 
deux livres, Ceft le Seigneur du lieu qui eft 
gros Décimateur. 
Généal. de 1 Vers la fin du quinzième fiécle Jean dé 
Cuiam dans la Roque étoit Seigneur de cette Paroiffe ; il 
Mercri. époufa une fille de Guillaume II de Culant * 
Seigneur de la Motte d* Attilly. 

En i ?8o il y avoit deux Seigneurs à Bucy- 
Saint-Georges , fuivant le Procès-verbal de 
la Coutume de Paris; fçavoir M, Pompone 
de Bellievre , Préfident au Parlement, & Jean 
de la Roque , apparemment petit-fils du pré- 
cédent. 

Louis Guibert , Confêiller d'Etat , étoit 
Seigneur de cette Paroifle en i6zS. Ce fut 
lui qui fonda alors une Chapelle de S. Louis 
dans le Château , aflîgnant pour cela deux 
cent cinquante livres oe revenu fur des dix*» 
Ep. mes. Le Chapelain devoit célébrer tous les 
Tarif. *d 7 • $ j ç j a fe ma ; ne «xcepté un ; enfeigner les 
enfens du y illage & f ur . t0 ut fix des plus 
pauvres & les mener le foir à TEglife pour 
faire la prière ; le Seigneur s*en réfetva la 
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préfêntation. Toutes les" Meffes s'acquittent 
maintenant à ia Paroifle. 

Le Château étoit de figure quarrée entouré 
de foliés pleins d'eau provenant d'une fon- 
taine qui eft dans le lieu. Il nereftoit en 173? 
de cet ancien édifice qu'une tour ronde bâtie 
de pierre & de-briÇue. 

Paulin Prondre > -Grand Audiencier ie 
France \ a joint dans ce même fîéfcle les Ter- 
res des deux Bucjr à celle de Gjiermande. 
Gabriel Paulin Prondre lui a fuccédé. 
J II y a quelques écarts fur cette Paroifle. 
te plus remarquable eft un Château qu'on 
appella dans les Cartes des environs de Paris , 
tantôt Gènitoy , tantôt Genitoire , & même 
le Gëmtoire. Il eft fîtué à l'orient de la Pa- 
roifle à la diflance de demie-lieue du clocher. 
Ce Heu eft mentionné dans des titres auflî 
anciens que ceux qui parlent de Bucy. 11 en 
eft parlé dans ceux de Notre-Dame de Paris » 
danteeux <Je l'Abbaye de Sainte-Geneviève 
& de celle de Livry. Le Grand Paftoral dit 
un mot du Moulin de Genejleio à l'an 117^1 
ajoutant- qu'il y a des 1 vignes qui y font coil- 
tigues. Le nom de ce lieu étant écrit Gene- 
fieium ou Genefialum dans des titres latins 6 
anciens , ou bien en françois Geneftey , il n*y 
a nul doute qu'il ne viefrne de ce que ce lieu 
étoit primitivement couvert degerieft, q*i 
fe dit en latin genijha > & que fon nom ne foit 
un dérivé de ce mot , de même que Gemjle-~ 
rixan employé dans le Cartttlaire de l'Abbaye 
de Jumiegesa été rendu par les continuateurs 
du Gloffaire de Du Cange par locu* gemjtis 
cbfitus. 

Nous connoiffons deux anciens Seigneurs « ! r 
& Chevaliers du nom de Gtmtoy , ou Gene- 
tay , fçavoir Aubert de r Geneftay Miles : il Ch*rtul> li- 
vivoit en 1x4$ & mourut le trentième Sep- WWf fi **' 
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tembre, fuivant l'ancien Nécrologe de Saint* 
Geneviève , où on lit Anniverfariwn Auberti 
Militis de Geneftey* Jean de Geneftey Ton fils 
étoit fort jeune en 1246 ; l'Abbaye de Livry 
, ayant acheté alors une portion de bois fitué à 
Gri fy , il fut déclaré que cette portion mou- 
voit du fief de Jean fils d'Aubert de Geneftay, 
Chevalier , & il fut befoin de l'approbation 
& confentement de noble femme Floria de 
Bernajo parce qu'elle étoit (a tutrice in cujus 
ballo Jokannes de Genejlay ejje dicifur. Ce Jean 
Chartui. ii- de Genejlaio ne paroît encore qu'en qualité 

*riac, f. 14. ^ Armiger à l'an 1256 lor(qu*il approuve un 
don fait i ce même Monaftere. Mais en 1 z6o 
il étoit devenu Chevalier. Il refte un aôe 
M*g». p^î dans lequel on. voit qu'il prétendoit jouir de 

florale, m.'fe fixsérae partie du gruage de tous les bois 

*° 7 ' que le Chapitre de Paris avoit à Sucy ; & que 

pour éviter toutes les difficultés il vendit alors 
fes droits à cette Compagnie. Le titre le qua- 
lifie Johannes de Genetayo Miles filius defwâli 
: Aubertide Genetayo. Au refte il eft vifible que 
ce qui avoit été caufe que le Chevalier Au* 
bert fon pere fut mis dans le Nécrologe de 
Sainte-Geneviève , étoit le voifînage de fon 
Château avec joffigny, Seigneurie & Paroiffe 
appartenante à cette Abbaye. 

L'antiquité du nom de Genetay me dif- 
penfe de réfuter ceux qui s'étoient imaginé 
que le vrai nom eft Genitoire , qui lui feroit 
venu , félon eux , de l'accouchement d'une 
Dame d'importance* 

Voici quelques autres Seigneurs de Geni- 
toy d'un temps moins reculé. 
Sauvai , T. Noble Philippe L'evraville , Efcuyer, eft 

3. p. 598. dit Seigneur de Geneftay en Brie dans un 
Compte delà Prévôté de Paris de l'an 1518. 
Sauvai , T. Sebaftien le Rouillé , Sieur de Genitoy , a 
P* 4M* ^té fous François I Tréforier ou Garde des 

Chartes z 
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Chartes. Chriftophe*de Thou lui fuccéda* 
Dans le fiécle où nous fommes, Louis 
Sanguin Seigneur de Livry pofledoit cette Reg* Tp+ v 
Terre, Après Ion décès > Ion fils Louis en o9% 
3. joui jufqu'en 1741 , qu'il eft décédé au 
mois de Juillet. Aujourd'hui M. le Cheva- 
lier de Livry en eft Seigneur, 
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BUCY-SAINT- MARTIN, 



J 



E n'auroîs nullement balancé à parler 
de ce Bucy* avant Bucy-Sàint-GeorgèS, 
fi Ton pouvoit faire fond fur ce qui fe Ut 
dans l'Hiftoire des Evéques de Senlis par 
Jaulnay,p. Jaulnay. Il avance que les Chanoines de 
>£fc Saint Rieul de Senlis croyent que le bien 

qu'ils y ont eu leur avoit été donné Tan 
500 de Jefus-Chrift par Clovis , lors de la 
Tranflation de S. Rieul , & dans le temps 
f qu'il fit rebâtir l'Eglife. Mais il eft évident 
que cet Auteur a confondu deux de nos 
Bois , & qu'il a attribué à, Clovis ce qui ne 
convient qu'au Rpi Robe&t , fous lequel vé-r 
ritablement l'Eglife de S. Rieul fut rebâtie. 
D'ailleurs ce feroif un mauvais raifbnne- 
jnent de concluVe , de ce qu'à la fin du XII 
fiécle le Chapitre de Saint Rieul de Senlis 
avoit du bien à Bucy-Saint-Martin , que 
lorfque ce bien lui a été donné on s'eft fervi 
du nom diftindif de Bucy-Saint-Martin ; car 
la fîtuation a pu en être déterminée fq,us le 
nom de Bucy en général. 

Comme donc je ne prends ce lieu dans 
ïbn origine , que pour un démembrement 
de la vafle Paroifïè de Bucy , & dite d'a- 
bord Amplement Bucy , i'ai placé fon article 
à la fuite de Bucy-Saint-Georges. On pour/r 
ra nVobjeâer que l'Eglife de Bucy-Saint- 
Martin a quelque çhofe de plus ançien que 
l'autre. J'ai déjà prévenu cette objeftion , 
ça faifant obferver que c'eft parce que celle 
ije Bwy-Ç^int-ÇeQfges tomboit déjà de vt- 
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tulle au XVI fiécle qu'il a fallu l'abattre & 
la rebâtir. Outre cela le Château Seigneu- 
rial plus ancien a toujours été à Bucy-Saint- 
Georges. 

La Paroi/ïè de Bucy-Saint-Martin n'eft 
pas non plus fi confidérable que celle de 
l'autre Bucy ; & fans le hameau de Rentilly 
qui en dépend , ce feroit aflez peu de cho- 
fe. Elle n'a que 4* feux en tout, fçavoir 
-quatorze à Bucy & vingt-huit à Rentilly, 
ainfî qu'il m'a été dit fur les lieux en 1739. 
Les différens dénombrcmens de TEledion 
s'accordent affez avec cela, puifque celui 
de 1709 a mis feize feux a Bucy , & trente 
à Rentilly ; & celui de 174? > publié par le 
fieurDoify, a compté 18 feux i Bucy, & 
vingt fept à Rentilly. Le Diâionnaire Uni- 
verfel de la France qui a paru en 1716 , fait 
aufli deux articles de cette Paroifle, confor- 
mément aux deux rôles. Il a compté à Bu- 
cy 84 habitans , les enfans apparemment 
comp^ÎÊ > & ni a Rentilly. 

Bucy-Saint-Martin eft bâti fur la croupe 
d'une montagne, où il y a quelques vignes, 
quelques bofquets , avec des terres. Le 
ruiiïeau qui vient de Bucy-Saint- Georges 
paffe au bas du côté du couchant entre ce 
Bucy & Rentilly, L'Eglife Paroiffiale de 
Saint Martin commença peut-être par n'être ' 
que fuccurfale de Bucy-Saint-Georges , lors- 
que toute la terre de Bucy appartenoit à un 
même pere de famille, lequel auroit choifi 
S. Martin pour Patron de cette féconde 
Eglife de fa Terre, afin d'avoir pour pro- 
metteurs deux célèbres Chevaliers , car tout 
le monde fçait que dans l'antiquité on n'a 
point représenté S, Martin autrement qu'à 
cheval, à peu près comme S. Georges. L« 
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clweur de cette Eglife efl d'une efpece de 
«conftruâion du XIII ou XIV ficelé , avee 
«quelques formes de galeries. On ignore le 
temps & le jour de la Dédicace. On voi* 
<Uns dans le coté droit une tombe fur la- 
quelle eft repréfentee une femme avec ua 
enfant à gauche , & autour eft cejtte inscrip- 
tion en lettres gothiques. 

Cy gifl noble Damoifelle Agnès l# Baul~ 
larde femme de Pierre de Fay , G* fille de fèii 
Jllaliiet Boullart , Dame de Pijcequot : la- 
quelle trefpajfa le Samedi XXllll jour du 
mois de Septembre l'an M CCCC & Xlh 
Priei Dieu pour elle. Et Pfalippotes de Fay 
fille dudit Pierre de Fay & d' Agnès fa fein* 
me-i laquelle trefpajfa le IX Septembre l'an 

M ccçç & xïi, 

». 

V 

Il y tefie aufli la tombe d'un Curé du 
lieu , qui y efl dit aufli Chapelain de Saint 
Fiacre de la Selle, & décédé e^i4$>i. 
Cette pierre a été retournée dans le temps 
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derniers temps. On en a mis la têtc % 
Coté 4e l'orient, contre l'ufage ancien. 

Ce fut apparemment le fuccefîeur de Jean 
Saulay , ancien Secrétaire des Evêques de 
Xeg.tp.PAr* Paris, lequel s\en étoit démis en 14^1 9 
i* M*i iwu p Qur devenir à Paris Archiprëtre de la Mag- 
delene. La Cure de Bucy-Saint-Martin eft 
de celles que les Evéques de Paris ont tou- 
jours conféré pie no jure , fui van t tous les 
Fouillés, à commencer par çejui du XIII 
fiécle. L'évaluation de fon revenu , tel qu'il 
pçuyoit être au fiécle fuivant, eft marquée 
3 foixante livres dans le Pouillé du XV* 
£/aft&ex* ggJ'Eglife du Chemin y étoit 
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fané doute comprife , car on ne lui voit 

point de revenu marqué. Je remets à par* 

1er ci-après de cette annexe. Je la trouve 

fpécifice dans plufïeurs provifiorrs de Bucy- 

Saint^Martin du XVI £écle * en ces termes : 

Cum ejus annexa SS, Jacohi G* Chriftophorï ïp 24. 

de Chemino , ou bien cum fuccurjali^ &c* * h» 

& dans les rôles des Décimes, quoique le 

nom de Chemin ait cefle d'être d'ufager* 

on met encore * BuJJy-tSaini-Martin & 

G uer mante /on annexe* 

Ç Entre les Seigneurs particuliers de 
Bucy«*Saint-Mattin dont j'ai à parler i lè 
premier qui s'efl préfenté à mes recher-* 
ches, eft r . • 

Jacques l'Ëmperéur. Comftle il étoit at- 
taché au Roi Charles VII , fon Hôtel de 
Bucy-Saânt-Martin & lé\rcflc lui fut. ôté^ Cornue <fe 
vers l'an 142,4 par le Roi d'Angleterre , \* } )rty - de 
foi diûnt Roi de France, & donné à Jeaii J*™ 5 
de Pûlegny Chevalier. ^ : >• Ui,p. 327. 

Etienne Geneft que je trouve quelques 
innées après, G'efl-à-dire en 1454 , éfl qua-* ! // ; /^'. Sauv. 
lifié d'Ecayer , pofledant à Bucy- Saint- T.lli.p.35*. 
Martin un Fief dont il paya les droite au 
Roi. 

Emery de Hugues étoit furement Sei- 
gneur de Bucy-Saint-Martin fur la fin du 
règne de Louis XI & (bus celui de Char- 
tes VIIL Lui & Marguerite Brularf fa fem* 
me vendirent en 1496 cette Terre, pour le Sauvai , T. 
prix de huit cent écus d'or couronnés, à Hi, p. 
celui qui fuir. 

Jean Petit , Procureur du Roi fur le fait //^ § f& 
des Eaux & Forêts de France, Champa- sif. 
gne &Brie'j devint Seigneur en 14^6, par ■ '1 .1 f* 
i'acquifition qui vient d'être dite. Le texte - 
auquel je renvoie , fpécifie que cette Terro * 4 • 

lui 
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efl mouvante de Torcy. Son épitàphe \ 
Recueil d'E- Sainte Opportune dit qu'il étoit auffi Pro- 

piiapn« à la cureur au Parlement , & qu'il mourut le 15, 

B.bl. du Roi, Septembre 1500. 

F ' 74 ' Jean Lenfant, Chaufteicire de la Chan- 

Sauv. ibid> cellerie de^ France , qui décéda vers l'air 
p. 598* 99. lf09m 

En içop , ou environ , Jean de Verlbrisi 
2hid,t*$99. Avocat au Châtelet, eut par échange une 
portion du fief de Bucy-Saint-Martin. Une 
autre portion advint à Jean Maillart , Huif 
fier aux Requêtes du Palais , à caufe de & 
femme Jeanne Lenfant , & le refle aux 
fours de Jeanne. 

J'ai lu quelque part que vers Fan 1 Jfo, 
Guillaume Verforis , Noble de Norman- 
die , poffedoit cette Seigneurie. Il y aura 
de la difficulté d'allier cela avec ce que 
Sauvai tire des Comptes de l'Ordinaire de 
Paris, & que je viens de rapporter , où 
{ l'acquéreur eft nommé Jean de Ver/brisv 
Ceux qui ont écrit fur Verforis, poffeffeur ' 
Dix de de la Seigneurie de Bucy-Saint- Martin & 
Mm. au m 3 t Avocat au Châtelet , l'appellent Guillau- 
«Jorv. me ^ j onnent p OUr femme Jeanne Four- 

nier , & pour fils Guillaume Verforis. 
Gen. Parif. En 171 o, Bucy-Saint-Martin appartenoït 
1710, p. 90. à 2VI. le Marquis de Ronceroles. 

- Pour ce qui :eft du bien que les Chanoi- 
nes de Saint Rieul de Senlis ont eu à Bucy 
par un don du Roi, (uivant leur tradition> 
& qui au XII fiécle fe trouvoit lîtué fur Bu- 
cy-Saint-Martin , on n'en fçait que ce qu'en 
'dit une charte de Maurice de Sully Evèquc 
; « « de Paris ; fçavoir qu'Ofanne , femme d'E— 
Hift. des tienne de Cprbertin, & Garnier fon fils * 
Ev. (*e SenlU. non encore Chevalier , difputant aux Cha- 
îna/ , p. nQ fa ç$ fa fa QiU fa y(jJttç f j w chanoines s 



.' bv ifbVkxm* de Îaù*?; fdf 
£àr l'entremife de Cet Evéque , cédèrent ëri 
1 1 73 leurs droits à Garnier , moyennant 
Vingt-cinq fols de rente de la même mon-» 
hoye dont on payoit lés cens à Saint Pierre 
de Lzgnjê : 

[: C'éft âuffi par rapport à quelque biert 
true les titrés' de l'Abbaye de Saint Màtîr 
dès Foflerdù XIÎJ lîécle font mèritiori de 
Bucy-Saint-Martin. Un afte de Fan 126V ~ Ljtmt> , 9 
parle d un vivier qui appartenoit a ce Mo- \u H) i, G *gn. 
àaflere. Il étoit iîtué dans fon domaine,/*/. 3 zu 
fur cette Paroiffe de Bucy , au-deflùs du 
Pont-Gib^rt. ; 

RENtirit eft un 'Ecart de Bucy-Saint* 
Martin , qui confîfte en un hameau plus 
confidérable que la Paroifle , puifqu'il eft 
d'environ trente feux. Aufli a-t'il fon rôle 
particulier pour les Tailles. Il eft au cou- 
chant de l'Eglife de Bucy , la vallée & la 
rivière entre-deux.; cç qui forme un, bon 
quart de lieue de'diftanee. Il eft appellé en 
latin Kentiilïacum dans un titre de Saint 
Maur de l'an tz6j > par lequel on apprend cbartuU s 
que cêtte Abbaye y poffédoit quelque chofe. H/*r*, Gagtl 
On ne voit point de quel nom peut avoir /• 301. 
été formé ce Rentilliacum* Ce lieu a tou- 
jours été confidérable. Il eft compté en 
1 3 5 1 au rahg de ceux dont les malades Hegîft.njtt. 
avoient droit d'être reçus dans la Léprofe- 135^ 
fie de Gournay , dans lequel rang il n'y a 
que des ParùiiTes. 

En 1*29 & i*3? > Jean Bourdereul Avo- Tt6m £ 
cat étoit Seigneur de Rentilly. Le même t> Ar . 
lieu appartenoit en i*>99 à Jean de Ligny, 
Secrétaire du Roi , Tréforier des Parties 
Cafuelles, & à Anne Duguet fa femme. 

Au commencement du dernier lîécle , Ke?.Fù.p*r. 

I. • • . ta 1 
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5o4 Par. de Bocy-Saïnt-Maxti» ; 

P*r. 24 Jean de Ligny en étoit Seigneur : & à la fu* 
,60t * ) la Frincefle de Furftemberg , Marie de Li- 
gny , ainfi que le montre la permiffion qu'el* 
le obtint le 19 Mai 1697 devoir dans (on 
Château une Chapelle domeftique- Ce fut 
elle qui douze ans après obtint un point 
bien plus confidérable , fur l'expofè de Té- 
loignemeiu de l'Elfe de Bucy & du voifî- 
nage de celle de Saint Germain des Noyers : 
fon parc touchant au Prefbytere > il lui "fut 
accordé qu'au lieu qu'il n y y avoit qu'une 
Kfg. Anh. partie de ce parc qui étoit de cette dernière 
JÏL ,,J ** > Paroifle, tout le Château en feroit defof 
maïs en , en dédommageant le Curé & la. 
Fabrique de Bucy , ainlî qu'elle s'y étoit oSr 
feite* 




• : 
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1 w# , , 

GUERMANTE, 

^Waf ^ Bucy - Saint - Martin 

9 il * 4 m 

AVcc l'idée que rrous préfente au jour-* 
d'hui le mot Chemin , nous avons de 
la peine à comprendre comment un hameau 
peut avoir eu un tel nom. Mai* ici il faut 
faire abflraftion de l'idée que donne le ter- 
me Chemin? regardé dans notre langue corn» 
Jrie fyjionime de voie & route , ^ & il fuffit de 
feperfiîader qu'il y a^eu primitivement eir 
cet endroit quelque célèbre fourneau. Ain- 
£ y il r*'efl pas plus» étonnant de trouver mois 
Paroifles en France du nom de Chemin» 
(comme effectivement il y en a au Diocèfe 
de Chaalons 5 dans cehri de Langres & dans 
la Franche-Comté ) que d ? y en trouver trois» 
ou quatre autres appellées Fourneaux. Le 
nom latin de cette ancienne annexe de Bu- 
cy-Saint- Martin a été Caminus , qui a été 
au/fi fidèlement rendu par Chemin , que 
minuta l'eft par cheminée. Au refte, ce- 
nom ne paroît que dans des titres ou mo- 
nument du XV , du XV I & du XVII fiécle » 
auxquels on ne faifoit point difficulté de 
C exprimer en latin par Cheminum > après* 

ifiûl Ton voit revivre, & donner le 



$pè VA H; DE BoCY^AlST-WtARyiN [ 

Guermante ; je dis revivre , parce qu'il 
exiftoit dès le XIV fiéele , Aiivant un mah 
nufcrit des Chanoines de l'Abbaye 4e Sainte 
Geneviève , dans lequel il eft fait mention 
Éxlibtùluf- de terres fituées in \>ia> de Guermant , qui 
OtUr. s.Gc- a ppartenoient à cette Maifoû , & qui de- 
*9v. fil. Ht, vo j ent £ tre d u de leur Seigneurie de 

Joffigny. Mais le nom Chemin avoit pré- 
valu depuis le^XV fîçcle qu'il eft em- 
ployé dans le Pouillé , lorfqu'il s'agit 
de l'Eglife dépendante de Bucy - Saint- 
Martin , de laqûelle Kglife il fait une 
Cure fans revenu. J'ai remarqué qu'oi> 
Ti*a ceflé de dire communénierit Le Chemin 
four défigner ce village , que depuis cin- 
quante ans ou environ , & qu'il eft marqué 
èricore fous ce nom dans les Cartes des en- 
trons de Paris , quoique M. le Pré/idenf 
Viole qui en étoit Seigneur , fe fût qualifié 
fons une Requête pré (entée à l'Archevêché 
t$g.j4rch. dès l'an \66 1 , Seigneur de Guermundes , çï<* 

* : La pofition de ce Heu n'eltqu'à tm quart* 
dé lfetie de Bucy-Saint-Martin en tirant vers 
le nord, Se fur la même montagne , en ap- 
prochant du vallon où le ruifleau qui vient" 
N de Gouverne de plus loin, fe joint à celui qui 
vient de --BueyrSaint-Georges, Les dénom^ 
' bremens & rôles de l'Election, qui toutf 
l'appellent Guermande , y Orit compté err 
1709 quarante-quatre feux , & celui de 
1745 trente-Sept. Le Dàftionuaire Univer- 
fel de la France de l'an 172,6, où le nom 
de Guyermante eft ufité , y marque 167 ha* 
bitans. 

Le /Teur Paulin Prondre , Seigneur de ce 
lieu, aj ant fait Vifiter en 1707 les fonder 
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DôVENNE* DE LAGNir. ÏOJf * 

*hens de TEglife S, Jacques & S. Chriflophe 
Patrons du pays , on trouva qu'il étoit né- 
ceflaire de la rebâtir. Le devis du Frère 
Romain Dominiquain fut propofé ; & moyen- 
nant la fomme de neuf mille fix cens livres , 
elle fut cônflruite de nouveau, avec les 
conditions marquées par M. le Cardinal de Arth. 
Noailles , fçavoir fur le même fol, & tour- z6 M4/Ï1707 
née à l'orient comme l'ancienne , & fans 
troubler les fépultures. Cette dernière con- 
dition a procuré la confervation d'une an- 
cienne tombe qui s'y voit dans le chœurs v » 
autour de laquelle on lit en petites lettres 
gothiques : • 

Çy gijl Sire EJiienne Bourtiet Efcuyer v 

lequel trefpajfa le Mardi ...OcïoSré 

M. CCCC (y Xlllh l'riei .... 

• 

A côté de lui efl repréfentée une femme' 
fans infeription. Ils ont tous deux les mains 
& 1er vifirge de marbre blane. On- ne %ait- 
s'il étoit Seigneur du lieu. Nous avons les 
noms de deux perfonnes diftinguées qui pot 
fédoient cette Seigneurie , fçavoir une 
Marguerite de Chimine , femme de Gui fur- 
nommé de Pijfeto. Elle étoit nièce d'Aubert TaM,Fallhr 
de Lagni , qui donna du bien aux Religieux 
du Val enr 1-2-08. 

En r}'^yNi de Chemïno étoit décédé de- Oncord.Par* 
puis quelque temps. Jacqueline fa veuve 
époufà Pierre Blanchet Sécretaire du Roi. » 

Cette Eglife , quoique petite & en ma- 
nière de Chapelle , eft néanmoins accom~ 
pagnée , dans un des cotés, d'une, tour fur- 
montée d'une flèche. Il n'y a point eu en- 
core de Dédicace* Le gouvernement Igirir 
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tuel de cette Eglife occafionna vers le mh* 
lieu du dernier fîécle des conteflations qui' 
furent réglées par des Sentences du premier 
Septembre 16^6 & :ï Mars 16^9 , 8c par 
une Ordonnance (tes Vicaires Généraux du 
5 Juillet 166 s. 
Le Seigneur eft gros Déeimafeur avec 
*' * l'Abbaye de Malenou'e. 

Il y a en ee lieu deux Soeurs* de la Cha-. 
Woiïn,Hift. rite, fondées par la Préfidente Viole, 
«fo Gatinois, Nicolas Viole, décédé en avoit 
p. 47* & 473. joui de la Terre du Chemin. Pierre Viole 

foff dernier fils la pofféda depuis. 
f *cç. Arch. Claude Viole , Maître des Comptes > 
iy J«t» étoit en 1616 Seigneur de Guermante. Mar- 
guerite Pouflêpin fa veuve hii donne cette 
qmtlifé.- Et dans la même Requête du 14 
Août 1644 , tendants à pouvoir faire célé«- 
brer dans la Maifon du Chemin, Pierre Vio- 
le, Prérident au Parlement, eft dit Seigheur' 
de ce lieu du Chemin ; & la Maifon du Che^ 
min eft déclarée commune: aux deux. D'où 
il femble réfulter que Gruermante & 1« Che- 
min étoient deux Seigneuries réunies dans 
la famille des Viole : en forte qu'en 166* 
ce même Préfident les porTédant toutes 
* deux , fe qualifioit Seigneur de Guerman-* 

te , ci-devant dit le Chemin. Quoiqu'il en 
Chap. 255. toit, il eft dit dans les Mémoires du Maré* 
chai du Pleflis que vers 16? 6 la Terre du 
Chemin appartenoit au Préfident Viole, & 
que Louis XIV & fa mere y couchèrent. 

On parle d'un Traité de 1666, qui re- 
garde ce Bénéfice de Guermante ; mais 
quelques perfbnnes ont fufpedé cet afte * 
©ù le Seigneur donne des chofes qui n'é- 
loien t pas en fa poiTeilioiu 
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En 1697 le i Juillet , c'étoit encore à Atg.Anhîf* 
un M. Viole qu 'appartenait le Château de 
Guermante. * 

M. Paulin Prondre , Gïand-Audien- 
cier de France, a fuccédé à M. Viole, 
& enfuite Gabriel - Paulin Prpndre fou 
fils. 




- 




Digitized by Google 



ïto Paroisse de Collégien* 

> « 

r — 1 " ■ — * * ■ 1 - " ~ 

COLLEGIEN. 

* 

1. 1 fembleroit à i'infpeâion de ce nom , & 
à voir fa reflemblance avec un terme for* 
commun dans notre langue comme dans la 
latine , que ce feroit quelque Collège ou 
quelque Communauté qui lui auroit donné 
«aiflance. Mais fouvent rien n'eft plus tron*- 
peur que ces fortes de reflèmblances. Le 
peuple eft accoutumé à tellement altérer les 
noms dans l'ufage vulgaire ; que fouvent l'o- 
rigine n'en feroit pas reconnoifTable fans les 
titres qui nous ont tranfmis les anciennes 
manières d'écrire les noms de lieu, & les 
anciennes manières de les prononcer. Déjà 
* il faut le défier de la première fyllable des 
noms de village ou hameaux , quand elle 
commence par Cou ou par Co. Souvent c'e/l 
une abbréviation de la première fyllabe de 
Curtis latin, & du mot entier Court qui en 
eft dérivé. On en # dès exemples dans Cou- 
bert 

Il en eft de même de Collégien. Le plus 
ancien titre qui en fafle mention l'appelle 
Corlegen au milieu d'une phrafe latine : 
Quelques aftes latins , mais poftérieurs , 
quoique du XIII fiécle , l'appellent Colloge- 
num CoLlogen Collogien , Collogen , & un 
Rolle françois du même fiécle l'écrit Corlor- 
gien & Corlognen. Enfin un manufcrit du 
XIV fiécle le dit en latin Colledanum. Corn- 
me l'acte ou ce nom eft écrit Corlegen efl 
antérieur de près de i oo ans à tous les autres, 
je ne-doute point qu'il n'en rapproche d'a- 
vantage l'origine, & je me détermine pour 

« 
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mr Doyenné de Lacny ,~ t$t 
Curtis ou Cortis terme de la baffe latinité , 
d'autant plus que le Rolle du XIII fiécle * 
commence ce nom par Cor les deux fois qu'il 
en parle. Et comme ce lieu Ce trouvoit dans 
la Foret Lauconia ou Laugonia dont le nom 
eft très - reconnoiiïable dans Logne yillage 
contigu, ne peut - on pas avancer que Cor- 
lognen ou Gorlorgien étoit la manière vul- 
gaire dont on avoit rendu le latin Cortis 
Lauconiana. ou Cortis Laugoniana ? Quel- 
qu'un qui admettra Tétymologie que jepropofe 
de Logne n ou Lorgien , aime peut-être mieux 
faire venir le commencement du nom de ce 
village du latin Collum de même que Vilr 
liers fur le bord de la forêt de Retz, eft quel- 
que, fois appelle Villierscol de Rétz. Mais il 
n'eft pas encore bien décidé que ce Col dei 
RetSi ou Cotereft ne vienne pas plutôt de 
Cort de Retz: que de Col Collum , bord ou 
entrée de la forêt. En attendant de plus amr 
pies éclairciffemens on peut toujours aflurer 
que M. de Valois s'eft mépris dans la Brie 
Parifienne > lorfqu'il a traduit le mot Colle 
ioiv;o ( qu'il a lu dans un Pouillé de Paris de 
cent - cinquante ans ) par Coulon. Il eft cer- 
tain qu'il n'y a aucune Paroifleni hameau dit 
Coulon dans toute la Brie du Dioçcfe de Pa- 
ris: Ce mot de Collis longus dont quelques 
Pouillés modernes Ce font fervis pour dé- 
signer Collégien, eft de pure invention , n'a 
jamais été uhté dans l'antiquité , & ne peut 
convenir à Collégien qui eft fitué dans une 
-plaine. ~ ' 

Ce village eft à cinq lieues de Paris ver$ 
le levant , & à une lieue & demie ou environ 
de Lagny qui en eft à fon nord'eft. Du nord 
au midi il eft prefquip eijtre Torcy & Crpifly* 
\ j 



its Paroisse de Coêlegïtn^ 
& de l'occident à l'orient entre Logne Se iet 
deux Bucy. C'eft un pays de labourages de 
toute forte, & fans vignes. Il y a environ to 
feux ; car le dénombrement de l'Eleftion de 
Paris imprimé en 1 700 , y en marquoit vingt» 
& celui de 174Î > publié par le fieur Doify y 
en marque dix - neuf. Dans le Didionnairc 
Univerfel de la France de 1716 > le nombre 
des habitans efl dit de 84* Cependant celui 
des communians ne monte gueres qu'à 70* 
Je foupçonne que dans cette Paroiflè étoit 
compris originairement le territoire où a été 
bâtie Ferrieres qui eflcontigu. Maisc'efl eit 
remontant jufqu'à huit ou neuf cent ans > 8c 
que les habitans de Ferrieres en étant dé- 
tachez continuèrent d'àvoir ie même Saint 
pour Patron. 

L'Eglifeeftpetite& baffe Se (ans ailes Sent 
paroi t avoirque ifoansd'antiquité.S. Remi 
de Reims en eft patron avec S. Hilaire de 
Poitiers. J'ai vu d'anciennes provilîons de 
l'an 145*0 , où on l!a qualifié EccUfia S. Hi~ 
larii Se d'autres de 1 an 1 $zo , où elle efl ap~ 
pelée EccUJia SS. Remigii &* Hi/arii: Ce qui 
peut venir de ce que ces Saints Evëques font 
morts tous deux le 13 Janvier. Mars aujour- 
d'hui on n'y reconnoît que S. Remî. Il n'y en 
a point de Reliques; Se no n'y célèbre point de 
Dédicace. La collation de la Cure a tou jours 
été faite par l'Evêque pleno jure : Les Pouil- 
lés ont uniformes la«-defFus en reprenant dès 
celui du XIII fîécle* où cette Curje efl nom- 
mé de Côllolongen. Celui du XV fîécle l'apr 
pelle Collégiens & donne au Curé 16 livres 
de revenu. Il n'eft pas gros décimateur, 
dhartul.lu mais le Seigneur du lieu. Vers Tan 1234 » 
wUc.j.9* Thibault dp Courtery qui avçit une dixme 

en 
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tri Cette ParoiflTe^ avoit donné tant au Prcti « 
qu'à TEglife du lieu deux feptiers de bled ;l 
prendre dans cette dixme.- 

Il parok que fous le règne de Charles VI* 
il n'y avoit de vignes à Collégien que dans 
le clos du Seigneur. Il- y eût en 1 £p4 un ac- 
cord pâlie entre Pierre Ma/Ion Cvré & ftW* 
thleujBoulard Ecuyer devenu Seigneur par 
fucceflion d'Etienne Du Port pere & fils. Ils 
convinrent à Paris le za Mav devant l'Evéque. J nvent « Spi*- 
Pierre d'Orgemont, que le Curé auroit ae * 
ce clos duos modios vini, fi leSeigneur n'ai- 
flioit mieux lui laiffer y lsvcr la dix.me. 

Je n'ai pas trouvé d'autres anciens Seig-f 
neurs de ce lieu mais bien du fief de Pjlcoe? 
qui eft fur cette. ParoifTe & que je n-ommerâï 
ci - après ; à moins qu'on ne veuille regarde** 
comme Seigneurs au XIII fiécle > ceux qui 
difpoferent d'un certain canton de la dixme . 
de ce village 6Y d'une redevance de gçain * + 
en faveur de l'Abbaye de Livry, gratifiant: 
l'Eglife de Collégien de la portion çi r deffu$? » 
fpcGÎfiéer- 

Le Monaftere des Filles appellé Faremou- 
lier fiuié au Dioeèfede Meaux, avoit dès le' 
XIJ ficelé des biens confidérables à Collégien» 
qui lui furent confirmez par une Bulle d Eu- 
gène III de raib i i4f» Shmème^il n'en avoir Ga'Mctir.'K 
pas toute la. terre ; car le Pape s'exprime ainh W irftr*?**. 
£: htpago PapifUnfî CorUgen ciim oirinibus ÇQ ^ 
appendiiiïs*. On voit par un autre afte dé l'an? ,• 
ri îo, 10 Novembre que les gens du même Voyage nvC 
lieu étoient hommes & femmes, de, corps de dè Cl. elinf- 
cette Abbaye ^Le village y eft appelle Çolo* 
genum*- Tout cela porte icretirequelaïSeig-* 
neurie appartençit- à ce Monaftete v & & 
ne faut pas éfpeier d'en trouver d'anciens 
Seigneurs* C'efl apparemment !e rçfte des 
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114 Pàroi&e de Collégien} 
l'ancien manoir Seigneurial que cette Âfr* 
baye y a eu , qui fert de fondement à la tra-- 
dition du pays par laquelle on débite qu'il y 
a eu en ce lieu un Monaftcre fitué entre Fer- 
rieres & l'Amyrault & plus près de l'Amy- 
rault, & qu'il a été détruit durant les gueres 
civiles. Mais cela ne peut - être, parce que 
cette polîtion défïgne Pifcoc. Or ce Fief de 
Pifcoc avoit fes Seigneurs particuliers , pen- 
dant que l'Abbaye de Faremoutier jouiflbit 
de Collégien, Ainfi le Manoir Seigneurial 
de cette Abbaye devoit être proche l'Eglife. 

Pour ce qui eft de l'Abbaye de Livry ; une- 
Charte de l'an 1x07, donnée par Eudes de 
Sully Evéque de Paris , nous apprend que' 
cU*rt*L Lf Guillaume de Garlande avoit fait préient à 
^ rtiti 'J*+* cette maifon de Chanoines Réguliers de la- 
dixme de 300 arpens de terre fîtuez £ Collé- 
gien apud Collogien* 11 y a auffi d'autres let- 
tres de l'an ix}4,par lefquelles Lambërt 
Fauconnier & Idonea fa femme reconnoiflent 
tiicLfiz. que Thibaud de Corteri' a donné à Notre- 
Dame de Livry un muid de bled dans la* 
dixme qu'il à Collogen. 

La Seigneurie de Collégien eft à préfenfc 
f offédéepar M. dç Torcy. 

\ L a m y r a o e t eft un écart de la ParoiflV 

de Collégien. Ce fief étoit poffédé en 1648;, 

Pcrm.'^Or. par Nicolas Caftille Confeiller du Roy Ba^ 
è Reg. ion de Montieu & en 169% , par M* Guiet. 
*> 

Pis s e s o c eft écrit Pjfcchoe dans un titre 
de l'an 117^, & Pifiècho dans un autre de 
l'an 1 184.; Mais u» titre, de Saint Maur de 
1 z 75 , qui le dit lîtué dans la forêt de RoifTy 
l'écrit Piiïecoe aufïî - bien qit un Rolle dit 
même temps; Et les Comptes de Fordinaircr 



Digitized by Google 



bu Doyenne' de Lagn*; ' rif 
fle Paris du XV fiécle mettent Pifïecoo. sll y 
a une Paroiffe du même nom au Diocefe de 
Paris , Doyenné de Montmoreney , proche 
Saint Brice- Il peut fe faire que ces deux 
lieux ayent appartenu aux mêmes Seigneurs 
durant quelque temps. On peut recourir à 
ce que j'ai dit fur l'étymologie de la Pa- 
roiiie. . 

A l'égard de celui-ëi,Guy de Fifcchoc 
paroît comme témoin en 1 1 70 , dans un a&e cbmtttn f» 
de la ComtefTe de Meulent fur Joffrgny. Et Gcnov*p'i?j 
dans un autre de l'an 1 184. Cette ComtefTe 
Agnès avoit toujours plufieurs Seigneurs ou 
Chevaliers de la Brie avec elle foit à Gour- 
nay, ou ailleurs. En Tan 1400, Noble Da~ 
moifelle Agnès la Êoullarde étoit Dame de 
ce lieu, qui eft écrit Pifcequot iur fa tombe 
dans le chœur de Bucy-Saint-Martin où fon 
décès eft marqué à l'an 1411. En 1450, Jean Compte àe 
Paillard Confeiller au Parlement Archidiacre la Prcv » <^c 
d'Auxerre & Chanoine de Paris , étoit Seig- 
neur de PifTecoq en Brie. Ce fief mouvant de p * " ^ * 
Torcy fut quelque temps entre les mains du 
Roy après fa mort & en lui te délivré à Mar- 
guerite Paillart fa fœur & héritière veuve de 7 ^ 
Jean du Dxac en hî*. 1*53. p-*>* 
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i ■■ . • — 

* 

S T . GERMAIN DES NOYERS^ 

LE noyer a été reconnu de tout temps 
un arbre fi utile qu'on en a planté dans 
une infinité de places défrichées dans* les fo- 
rêts. Delà vient le nom deNucen/m donné à 
plufieurs lieux & qui a formé en langue vul- 
gaire Noify ; le nom NucttuUum ou NucelLum 
tfuia forme Noifiel, Noifêau, Noifier; dell . 
«nfin le nom de Noyers qui eft porté en Fran- 
ce par des villes , des bourgs, & (tes villa- 
ges. Celui de Saint Germain eftle plus pe- 
tit que je connoifle de tous ceux qui ont tiré 
leur furnom die cet arbre. Il* n'eft compofé 
que de 3 feux ; encore en avoit-il moins avant- 
que le Château de Rentilly eitt été attribue 
à cette Pàroifle.. 

Il paroît par l'es plus anciens titrer qui en ? 
font mention qu'on difoit originairement 
Saint Germain fans ajourer Je Nucibus ni en. 
françois des Noyers. Tel eft le langage du 
touillé de Paris écrit au XHI fiécle & celui 
die deux aftes du temps de Saint Eouis. Dans 
le premier de ces ades qui eft de Pan iiy^* 
e'eft Martin Abbé de Lagny qui a donné ai 
VEgh& de Notre-Dame du Cormier Prieu— 
' ré bâti dans la foret voifine dite de Rfôifly »* 
dfartni i£ une vigne fitué dans/a'cenfive proche Saint* 
•vrUc* Ji 99' Germain- juxta Sanàtari Germa num. Dans le 
fécond tire dii Catûtlaire de Saint Maurfc 
qui eft de Pan iz6f y il eft Amplement fait 
Miention d'un terrain fitué ad, atrium S* Ger- 
mant r & furementc'eft auprès de Tbrcy. La 
deircure dss contraftans &le nom des autres- 
£eux<tontiLétoit parlé dans ces ai3e$, deter.- 
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du Doyenne* w £àcby; *r«f 
'sunoient fuffifament Saint - Germain Gtué' 
à un petit quart de lieue de Torcy, LePouil- 
Ic Parifîen du XlII fiëcle v ne.laifle point nous 
plus d'obfcurité fur ce lieu de Saint Ger~ 
main, quoiqu'il ne. le (ùrnome point de. Nu-- 
ciBus. On- y lit à l'article du Doyenné de* 
Lagny ces deux lignes: De donaiione Pria-; 
ris S» Lheobaldi Captlla S. Germa ni, , 

En effet la Cure de ce petit village eft à la 
nomination- dii Prieur de Saint - Thibaud 
proche Lagny. Mais il faut obferver que.: 
l'Eglife n'eft qualifiée que de Chapelle; & 
qu'il eft incertain fi alors c'étoit une Paroifle 
elle pouvoit fort- bien dépendre de Lognes 
comme la Chapelle de Torcy ou de Bucy- 
Saint - Martin. Oh ignore quel efll'Evéque 
de Paris qui l'a érigée en Cure~& qui en a ac* 
cordé la préfentation k ce Prieur- Comme 
r Abbaye de Lagny avoit un terrain en ce 
lieu , il fera arrivé que ce terrain ayant été 
cédé au Prieur de Saint Thibaud qui di-pen- 
doit de lui, ce Prieur aura démandé l'érection* 
& la nomination à la Cure-& Paura obtenus* . 
afin d'y avoir toute autorité comme il l'a en-r 
core étant Seigneur du lieu , Patroa, & Gros 
Décimateur en partie. Ce qui n'a pu arriver Voyez Par*- 
que vers la fin du XI fiécle au plutôt ou dans ticlc l te$.Tla« 
le commencement du fuivanu * 

Le premier enfeignement où îe trouve le 
furnom de cette Paroifle, efi l'Etat des Lé- 
proféries du Diocèfe de Paris conftaté par la; 
vifite générale faite en 155 u On y voit dan* 
le nombre des villages qui ont droit cîe placée 
leurs lépreux dans la léproierie de Gournay v 
JBeatus Gêrmsr.us de Â/oerifs. Enfuite dons, 
le Pouillé <le Paris du XV £écle, onjjt Cut 
rMus St Gemutù de Nuùbu* dd prtje/nuciar 
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ï J $ P AR» bï S. CjERM. des NoYÈkS. 
Ûall Chu nem Prioris S. Theobaldi de Vineis. C'eft unë 

Ï.j.cqLsqs. fa^ftc d'impreflion dans le nouveau GaliU 
Chrijliana d'avoir mis S. Germant des Noies 
àl'anifoé;- 

C'eft S. Germain Evêqtie de Paris qui eff 
Je Patron ou Titulaire de l'Eglife de ce lieu > 

J ou plutôt de cette Chapelle laquelle n'a tout 

au plus que de deux cent ails de batifle , non 
plus que la petite tour qui la fupporte à droi- 
x te en entrant. 

On n'y a compté qti'ufl ou deux feux dans : 
les differens dénombremens , c'eft- à -dire 
^u'il n'y avoit qu'une ferme , & peut - être 
un .jardinier qui compofoient toute la Pa- 
foifle. Mais depuis l'an 170^, il y a eu de 
Faugmentation. Comme une partie du Parc 
de Rentilly étoit fur cette ParoifTe', & l'autre 
fur celle de Bucy - Saint- Martin, Madame 
Marie de Ligny PrincefTe de Furftemberg 
expbfà à M* Le Cardinal de Noailles qu'il 
lui feroit utile d'être entièrement de Saint 
Germain dont l'Eglife & le prefbytere tou- 
te%. strtk* choient à fon Parc , & que Bucy en ctoit à 4 

p*r.\% Sept, demie lieue. Sa demande* lui fut accordée à 
condition que le Curé de Bucy auroit tou- 
jours les dixmes, & que le Seigneur de Ren- 
tilly payeroit chaque année au Curé de Bucy 
cinq livres & autant à la Fabrique fuivant les 
©fifres de la PrincefTe. C'eû ainfi que le Châ- 
teau de Rentilly à été détaché du hameau & 
cft venu par accroifTement à la ParoifTe de- 
Saint Germain. Ce Château appartient pré- 
sentement à M* Thoraé Confeiller au Parle- 
ment de Paris. 

Il eft un peu étonnant qu'un fi petit lieu' 
faite un article dans le Rolle des Tailles Ôn> 
peut juger parce qui vient d'être dit , de iifc 
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grofïîereté de la faute du Diôionnaire Uni- 
verfel de la France qui compte en cette Pa- 
roifle 460 habitans. 

Le Procès - verbal de la Coutume de Paris 
de Tan 1580 , met que le Chapitre du Vi- 
vier en Brie s'en difoit Seigneur en partie. 

J'ai lu qu'en 1511, un Curé de cette Pa- _ 
roiffe nommé Alexis de Rentilly Doâeur en- parïfjJy 
Théologie, s'étoit fait AugufUiu 
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MO Pakoïssb DE TûJlCYi 



T O R C Y, 

• « « 

CE, n ? eft pas toujours l'antiquité d'un 
lieu , qui eft un indice certain de l'an- 
tiquité de la ParoifTe ou de la Cure qui en 
porte le nomr On ne peut nier que Torcy 
en Brie dont efï queftion ne foit ancien ». 
puifque dès le Xe. fiécle le Catalogue des 
biens de l'Abbaye de faint Pierre des F oiTez 
autrement de faint Maur en fait mention y 
fous le nom de TorcUcum : c'étoit même- 
dès lors un lieu où ce Monafiere avoit tren- 
te-deux ménages d'ouvriers à charrue, trois 
de manouvriers & fix holpices , dans lef- 
quels il y avoit foixante & onze hommes*- 
Ces ménages de chartiers dévoient une an- 
née cinq fols, une autre année une brebis & 
un agneau , & deuxmuids de vin. Ils avoient 
tant à labourer & àenfemencer en bled d'hy- 
Yer , tant en tremois > ils dévoient trois cor- 
vées, trois poullets &.des oeufs; les ména- 
ges de manouvriers étoient fournis aux mê- 
mes redevances fans corvées. Les fix hof- 
pices payoient en commun trois muids Se 
demi de vin & chacun un poullet avec des' 
œufs. Il y avoit auflî un droit, appelle Ccn— 
jale , qui étoit de fix fols quatre deniers. Tout 
cela marque fans doute un lieu aflez peu- 
plé , & qu'il y avoit des vignes confidéra- 
blement outre les labourages. Cependant on 
ne trouve point de Paroiife du nom deTor- 
cv au Diocèfe de Paris dans le Pouillé du 
Aille, fîécle. Il n'y avoit encore en ce lieu 
qu'une Chapelle ; & cette Chapelle étoit à. 
la collation de i'Evéque. Les cinq ou fix. 

autres 
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m Doyenne' de Lagny, iifc 
autres Torcy qui font en Normandie, e» 
Champagne & en Bourgogne, peuvent avoir 
été érigés en Paroifle avant celui-ci; mais 
même avec cela je douterois qu'ils fuflent 
auffi anciens & aufli célèbres. Celui que le 
Moine d'Angculcme nomme Tcrciacum , en- Kot. G*#, 
fant de Charlemagne , & qui appartenoit au ?• 407. r«£ *• 
Monaftere de faint Libar eft le premier 
connu. 

Ils paroifTent avoir eu une origine com- 
mune quant» à h. dénomination. M. de Va- 
lois parlant de celui-ci , croit qu'on a pu 
J'appeller d'abord Turciacum , & que ce fe- KoU. G*ll. 
rok un appelle Turcius qui lui auroit donné f.+oj.coL 2. 
fon nom : mais fa conieéture tomberoit 
cT elle-même, lî l'on pouvoit vérifier que 
primitivement il eût toujours été écrit Ter- 
tiacûm , comme récrit le volume de i'At>- 
baye de faint Maur , çonferve à la Biblio- 
thèque du Roi & dont j'ai tiré l'état du bien 
qu'elle y pofredo.it. Il vaut peut être mieux 
avouer que l'origine du nom Torcy eft in- 
connue que d'en produire de peu vrailèm- # 
blable. 

Ce lieu devenu Bourg du Diocèfe de Pa- 
ris , eft à cinq lieues de la Capitale vers le 
levant, &.à une lieue de Lagny ; fa pofi- 
tion eft à l'extrémité de la Plaine qui a 
commené après Champs, laquelle s'étend 
du coté de Collégien, prefque fur la pente 
roide qui fait face à la Marne , & dont les 
.côtes font agréablement variées en vignes, 
en arbres & en buiflbns, & au bas defquel- 
les jeft une vafte prairie. Celui qui rédigea 
en 1705?. le dénombrement de l'Eleftion * 
qu'on imprima alors, y compta 160. feux : 
Se le Didionnaire Univerfel qui parut en 
172,6 , fit monter le nombre des Habitans 

'l'orne Xf^% L 
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ttt Pabloisse de Torcy, 
à 600. Parle dernier dénombrement publié 
en 1745, par les foins du fleur Doily , il 
paroît que le nombre de feux eft mainte- 
nant de 135. Celui des communians pou- 
vant aller aux environs de 400. Il y a' en 
ce lieu une Prévôté Royale qui reflbrtit à 
la Prévoté & Vicomté de Paris ; je parlerai 
ci-après du Prieuré de Benedi&ines qui y 
a été établi. 

On demandera quand & de quelle ancien* 
fie Paroiiïe Torcy peut avftr *été démem- 
bré, lorfqu'il a été érigé en Cure : cela h'a 
pu fe faire au plutôt que vers la fin du XlIIe. 
fiécle, depuis que le Pouillé parvenu jufqu'à 
nous eût été écrit : mais on ignore poïitiv^- 
ment le temps , & Ton ne voit aucune men- 
tion du Prêtre ou Curé de ce lieu avant un 
autre Pouillé de Paris écrit au XVe. fiécle. 
Il y a plus d'apparence que Torcy avoit été 
Succurfale de Lognes que d'aucune autre 
Paroifle , parce que Lognes* a été un lieu 
très-ancien , & titré de S. Martin , 6c de plus 
à la collation pleine de TEvcque. Ce qui 
achevé de rendre lachofe fenfîble, eft qu'en 
Tan 1474, lorfque les revenus des Cures 
furent diminués , aufli-bien que le nombre 
des habitans à caufe des ferres, Se qu'il fût 
befoin de réunir deux Cures en une, ce fut 
celle de Torcy qui fut unie à celle de Lo- 
gnes; ce qui dura jufqu'au ix Janvier 1*03» 

L'Eglife Paroiffiale de Torcy a fuccedé à 
la Chapelle, dont l'Evêque zjoit la nomi- 
nation au XlIIe. fiécle. Elle fe trouve por- 
ter le nom de S. Barthelemi, dont on ne 
voit point la raifbfi : on fçait feulement qu'il 
y a eu beaucoup d'Oratoires fous fon invor 
cation depuis qu'il y en eut un à Paris au 

#e, ou Xlet fiécle. L'Édifice riç$ eft pas 
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T>H DOYttlKE' DF. LACNY , 11J 

mcicn & peut n'être que de la fin de l'avant 
der nier fiécte & du dernier. Leztfjuin 1574. Reg*£f*P*r* 
les Marguilliers obtinrent permiffion de la 
faire dédier fous le titre du (aint Apôtre , < 
par Henri-le Meignen , Evêque de Die , avec 
trois Autels. Il le fit, en ordonnant que 
l'anniverfaire fe feroit le Dimanche après 
la Nativité de Saint Jean. Cette Dédicace 
fut faite cette année là, même le Diman- 
che * 7 Juin. Qn lit au bas de la Tour , ter- 
minée en pavillon, que Geoffroy Camus, 
Seigneur de Pont-Carré & de Torcy l'a fait 
conftruire en entier Tan 1618. Le bâtiment 
de TEglife eft accompagné d'une aîle de 
chaque côté, l'une à l'orient, l'autre au 
couchant , car le portail eft au Midi , 8c le 
fond regarde le feptentrion contre l'ordi- 
naire des anciennes Eglifes. En dedans , elle 
eft ornée de Tableaux des douze Apôtres. 
La Cure eft à la nomination de l'Archevé- Pouiilé <!•» 
que, Son revenu n'étoit que de quatorze li- xv fiéclc * 
vres vers 1300. & 1400. C'eft encore le 
Seigneur qui a les grofles dixmes. 

Le Fouillé du Diocèfe de Paris, impri- 
mé en 1616 , fait connoître une Chapelle ^omllé de 
tle Torcy du titre de faint Louis. * Elle l6z6 *P* 8 7- 
» étoit, dit-il, au lieu qui fut jadis le 
w Chaftel de Torcy , & de préfent defler- 
3> vie en l'Eglife Parochiale dudit Torcy 
» auprès de tagny ; de fbixante & douze 
» livres parifis fur la recepte de Paris ; & 
» fur certains héritages appartenant au Tre- 
w forier & Chanoines du Vivier en Brie , 
o> audit Torcy, d'environ trente-deux fèp- 
33 tiers de grain , & deux queuë^ou deux 
w muids de vin ; & leurs furent baillez lef- 
3» dits héritages à ladite charge, comme on Pouïllé à- 
» diu* Dans le Pouiilé de 1648 > il eft mar- x$*s. p. $i. 

L ij 
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n4 Paroisse de Torcy, 
que clairement que cette Chapelle de Saînt 
Louis de Torcy eft de fondation Royale ; 
aufli n'en trouve-t'on rien dans les Regiftres 
de T Archevêché, mais bien dans lesiComp-* 
Sauvai. T. tes de l'Ordinaire de Paris. On y voit Pierre 
a- P a g* 53^- Benfe Prêtre nouvellement inftitué Chape- 
Co ™f^ fu ^ lain par Lettres du premier Mars 1501 , au 
537» ' ^ eu ^ e Giraud du Tillay > & enfuite Robert 
Laèr au premier Avril 1505, dans les deux 
endroits , la Chapelle eft dite fondée au Châ- 
tel de Torcy. La tranflation en l'Eglife Pa- 
roifliale étoit déjà faite en 1 616 . Ce qui mar- 
que qu'il y avoit deflors eu du changement 
au Château. Il fera parlé ci -après du Fief 
du Vivier fitué à Torcy & fur lequel les Re- 
ligieufes font bâties. Il eft certain qu'en 
Procès-verb. 1 580, le Chapitre Royal du Vivier fe difoit 
de la Cout, Seigneur de Torcy en partie. 
1 s 80. Edic Torcy a eu des Seigneurs du premier rang. 
167$, p. 6i2. Q e ij eu f ut une d es Terres qui appartinrent 
à Robert premier du nom , Comte de 
Dreux, qui étoit frère du Roi Louis VII 
dit le Jeune. Après lui, Guillaume, Ptm 
de fes fils du troifiéme mariage > en eftdit Sei- 
gneur : enfuite Robert fon fils aîné de ce 
troifiéme lit , qui époufa en l'an 1 1 84 Iolen- 
de de Coucy. Il fut en différend avec Jean 
Mfl. Latin* Abbé de Lagny au commencement du 
mfi XIII fiécle , au fujet de dix muids de vin 

que l'Abbé Jofcelin, l'un de fes prédécef 1 - 
feurs, qui fiégea depuis l'an 11 76 jufqu'en- 
viron npo, s'étoit engagé de lui fournie 
fur les vignes de Torcy : mais enfin ce Sei- 
gneur & fa femme lui en firent la remife. 
tfft. Eccl. C'eft au£i lui qui afligna aux Chanoines de 
r<trïj. r. 2; Saint Thomas du Louvre un revenu fur les 
p. x8-3- 4i xmes de ce lieu. 

V*ie de fes filles , norrunéç Philippe , j>ot : 
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$da après lui la Terre de Torcy. Elle 
époufa eJi 1 2 1 ^ Henri 1 1 du nom , Comte 
de Bar-le-Duc > qui fut invefti de cette Ter- Sauv. T. 2. 
re la même année par l'Evêque de Paris 5 
car elle devoit hommage à l'Eglife de Pa- 
ris ; on en va voir des exerftples. Ce même! Vôy. fur 
Henri , Seigneur de Torcy , foutint en Roifly. Du- 
ix$6 le droit d'ufage qu'avoient fes Hôtes c ^êne, Gcn. 
de Torcy dans la forêt de Roifly. Il avoit «Dreux, p. 
donné à l'Abbaye de Lagny dès iaz6* un ^ % LAt i„ m 
pré fi tué in cujlodîa Torciaci* mfi 

Le Caçtulaire de l'Evêque parle en plu- 
fieurs endroits des hommages de Torcy. 
On lit au commencement que Le Comte 
3> de Bar-le-Duc eft homme de l'Evêque de 
as Paris touchant Torcy & fes dépendances» 
d> & qu'il en a été invefti par un anneau 
a* d'or : De plus , que ce même Comte 
» envoya pour porter l'Evêque Guillaume 
99 à fon entrée Epifcopale. « Ce qui ne peut 
convenir qu'à l'année izip ou à Tannée 
ïii8 9 aufquelles commença l'Epifccpat de 
deux Evêques de ce nom. Je parlerai des 
autres hommages à leur rang. 

Thibaud, Comte de Bar en 1x46, fou- 
tint les habitans de Torcy » qu'il appelle 
Univerfltas de Torciaco , dans le droit qu'ils Duchene ; 
avoient d'envoyer leurs befliaux paître en Gen.de Dre. 
la forêt des Moines de Gournay , dite Bo- Prcuv.de Bar. 
let , droit qui fut alors racheté par une p " 29 ' 
fbmme pécuniaire* 

Renaud , Comte de Bar , rendît homma- 
ge à Etienne Tempier Evéque de Paris le 
Mardi d'après la S. Martin d'hiver 1268, çh<trtuU Kj>. 
Se fe reconnut fon homme-lige pour la Ter- rar.apudv*- 
re de Torcy, de laquelle il fut aufli invefti t*f* Hot.Gat, 
par l'anneau d'or. Il avoit commis Philip- P # 
pe de Bucy pour le porter en fon nom à fon 

L if) 
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T>i6 Paroisse t>e Toict, 
ck*rt*!.s. entrée folemnellc. Dès Tan 126} il s'etoït 
Mrf«n,/.3 22. reconnu vaflàl de l'Abbaye de Saint-Maur 
pour le terrein de Torcy où étoiem les four- 
ches patibulaires. 
GhAttuL Ep. Un des frères de Renaud lui ayant fûc- 
Par. ibii. f. cédé dans la joutflance de cette Terre , ei* 
ln * rendit hommage au même Evêque Ta» 

1271 le 10 Novembre en pré&nce de Phi- 
lippe Evêque d'Evreux : le nom de ce Sei- 
gneur n'eft pas fpécifié. J'obferverai en par- 
lant qu'on trouve à la même année 1271 » 
parmi les Chevaliers de la Prévôté de Pa- 
DelaRoqu. r * s ' un R°bin de Torfîi Ecuyer, qui pré^ 
Trairé de la tendoit ne devoir nulfervice au Roi> fors à 
Nobl. Ane, Jes dépens» 

rôles, p. 60. * Thibaud Comte de Bar étoit Seigneur 
de Torcy en 1242. En cette année il prit 
des mefures > du confentement de l'Abbé 
chdrtul s. de S. Maur , pour y bâtir une forterefle. Ii 
M uriToni, ci j pareille* mention de lui four 

w ' <s * Tan 1274* H rendit en 1286 hommage pour 

les bois de Torcy à Jean II du nom 9 Abbé 
de Saint Maur. 

En 12^7 la Terre de Torcy fut confis- 
quée par le Roi fur le Comte de Bar. Phi- 
Hytrtor. lippe le Bel , par Lettres datées de Senlis à* 
tut. cafiellcti Pâques de cette même année 5 donna à Jean 
Par. p. 1247. de Chevry tout ce que ce Comte y avoit 
de revenu , à la charge de payer aux Reli- 

fieux de Saint Maur & aux Religieufes de 
aremoutier ce qui avoit accoutumé de 
Tctre. 

Nous voyons depuis ce temps-là la Cham- 
bre des Comptes payer des appointemens à 
divers Officiers de cette Terre. Pour Tan 
2327 aux deux Forefiiers de Torcy fix li- 
bres tournois par an : Au Chaftelain de 
^Xovcy quinze livres huit fols quatre denier^ 
sournois par aa# 
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vu Doyenne' de Lagny , iii 
Ën 2343 Philippe de Valois donna la Tables de 
Chatellenie de Torcy à Jean, Duc de Nor- Blanchard, 
fnandie, fon fils. Ce même Prince étant de- 
venu Roi, reconnut en 13^0 que Robert 
de Lorris fon Chambellan , avoit fait hora- Sauv. T. x. 
mage en fon nom à l'Evêque de Paris pour P* 
le Château de Torcy , comme pour celui de 
Tournan. 

Cette Terre refta, à ce qu'il paroit, du- 
rant plus de cent «ms attachée au Domaine* 
Charles V en augmenta le revenu. Etant 
Dauphin U Duc de Normandie , il acheta 
en 1361, des Moines de Saint Maur, les Sal,v - T « *• 
droits Seigneuriaux qu'ils y avoient, & leur p ' z66m 
donna pour cela fix vingt arpens de bois a 
Ozoir-la-Ferriere , & un Fief à Villiers 
proche Tournan. Le même Prince trans- 
porta aufli- tôt aux Chanoines du Vivier Tréfor des 
l'acquifîtion qu'il avoit faite fur le fief de chart * Re S- 
Saint M^ur. 9i « * 

Le Roi d'Angleterje Henri , qui fe di- 
foit Roi de France en 14a 3 , fit fentir fon 
autorité a Torcy. Il qta à Jacques Lempe- 
reur, qui étoit attaché au Roi Charles VII, 
les biens qu'il y pofTédoit, & les donna à Coptes de 
Jean le Clerc Chevalier , qui avoit été PariSj Sauv# 
Chancelier de France. T * % *' 327 " 

Voici ceux qui ont pofTédé la Seigneurie 
de Torcy , par don de nos Rois 9 ou autre- 
ment, 

Thomas de Hoston, ou de Hauflon, 
EcofTois , eut cette Terre du don de Louis 1 
XI en 1466 , par Lettres datées à Montar- Sauv.T. 3. 
gis le 13 Juin , pour en jouir fa vie durant, P a 5 3«p.,« & 




)OUlt 
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ziS Paroisse de Torcy, 
avoir été le premier qui entra dans la Ville 
de Meaux lorfque le Roi Charles VII la re- 
prit fur les Anglois. Il mourut en 1471. * 
Pierre Cleret Ecuyer, Homme d'ar- 
mes de l'Ordonnance du Roi , poffeda la 
Terre de Torcy de la même manière que 
Sauv.i&i. Thomas de Hauflon. Louis XI la lui dort- 
pas. 44i. & na à vie par Lettres datées d'Ardelay en 
Compte* Po^ou le 22, Décembre 1471. Etant mort 
en 1481 , la Terre revint au Roi , qui la 
donna au fuivant. 

Etienne Petit , Notaire & Sécretaire 
Chamb. des du Roi - k de j Sdgneurie de Torcy , 

Reg. Conftl. P ar don du f* 01 > & Lettres accordées lai 
Par'. 29 A»g* defTus au mois d'Août 148:.. 
'4^2. Cinq ans après fut faite une copie du ter- 

Saav. T. 3. rier de cette Chatellenie , qui fut mife au 
?, Sauv # > Greffe du Châtelct en 1487 pour fervir au 
p. *3;« ' recouvrement des droits du Roi. 

Louis Poncher y Général des Finances 
& Tréforier de France , acquit du Roi cette 
Seigneurie le 6 Septembre 1511 avec Moret 
Crecy, Brie-Comte-Robert, Tournan & la 
F^rté-Alais, la fomme de quarante mille 
livres. Quelques années après , on la voit 
donnée au fixivant. 

François Descars, Chevalier, Ser- 
gneur dé la Vauguyon , eut cette Terre 
avec Tournan & Montlhery , au moyen 
Mem. de la d'une ceffion faite par le Roi François I au 

Coi du mois d ' Avril avant Pâques*, en rc- 

temps. compenfé de celles qu'il avoit cédé à l'Em- 

Sauvai, T. pereur le f Août 1^19. 
3«p.*io. Le Siecjr de Villegagnon eut la Terre 
de Torcy par don du Roi en iffo le if 
Février , pour l'indemnifer des deniers 
qu'il avoit débourfés à ^fortification du 
château de Pontetfurçs au JWar^uifat de 
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Montferrat. Elle fut déclarée rachetable de 
8350 livres. Cet engagement fut fuivi d'un 
autre. 

Geoffrôi le Càmos tenoit cet-» 
te Terre & Chatellenie , par engagement , 
du Roi en 1^76 pour la fomme de 17020 li- 
vres. On lit que le Roi lui accorda douze Re 8- ? u Par * 
pieds d'arbres pour la réparation de l'Audi- loMai J *7<*» 
toire & de la geôle ou prifbn. Le même 
Seigneur jouiflbit encore de cette Terre en 
1601 le 14 Mai. Au mois de Juin fuivant 
le Roi érigea en fief une maifon & une terre 
audit lieu pour le fleur Geoffrôi le Camus 
de Pontcarré. 

Les Officiers de cette Terre comparurent 
en t?8o, à la rédaction de la Coutume de 
Paris , dans le rang des Officiers de Terre 
Royale , fçavoir Louis Bobey , Prévôt, Ju- 
ge ordinaire & Garde de la Jufiice , Pré- 
vôté & Chatellenie, accompagné de Clau- 
de Turgis fbn Subfiitut. 

Jea n de ià Caoïx , Maître des Comp- Oalt. c%r* 
tes, & Catherine du Tremblay fbn époufe, t7«^wi 
étoient Seigneurs de Torcy en 1674» co ' l84 * 

En dernier lieu la Terre de»Torcy eft 
tombée dans la Maifon de Colbert , qui en 
ctoit déjà fort voifine par le moyen de celle 
de Croifly qui y eft contigue. Jean-Bapt. Col- 
bert , fils aîné de Charles Colbert Marquis de 
Croiffy , & né en 166^ , a été le premier 
Marquis de Torcy.' Ce neveu du grand 
Colbert a été Miniftre & Secrétaire d'État, 
Chancelier des Ordres du Roi, & Envoyé 
en plufieurs Cours. Pour ne m'attacher qu'a 
ce qui regarde la Terre de Torcy , je me 
contenterai de dire qu'il obtint en 17 z6 des 
Lettres patentes qui portoieflt confirmation 

jde réttbiiiTçrûçnt de deux Foires par an Se 
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ieg.au Par. d'un Marché par femaine à Torcy , avec 
i#Fer.i725. permiffion d'y bâtir des halles & bancs, & 
d'y percevoir des droits fuivant les us 8c 
coutumes. Les anciennes Foires de ce heu 
avoient été accordées par Lettres de Louis 
XII étant à Blois au mois de Novembre 
livre grîs ijoy , & dévoient fe tenir le jour de la 
*J Châtclct r Magdelene & le lendemain , le jour de S, 
' s * André & le lendemain. Les nouvelles font 
en d'autres jours, & même àétuellement au 
nombre de trois ; la première fe tient le 
Ahûfrn. Roy. premier Jeudi du mois de Mai , la féconde 
le 16 Août, Se la troifiéme le 9 Décembre» 
M. Colbert avoit auffi obtenu des Lettres, 
portant permiffion de faire rétablir les four- 
ches patibulaires dans l'étendue de ces deux 
Seigneuries de Torey & GroifTy : lefquelles 
furent enregiflrées au Parlement le 26 Fé- 
vrier 1716m 

Entré les mouvances de la Terre de 
torcy , je ne conuoiV que celles que j'aî 
trouvées dans Sauvai , fçavoir le fief de 1 
Sauvai, T« PifTecoq qui eft dans la Çhatellenie & fur 
HE p. 35$. la Paroifle de Collégien , lequel a été quel— 
quefois mal-à-propos appellé PifTées. Il en 
eft parlé à l'an 14? 7 à l'article de Colle^ 
gien. 

lkid.$.ïi$. Plus, le Fief de Roquemont relevé auflî- 
de Torcy. Jean de Saint-Romain , Procu- 
reur Général du Roi , l'acquit en 1466 de* 
Perrette de Douy , veuve de Guillaume- 
Romain. 

Il y a encore à Torcy le fief de Pleuvon» 
Je ne fçai fi c'eft celui dont veut parler uit 
Compte de l'Ordinaire de Paris de- l'an 
tfrid. />. 1483 , lequel fief fitué en cette Çhatellenie 
& en mouvant 5 étoit pofiedé par Nicolas 

le Vigneron , Grenetier du greniei à. fc| 
Paris,. 
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Le Fief, Terre & Seigneurie de Eucy- 

Saint-Martin eft pareillement dit relever de /*^.p»5i^ 

Torcy dans un compte de la Prévôté de 

Paris de Tan 14^6. 

Il y a à Torcy une Foire qui fe tient le 

t6 Août. 

On Ait que M. Caze , Fermier Général , 
a à Torcy une fort belle maifon , avec fief * 
fans nom. 

J'ajoute ici , en faveur des habitans du- 
lieu , les noms que portoient quelques can- 
tons du territoire de Torcy du temps de 

S. Louis, félon le Cartulaire de S. Maur. fil. 301* 

♦ 

Longus faltus , qui feroit en françois 
Long-fault. 

Pons Gilberti y qui fait naturellement 
Pont-Gilbert. 
Noe rota. 
Lejfe. 

JVoa , c'eft-à-dire , la Nouer 
BeLLus vif us y qui fîgnifie Beauvoir^ 
Coudra , c'eft-à-dire la Coudre. 

Pratum Longve/l* 

Pratelli , Preaux ou Prelles. 

Ad rivum de Maubieç , c'eft le ruiffeail' 
qui le jette dans la Marne vers Noifîel. Le 
*iom de Maubué que les Cartes lui don- 
nent , eft altéré ; car bie^ lignifie en vieux, 
langage un bras d'eau qui fait tourner dès- 
moulins , en forte que Mau-biez, font deux 
mots. 

Praella.. 

Vinea de Charues fubtus TorcUcum. 

* 

5 De toutes les Eglifes qui ont eu des 
fonds à Torcy , celle de Saint Maur des 
Foflèi étQit inconteilablement la. mieux. 
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partagée. Quoiqu'avec le temps les bîëns 
fe perdent, elle y avoit encore au XIII fié-* 
_Ch*rt*h s. de un hôtel & une ferme de quarante-qua-^ 

JkJt^f" tre ar P ens ^ e terre * vingt-deux de prés 9 
# * dix de vignes , dont les gens de Neuîily 
dévoient amener le vin à l'Abbaye en qua- 
tre corvées. On a vu ci-defïus que Philippe 
' le Bel donnant cette Terre a Jean de Ghe-* 
vry après fa confifeation , le chargea de 
payer ce que la Seigneurie devoit par an à 
Tab. Ef. ht c e Monaftere. En 1566 le Collège de Dor- 
Jjpir. man à Paris avoit droit de prendre dans le 

clos de Saint Maur à Torcy dans le temps 
dés vendanges une certaine quantfté de vin 
de mère -goutte. Enfin Tan 1700, M, le 
Marquis de Torcy voyant la difficulté qu'il 
avoic fouvent avec le Chapitre de Saint 
Maur à caufe du mélange des cenfives > fit 
propofer d'acheter ce que ce Chapitre y 
avoit , donnant en échange une rente de 
5fo livres fur la Ville *, ce qui fut accepté : 
mais la rente eft diminuée de moitié. C'efl 
ainfi que le Chapitre de Saint Maur a alié- 
né ce qui lui étoit refté à Torcy. Je fais ob- 
ferver fur CroifTy , que c'étoit de Torcy 
( & non de CroifTy où cette Abbaye n'avoit 
pas de bien ) que l'auteur écrivant en 10 f 8 , 
a voulu parler, marquant le lieu qui four- 
niiToit la depenfe pour TAnniverfaire d'E- 
lifabeth femme de Burehard Comte de Cor- 
beil. 

Le Monaftere de Farmoutier , Abbaye de 
Filles au Diocèfe de Meaux , y a eu av. Ai 
V.udeffoj, de? redevances que Philippe le Bel voulut 
p. 116. en ii*7 q ue l' on continuât de payer. 
V. ci deffiis, L'Abbaye de Lagny y avoit des vignes au 
XII fiécle , & des prés au XIII. Le Chapi- 
tre de Saint Thomas du Louvre y eut une 
jjfraûe en xi8£« 



< 
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Le Prieuré de Gournay y eut des le temps Hîft*S.M*n 
de (a fondation la moitié d'une dixme qu'on Cdm f 9 *"*• 
appelioit de Saint Martin , donnc.e ffii An- ll2Zm 
feau de Garlande. 

Et même la Léproferie du même lieu de yiq îê ^ n 
Gçurr.ay y avoit en 1350 la dixme de vin lepùf.parifi 
en certains lieux. an. 1351. 

Tout cela montre que le territoire de 
Torcy étoit fertile & étendu. La Paroifle 
s'étend du côte de la rivière jufques & com- 
pris le moulin de Douves , qui eft fur la 
Marne du côté de Noifîel : mais vers le midi 
elle eft bornée par celle de Sàinjt Germain 
des Noyers qui n'en eft qu'à un petit quart 
de lieue* 

Je n'a: pas fait mention ici du bien que le 
Chapitre Royal du Vivier paroît y avoir 
eu. 11 fuffit de relire ce qui eft ci-defliis. 

Le Collége_de Beauv'ais à Paris avoit en 
ï<66 à Tdrcy des prés fitués du côté de n Ta r E £ 

/ F Par. m S$i* 

lagny ♦ ^ 

Je finis par un établifFement fait à Torcy 

dans le dernier lîécle. C'eft celui des Bénér 

diftines. 

Louis Berryer , Abbé Commendatalre de 
Notre-Dame du Tronchet , Ordre de S, Be- 
noît , polTédant trois Prieurés & un Cano- 
nicat de Notre-Dame de Paris , reconnoiC- 
fant en 1 674 » que les biens provenans des Çontm <Ie 
» fonds Eçcléfiaftiques après Tacquit des 5$^ 6 jj 
o3 charges & des fondations & l'entretien ~ q a u] chr* 
» modefte des Titulaires , doivent être em- T.j. Infimm. 
o> pioyés pour la gloire de Dieu, ce fit ac- c °l* W 
quîfïtion des maifons , parc, enclos, fief -fa* 
& Seigneurie du Vivier, finies au bourg de 
Torcy, confiftant en fbixante-quinze ar- 
pens ou environ , le canal , le moulin & l'é- 

au-defibus du parc , trois arpens & dç* 
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tm de prairie au dehors des murs du même 
parc au lieu nommé les Prés de Frambourg > 
dans laquelle prairie eft une fource d'eau 
vive qui fe conduit dans la maifon , cour* 
parterre & jardin ; plus , le droit de mettre 
•quatre vaches bandonnieres paître dans la 
prairie de Torcy , le tout de la fucceffioa 
de Meilleurs de la Croix , dont l'un étoit 
Nicolas Sieur du Vivier , & un autre étoit 
Jean Seigneur de Torcy ; & après être con- 
'venirque fon pere & fa mere alors vivans» 
Se après eu» l'aîné de la famille & ft fen> 
tne , jouiroient du privilège des fondateurs 
qui font détaillés dans le contrat ; que le 
JMonaftere feroit de l'Ordre de S* Benoît » 
& fournis à la Jurifdiôion de l'Archevê- 
que fous une Prieure ; que la famille y pour- 
roit mettre quatre filles pour y être éle- 
vées depuis Tâge de fix ans jufqu'à feize* 
dont celles qui feront appellées à la Reli- 
gion feront reçues gratuitement , il fit met- 
tre les bâtimens en état, confirmer cette 
fondation par l'Archevéque # de Paris & par 
des Lettres patentes de la même année. Ces 
Lettres donnent à cette Maifon le titre de 
Prieuré de Notre-Dame & de S. Louis. 
L'Abbé Berryer Penrichit le>ai Décembre 
i6Sz d'un morceau du bras de S. Benoît, 
.qu'il avoit eu du célèbre M, de Rancé Abbé 
de la Trappe. Claude Chaftelain, Chanoine 
,de l'Eglife de Paris , vifitant ce* Prieuré en • 
1690 , y apprit que les premières Benedidi- 
nes de ce lieu avoient été tirées au nombre 
.de fix de la ville de Saint-Calès par feu M. 
Berryer- à qui cette Terre appartenoit. Il y 
obferve que l'autel étoit au fond d'une tri- 
ple apfide fort extraordinaire , en ce qu'elle 
g& lambrifTéç de panneaux peints , don* il y 
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£n a un de verre qui laifle voir fur l'autel. H 
remarqua auffi que ces Dames difoient Com- 
piles à huit heures depuis l'Invention de 
Sainte-Croix jufqu'à l'Exaltation. Ce Prieu-* 
ré n'efc féparé de TEglife Paroifllale que par 
Ja rue. On n'y a compté jufqu'à préfent que 
quatre Prieures. La première fut Anne Ha- 
meau, tante maternelle de l'Abbé Berryer. 
La féconde , Jacqueline Gerberon , nom- 
mée en 1691 par le même fondateur. La 
troiiîéme, Marie-I.ouife d'Albert de Luy^ 
*ies î qui avoit été à Joarre en grande liaifon 
avec M. Bofïuet Evéque de Meaux, & avec 
l'Abbé de Rancé de la Trappe , qui lui écri- 
virent plufîeurs Lettres. Le Fondateur la 
tiomma à ce Prieuré l'an i'6$7. Elle eft dér 
cédée en 17x8 , âgée de 8i ans. La quatriér 
tne eft Andrée-Elifabeth Berryer de la Fer- 
riere. Les divers morceaux qui lervoient 
d'ornement au Prieuré furent difperfés pen- 
•dant l'été de 1 748. Les Jacobins de Rofet en 
recueillirent une partie. 

Le nom de Torpy qui fe trouve dans le 
Recueil des Miracles de S. Thibaud de La- 
jgny, a été défiguré par les continuateurs 
de Bollandus. T. V Junii, p. ^99. Il y a 
dans les manuferits , MuLùrcuU de Torcuço j 
ieur Imprimeur a mis de Tornaco* 
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N O I S I E L. 

LA différence eft fî petite entre le mot 
Noifîel & celui de Noifeau , que l'on 
ne peut pas s'empccher de reconnoître y que 
les noms de ces deux Paroifles du Diocèfe 
de Paris ont la même origine , quoique Noi- 
iîel fok une Paroiffe beaucoup plus ancien- 
ne que Noifeau. Comme les lieux appelles 
Noify en François tirent leur nom du Latin. 
Nucctumy à caufe de la quantité de Noyers 
qui s'y voyoit ; auffi ceux de Noilîel & Noi- 
feau tirent-ils leur dénomination de Nuce* 
tulum , ou de Nuccllum, qui en eft le dimi- 
nutif. Mais ce nom étoit déjà changé en 
celui de NuflclLum au commencement du 
XHe. fiécle , qui eft le temps du premier 
titre qui en fade mention , & qui fappofe 
qu'il exilloit des auparavant une Eglife en 
ce lieu. 

Cette Paroifïe eft iîtuce fur la rive gau- 
che de la Marne a quatre lieues & demie ou 
environ de Paris , fur la pente du coteau qui 
regarde le feptentrion Se la rivière : Torcy 
n'en eft qu'à demie lieue & Lagny à une 
îieue & demie. Le pays eft.couvert de quel- 
ques bocages , entre-melé de labourages & 
de vignes. Il y a aufli un Port pour le bois. 

On compte dans Noifiel environ 36. feux 
& 86. communions; le Diâionnaire Uni- 
verfel y met iz6. habitans , le Livre de 
l'Eleâion & le fieur Doili ne parle pas dç 
£e Village. 

L'Eglife de ce lieu eft fous le titre de S. 
/Wedard , Eyec[ue Noyon, L'ancienne ^voif 

etc 
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été détruite du temps des guerres de la Li- 
gue; celle d'aujourd'hui qui eft très-petite, 
a été bâtie par Jean du Tremblay le premier 
des Seigneurs Laïques qui ait eu la Terre. 
Une plaque de cuivre affichée au-deflus de 
la porte par le dehors , où il eft qualifié 
Eques\, l'en dit le reftaurateur l'an i6pz. 

Un autre Seigneur, nommé Yves Mallet 
en a fait bâtir la Sacriftie & les dfcux Cha- 
pelles vers Tan 1670* On affure que la Dé- 
dicace de cette Eglife a été faite le 10 Août , 
jour auquel on en renouvelle la mémoire. 
On croit aufïi y conferver une Relique de 
faint Etienne, premier Martyr. 

Cette Eglife avoit été donnée par Anfeau 
de Garlande , Sénéchal de France > fous le 
Roi Louis le Gros , au Prieuré de Gournay 
dans le temps de la Fondation. La Charte 
de confirmationmecordée par ce Prince & les 
Lettres de Girbert, Evéque de Paris, toutes 
les deux de l'an 1 1 zz , aflurent le fait pcfî- 
tivement. Nufîellum quoque , Ecclelîam Jci- 
licct G* quicquid ad iflam pertïnet cum hojpi- 
tibus, fer ris , prœtis , vineis cum nemore 
molendino ilLi (Monajlerio ) donavii. Avant 
ce temps-là Calixte II. dans la Bulle de l'an 
1 119 t avoit mis Nujlelluus Villam cum Ec- H//?, i 1 
défia & atrio G* omnibus appenditiis , ce qui M*tt.$* 1 57 
fut fuivi dans les Bulles & Lettres pofterieu- 
res. C'eft pourquoi on mit dans le Fouillé 
rédigé au fiécle fuivant *.De donatione Prio- 
ns de Gornaïo , Ecclejia de Noifello. Ce qui 
a été fuivi dans celui du XVe. fiécle , qui l'ap- 
pelle Noijiellum^ & par celui de Tan \6z*è. 
Le Pouillé*de 1648. a totalement oublié 
cette Cure, & dans celui de 1691* on l'a 
mife mal-à-propos fous le Doyenné de Chel- 
lcs , pendant qu'elle eft fûrement de celui 

TomeXr. M 
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de Lagny. Le vifa de l'an i477« pour une 
permutation qui en fut faite avec le Chape- 
lain de (aint Denis dans les Cryptes de Stei 
Geneviève de Paris, la défigne fous le nom 
ff^Ç* Ep. de Cura SS* Medardi G* Gildardi de Noyjïef* 
Paît, zz Feb. f U pra Maternant \ ce qui étoit excufabJe 
dans un fiéele où Ton étoit perfuadé que ces 
Saints étoient les deux frère*. Le Seigneur 
eft gros Décimateur. 

Les Prieurs de Gournay avoient pofledé 
la terre de Noifïel pendant près de cinq cent" 
ans y lorfque la néceflité obligea celui qui 
Tétoit fur la fin de Pavant dernier fiéele * 
Vîîî. vol. de la vendre à Jean du Tremblay , Secrétai- 
re; Bann. du re du Roi , moyennant quatre mille écus ; & 
Chic. f. }6i. ce pour re bâtir une Chapelle au lieu de PE~ 
glife du Prieuré qui avoit été démolie pen- 
dant les troubles, pour la fortification du 
Fort de Gournay. Henri *IV. confirmant 
cette vente par Lettres données à Blois au 
mois d'Août i<>99-> commua & érigea en 
Franc-alleu cette Terre qui étoit aupara- 
vant tenue en main-morte. 

Yves Mallet , Secrétaire du Roi , qui jouit-" 
foit vers le milieu du dernier ficelé de la- 
Terre & Seigneurie de Noifiel , & que j'ai 
déjà dit ci-defliis r avoir fait des augmenta- 
tions à TEglife , étoit en même temps Sei- 
gneur du Luzart & du Buifïbn faint Antoi- 
ne ; comme fon fief du Buiflbn , tenu en 
moyenne & baffe Juftice, avoit 270. arpens 
de terre fur la ParoifTe de Noifiel, & des bâ- 
timens, avec huit arpens fur laParoiffe de 
Lognes , il préfenta Requête à M. de Har- 
hy , Archevêque de Paris , pour que ces bâ- 
timens, avec les huit arpens, fuflent d\P 
t:aits de la ParoifTe de Lognes ; cela lui fi«r 
~Ành> accorde lç 16 Juin 16Z7 > moyennant qu'il. 
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payerait quarante livres de rente annuelle 
au«GtH?é,& une fois à l'Eglife du*méme Vil- 
lage de Lognes , la fomme de quatre cent 
livres. Mais cette diftraftion n'a eu lieu que 
jufqu'en 171 1 , que M. de Boùrvalais étant 
devenu Seigneur de Lognes, fit reftituer à 
cette Paroifle le territoire qu'on lui avoit v °yez lo« 
©té. M. Mallet étoit décédé des Tan 1704. * nes : 

Louis Mallet, Confeiller au Parlement, 
.& fils d'Ives & d'Anne Faber, étoit Sei- 
gneur de Noifîel dès l'année 1686. Il obtint 
x>nze ans aprèp des Lettres patentes * portant 
confirmation du droit & potte/fion d'un mou- Reg. en Par. 
lin à eau en fa Terre de Noifiçl , le tout fui- le 8 
vant le Procès-verbal & Jugement du Pré- 
vôt des Marchands & Eçhevifls de Paris. Il 
jnourut à Noifîel au mois d'O&obre 173^^ 
âgé de 70 ans. ! v 

En 173 p oame dit qu'une Dame de Som- 
iherfet avoit cette Terre pour cent ans. 
<. Aujourd'hui elle eft poffëdce par M. Jon*- 
ville , Gentilhomme Ordinaire du Roi , qui 
« été envoyé en plufieurs Cour*.. 

- ' - * J • • . 

t 
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L O G N ES, 

ON a été fort embarrafie jufqu'ici de 
découvrir où étoit placée la forêt ap- 
pellée LauconU Jilva dans laquelle fut a£ 
iaflïné l'an-*?} le Roi Childeric II & fon 
époufe Bilihilde par Bodilon Seigneur Fran- 
çois , qui avoit été maltraité par fes ordres*. 
Le plus grand nombre eft convenu que ce 
devoit être aux environs de Chelles * ce 
qui a fait que les uns ont rendu LauconU 
Jilva par ceux de Forêt de Bondis , d'au- 
tres par ceux de Foret de Livry «> ce 
qui revient au même , c'eft-ir-dire que 
te forêt Lauconia sroroit été à la droite 
dfe. la Marne à une lieue ou deux de 
Chelles y entré Paris & Meaux. Mais toute 
recherche faite dans les différens cantons 
de la forêt qui eft de cè côté-là pour fça^ 
voir s'il y reileroit un nom qui pût repré- 
fenter celui de Lauconia , il ne s'y en efl 
point trouvé. C'eft pourquoi f ai cru qu'il 
étoit befbin de chercher cette forêt Lauco- 
nia de l'autre côté de la Marne ; & je croi 
l'avoir trouvé dans Lognes qui eft vis-à-vis 
Chelles, à demi -lieue du rivage gauche 
de cette rivière. Il y réfle encore allez de 
bois dans les environs pour fe perfuader 
que dans le VII fiécle il y en avoit encore 
bien davantage , & l'on ne peut fe refufer 
à la refTemblance des noms. Il a été naturel 
de dire indifféremment Lauconia Jilva , ou 
Laugoniajilva ; or il e»î tout firaple que 
■iau^/Ua^ çfffh quelquefois Logonia* for- 
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ïîie en françois Logne. Voilà l'antiquité 
qu'il m'a paru que Ton pouvoit donner à 
Logne ; c'étoit une foret qu'on a défrichée 
en partie , & on Ton a bâti des villages & 
conftruit des Eglifes. Le titre de S. Martin 
que porte celle de logne, eft encore un 
indice de fon antiquité , parce que nos pre- 
miers Rois ont été très-dévots envers ce 
Saint, Lors donc que nous trouvons dans 
des titres latins du XIII fîécle qu'en parlant 
de ce village ou de fon Eglifc on l'appelle 
Villa de Luugnis , Ecclc/ta de Lâugnis , il 
eft certain que ce font des expreflions fabri- 
quées fur le françois, de même que de 
Loigny & Leugny on a forgé Logniacum 8c 
Leugniacum , tandis que le vrai nom origi- 
nal eft Lucaniacum. Quant à l'expreffion 
vulgaire du nom de ce village, au XIII fic- 
elé & dans quelques-uns des fuivans on di- 
foit Lougnes^ & de ce Lougnes on fabriqua 
au XV fiécle Ljignzr* 

La pofition de ce village darrs la Brie 
étant prefque vis-à-vis Chelles , indique fu£- 
fiÊmment qu'il eft éloigné de Paris de qua- 
tre lieues & du coté de l'orient; Ci fitua- 
tion eft allez en pays plat. U y a un grand 
bois, dit le Bois du Boulay vers le fud/- 
oueft , quelques vij^ne* vers le nord-eft ; le 
refte en terres & pâturages. Le ruiffeau de 
Maubué pafte au bas du côté du levant, 
avant que d'aller fe jetter dans la Marne à 
Noiftel. En , lorfqu'on imprima pour 
la première fois le dénombrement des Elec- 
tions , Lognes dans celle de Paris fut mis. 
pour 23 feux, & en 172.6 le Diâionnaire 
Univerfel de la France y compta 74 habi- 
tans ou communians. Depuis ce temps , îe 

nombre de$ c©mmMnians: s'çft txouvé réduit 



PAROISSE DE LoCNEjf, 

à 66 1 & le /îeur Doify publiant en 1 74 f ni* 
état de tout le Royaume^ y a marqué feuler 
Kotit.G«li. ment 16 feux. M. de Valois n'avoit pas- 
f.42i*r#/. 1. examiné la pofition de cette Paroilfe, lors- 
qu'il Ta placée entre Malenoue & Com- 
beaux. Il étoit plus jufte de dire qu'il e/I 
entre Champs & Beaubourg , ou bien entre" 
Malenoue & Torcy. 

Jt'ai déjà dit ci-rdeflus que S. Martin eft 
patron de l'Eglife. Elle étoit fî ancienne & 
ii caduque 9 qu'il a été befoin de la rebâtir 
dans le liécle préfent : 3c même ce qui mar- 
que afTez la nouveauté de cet édifice , eft 
que la couverture eft mife à la manfarde;.. 
ce qui eft fingulier pour une Eglifè. Elle- 
îi'eft qu'en forme de Chapelle , mais bien 
orientée. Il n'y a que deux ou trois maifons 
bâties auprès > les autres ménages font vers 
le midi ou fud-oueft , & le territoire s'éteni 
dans les bois vers Malenoue. Il y a aufli la. 
ferme du Buiflbn qui en dépend , & qui eft 
fi tuée prefque au feptentrion. Cette Cure 
eft du nombre de celles qui ont toujours été 
à la collation Epifcopale de plein droit*- 
Voycx celui Tous les Pouillés font uniformes là-deiïus^ 
** ^*ra* ® n ^ onno ^ t quatorze livres de revenu, 
tcdeLeHtnif' au Cède* fuivant une eftimation plus 
*l ancienne. En 1474* Jean Rideau Curé de- 
*i Dec Torcy y dont la Cure ne valoit pas mieux , 
J»vcnt.£pif. la fit réunir à la lienne, fur l'expofc de fes>- 
beibins * & des ravages caufés par les guer* 
res ; & Bernard Chapelain , Curé des deux- 
lieux , fit encore continuer cette union eir. 
tifid+izDcc. 14^8 : mais la défunion fut faite depuis,, 
fçavoir \trxi Janvier 1^03 . 
- Comme les anciennes tombes n'ont poinr 
été conftrvées, on connoît peu d'anciens; 
Seigneurs de Lognes, Germain. Chartelier 
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comparut en cette qualité à la rédaâion de- 
là Coutume de Paris en 1510 : & Jean de 
Villecoq Avocat , en celle qui fut rédigée* 
l'an 1780. 

Paul Poiiïbn de Bourvalais Peut de Ces 
/iiccefleurs , & après lui Madame la Prin- 
eeffe de Conty , à laquelle a fuccédé M, le* 
Duc de la Valliere. 

La ferme du BuifTon^Saint-Antoine, qui 
eft un fief fur cette Paroifle , a eu un fort 
iircemin. Sous l'Epifcopat de M* de Har- 
lay , le fieur Mallet Fermier Général , qui 
étoit Seigneur de Noifîel & à qui elle appar- 
tenoit, prétendit qu'elle étoit plus voifinc 
de PEglife de Noifiel que de celle de Lo- 

Înes , & obtint qu'elle feroit cenlce de la- 
, afoiffe de Noifiel ; mais en 171 1 M. Bour- 
valais & Suzanne Guihou fon époufe ayant 
préfenté Requête à M. le Cardinal de Noail- ' 
les pour prouver le faux de Pexpofé du lieur 
Mallet , & ayant produit un titre de Pan 
*4£3 5 par lequel il conftoit que cette ferme dreû* 
étoit fur la Paroifle de Lognes , elle lui fut 
reftituée par Décret du 19 Juin. On voie 
dans cette ferme une grange d'une longueur 
prodigieufè. Sur l'un des côtés de la même 
ferme eft une Chapelle bafle qui a un clo- 
cher en flèche de grande apparence. Buiflbn 
n'eft pas une Seigneurie nouvelle. Elle étoit 
connue dès le commencement du XIII fié-- 
cle , ainfî qu'on va voir. 

Quelques anciens Couvents ont reçu des 
bienfaits, dont le produit fe tiroit à Lo- 
gnes du Diocèfe de Paris. Ifabelle , femme 
de Matthieu de BuifTon , donna vers l'an 
ïiio à la pauvre Maifon du Cormier, de 
POrdre des Chanoines Réguliers » fîtuée 
dans les bois à. une lieue & demi de la., un 
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*™ ft »l- fextier de bled moitié hivernage & moîfié 
vrwj.M. avene ^ ^ prendre chaque année dans la dix- 
me de Lognes : ce qui fut agréé en 1223 
par Henri Comte de Bar-le-Duc, du fief 
duquel elle étoit mouvante. On apprend 
auffi par les titres de l'Abbaye de Lagfly , 
W//?. mf. qu'en izi6 le même Henri Comte de Bar 
* Uim \ donna à ce Monaftere une partie de la diu- 
rne du même lieu de Lognes. 

Il y avoit en ï 700 un gros Déeimateur ; 
nommé Alarfolier. "V - 

Au refle , le nom de Lognes n'eft point 
unique en France. Il y a encore deux autres 
T>\â Unîv. ParoifTes de ce nom; Tune en Beaufle au 
de la France. Diocèfe de Chartres , & l'autre dans le 

Maine', & un hameau dans le Diocèfe de 
'Meaux. 

* Au XIII fiécle 5 Thomas de Lugniis , Cha* 
noine-Prctre de S. Jean le Rond , fit des 
Nrcroh Ecc. legs à l'Eglife de Notre - Dame. Il tirait 
I*au Xi Jan. f on nom probablement de Lognes du ~* 

çcfe de Paris* 
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CHAMPS. 

SI Ton veut faire remonter l'antiquité de 
ce lieu le plus haut qu'il efi poffible 
fens blefTer la vraifemblance , il fuffit de 
rapporter ce qu'on lit dans le Livre des Mi- 
racles de S. Babolein , premier Abbé de 
Saint Pierre des Fofîez , dit depuis de Saint 
Maur ; fçavoir que ce feint Abbé & S. Fur* 
fy , premier Abbé de L^gny , bâtirent une Sac ri. Be- 
Eglife dans un lieu fîtué au Dioccfe de Pa- nci. 597* 
ris entre Gournay & Lagny , appellé Cam- 
pus ; qu'ils prièrent Audobert , Evêque de 
Paris, d'en venir faire la Dédicace ; que' 
cet Evéque y confacra deux.autels , l'un en 
l'honneur de la Sainte Vierge , l'autre fous 
le titre de S. Pierre qu'après la mort des 
deux faints Abbés ce lieu fut pillé , & les 
habitans difperfés , en forte que l'Eglife 
tomba en ruine. Après le dccès de ceux qui 
«'étoient emparés de ce lieu , il y revint des 
habitans qui relevèrent les ruines de l'Egli- 
fe , & y firent confiruire un autel (bus 1 in- 
vocation de S. Furfy , & un autre fous cel- 
le de S. Babolein , lefquels autels fubfïfte- 
rent long-temps. Mais par la fuite un in- 
cendie reduifit ce lieu en cendres avec l'E- 
glife , & même l'autel de S. Furfy ; enforte 
qu'il n'y eut que celui de S. Babolein qui 
fut confervé. L'Auteur n'en dit pas davan- 
tage. Il faut obferver que dans toute cette 
narration , qui peut renfermer l'efpace de 
deux ou trois fiécles , il n'efl fait aucune 
mention de SS. Marcelin &*Pierre Martyrs J 
£ie*ice dont je ferai ufage ci-après. 
ïome Xr. N 
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za6 Paroisse de Champ^ 

L'origine du mot Campus ou Campi ne 
fbuffre aucune difficulté. Ce lieu étoit ap- 
paremment depuis long-temps une plaine 
carrïpagne par oppofition aux forêts qui le 
bornoient vers le midi & vers le couchant. 
Il a toujours continué d'être appelle fimpJe- 
ment Champs , & quelquefois Champs jur 
Marne , pour le diilinguer de plufïeurs au- 
tres villages du Royaume appelles Champs ; 
mais jamais on rie le trouve nommé Champs* 
Ko*tt. G&IL motcux 9 quoique M. de Valois avance que 

f.4ii.col. u quelques-uns l'ont appelle ainfî; car Champs* 
moteux n'eft pas un village , mais une finir. 
Hiftoîrede pie ferme de l'Abbaye d'Hierre fituée dans 

Corb.p.j28, un autre canton. 

Champs fur Marne eft éloigné de Paris 
de quatre lieues vers le levant. Sa pofitioa 
eft fur une petite côte 4 pente affez, douce 
à un quart de lieue au plus de la Marne» 
C'eft un pays où il y a plus de labourages 
que de terres autrement cultivées. Le bas 
des côtes du côté de l'occident eft arrofé 
par un petit nihTeau que la Carte de de Fer 
appelle Grâce II. peut-être parce qu'il vient 
d'un petit bois nommé le Bois de Grâce , & 
que les planches de M. V Abbé de la Grive 
appellent le Ru Merdereau. Le nombre des 
feux de Champs étoit marqué de quarante*? 
deux dans le dénombrement de l'Eleftiort 
4 x - de Paris de l'an 170P , & le nombre des ha^ 
bitans ou communians fixé à $9$ dans le 
Dictionnaire Univerfel de Tan 1716. Mais 
K la defcription du Royaume , imprimée en 

1745 par les foins du iieur Doify , nous ap- 
prend qu'il y a maintenant 68 feux en ce 
ieu. 

L'Eglife Paroiffiale parofo être un bâti-* 
ment affez. réceju } peut-êpre eft-rçe Vznckxi 
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•dont la Dédicace fut faite en 1533 * î 1 " au " 
roit été feulement réparé & renouvelle. Il 
eft au relie bien orienté : l'édifice eft com- 
me une efpece de grande Chapelie (ans ai- 
les, mais fort propre. On y reconnoît les 
SS. Martyrs Marcellin & Pierre pour pa- 
trons. Cette tradition a au moins deux cens 
ans ; car lorfque Jean du Bellay Evcque de 
Paris permit à Guy Evéque de Magarence Permifll du 
d'aller faire la Dédicace deTEglife de ^Nov.mjj 
Champs, il fut fpécifié que ce feroit en; Re Sr E P- p « r * 
l'honneur de ces mêmes Saints. Mais il faut 
dire qu'il s'introduifît une erreur à ceTujet,* 
& voici félon moi d'où elle prit naiflàncç. 
Il y avoit eu un village dit Malenoue , qui 
étoit fitué entre celui de Champs & l'Ab- 
baye de te même nom de Malenoue. L'E- 
glife de ce village foiïedoit un bras d'un 
S. Erafme : & comme on le croyoit Evéque 
dans la Campanie en Italie , en le regard 
dant comme le patron du lieu , on y célé- 
broit fa Fcte le fécond jour de Juin , c'eft- 
à-dire conformément à quelques Martyro- 
loges , le mémç jour que toute TEglife Ro- 
maine honoroit les SS. Marcellin & Pierre 
Martyrs qui font au Canon de la Méfie. 
L'Eglife de ce Malenoue ayant été détrui- 
te dans le temps de certaines guerres (a) > 
atifli-bien que le village , la reliqué de S. 1 
Erafme, ; que le peuple appelloit S. Ireau- 
me , fut réfugiée dans l'Abbaye des Dames , 

(a) La nouvelle Légende du Bréviaire de Paris dir 
que ce rut du temps des guerres de* Aoglois ; par où 
on entend ordinairement les guerres du XlVllécle; 
mais ii paroît que cela doit être arrivé du temps des 
guerres de Seigneur à Seigneur, ou des Seigneurs 
contre les Roit, ' 

Ni] 
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148 Paroisse ee Champs, 
Dnlreul , & les habitans le retirèrent à Champs ok 
Annuité? de ]^ p ar oifTe fut transférée. Comme on ne 
a7m- "d?* conno * t Champs fous le titre de Paroifle au 
Malenoue. plutôt que par le Pouillé du XIII ficelé , 
dans lequel la Paroifle de Malenpue ne pa- 
roît point , cela peut marquer que la tranf- 
migration avoit été faite dans le XI ou 
XII fiécle. Champs n'étant donc pas Pa- 
roifle auparavant, mais un fimple hameau, 
les habitans de Malenoue s'y établtfTant , & 
y bâtiffant une Eglife , en célébrèrent natur 
Tellement la Fête le fécond jour de Juin, 
comme ils avoient coutume de faire précé- 
demment lorfqu'ils étoient à Malenoue : 
çiais comme ils n'&voient plus les reliques 
de leur patron S. Ire^ume , & que les Saints 
Marcelin & Pierre étoient plus connus dans 
tous les Calendriers au fécond jour de Juin , 
k le changement s'introduifit , & peut-être 
même par la détermination de quelque Evê- 
que ou de quelque Archidiacre. 

La nomination de la Cure de Champs a. 
appartenu de plein droit des fon origine à 
1 Evéque de Paris ; le Pouillé du XIII fié- 
cle y eft formel. Cela eft fuivi par ceux des 
XV, XVI & XVII. Vers le règne de Charles 
- VII le revenu étoit de 31 liv. Sous Charles 
CalL C$r»VII en 1323 , Jean PilTeleu Curé de Champs 
T. 7.?. 5*7- fut commis pour adminiflrer le bien dés 
Religieufes de Malenoue , qui étoient ré- 
- r , faites à trois ou quatre. En 1 546* , PEvêquc 
Pp. IVprî de Paris confirma le Bail qu'avoit fait Jean 
Salomon Curé , de certaines pièces de terra 
pour une redevance de grain. 

Il y a eu fiir le territoire de Champs » 
mais tout proche Gournay , une Lcproferie 
pu Maladrerie, dont on trouve de? çolifc 
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tïotis de in?' ï*45>> 1550 , 1551, iç8r. 
Cette adminiflration étoit confiée à des pet- 
fonnes qualifiées , telles que Robert Thi- . 
boufl par exemple qui l'eut .en 1*55?. Mais 
-dès l'an 1648 il n'en étoit plus fait men- 
tion ; elle ne fè trouVe point parmi celles 
du Pouillé d'alors. 

Champs fur Marne .fut l'une des Paroi£ 
fes où lé Roi Charles V-afligna du bien pour 
les Chanoines qu'il fonda à Vineennes. Les Tréfor cT« 
- Lettres de Charles VI dé l'an. 1 \9j en font Charir. Re£. 
jnention : Item les Mémoriaux >de la Chain- 153 * ***** 
bre des Comptes, &.la_Côuturaè de Paris * 88 ' 
de 1 ain-15 10. * .-: ' » 

Les anciens Seigneurs de Champs île font 
pas beaucoup connus. Un Jean/de Champs 
fe trouva en 1145 préfent à la donation que Preuves <fc 
Galeran , Comte de Meulent , fit de FE- Montmorcn- 
glife de la Queue & du four du même lieu cy ' p ' 46 * 
au Monaflere de Gournay. On;vôit pareil- 
lement dans la lifte des C heyalierrf qui 
avoiènt du bien dans la Chatelienie da 
m Montlhery fous le règne de Philippe-Au- 
gufte , & qui le tenoient d autre que du 
Roi , un Kenaudus de Campis & un Guillei- Co& Puteai 
mus rufus de Campis. Le premier vivoit en 6 *** 
1 z t y , & celui du nom de Guillaume eft dit 
âvoir donné en izog à l'Abbaye du Val la ~ 
"moitié d'un preffoir fis à Lagny. 

Vers le commencement du XV fiéeltf , 
fous le règne de Charles VI , la Seigneurie 
•de Champs fur Marne étoit dans la maifon 
d'Orgemont originaire de Lagny. Philippe Généalogie 
d'Orgemont , Echanfon du Roi Charles VII, ^Orgemont. 
Se fort attaché à ce Prince, Fayant pofTédée, 
elle pafTa à Charles fon fils aîné , Maître des 
-Comptes Trcfoxier de France , qui là 

Niij 
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donna à Fierre auffi fon fils aîné , Chambel- 
lan du Roi Charles VIII, lequel Pierre dé- 
céda en ifoo au retour du voyage d'Italie 
où il avoit accompagné ce Prince, & ne 
laifla point de pofténté. Son pere le furvé- 
cut d'onze ans. Guillaume d'Orgemont l'a- 
yant pofTédé enfiiite jufqu'envîron l'an 
Compte de ip8, à fa mort elle advînt à Louife d'Or- 
rord. de Par gemont fa four , veuve de Roland de Mont- 
>auval,Tom. mor€nC y f laquelle en paya alors les droits 
' p * 59 ' de relief. Depuis lequel temps la Terre de 
Hjft. desGr. Champs pafla à Claude de Montmorency* 
os. T. i* p. Maître -d'Hôtef ordinaire de François I T 
dont on marque la mort à l'an 1546. 
On voit enfuite Jean du Faur v qualifié 
Hiftoire des ' Seigneur de Champs fur Maine l'an 1 5 74 , 
Mai. des Re- dans le temps que Pierre du Faur Maître 
p. iyo. des Requêtes , étant fait Prcfidènt au Par- 
lement de Touloufe , lui réfigne fa Charge. 
Ces du Faur font plus connus fous le nom 
de Saint-Jorry. Ils étoient fils de Michel 
Seigneur de Saint-Jorry près Touloufe. Le 
Seigneur de Champs fut auffi Confeiller 
d'Etat. Il avoit époufé Magdelene Spifame , 
mais leur fils ne iaifTa point de poftérité. Il 
y a quelque apparence qu'il vendit ou échan- 
gea avec' le Roi , quelques années après , la 
Terre de C hamps. 

On produit un aâe , par lequel Henri III 
flepift. Confd. difpofe de la Haute- Juitice, Greffe & Ta- 
ParLi&ttr- bellionage de ce lieu en faveur du fïeur Jeaii 
titiîii* Dugué, en contrechange de dix arpens de 
\ '•'« prés devinés a être unis au domaine de 
Gournay. 

t Bourvalès , fameux Traitant , a joui de la 
Terre de Champs au commencement du 
fiécie où nous fommes ; il en a bâti lç Châ~ 



Digitized by Googl 



/ 



DU EOYENNE* DE LaGNV; 

teàu. Les révolutions arrivées vers 1710 fi- 
rent tomber la même Terre entre les mains 
de Madame la Princefle de Conty. 

li exifte des Lettres d'union de cette Jus- 
tice & Baronie en faveur de Marianne de 
Bourbon , légitimée de France * veuve du H* p * ri > 
Prince de Conty , avec la Baronie de Noify- 
le-Grand , & Terres & Seigneuries de Lo- 
gnes & Villiers fur Marne , du 7 Septembre 

Aujourd'hui cette Tere eft poffédée par 
M. le Duc de la Valliere , qui en eft gros 
Décimateur. Il eft pareillement Seigneur de 
Lognes. 

Il y a fur le territoire de la Paroifïe de 
Champs quelques Seigneuries. L'une d'en- 
tr'elles eft appellée Luisard dans la plu- 
part des Cartes, & dans celle de de Fer , le 
l.uizard. Mais ce nom a fouffert encore 
d'autres changemens. 

En ifzo cé lieu s'appelloit le Luzat. Il 
fut permis alors à Anne Auger , veuve de j^. Bp*i+ 
noble Jean Croquefel Seigneur de Luzat, 
& Clâude Croquêfel fon fils , auffi-bien qu'à 
Louis de Montmorency mari de ladite An- 
ne Auger , de faire célébrer à voix baffe en 
la Chapelle de leur maifon de Luzat. Au 
bout de fîx vingt ans, la terminaifon du 
nom fe trouvoit changée. Même permiffion 
fut donnée le 17 Novembre 1646 à Ives 
Mallet Sécretaire du Roi , Seigneur du 
Luzart. 

Lb Haute-Maison eft dite de la Pa- 
roiffe de Champs dans la conceffion faite en 
1 63 4 à Charlotte de Prie , veuve de Fran- 
çois Allemant Seigneur de Guepean , Mal- K*g* Arcb 
tre des Requêtes & Préfident au Grand- 2lW **% 
ConCcily d y ayok Qratoire domefti<jue t 

N iiij 
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Baill y fe trouve nommé dans les Re- 
gîflres de l'Archevêché de Tan itf 18 , à Toc- 
cafion de Charles le Roy Seigneur de la Po- 
terie , & de Bailly >• qui eut alors la faculté 
de faire célébrer in Oratorio domûs fua de 
Meg. Jtcb* Bailly infra limites Parochiœ de Campis. Ce 
jp, lieu n'eft marqué dans aucune Carte r pas 
même dans celle des environ* de Paris 4& 
VAbbé de la Grive, 
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GOURNA Y-SUR-MARNE , 

I* 

XT 'Y ayant point d'apparence que le nom 
J. ^| Gornacum , dont on a fait en françois 
Gournay , & qui eft commun à fept ou huit 
lieux en France tant Villes que Bourgs & 
Villages > foit dérivé du nom de quelque 
pofleileur propriétaire, ou fondateur, on eft 
réduit à dire qu'il vient plus probablement 
r de quelque terme Celtique ou Gaulois qui 
commençoit par Gorn. Mais fans qu'on en 
fçache pour cela la fignification. 

Nous ne connoiflons rien fur ce lieu du 
Dioccfe de Paris avant l'Xl fiécle qu'il en ell 
fait mention à l'occafion du Prieuré qui y 
futjfondé; après quoi dans le fiécle fuivant il 
en eft fort parlé au fujet des Seigneurs qui 
eccup oient le Château; &à l'occafîon de 
divers événemens qui feront rapportez ci- ^ 
après 

Comme cette Terre relevoit des Evêque* 
de Paris , il en faut conclure qu'elle étoit de 
l'ancien partrimoine de leur Eglife dont o» 
a perdu les aâes de donation. Dans l'Hit GalùnCkt^ 
toire du meurtre de Thomas de Saint-Vi&or T * 7* 
dont il va être parlé ; il eft qualifié Caftrum 
Santti Step/iani. Saint Etienne étoit une des 
Eglifès qui formoient la Cathédrale. 

Elle eft fiaiée à trois lieues & demie de Pa- 
ris ou approchant de quatre lieues » vers l'o- 
rient, fiir le rivage gauche de la Marne. Ceft 
un pays de labourages & de pâturages. La 
Paroiffe eft peu étendue & n'a pas un grand 
nombre d'habitans. 

En 170^ , lors de l'irapreffioa du dénQn^ 
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brement de TEledion de Paris on y comptoi t 
35 feux. Le fieur ÏJoify le réimprimant en 
1745 , dans la Defcription de tout le Royau- 
îrie n'y en compte que 17» Par où Ton doit 
reconnoître vifîblement Terreur du Didioii-* 
naire Univerfel de la France de Tan 17*^ » 
qui y reconnoît 16 14 habitans & qui qualifie 
ce lieu du titre de Ville de la Brie, avec un 
pont fur la Marne, quoique ce pont ait été 
abbattu long - temps avant l'imprefTion de 
cet ouvrage. Au refte il n'y avoit en ce lieu 
il y a 15 ans que 70 communians. 

Ce qui me paroît avoir exiiré à Gournay 
avant toutes chofes eft le Château & les ha- 
bitans qui cultivoient les terres : Mais il eft 
impoflible de dire à quelle ParoifFe le tout ap- 
partenoit ; c'étoit probablement à ceiie de 
Noify-le-Grand ou à celle de Champs. 11 etl 
certain, qu'en nzz , plufieurs années après 
la fondation du Prieuré , il n'y avoit encore 
à Gournay qu'une Chapelle , appellée CapeU 
la de Gornayo laquelle avoit été donnée a ce 
même Prieuré ; & qu'il n'étoit point encore 
fait mention de Paroiffe. On ne fçait pas 
ftiême fbu$ lé nom de quel Saint elle étoit 
titrée. Car pour ce qui eft du nom de S. Arnou 
que cette Chapelle porta depuis qu'elle fut 
« - érigée en Paroifle , il y a tout lieu de croire 

qu'il ne lui fut donné qu'à caufe de quelques 
Reliques de ce Saint, que les Religieux du 
Prieuré y dépoferent après les avoir obte- 
nues de leurs Confrères du Prieuré de Cre- 
py en Valois où repofoit le corps entier de ce 
Saint. 

jinnau KrcL Si le Pere le Cointe de l'Oratoire, & le 
Fr.T. iv. p. Pere Alexandre Dominiquain avoient pu ci- 
379- ter quelque titre en faveur de leurfentimen , 

Nti.Aiex Qn ^0^0^ volontiers avec eux , que cette 

» 
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Chapelle de Gournay auroit été dépofitaire 
des Reliques de Saint Hildevert Eveque de 
Meaux, & en auroit peut-être porté le nom 
avant eue d'être érigée en Paroifle fous le 
titre de Saint Arnou Martyr de la foret d'I- 
veline. Selon le Pere Alexandre ce feroit mê- 
me S. Hildevert qui Fauroit fait bâtir à fept 
lieues de Meaux, & qui y auroit été inhumé» 
Quoiqu'il en foit , c'efl par les monumen s 
du Prieuré de Gournay que nous en cannois- 
ions les plus anciens Seigneurs de ce lieu. 
Ainiî dans ces commencemens on ne peut 
guercs feparer l'Hiftoire des Seigneurs d'a- 
vec celle du Prieuré. Mais avant toutes cho- 
fes il faut fçavoir que fous le règne de Louis 
le Gros on fe fouvenoit encore que le Châ- 
teau de Gournay avoit appartenu à l'Eglile 
Cathédrale de Paris , & qu'en mémoire de 
cela il eft ainfï défigné Santli Stcphani Caj- De Meel .T. 

irum quod Gorniacum dicitur* S j!&*V* F*?* 

r*-> ry i j * -n • Vtdt Dubois* 

C eu par un Diplôme de ce même Pnnce T ^ 5J9 * 
daté de l'an i 12:. , que nous fommes infor- 
mez de ce qui regarde les fondateurs & Hift.s.Mar. 
principaux bienfaiteurs de cette Maifon. à C4m P- t* 
[ On y lit que Guy le Rouge ou le Roux 27 
. C qui étoitfils de Guy de Montlhery & d'Ho- 
dierne fon épouie fondateurs du Prieuré de 
Longpont) & Adelaide fa femme bâtirent 
proche le Château de Gournay une Eglife 
du titre de la Sainte Vierge & de Saint Jean 
l'Evangelifte , & que l'ayant dotée , ils la 
donnèrent avec tous fes biens au Monaftere' 
de Saint Martin-des-Champs, ils ajoutèrent 
à ce don la Chapelle de Gournay , la Terre 
de T.u&bum un moulin à Gournay , TEglife 
de Roifiy ( en Brie ) avec V atrium & le tiers 
du village. Cette fondation dont on ne fçait 
point précifément le temps eû d'environ l'a» 
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iï oo» Le Roy fait enfuite dans (a Chatte 
rénumération de ce que Arïfel de Garlancte 
fbn Sénéchal ou Dapifcr avoft donné à la mê- 
me Maifon , fçavoh'les deux tiers de Roifly , 
Noifiel avec l'Egli-fe &c. La dixrrre deBef- 
chorellis tk deux parties de lâ dixme de Fer; 
chères, l'autre tiers fut doriné avec Y atrium, 
par Baudoin de Claey , du cônfenfemeftt 
d'Anfel le Sérlcchal y lequel Anfél ajouta à 
tout cela la dixrfie de Ponteulz ; la moitié de 
la dixme de Toréy dite de Sairit Martin, TE- 
glife d'Efïbnne (a ) avec l' atrium &la dixme 5 
quant aux hôtes qui demeurôient dutis cet 
atrium ce fut Etienne frère d'Anfel qui en 
fit préfent. Albert de Bry donna de fbn côté 
tout ce qu'il avoit en propre dans le lieu dit 
Canoilum , fçavoir l'Eglife avee la dixme', 
des prés , une terre & un bois, tout cela du 
consentement du même Anlcl de qui il te 
tenoit. Le Roy Louis le j&ros reconnoît par 
le même Diplôme qrue ce nouveau Monaf- 
tere de Gournay jouit de i? arpens de prés 
fîtuez entre Gournay & Chelles dortt il y en 
4 a f qui proviennent du don de Sa Majefté , 
fept autres du don d'Alberie de Mainferme 
Se les trois de relies d'autres aumônes. J'ob- 
inet le reite. Girbert alors Evêqucde Paris 
fhid* p. 281 # donna une femblable charte de Confirmation 
la même année en plein Chapitre. De forte 
qu'il ne faut pas être furpris que cette Mai- 
fon nourrit alors vingt - cinq Religieux. Le 

(a) Suget a écrit que les Êvêques de Paris connive- 
rent à cette donation pour contrecarrer l'Abbaye de 
S. Denis. Su&, de admin.jua. Duih. T. IV* p. 3 39. De 
la Barre, H ut de Cocbeil) p. ioz, parle encore au- 
>rcm nr de ce don 5 le faifanc venir d'Hudes de Cor* 
btii ï qui l'auroic fait à la prière d'Alix de Ciefly re^ 
«e de Guy le Rouge, 



Digitized by Google 



dv Doyenne* de Lagny, i?7 

g/and nombre de Moines qui y étoitfutcaufé 
q.ue le Prieuré de Saint Martin des Champs 
regarde le Monaflere de Gournay comme la . 
principale de Ces dépendances.. 

Il fut ar.fîi regardé alors comme Tune des 
IVÏaifons où la régulariré de l'Ordre de Clu- 
«y étoit mieux .obfervé.e. Ives de Chartres Tv§ Carnet* 
écrivant à un nommé Gonthier qu'il qualifie *** 
JFrater G* comprejhyter , l'exhorte de Ce reti- ; 
xer à Notre - Dame de Gournay pour y jouir 
du repos qu'il défirc. 

.. La difette de titres caufée par les guerres 
ne permet pas que Ton fok informé de beau^ 
coup de faits importans concernant ce Prieur 
ré. On ignore même lç nom des cinq pu fî*~ 
pr.emiers Prieurs. 

Le premier que l'on connoiffe eft Foui que 
Fu/cûs y lequel Ce trouva du vivant de l'E- 
véque de Paris Maurice de Sully à un afte T/A*& Wberi 
concernant l'Abbaye de Mont-éti. 

Enfuite Pierre qui Ce trouve mentionné 
dans l'afte par laquelle Mathilde de Garlan- 
<ie femme de Matthieu de Montmorenpy 
fait une fondation dans l'Eglife de Gournay , 
yers l'an iioo, for une rente de vingt fols t * r ? u ? ê ? e 

dam: Parie 1 Hlfto,re <k 

flans fans. # Mommor. P . 

Drcgon paroit en fa qualité de Prieur de 35*2. 
Gournay dans un aôe de Pan 12,17 , par le- chartuî s. 
quel il reconnoît ayee fa Communauté avoir Gcnav.p. 2x4 
vendu à l'Abbayp de Sainte Geneviève de 
Paris dç$£ens qu'il avoit à Rony avec la jus- 
tice , & cela du confentement de Baudoin 
Prieur de Saint Martin. On trouve aufli ail- 
leurs des Lettres de lui touchant les prés que chartul. IU 
l'Abbaye de Livry avoi* proche la chauffée vrw, 
«Je Gournay dans la cenfive du Prieuré & fur *7* 
une vigne apud Chennuel qui doit être le Ca- 

npifam d? ci - dçffu^.-Ce Prieur mourut vçr$ 
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Tan 1139- H eft inhumé à Saint Martin -dés 
Champs. On lifoit autrefois à l'entrée de la 
Chapelle de l'Infirmerie. 

Hic jacet Drogo Prior de Gomayo. 

Barth elîmi lui fuccéda. Il étoit fils 
d'une Dame nommée Havife dont la tombe 
le voit encore dans le chœur de Saint Denis 
de Tournan , & que l'on croit avoir été fem- 
me d'un Seigneur de Grez. Il y eft répréfentc 
dans le rang de Ces enfans avec cette infcrip- 
tion : Bartholome Por de Gorn. Il mou- 
rut vers l'an 1 25 8 , le 1 f Août & fut inhumé 
dans le Chapitre de Saint - Martin - des- 
JTtfi. S. "Hltr- Champs. Marner rapporte qu'il a lu fur fa. 
S70. tombe tranfportée aillieurs Hic jacet Bar- 
tliolomeus Prior de Gomayo , avec ces verr 
qui repréfentent fes bonnes qualités. 

Oret qui/que Deum quod falvet JBartho-. 
lomeunu 

Qui jacet hic ; morum fulfit virtutc bono- 
rum , 

Ad bona vir folitus , vir providus arque 
peritus ^ 

• Prudens , pacificus^ humilis fuit atque pu^ 
dicus. 

Puis la date du îour de fa mort. 
Ce fut du temps de ce Prieur , c'eft-à-dîre 
en 1246, que le Couvent de Gournay traita 
avec les habitans de Torcy qui prétendoient 
avoir droit d'envoyer leurs beftiaux dans le 
Preuv. de Bois des Moines appelle Boletum. Thibault 
f Hiftoire de g ar Seigneur de Torcy , fit une Enquête 
la M. de Bar, obligça les habitans de fe défifler. 

P " cLml s. Adam étoit Prieur de Gournay en 1*71; 
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îl jcertifia en 1175 , que fes gens de RoifTy ?bld, f. 327. 
avoient toujours eu droit d'ulàge en la foret 
de RoifTy. Il fiégeoit encore en 1183. ^ ibid.f+ji. 

Jacqoe Moouw fut Prieur de cette Mai»- 
fcn foi:s Charles V' & Charles VI. fon épi- Hift.s.Mar* 
taphe le qualifie Bachelier en décret fils d'un 570. 
JViercier de Limoges. Il mourut le 3 May 
1386. 

Hugue de Malgnac Confeiller du Roy , , _ m 
F rieur en 1387. 

On ne connoit aucun Prieur du fîécle fuî-- 
vant, fînon Jean Talence, qui préfenta à Tab.FpPan 
la Cure de Ponteaule Juin 1461. inSfir, 

Gfrard pe Mauny Abbé de Noyers en 
ctoit Prieur Commendataire en 1J05 , & fit Ibid.f.zz 3t 
commencer à y mettre la réforme le 4 Fé- 
vrier. 11 y avoit alors cinq' Moines feule- 
ment ; on y en ajouta fix autres de Saint Mar- 
tin des Champs qui y furent envoyez par 
Philippe Bourgoin Prieur, & par Jean Rau- 
Jin ProfefTeur dans l'Ordre de Cluny. Les 
Regiftres du Parlement contiennent un Ar- 
rêt du 10 Novembre 1508, pour la même 
réforme. On peut aufli voir la mention qui 
en elt faite au Mars 1533, au t 8 Avril 
1558, & au 2,7 Février de la même année. 

Antcïne Boulu Religieux par la mort du 
quel le Prieuré fut conféré à Guillaume JoC- a l^j^' Par * 
Xe Religieux de Cluny par 1 hveque. 

PierPvE Clutin étoit Prieur feus le règne 
de François I. Après fa mortarrivée en 1533? Reg.EpPar, 
TEvêque de Paris nomma deux fois à ce bé- 1 * 
néfice Jure devoluto , 1". Nicolasle Roy Re- 
ligieux de l'Ordre le f Septembre i°. Pierre 
du Pont le 14 Décembre. 

En 1 5 3 7 , les Relig eux plaidoient contre p a rU 
M. Henry Clutin foit difant Prieur de Gou)> J*». 1537» 
p.ay au fujet dç la réfojrme t 



■ 



Digitized by 



i6e- Par. de Gournay-Spr-Marne ; 
Jean - Paul de Selve Prieur de Gournay 
Heg. Ep*(7 mourut au mois de Juillet 1565? , comme c'é- 
C *^7 Pari f toit un mois des Graduez, il y eût plufieurj 
J H J& 1 *q nominations de Religieux de l'Ordre de Ou- 
Itlai. 1 570, ny pour lui fuccéder. 

r € 0. P*rl. On trouve au ^3 Juillet 1*74, mention 
d'un Arrêt du Parlement au fujet de cette 
IVIaifon. 

Nicolas Fume'e , Evcque de Beauvais 
efl qualifié Prieur de Gournay dans le Pro- 
cèe- verbal de la Coutume de Paris de Pan 
if 80. Upréfentafousle même titre à la Cure 
de Bercheres du Diocèfe de Paris le ï 5 Ofto- 
Zeg. Ep- bre 1581. 
Par. Jacques FotJYN Prieur de Gournay pré- 

Xeg.Ep.Par, (enta le 10 May 1^7, à la Cure de Saint 
ftgift.PdrL Arnou du même lieu. Le il Juillet 1^99 , 
il fut permis au Prieur de Gournay d'aliéner 
jufqif à 600 livres 5 pour reparer les dégâts 
faits pendant les troubles. 

Charles Faye, en étoit Prieur en t^oo . 
têi Pf ^ préfenta en cette qualité le 1 6 Février à la 
rif t Cure de Bercheres. 

Un Evêque de S. Flour Ta été au commen- 
cement du fiécle, félon les Mémoires Hifîo* 
riques de Mezeray imprimez en 1731 in 12. 
page 49. 

Lavis - Henry Faye d'Epesses traitta 
Reg.Ep.Par. au mois d'Avril 1664* comme Prieur de 
Gournay avec PAdminiflrateur de la Lcpro- 
Hift. des ferie de Corbeil. Il fut aufil Abbé de Saint 
Préfi.p. 32*. Pierre de Vienne, & Chanoine de N. D. de 
Paris. 

De nos jours M. l'Abbé Alary eft Prieur 
de Gournay où il a beaucoup fait travailler. 

L'Eglife du Prieuré de Gournay dans ces 
derniers temps n'a plus Pair que d'une Cha- 
pelle (jui a été réparée fur le* ruines des an- 
cien* 
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eîens édifices. Pour y aller on paffe à travers 
des reGes de l'ancien Chapitre qui paroilïènt 
d'une flrudure du XIII lîécle , aufli-bien que 
quelques colonnes du vieux cloître. L'an- 
eiene Eglilç avoit été détruite lors des guer- 
res de la Religion pour la fortification du 
Fort de Gournay. Le Titulaire du Prieuré Voyei Koî- 
vendit la Terre de Noifiel pour rebâtir cette ^ 
Eglife en HP9; 

La famille des Garlande y a eu au XII 
fiécle fa fépuhure , parce que cette Terre 
leur advint alors & qu'ils en furent les prin- 
cipaux bienfaiteurs ainfi qu'on a vu ci-deiïiis . 
par la charte de Louis le Gros de l'an mi. 
Anfeau de Garlande fait Sénéchal de France 
vers l'an 1108, qui fut tué en 11 17, d'un 
coup de lance au troifiéme fiége de PuifTet 
en Beauïïe , y fut enterré : Et depuis lui 
Etienne de Garlande Doyen d'Orléans décé- 
dé en 114ÉL On lit que Guillaume de Gar- 
lande avoit donné à ceMonaflerepour l'ame 
de Ion fils Anfëau qui y repofoit, la moitié 
de ce qu'il avoit dans les dixmes de Nogent 
outre les dixmes de la Mainferme deftinées 
pour le luminaire de l'Eglife & 20 fols fur le 
péage de Gournay pour avoir de l'huile, & 
de plus Fufage dans les bois de Roifly. 

Ge même Monaftere avant l'écoulement 
du premier ficelé de fa fondation avoit eu de 
Galeran Comte de Meulent & d'Agnès fa t P/cuv. <?* 
femme le moutier de la Queue, c'eft-a-dire 1? re ^ c 
rEglife, & le four du même Heu : Le don eft £ ommw ' *• 
dafcé de Meulent 1 14 

Guy de Mon - jay avoit été en diiïîculté 
avec ces Religieux pour une dixme en la Par 
roifTe d'Ozoir qui étoit alors aux environs 
de Villevaudé 1 Mais du confentement de fk 
femme Adélaïde (Se de Guccher fbn propre ê$* 



Digitized by 



±6* Par, de Goitrnat-spr-Marne; 
frère il leur accorda cette dixme non -renfer- 
ment dans les terres efTarbées , mais encore- 
dans celles qui le feroient par la fuite. Les 
aftes de Guy & de Gaucher de Chatillcn font 
de Tan i \ 66. Ce dernier fît plus ; car il don- 
Hiftoîre de na encore deux ans après à TEglifedeGour- 

!» \i.<teCha- n ay la*Terre de Ville - Preftre fîtuée en foi* 
obo* Fief- 

Ce fut en ce Monaftere de Gournay que 
déccda le 4 Décembre 1 577, Antoine Via- 
Uift. s. aîay. lart qui de Prieur de Saint Martin & Abbé de 
$i,i 9 t>. z«8. Bernay avoit été fait Archevêque de Bour- 
r; w. ct,r-r. ges & dont n ^ dit ^ ne quittani r . habît 

r*;. j>5>. monathque ni la règle de Saint Benoît donr 
il avoit fait profeflîon.'Mais fon corps fut re~ 
/ porté à Bourges. 

La donation du Prieuré de Gournay air 
Monaftere de Saint-Martin-des-Champs fut 
confirmée par la Bulle de Calixte II. de Tait 
70. S. 1119. Apud Gornacum Caftrum Monajle- 
M.rrf,/».sj7. r i um Santtœ Mariœ cum omnibus apptnditiis 
jitis \ ce qui eft répété en celle d'Innocem IL 
Pjç. 171. de l'an 1 14a, Il faut obferver que la prépo- 
fition apud ne fîgnifie pas dans l'intérieur dt* 
Château , mais fur le territoire. Auflî la Bul- 
le d'Eugène IIK qui eft de Tan 1 1 47 , marque 
ihuUp. z8o. t'eUe mieux la fituation >&tdejîam Sanéia 
Mariœ extra Cajlrum Gornau\puis Aliam 
Eccle/îam infra ipjum Cajlrum* Ce qui fe 
trouve de la même manière dans la charte de 
lùid.^idi. Thibaud Evêque de Paris, d'environ l'a» 
3150. 

L'autre Eglife dont Eugène & Thibaud 
, parlent & qui étoit renfermée dans le Châ- 
teau de Gournay eft fans doute celle qui n'eli 
qualifiée que de Chapelle daus les Lettres du 
Roy de l'an 1 izz. C'eft cette dernière Eglife 
qui fut érigée en Paroiffe durant le cours de 
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ce mcme^écle ; car elle étoit dès le XIII au 
rang des Paroifles du Doyenne de Lagny. 
J'ai déjà fait remarquer qu'elle fût érigée 
fous le titre de S. Arnoul Martyr dont la Fe te . 
eft le t8 Juillet. Elle put eiiùyer dans la 
fuite des fiécles les mêmes accidens que le 
Château même de Gournay. Il eft rare que 
des Eglifes fi voifines des Châteaux célèbres 
puiffent long- temps fubfifter dans leur pre- 
mier état. 

L'Eglife de S. Arnou de Gournay aujour- 
d'hui lubrifiante eft très-nouvelle & fort peti- 
te; avec deux Chapelles cependant. Une mar- 
que indubitable de la nouveauté eft qu'elle 
eft tournée au Septentrion & non à l'Orient 

Ïuoique M. de la Grive la figure ainfi dans fa 
'arte. Il ne refte rien de l'ancien clocher ; 
JVlais comme le village eft peu nombreux il 
fferoit devenu 1 allez inutile. Cette ancienne 
Eglife n'étoit pas fituée au même lieu , mais 
é\ït étoit plus éloignée de plufîeurs maifonsj 
& bâtie au bout méridional du village. La 
Nouvelle a été bâtie en 1710, furledeftein de 
Frère Romain Jacobin Architecte aux frais 
du fleur de Court Chef d'Efcadre des Ar- 
mées Navales du Roy, fous-Gouverneur de 
JVI. le Duc ce Chartres Seigneur en partie de . 
Gournay du confentement des parties inté- 
jefTées : fçavoir Madame la PrincefTe de Con- 
ty & le Prieur du lieu. 

La nomination de la Cure eft marquée 
appartenir à ce Prieur dans le Pouillé du 
treifîéme fiecle, & dans celui du XVe. où le 
revenu étoit dit être de zo livres. Les Pouil- 
fes poftérieurs s'accordent fur la même nomi- 
nation* Le Curé eft gros Décimateur & par 
âccomô'dement il ne dixme point fur les ter- 
res du Prieuré, 1 ■ 

Oij 
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La Léprofèrie ou Maladerie de Gournay 
eft ancienne. Dès Tan ijyi , il s'éoit éma 
une difficulté touchant le Collateur. Il en eff 
t cg. HarU parlé dans les Regifires du Parlement, & dans 
li ? z '(j' i Z'£ ê celui delayifite qui en fut faite en 1 3 6 1. Les 
1 JKr f 11* lieux qui avoient droit d'y prétendre leursma- 
lades après Gournay, etoientChelles, Noi- 
fy-le-Grand, Villiers-lur-Marne , Champs* 
Noifîel, Hemery, Berc hères, Rantilly, Beau- 
bourg , Lognes , Croifly , Torcy , Collegierr 
Sain t-Germain-des-Noy ers. Le revenu devoit 
avoir été proportionné à de fi grandes char- 
ges ; Il y en avoit au hameau de Malevoilïne 
alors fubfîflant proche Lognes, à Torcy ; a 
Hemery, &àCourcerequenes lieu du voifi- 
nage qui èfr aujourd'hui inconnu à moins que 
ce ne (bit Courquetaines. L'Evcque de Paris 
y nommoit PAdminifirateur. Ce fut avec fa 
7^). JEp. Pif r-» permifïîon obrenue par le Prieur de Saint. 
** ty ,r * Martin qu'un Religieux de Saint Martin put 
rJr x 50 " y c * emeurer quelque temps en 1408, Sauvât 
H7* 9 J 5 2: » cn P ar l e * l' an r f74» LePouillé de Paris de 
Sauvai, Tg Tan 1648, kditêtre de fondation commune* 
lll , p. 4 Elle efl encore au rolle des Décimes, 
rouillé ins* Aucun auteur de ma connoifTance n'a re- 
143-k marqué touchant Gournay - fur - Marne ce: 
DclaBacr*, qu'en a dît l'Ecrivain de l'Hiiloire de Cor- 
A. rixjti. de beil, en partent de Hemon Comte de cette: 
fcotà. 66. Ville avant \e temps de Hugues Capet. Il y 
afliire fans citer de garant, que Gournay étoit 
çofTedé par Hugues - le - Grand. Prince de& 
François, qui iut marié à Àvoye, laquelle, 
avoit parmi fes proches parente* Elifabetk 
qui époufa un Seigneur appellé Hemon , &: 
qu'en faveur de ce mariage Hugues-le-Gran A 
Jeur donna le Comté de Corbeil & la. Seig- 
neurie de Gournay - fur - Marne * & jela^ezs 
Tan j je* 
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du Doyenne* de LagnV; n6f. 

Ordinairement Ton fe contente de produi- 
re pour premier Seigneur connu de Gournay 
Guy le Roux ou le Rouge fécond fils de Guy 
premier , Seigneur de Monthery & d'Ho- 
dierne qjii Tétoient en 1060, lequel Guy le 
Rouge fonda le Prieuré avec fa- femme Ade- 
lais. Il eît vrai qu'on ignore qu'ellefut la fa~ 
mille de cette Dame; Maisilpourroitfe faire 
que cette Àdelais peu connue fut ifïîie des 
Seigneurs, de Corbeil 8c de Gournay . qui 
félon de la Barre exifloit des le X fiécîe* 

Anfel de Garlande ayant époufé une des 
filles de Guy le Rouge devoit pofTeder la 
Terre de Gournay , mais ce fut fon beau- 
pere qui continua d'en jouir* Il fut Grand 
Sénéchal de France & fort confîdéré du Roy 
Louis le Gros. Il fut tué étant à fon fervice 
Tan 1 1 1 7. 

Ce fur dans le temps que Guy le Rouge 
avoir, commis à la garde du Foit de Gour- 
nay Hugues de Pomponne qu'arriva l'évé- 
nement qui obligea, le Roy Louis le Gros d'y 
venir .mettre le fiége. Ce Hugues que TAbb d 
Suger qualifie de Caftellanus de Gornaco y 
avoit arrêté fur le grand chemin des chevaux 
appartenans à des marchands & les retenoi 
dans le Château de Gournay* Suger conriV 
nuancfon récit; ditquele Roy étant lurpris & 
prefque hors de lui-même à la vue de ce pro- 
cédé raifembla* fon armée & vint invertir ce 
Château afm qu'il n'y entrât point de vivres.. 
Il fait enfuite la defetiption de l'Ifle fur le 
bo rd de laquelle il étoit fitué , &il en célébra 
les pacag.es. Louis le Gros en approcha à 
l'aide des batteaux* IL ordonna à. quelques- 
uns delà Cavalerie- & à un grand nombre de 
l'infanterie de fe dépouiller & de fe mettre 
4 la légère * enfoite que les uns étant ajgror 



lté Par. dê (3ournay-Scr-Marnp , 
chés à la nage & d'autres à cheval , étant lui 
même de ce dernier nombre il commenda de 
forcer rifle. Les gens du Château tachèrent 
de les repoufTer à l'aide des pierres, des lan- 
ces , & des perches. Lesattaquans ne le re- 
butans point lancèrent des pierres avec les 
machines , & les arbalétriers qui avançoient 
en tirant commencèrent t à fe voira portée 
d'en venir aux mains avec les afliégés ^ 
étant armez, de bons cafques » ils repouf- 
Xerent tous ceux qui s'oppofoient à leur en- 
trée dans rifle , & les obligèrent de fe retran- 
cher dans le Château, Le Roy ne les voyant 
pas difpofés à fe rendre , augmenta le nom- 
bre de fes troupes & fe préienta pour fran- 
chir les folles qui étoient fort profonds, il fit 
drefTer tout auprès une machine à trois étages 
qui empêchoit aux archers ou arquebufîer* 
des premières tours de travailler avantageu- 
fement à leur défenfe: & d'oii les atfiége.ins 
tuoient de temps en temps quelques - uns du 
dedans. A cette machine étoit attaché un 
pont de bois qu'on laiflbit aller fur le foiïe r 
par le moyen de quoi ceux qui defeendoient 
de deffus pouvoient entrer dans la Fôrteref- 
fe. Mais ceux du dedans ufant de rufp avoient 
drefTé en terre des pieux taillés en pointe & 
les avoient couverts de paille, enforte que 
ceux qui étoient allez, hardis pour entrer 
marchant fur ces pailles fans fe défier de rien 
fe trouvoient empalés. Suger parle aufli en 
cette occafïîon des chemins fouterains ter ra- 
ta cavea qui fervirent àcetteexpéditlon. Gui 
le Rouge voyant fon Château ferré de fi près, 
fe mit en campagne & ravagea avec le fer & 
le feu tout le terrain qu'il put dans les Terres 
du Roy afin de faire diverfïon. Comme les 
vivres étoient prêt de manquer au Château 
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DU DoTÉUNi' DE LàGNY. t6f 

cfe Gournay, il engagea le Jeune Thibault 
Comte de Champagne, & de Brie de venir à 
fon fecours. Le Roy alla au devant de lui , & 

forant mis fcn année en état de fe battre , les 
rançois attaquèrent ces troupes de Brie peu 
accoutumées à la guerre, les percèrent de 
leurs lances & de leurs épées & mirent le 
refte en fuite. Le Comte Thibault laifTa ainfi 
périr une partie de fon armée & fut des pre- 
miers à reprendre le chemin de fon pays. En 
un mot la viftoire fut fi complète du côté du 
Roy Louis le Gros, queSuger auteur con- 
temporain a cru le devoir qualifier de Famofa . 
uhique ter r arum celeherrima. Cette bataille 
fut donnée félon les apparences aux environs 
de Champs & de Lognes. Le Roy étant de» 
venu viftorieux retourna a fon camp , les a f- 
fiégés du Château de Gournay s'étant rendus - 
il les en chafla, il s'en mit en pofTeffipn & . 
enfuite il en confia lavgarde aux fieurs de 
Garlande. Guillaume de Nangis qui vivcit { -j iron , 
plus de 150 ans après Suger, fixe cesévéne- Na» . r*«^ 
nemens à Tannée 1114. 11 obferve que Hu- SpksL 
gues de Pomponne qui occafîonna ces mou- 
vemens s'étoit mis fur le pied de piller les 
batteaux qui pafToient fur la Marne & d'ea^ 
retirer toutes les dépouilles dans le Château 
-de Gournay. 

La difpofîrion ordonnée par le Roy Louis 
le Gros ne fit point fortir de la poflérité de 
Guy le Rouge la Terre de Gournay. Car il 
avoit donné en mariage une de fes filles à 
.Anfeau de Garlande celui - là même qui fut 
Sénéchal de France & qui décéda en.i 117» 

De leur mariage fortit une fille qui porta » * 
cette Seigneurie de Gournay en la Maiion fjift?ire de 
de Montfort, don* fut une Agnès de Mont- Montmor. p. 
fort Dame de .Gournay mariée à Valeran II» <*s. 
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X53 PaR. Dï GôURNÀY-SdR-ÎWARK!?, 

du nom Comte de Meulent. LamémeAgnêV 
Comtefîè eft dite Domina Gornaii dans un 
cfiartnl. s. atte de l'an 1168, auquel temps eile parut 

fcTtoU art# * vec leRoy Louis VIL dan*^Egiifc de faint 
Maur des Foffez à la publication de cet aôe. 

. R advlfvs Miles de Gorualo &cj4k- 

selus de Gornaio fe trouvent (bus le règne . 

. de Philippe Auguftc dans des catalogues de 

Chevaliers. Le premier eft nommé au rang 

de ceux qui tenoient quelque bien de la Châ- 

Rôle cle -tellenie de Monlhery parce qu'il poflTedoît 

Montlhery , Villiers-fur-Nozay. Le fécond eft dans une 

fou* Ph.Aug. autre lifte des Chevaliers de la» même Châ- 

Ctd.pntcar.. tellenie qui ne tenoient pas du Roy ce qu'ils 

Gail cht ' avo * eflt * ^ ^ au ^* nomm ^ à Tan 1 2 1 2 , au 
T*7.f*L%î. ' mois de 3 uin comme ayant été en différent 
avec Ràdulfe Abbé de Saint Maur touchant 
un pall, qui fut réglé par Pierre-Evéque de 
Paris. 

Jean de ChastiIlon Comte de BloiV, 
pofledoitla Seigneurie de Gournay fur la fin 
du règne de S, Louis. Il en fit hommage l'an 
chartuh Bp 1*6$ 1 le mercredy après la Saint - Nicolas 
Ml. Rcg.fa- d'hiver a Etienne Tempier Evéque de Paris» 
,zr * Le Cartulaîre ajoute que pour le Château 8t 

la Châtellenie il étoit redevable à i'Evêque 
d'un cierge de 10 (bis. 

Pierre Comte d'Alençon frère du Roy 
Philippe le Hardy jouit après lui du Fief de 
M^ji^ Gournay , & en rendit pareillement homni*- 
*** £ e au même Evéque dans la faile Epifcopale 
fan 11 77. le lendemain de la- Saint-Mai tin* 
Jean de Rouvray & Marguerite de Meu- 
élen fa femme poffedoient Gournay en 133 
Elle etoit du propre de Marguerite* 

Jeanne d'Evrf« Reine de France & de 
Navarre * jadis cottipagne du Roy Charles ac-< 

ÎHit des deux ci-delfus \z Terre & 

fcigneurie 
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DU DOYENNE' DE LagNY. Zo0 ••■ 

Seigneurie de Gournay avec Ces dépendan- LW. tona* 
ces la même année 1330, le z6 Mars mardy neuf du 
avant Pâques moyennant la fomme de quatre ^Répertoire 
mille cinq. cent livres, Jean de Milon étant p . I3 s 5 . 
Garde de la Prévôté de Paris. Je lis ailleurs R C g.du Do- 
qu'elle favoit acquit de Jean de Romeray Se rafcihe, T. I. 
que ce bien avoit été engagé au fïeur le Pic-* 
net ConfeiHer au Parlement. Ceci doit fer- 
vir à corriger FHiftoire d'Etampes où on lit Hlft< d>E " 
que cette Jeanne d'Evreux troiliéme femme tamp * 58r * 
de Charles le Bel la lui porta en mariage en 
.1316. Le Roy Philippe de Valois fe retira 
quelque fois en cette Terre. Ce fut de la Preuves de 
qu'il écrivit le %j Juillet 1337 , au Gardieiv «KM* ^ 
de la Ville de Verdun. Verdun,** j. 

Blanche fille pofthume de Charles le Bel tinfa 
& de Jeanne d'Evreux porta cette Terre en 
dot Tan 1345 , à Philippe Duc d'Orléans fils 
puîné du Roy Philippe de Valois. En 1 3 5 1 , Ef ' 
la Reine devoit vingt fols à l'Evêque pour 
Gournay. Je trouve au tame 1. desRegiflres 
du Domaine qu'en 1330. la Reine Jeanne 
d'Evreux avoit acquis Gournay de Jean de >. 
Romain que ce bien avoit été engagé au lîeur 
Lepicard Confeiller au Parlement. En 1376% 
un an après la mort de ce Prince Con mari 
elle la céda au Roy Charles V* s'en retenant (^2Sredtt 
l'afufruît, marquant dans l'aôe qu'elle ve- tpmpt. fw! 
noit des acquits de Jeanne fa mere. g, 20. 18. \ 

Bureau de la Rivifre premier Cham- 
bellan du Roy Charles VI. eût la Terre de k 
Gourriay par don de ce Prince avant Tan 
1385 : Car lorfqu'il donne en cette année - li 
le .9 Novembre à Con frère Louis en appanage 
les Terres tenues par la DucheiTe d'Orlean^ 
fa tante , il en excepte Crecy qu'il s'étoitrer r^^'ju 
fer vé & Gournay fur Marne qu'il avoit donné compt au-V 

au fire de la Rivière* Çç xnqaae Roy, étant %n w< 
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i7o Par. ne Go trn a y-sv r M a rk e , 
PvfîT^r. Au MaubuifTon le 9 Décembre 1388 , lui con^ 
Treior des £ rma ce d on 5 & e n renouvclla la donation 

iccc T Ui# P ar 1100 c ' iarte ^ ans ^quelle il fait mention 
♦ ' des fervices rendus non - feulement par c? 
premier Chambellan, mais encore de ceux 
que fa femme rendoit à la Reine avec laquelle 
elle étoit continuellement, & auffi en mér 
moire de ce qu'elle lui avoit donné la pre- 
mière nouvelle de la naifTance de fon fils le 
Dauphin comme aufli âcaufedece qu'il avoit 
levé fur les fonts Charles de la Rivière leur 
fils. . 

Il eft probable qu'après la mort des fîres de 
la Rivière cette place revint à la Couronne. 
Journal de Le Régent Anglois la fît affieger fur la fin du 
ChailrsVIl, Carême 1430, & elle fut prife, mais depuis 
p. 116. elle fut rendue au Roy Charles VIL On lit 
Mem. de- la qu'en 143 7* ce Prince afligna fur le revenu de 
Chambre des Q ourn ay - fur- Marne 100 livres de rente an- 
Compte* nueUe à Thomas Haufton ; qu'en 1448, il 
fit à Hugues Vennede don de la Tour & 
Châtellenie du même Gournay fa vie durant: 
& enfin qu'en 1454, il accorda à Thomas 
Haufton ci - defiùs nommé pour le temps 
qu'il vivoittous les revenus que la Couronne 
. avoit en la Terre de Gournay pour en jouir 

'par les mains du receveur ordinaire de Paris. 
t 4 Cette marque de bienveillance du Roy pour 
p. 387. cet tcoliois venoit de ce qu a 1 ailaut de Ja 
prife de Meaux faite fur les Anglois, il croit 
entré le premier dans la Ville , où il avoit été 
bleffé & mutilé en plufiçurs çndroits de fon 
corps. 

Depuis ce temps - là la Terre de Gournay 
fut quelque fois de celles dont le Roy fit 
Mem. delà échange pour d'autres. Il tranfporta cette 
Chambre des Châtellenie par Lettres de l'an 1461, au 
Compte! • , - profit de Guillaume de Harcourt ^e Tançar- 
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du Dcyekkc' de Lachy. ifl 
Ville en échange de la Châtellenie de Montri*- 
cjhart. Louis XUa donna le 12, Janvier 1465, r&iJ.cr 
à Antoine de Chabannes pour Blanque fort T »bc« de 
"près Bourdeaux, pour en jouir avec celle de ^ ia,v ^ ai< ^ 
Crecy en Brie & de Goneiïe en union \au' 
Comté de Dammartin. Nonobffant cet échan- 
ge on trouve un Arrêt pour main-Jcvée de la 
Terre de Gournay en faveur du fieur Tan- 
carville ci - defïus nommé ; & delà dans les 
mémoriaux de la Chambre des Comptes « 
poftérieurs à Tan 1 483 . Ileft confiant qu'An-* • • 
toine de Chabanes n'avoit eu cette Terre • ■ ... 
que pour fa vie , & qu'après fa mort le rêve- ;Ç oim>t « a > 
nu fût mis en la main du Roy, mais Jean fpn la Prev, ^ 
fils finança pour continuer d'en jouir. Paris , i 45>2 . 

On lit aiTez au long dans Sauvai l'éreétion Sauv - T - ILI- 
d'un Fief à Gournay faite l'an 14^4, mais p * 49i># 

Tans aucune mention de celui qui pofedoit . • 

alors la Seigneurie. Il rapporte d'après un 1 / . 
compte de l'an 14^5 , que ce fut Robert * ' 
Thibouïï Préfident eh la Cour du Parlement Compte de 
qui obtint cette éreétion par Lçttxçs patentes l'Ordin. q c 
données àJLyon au .rnois de May 145)4 , pour p ris. Sauvai, 
une maifon & jardin, deux gords & environ T> H*-P ; 5ïô 
deux arpens de terre fis au territoire de Gour-> 
nay fur Marne, à la charge de faire foy & 
nommage au Roy , payer les droits & devoirs 
à chaque mutation de Seigneur , & auflî à la 
charge de fournir chacun ah a Gournay ùn 
chapeau de rofes à quatre rangées qui fervira 
à porterie corps de N. S. le Jour du S, Sacre- . 
ment ; outre ce à condition que certaine pla- 
ce affife devant la maifon du même M. Thi- 
boufi auprès du Pont de Gournay en laquelle 
eft planté le poteau de la Jufiice du Seigneur 
y refieroit ; & cela du confentement du mémç ' - 

Thiboufl auquel cette place appartenoif, % 

Pij 



V rjt Par de Gotjrnày-sur-Mark* , 
qu'il tenoit du mcrae Seigneur à douze 
niers parifis de cens. 

Gournay proche Pàris fut du nombre des' 
. Terres que le Roy François I. céda à Antoine 
du Bois Evéque de Ëeziers-au lieu de celles 
què ce Prélat avoit dans le Hainaut & qui] 
avoit donné en 1530, au Roy pour la céder 
Compte du * l'Empereur : Cet Evéque ne la garda pas 
Dora, de Par. long - temps ; il en fit la retroceflion au Roy 
153 5 . Sauvai, le % Février 1 53 4. 

T.III.p.617. p ar la fuite , Nicolas le Jay , Maître des : 

Comptesacquit du Roy la Terre de Gournay: 

Mena, de la Mais il la revendit le 5 May 15^, à Pierre 

Chambre des j u Griffon du consentement du même Prince. 
Compte*. Le Roy s w toh ré £ ryé j. a yieiliè ToUr Sèig ^ 

neuriale , que les CommifTaires de Sa Majefté 

Keg..Copf. vendirent Tan 1577; à G. lé Jars , avec les 
Pari, zj Juil. démolitions, fondations, circuit &pour tour 
1 Reê. Conf. à certaines conditions : Et en 1583 , il aug- 
Parl. 24 Mars; rnehta fon Domaine de Gournay de quelques 
afpens de prés que Jean Dugué lui céda pour 

r " N des Droits Seigneuriaux à Champs. . 

Matjth. Hift*. Quelques années après la deftrudion de la 
T. U.p. Tour, Henry IV fit bâtir à Gournay un Fort 
qu'on nomma le Fort Pille - badaut. C'étoit 

ffern ï en x i9%% deux ans avant la Rédudion dePa- 
Mem! de TE- r ^ s * f° n obéiffance. I/ufage auquel il fervit 
toile , T. h s'entend affez par la fîgnification du nom. 
f>. ïi*« 1 II eft confiant par un afte du n Janviér 

VIII. vol. ifs>6", que deflors ie Roy avoit aliéné fon 
aesBann. du Domaine de Gournay en faveur du fieur 
Châtelecfol. LallemàntdeGuefpean. Ce Seigneur cédant 
2 **' à Jean Sçaron Confeiller au Parlement la 

Lettr. con- Haute Jufliçe dans les Terres de IVIaudiné & 
fûm. du Roi Boiflarchier appartenantes au même Scaron y 
Henri à Fo- voulut que les appellations relevafTént en I3 
SÏ^W" Miçe 4e Gpurnay , & ft rçtin $ 10 fols 4* 
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t>u Doyenné de Làgnv; 
rente fur le Fief de Maudiné & 20 fols fur ce- 
lui de Bois-Jarchier. Maudiné e& aujourd'hui 
un Fief de M» de la Valliere v fitué proche 
Champs tirant vers *Torcy. D'ancienne^ Let- 
ti es du Roy Charles VI placent ce Maudiné 
p oche CroifTy* Je les cite à la fin de l'article 
dexe village. , 4 r • ,;- 

Claude -Eiifee dé Cour, Vice Amiral de 
France avoit à Gournay une trés-belle maifon 
quifubfîile encore. Il décéda en 17 j z , & fut 
inhumé en l'Eglife du lieu», 

Ç Ce qui refle à dire .touchant Gournay re- 
garde les Eglifes qui y ont^û du bien oude$ 
droits: Les événemens qui y (ont arrivés pu 
dans le voifin âge, & le pont de ce lieu auquel 
g luccede le bac* T . 

L'ancien Nécrologe de Notre-Dame de 
Paris marquant au 10 Avril Tobit de Guil- 
laume de Garlande, Chevalier , n'oublie 
point que fonfils qui avoit un droit de péa- 
ge à Gournay , en exempta le Cierge de 



arpens de prés à Gournay donnés par Thi- 
baud de Garlande: Le Prieuré du Cormier 
qui en dépend, eut pareillement de Jean 
de Beaumont & .d'Ifabeau la Bouteillerefk 
ïa femme en l'an 1x2,7 cent iTofer parifis, à M 
prendre au jour de la Purification; fur le péai- 
ge du même lieu. • 

Nous ignorons fi ce péage fe levoit fur 
un pont. Il paroît que dans le temps du fié* 
ge de cette place par le Roi Louis le Gros 
en 11 14 , il n'y avçit point encore là de 
pont fur la Marne. L'Hiflorien du tempj 
qui entre dans un grandi détail :h t? en fait au^ 
tunfe mention, II put n'avoir été conftrmt 
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174 Far. de Goitrnay Sur-Marne ; 
que par la fuite. II en efï parlé ci-deflus à 
Tan MiM. H refait à neuf en 1495 & 
1496, fuivant un compte que j'ai vu; on 
l'appelloit quelquefois alors le Pont Sairit- 
Arnou. Il exiftoit encore , lorfque M. de 
Valois écrivit (a Notice des Gaules, C'eiî 
lui qui rapporte le proverbe qui couroit à 
XotiLGalL Paris parmi la populace, en parlant d'une 

p. 404 CT 405 femme de mauvaise vie ; Elle a pajfé le pont 
de Gournay ; elle a fa home bue. Ce Sçavànt 
ne craint point d'anurer pour certain que ce 
proverbe venoi; de ce qu'autrefois , lors- 
que la clôture G toit moins oblervée dansl es 
Couvens de Filles , les Religieufes de Chel- 
les , dont la maifon eft de 1 autre côté de la 
Marne prefque vis-à-vis le Prieuré de Gour- 
nay , pa/Toient le pont & rendoient vifite 
aux Religieux de ce lieu. Dans le fiécle der- 
nier ce pont n'étoit que de bois. On allure 
/ qu'il n'a cefTé d'exifter que parce que des 
gueux y mirent le feu. H prenoit au rivage 
gauche i l'endroit où eft la maifon de M. de 
Court, & où il y avoit un moulin qu'il a fait 
détruire, & il fe terminoit à l'autre bord > 
à Tendroit où il y a encore un refte d'éléva- 
tion fur l'eau , & deux ou trois maifons fur 
le rivage , lesquelles font encore de la Pa- 
roifTe de Gournay. Il y a maintenant un bac 
deux cent pas au-defTus du lieu où étoit ce 

* ' pont, & les droits en appartiennent à M. 

îe Duc de 1 la Valliere , Seigneur de Champs» 
& en partie de Gournay. 

Après le fiége de l'Ifle & du Château de 
"Gournay , fait en 1 1 1 4 par le Roi Louis le 
Gros , & la victoire qu'il remporta dans le 
terrein voifin fur le Comte de Champagne 
£c de Brie , l'antiquité ne nous a rien tranf-, 
mis dç plus mémorable en genre tragique » 
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du Doyenne* de Làgny; i^f 
que le meurtre qui fut fait le 1 7 Août 1x30 stepb. Fp. 
du vénérable Thomas Prieur de Saint Vie- P«r.E { ip t *d 
îqv de Paris par des aflaffins qui l'attendi- Gd ^ m £ ^ ft 
rent vis-à-vis Gournay , lorfqu'il retournoit Ct SL v 
f {[Abbaye de Chelles avec Etienne de d*SZfiT. 
5enhs fort Eveque. 33 . 

Du Breul a cru qu'il s'agiffoit de Gour- Antiqu. de 
nay-fur-Marne dans nos anciens Hiftoriens , P*"s, hv. 4 . 
lorsqu'ils écrivent qu'en l'an t 173 Henri fur Gourna y ê 
Roi d'Angleterre prit Gournay fur le Roi 
de France , à l'aide de quelques François , 
& quePhilippe-Augufle eut bien de la peine 
à le reprendre en 1102. Il fuffit d'ouvrir 
Guillaume le Breton, pour voir qu'il s'agit 
là de Gournay en Vexin au Diocèfe de 
Rouen. 




P.... 
ai] 
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i7<$ PaR0Ï$S£ DE NoiSY-tE-GRAND, 

N OIS Y-LE- GRAND. 

IL a été befoîn de diflinguer ce lieu d'a- 
vec plufîeurs autres Noify voifins de Pa- 
ris , dont l'un efl Noify-le-fec au Diocèfe 
même de Paris ; un autre proche Verfailles 
fur les bords du Diocèfe de Chartres » un 
troifiéme proche Beaumont-fiir-Oife , pres- 
que à l'extrémité du Diocèfe de Beau vais, 
fans compter deux autres Paroifles de ce 
mcme nom fituées au Diocèfe de Sens 5 nî 
un autre petit Noify qui étoit fur le bord 
de la Seine au territoire de la Paroifre de 
Vigneuf proche Villeneuve-Saint-Georges. 
Celui dont Jl s'agit a été furnommé le 
Grand , foit à caufe de fon étendue , foit 
parce que nos Rois de la première race y 
ont eu une maifon de plaifance ou un do- 
maine. A l'égard de l'origine du mot Noi- 
fy , on convient que tous les lieux qui por- 
tent ce nom , l'ont eu à caufe la quantité de 
noyers qui y étoient plantés ; de-là vient 
qu'on les trouve nommés en latin Nucetum 
ou Nocetum , & enfuite par altération No- 
cidutn , Nuccîutn , Nujciumy puis Nujiacum* 
Noifiacum. 

Sa fituation efl fur un coteau, dont la 
pente efl vers le feptentrion au rivage gau- 
che de la Marne ; ce qui fait que l'eau n'y 
efl pas rare. Ce lieu n'efl éloigné de Paris 
que de trois lieues vers l'orient.- Il efl pla- 
cé vis-à-vis Neuilly qui efl à l'autre bord de 
la Marne. Ce pays abonde en vignes , farts 
cependant manquer de labourages ni do 
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prairies. Lè dénombrement de 1 Eleâioô 
4e Paris , imprimé en 1 7°S> > y marquent 
z feux i & le Diôiorinaire Univerfel de 
la France * publié en 17^ , y comptoit 
j7î. habitans ou communians. Le nouveau 
dénombrement, imprimé en 1745 par les 
foins du fleur Doify , n'y marque plus que 
H7 feux* Aufli dit-on encore dans le pays 
qu'il y en a fix vingt , & on y compte cinq 
cens communians. . * • 

La fainte Vierge eft patrone de 1 Eglifc 
de ce lieu qui eft un bâtiment afTez vafie, 
dont la plus grande partie eft du XIII fié- 
cle. Il n'y a pas de vitrages dans le corps 
principal de FEglife, ni de galeries*, mais 
il eft accompagné de deux ailes qui font iné- 
gales : la nef n eft que lambrifïee , le refte 
voûté. La tour de pierre terminée en flè- 
che , que les habitans croyoient avoir près 
de mille ans d'antiquité , n'eft que du XII 
flécle. On y voit à un des piliers de la nef 
cette infeription gravée en gothique minuf- 

3 > Bonnes gens plaife vous fçavoir que 
ce cette préfente Eglife de Noftre-Damç & 
« S. Souplice fuft dédiée le deuxième Di- 
» manche de May Tan mil quatre cent 
» quatre-vingt & quatre par la main de Ke- 
verend pere en Dieu Maiftre Louys de 
d> la Fourés Evefque de Paris. Et fera tqu- 
» fours la Fefte de la fainte Dédicace le fe- 
d> cond Dimanche de Mai. Et vous plaife 
y venir gagner les grands pardons , & 
a, prier Dieu pour Jehan Groignet & Rau- 
» line fa feue femme , lefquels de leurs 
biens enfemble ont fait dédier cette pre- 
D3 fente Eglife. 

On affure qu'il y a des reliques en d*u* 
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chafles de bois ; mais je n'ofe en parler ; 
n'ayant point vit les authentiquas. 

Devant le grand autel eft une tombe du 
XIV fiécle , repréfentant une perfonne eh 
hdbits longs. 

Dans l'aîle féptentrionale de la nef (ont 
des vitrages d'un blanc foncé du XIII fié- 
cle, U d'autres d'un rouge du même temps , 
où font peints ceux qui les ont donné. 

Dans un de ces vitrages du XIII fiécle eft 
repréfenté un Noble ou Chevalier à ge- 
noux , dont l'éeu eft mi-partie d'or & d'ac- 
gent. 

Dans uri autre font deux Eccléfiaftiques 
â genoux en robe ou foutane blanche , qui 
ont pour faint patron derrière eux un per^ 
formage tenant un panier de jonc ou d'o-* 
zier. 

* Celte Eglife eft bâtie dans le lieu pres- 

que le plus bas dû village. On dit qu'oii 
avoit commencé à vouloir la rebâtir à l'en- 
droit où a été le premier cimetière, pre£ 
qu'à l'entrée du village, en venant du coté 
de Bry à main droite , dans le pré où fe voit 
une grande croix qui peut avoir deux à trois 
cent ans : mais qu'il y eut des oppofîtions. 

L'Eglife de Noify-le-Grand eft à la no- 
mination du Prieur de Saint Martin des 
Champs depuis la fîrï du XI fiécle. Ce fut 
en Tan 108^ que Geoffroy Evéque de Pans 
donna à ce Monàftere l'autel de ce lieu, */- 
tare apud villam Noijîacum , dû confente- 
Hift* SMar- ment de Hugues Comte de Dammartin 
**»tf«4M!i qui le tenoit des bienfaits de cetEvêque> 
& de celui d'un nommé Garin à qui Hugues 
l'avoit donné pareillement en bénéfice : à 
quoi confentit Renaud Archidiacre de Brie. 
Quelques Bulles de Pages confirment c« 
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don avec celui de la Terre même. Les Let- 
tres de Thibaud Evcque de Paris , qui font 
d'environ Tan 1150* & depuis ces Bulles» 
mettent EccUJlam de Nujîaco cum decimis 
majcribus & minoribus. Aufli la trouve- 
t'on âu rang de celles de la préfentation. 
du Prieur dans le Pouillé du XIII fiécle Noi* 
Jiaco magno : dans celui du XV , où il efl 
fpécifié que le revenu étoit alors de qua- 
torze livres, dans ceux du XVI & du XVII. 
En vertu des titres précédens les Religieux 
de Saint Martin font encore Patrons & gros 
Décimateurs. 

L'étendue de la Paroiffe alloit autrefois 
jufqu'à Bry : de forte que prefque toute la 
rue qui commence vers le midi après TE- 
glife de Bry , étoit de Noify pour le fpiri- 
tuel : mais par Décret de M. le Cardinal 
de Noailles du 11 Oftobre 1706 y après 
les informations requifes, & du confefïte- 
ment de M. de Lyonne Prieur de Saint- Reg.Arcbief% 
Martin , ces maifons en furent diftraites & 
unies à la ParoifTe , en chargeant le Curé 
de payer pour dédommagement dix livres 
chaque année à celui de Noify , & la Fabri- 
que cinq livres à celle de Noify. 

Il y a eu à Noify une fondation de deux 
Soeurs de la Chanté faite par M. Delchamps 
Secrétaire du Roi , & Madame de la Roche 
mère de M-. des Efpoiffes. 

Pour ce qui eft du temporel , la Terre de 
Noify étoit une de ces Terres Royales que 
nos Rois de la première & féconde race re- 
gardoient comme de leur domaine particu- 
lier. Dans la troîfiéme ils en firent des dis- 
positions. On a la preuve de ma première 
proportion dans Grégoire de Tours. C'efl 
lui qui nous apprend le malheur qui y arin 
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Ta à l'un des fils du Roi Chilperic I # Ce 
Prince qui fe laiffoit fouvent aller aûx vo- 
Gng. Tur. lontés de Frédégonde fa féconde femme * 
Util* iib* s* étant venu de la foret de Villérs-Coterefls 
C*£«4©» £ chelles, rappélla du château de B refîna-* 
cum où il avoit envoyé fou fils Clovis, à la 
perfualîon de cette Reine , afin qu'il y mou- 
rut de la même maladie peftilentielle qui 
les avoît enlevés; ce <jui n'arriva pas : mais 
cë qui fut fâcheux pour lui , eft qu'il fe van- 
ta trop tôt étant à Chelles de devenir Roi 
de toutes les Gaules \ & qu'il s'avifa de mal 
parler de fa belle-mere. Frédégonde eti 
&ant informée, & écoutant ceux qui lui in- 
finuerent que c'étoit lui qui avoit procuré 
leur mort par maléfices , s'en plaignit au 
Roi , qui le fit arrêter , & ordonna qu'on lé 
défarmât, & qu'on ne lui dojinât que de 
mauvais habits* Oit l'amena en cet équipa* 
|je a la Reine , qui commanda que tout lié 
& garotté qu'il étoit on lui fit pafler la rivie- 
te dè Marne , & on l'enfermât dans une pri- 
fon à Noify : mais il n'y fut pas plutôt , 
qu'on FaïTaflina d'un coup de poignard; & 
on vint rapporter au Roi que c'étoit lui-mê- 
llid.Ub.i. me q^j s'étoit défait. L'Hiftorien contem- 
ffp. *o. porain ajoute ailleurs que ce jeune Prince 
avpit d'abord été inhumé à Noify fous la 
goutiere d'une Chapelle; mais que Frédé- 
gonde ayant appréhendé que fi on venoit i 
découvrir Con corps , on ne lui fit dés funé-* 
tailles honorables donna ordre qu'on le 
déterrât & qu'on le jettât dans la Marne. 
Il y fut jetté en effet , mais il fut arrêté 
dans les filets qu'un pêcheur avoit tendu 
plus bas pour prendre du poiflbn. Ce pé- 
cheur ayant reconnu à! la longue chevelure 
4e se corps que c'étoit celui- d'un Prince 
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Sang Royal , le chargea fur les épaules 8c 
le porta au bord, où il fît une fofle , 8c 
l'enterra , le couvrant de gazon. Après la 
mort du Roi Çhilperic, le Roi Gontran, 
oncle de ce Prince aïfafliné, voulant Ravoir 
ce qu'étoit devenu fon corps , fît beaucoup 
de perquifitions. A la fin ce pêcheur de la 
Marne, qui devoit être de Noify ou de Bry* 
vint lui déclarer ce qui étoit arrivé ; & com- 
me il lui avoit donné la fcpulture , Gontran 
fit lever le corps de ce jeune Clovis avec les 
honneurs qui lui étoient dûs, & il fut con- 
duit par l'Evéque de Paris, le Clergé, la 
Nobleffe & le peuple à la Ba/îlique de Saint 
Vincent , dite depuis de Saint Germain-des* 
Prés , ou il fut inhumé. Voilà le plus an- 
cien témoignage que Ton ait que Noify étoit 
ce qu'on appelloit VilU RtAa. Il eft du 
Vlfiécle. 

Il s'en trouve un fécond dans le XI lîé- 
cle , c'eft la donation que le Roi Henri I, 
fit en l'an 1060 au Monafiere de Saint Marr 
tin des Champs , dont il fut fondateur , de Hift. 
ce Noify, qualifié Super Muter nam Jluvium ^^•PfSf 
cum omnibus redditibus terra <>Jîlv ce <> G* redir. 
bitionibus vlnearum atque prutorunh Cette 
Charte fpécifie en particulier un bois & de$ 
redevances fur les vignes 8c les prés. La Bulr. 
le d'Urbain II de Pan 1097, en faveur de HU.p* 141^ 
ce Mo'naftere , lui confirme entr'autres biens 
Nuccium magnum*. Le Diplôme du Roi 
Louis VI de Tan 111 1 ft fert des mêmes ex- 
prenions que la Charte du Roi Henri. Les 
Bulles de Calline II de Fan ui^ & Inno- Md.p. i$y 
cent II de l'an 1141 mettent, Villam Nu-? cri 7 x - 
feium cum omnibus appenditiis fuis» Un Di- 
plôme du Roi Louis le Jeune de l'an 1137 Aid.p{^ 

ajoute deux mois à Ceux des Rois préçé- 
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dens ; fçavoir G* aquj. materna. J'ai défa- 
rapporté ci-deflus les termes de la Bulle 

7bià. p. i3o. d'Eugène III de J an 1 147 , qui portent Nu* 
Jiucum Villam cum Ecclefîa & décima. 

Je penfe que c'eft pareillement de Noify- 
le-Grand qu'il faut entendre les expreflions 
du Nécrologe de Saint Martin , qui difent 
au fujet du Prieur Hugues I , lequel liégeoit 

ibiâ. p. \6j. en ï 135 > qu'il acheta la Gruerie de Noify : 
, jEmit Gruagium de Noijlaco. Sans doute 
qu'il y avoit alors fur le territoire plus de 
bois qu'il n'y en a aujourd'hui. Il y en avoit 
encore du temps de S. Louis aflez. eonfîdé-» 
rablement , pour qu'on lui donnât le nom 
deForefr. Il refle un aâe du mois de Juin 

ibîd* p. 208. 1 15 8, comme Almaric de la Queue Homme 
d'armes, fils de défunt Almaric de Meulent 
' Chevalier 5 ci-devant Seigneur de la Queue + 
rendit hommage à Evrard de Gré/. Prieur 
de Saint Martin , pour le qu^rt du prix de 
la vente de la foret de Noify-le.-Grand f 
dans le Parloir devant la Chambre des Bail- 
lis, en prcfence du Quart-Prieur & Quint- 
Prieur de Saint Martin & de deux Cheva- 

• • • * 

1 • 

«ers. 

Le.droit de Juflice que le Monaftere avoit 
dans Noif) -le- Grand & fur les hôtes du 
plie.uré , fut doublement décidé fous le mê-f 
me règne. Le Prévôt de Paris avoit fait ar- 
rêter deux hommes de Noify dans Noily mér 
me , fous prétexte d'un homicide par eux 
çommis dans une Terre de Saint Martin * 
dite Poirrefce , fituée au Pipcéfe de Char- 
tres, Frère Evrard Prieur, çi deflïis nom- 
mé $ comparut en Parlement à la S. Mat- 
».zo5. thias 1252. dans la Maifon du Roi * & exhiba 
aux Confeillers une Charte du Roi Louis 
Vil dit le Jeune , àés laquelle il étoh' 
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porté , entr'autres chofes 9 que les hommes 
ou hôtes de Saint Martin ne pouvoient être 
faits prifonniers par les gens du Prévôt de 
Paris , à moins qu'ils ne fuflent arrêtés côm- 
mettans actuellement le délit ; & en çonfé-r 
quence il demanda qu'on lui rendit les deux 
hôtes. Les Confeillers ayant examiné le 
privilège î prononcèrent qu'il falloit les lui 
rendre : ce qui fut fait. L'aâe Ipécifie que 
ce fut Geoffroy de la Chapelle , Chevalier 
8c Cjonfeiller du Roi , qui prononça l'Arrêt 
en préfence de trois Evêques , cinq Ecclé*- 
fiaftiques de oonfîdératton , deux Cheva- 
liers V les Baillis d'Orléans 8c de Caën , 8c 
les deux Prévôts de Paris. Cinq ans après , 
ces deux Prévôts revinrent à la charge , 8c 
prétendirent prouver leur droit de Juflice 
a ^oify , apud NoifiAcum grandem 7 8c le 
Prieur loutint qu'il y avoit au moins qua- 
rante ans de poiïeflzoh , tant lui que les pré- 
décelfeurs. L'enquête faite , il fe trouva Jty. Part* 
que le Roi ne prouvoit rien» & le Prieur •&»i*J7« 
fut maintenu en 1x57 ^ ans * a poffeflîon de 
la Juftice. Au reftç » les droits fuperieurs 
que l'Eglife de Saint Martin exerçoit fiir 
cette Terre, n'empêchèrent point quelques 
Chevaliers de prendre le ftirnom deNoify-le 
Grand. On trouve en effet dans le Cartu- 
laire de'Saint Maur à l'an izt8, un Ro« 
bcrtus de Noijîaco magno Mlles. 

Âu bout de plus de fix cens ans , écoulés 
depuis que le Prieuré de Saint Martin jouif- 
fbit de Nolfy , les Religieux ont vendu cet- Pîgam T* 
te Baronie au fleur Paul PoilTon de Bourva? 3« P« 3S4^ 
ïaisj avec permimon du Roi, l'an 1706, 
pour le prix de cent millç livres, dont ils 
ont bâti les maifbns voilînes de leur Eglife 

fur ]a rue* De forte qu'il ne leur relie plus 
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en ce lieu qu'une belle Ôcgrande ferme dans 
le haut du village. 

Cette Terre appartient aujourd'hui à M# 
le Duc de la Vallie're. 

f Ce n'étoit pas uniquement le Prieuré de 
Saint Martin des Champs qui avoit des hô- 
tes à Noify-le-Grand ; l'Abbaye de Saint** 
Gtll. chu Maur y en avoit auffi , & elle fut obligée 

Z>7«r#/.29S« de plaider contr'eux en 12,76, du temps que 
Pierre de Chevry la gouvernoit. 

Les Templiers y pofledoient auffi du bien 
au XIII fiécle : car il eft fait mention d'une 
Charte du Grand-Maître de leurs Maifons 

Hift.s.Mart. en France, nommé André de Coloors, de 

f*i9*» l'an 1104, au fujet d'un pré quç l'Ordre 
avoit à Noify. 

Les Religieufes de Malnoue y ont des 
patis , que les Religieux de Saint Martin 
DuBreuîl, l eur ont donné, du confentement.des habi^ 

fur Malnouc, tans, & elles <en jouiffent payant feulement 

p. 103 le cens. 

f Les habitans de Noify-le-Grand ont été 
anciennement fort exafls à maintenir & 
faire confirmer les privilèges qu'ils avoient 

r Tables de obtenu de nos Rois. Des l'an 1357 le Roi 

Bà$nfhardg leur avoit accordé des Lettres portant Re- 
glement pour leurs privilèges. Elles font 
datées du iy Décembre à Brie-Comte-Ro- 
bert. En 1404 les habitans de Bry- fur- 
Marne s'étant joints à eux, ils obtinrent 
conjointement l'exemption de prifes , c'eft- 
à-dire de fournir des fourages & befliaux , 
& autres chofes néceffaires à la Cour , 
moyennant que félon les offres qu'ils firent, 
ils faucheroient à leurs dépens les dix ar- 
pens & demi deprés que Je Roi avoit en la 
prairie de la Paroilfe , & en conduiraient le 

foin à Vincennes. Les Lettrç* furent don- . 

nce« 
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la fbmme de dix livres. Le'Roi Charles VIÏI Tables de 
accorda aux mêmes habitans la confirma- ^k^hard. 
^ion de ce Règlement en 14^1. Enfuite 
François I en 1537 ; puis Henri II en 1547 
& le 14 Janviej if4S>. Ces dernières Let- 
tres fiirent vériéces en Parlement le zz Rc S<kPar. 
-Avrils 50. 

f Depuis un ficelé , on trouve parmi les 
Seigneuries fubalternes fur la ParoifTe de 
Noify-le-Grand celle de Villefllix , qui 
étoit poffedée en 1644 par Jacques du Bou- Jvth. 
chet, qui fe difoit Seigneur de Villefiix & P**»Z7 
des Arches. La petite Carte des environs 
de Paris du fieur Danville n'a point oublie 
ce lieu , comme ofit fait toutes les autres ; 
elle en met la pdfition £u nord de Noify ; 
& celle de l'abbé de,la Gfive le place à l'o- 
rient du village , avet un -pâte confidcrable 
fur le coteau; Ce lieu* étoit ci - devant à 
François Vireau *des Epoyfes , Maître de la Mcre. Juin 
Chambre aux Deniers du Roi. Le tout ap- j 7>7«P-Hô2. 
partient aujourd'hui à M. de Verderonne. 

Il y a eu au refte dès le XII fiécle des Sei- 
gneurs de ce nom -, car on voit dans un 
aâe fur Joffigny , donné par Agnès Com- 
tefTe de Meulent en 1170, un Garinus de ch*n*L s 
ViUaflaisoM Villaflcix témoin avec Dreux 17 
de Clacy , Gaucher de Combeaux , Raoul • * 
de Bucy , Guy de Pifechoc , Philippe de 
Bèrcheres & Jean de Favieres , toutes Ter- 
res de la Brie ou des environs. * 

Villefluis eft citée dans le Cartulaire de chan*!. s. 
Saint Maur, comme étant dépendance de * *"* 
Noify-le-Grand. ** //? * d 

En 1661 Jofeph Dorât, Confeiller au 
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Parlement , étoït [ qualifie' Seigncfiàr , de. fa 
. li U*ï Barre. La Seigneurie de ce 110m avoit fôn 
\ avenue par l'dndtcrit où eff le cimetière de 
l'Eglife , dont il obtint diminution de quel- 
ques pieds pour élargir le chemin qui y cori- 
dwfoit. 

De quelques fiefs qu'il y a à Noify , l'un 
appartient à M. Nègre , Lieutenant Crimi- 
nel au Chatelet de Paris, & un autre à M# 
' 4 Amyot i Payeur des renies de la Ville* 
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VILLIERS - SUR - MARNE 



LE nom de Villiers eft fi commun en 
France , & en particulier dans le Dio - 
cèfe de Paris, qu'il a été béfoin de diftinguer 
celui - ci par fa fîtuation. Ce lieu n'efl cepen- 
dant point pofé immédiatement fur la Marne» 
Il en eft'éloigné d'une demie lieue ; Mais ce 
voifinage furht pour aflurer fa pofition. La 
reflemblance des noms latins Villa & Vil- 
lare les ont fait prendre fbuvent l'un pour 
l'autre. Tous les deux fignifient un lieu de 
la campagne qui eft habite. 

Ce village eft à 3 lieues ou environ de Pa- 
ris du côté du Levant : Il n'eft placé fur au- 
cune des grandes routes, mais il n'eft pas 
fort éloigné de celle de Torcy qui pafle à 
Noify -le -Grand, & encore moins de celle 
de Tournan qui traverfe Champigny & qui 
toutes deux conduifent dans la BrieChampe- 
noife & dans la Champagne. La fîtuation du 
terrain fur un coteau & fon expofîtion en a 
fait" un pays vignoble accompagne de quel- 
ques terres & quelques prés. La pente du vil- 
lage eft affez large vers le Couchant. Les 
différens dénombremens de l'Eledion font 
voir qu'il y a maintenant en cette Paroiiïe 
environ 100 feux, puifqn'on y en a compté 
en divers temps ï 14 > ou 9$. Le DiÔionnairc 
Univerfel de la France les a évalué à 431 9 
habitans, ce qui eft trop fort , vu qu'il n'y a 
gueres que xoo communians. Quoique ce 
lieu puîné être ancien, il ne s'eft point pr<é- 
fenté à moy de titres qui en fartent mention 
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avant le XIII fiécle , auquel le Pouillé iè 
Paris l'appelle VilUrium au ïïngulier & le 
Cartulaire de Saint Maur VilUria au plurier. 

Il y a une afTezbelle Eglife dont l'édifice 
ne paroit avoir gueres que ioo ans; elle eft 



recrépie , avec un chœur très - proprement 
pavé. La Dédicace en a été faite en i6^o, 
par M. * *"* * l'Evéque de Cou tances fous le 
feul titre de S. Denis qu'elle portoit au moins 
dès l'an i?4p , fuivant des Provifions de ce 
temps là. Saint Chrifiophe ne laiffe pas d'y 
ctre regardé aufli comme patron. Ces deux 
Saints font répréfentés au grand autel , & 
quelques livres de vifîte d'Archidiacre nom- 
ment S. Chriftophe (ans parler de S. Denis > 
& d'autres S. Denis fins faire mention de 
Saint Chriflophe. L'Anniverfaire de la Dé- 
dicace s'y célèbre le fécond Dimanche d'a- 
près Pâques. Je n'y ai apperçu quel'épitaphe 
d'un Monfieur Budé ancien Seigneur. Il eft 
ordinaire d'ôter les anciennes lorfqu'on re- 
'blanchit ou que l'on pave de nouveau une 
Eglife. Il a aufli exifté autrefois dans l'Eglife 
de Villicrs-fur-Marne un titre Bénéficiai qui 
/•toit une Chapelle de la Sainte Vierge dont 
j'ai vu des Provifions du 4 Odobre 1 f 1 4 , & 
du i Août 1 5 53 : Mais il eft probable que ce 
fi'étoit qu'une Chapelle transférée du vieux 
"Château, lorfqu'ilfut détruit par les guerres 
du XV fiécle. 

Un Seigneur de Villiers dont il eft beau- « 
^toup parlé dans les titres eft Guido de Villa- 
ribiïs. Ce Chevalier vivoit du temps de Saint 
Louis. Comme l'Abbaye dcsFofTez. $ autre- 
ment de Saint Maur , avoir des cens fur cette 
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ParoîfTe > il eft marqué au Cartulaire de ce 

Monaftere , que Guy en faifoit le payement. 

Il eft beaucoup plus connu par une fondation 

que fa piété lui infpira. Il fit conftruire dans ^ 

fa maifon Seigneuriale une Chapelle, & y Ulf^ EteL 

établit un Chapelain qu'il dota afin qu'il réfî- Jg* 7,a *« 

dât dans le lieu & y célébrât pour fon ame , 

pour celle de Gilette fa femme & pour leurs 

parens , l'Evéque de Paris Etienne Tempier 

agréa & confirma la fondation, & comme 

elle étoitaffife fur des biens qui étoient çn 

partie dans le fief de l'Evêché , il voulut que 

chaque fois qu'il y auroit un nouveau Chape* 

lain il fut tenu de faire hommage à lui ou à 

fes fuccefTeurs, & lui donner une fois en fa 

vie deux livres de cire vierge ; outre cela il Ccr* virghià 

fe retiht^le droit de nommer ce Chapelain, 

Les actes font de, Tan iz^« , 

Il femble que dans le fiécle fuivant cette 
Seigneurie appartenoit à quelqu'un de la 
Maifon de Crecy en Brie , ou étoit lice en 
quelque manière à cette petite Ville ; fans 
quoi je ne verrois pas pour quelle raifon 
ç'auroit été au Capitaine commis par le Roi 
en la Ville & Châtellenie de ce Crecv à 
faire payer aux habitans de Villiers-fur- 
Marne leur part & contribution aux Tail- 
les > Aides & Subfîdes dont cette Châtelle- 
nie étoit chargée* Cette difpofïtion, quoi- 
qu'ordonnce, n'eut cependant point lieu» 
parce que le Roi Philippe de Valois défen- 
dit à ce Capitaine de les molefter , attendu 
que ces habitans contribuaient avec ceux 
de la Ville & Vicomté de Paris. 

Avant le milieu du fiécle fuivant , les 
Sieurs Budé étoient devenus Seigneurs de 
Villiers-fur-Marne. Dreux Budé» Tréforier 
& Garde des Chartres & Audiencier > plai- 
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t$o Par. de Viluers-sur-Marne , 
doit en 1448 au fujet de la Haute- Jufticé 
qu'on vouloit lui ôter. Charles VII étant à 
II.Lîv.verd la Roche-Quentin le 10 Juin de cette an- 
vieuxduChâ- n £ e5 donna des Lettres par lefquelles il ren- 
fler, t. s>$. voyo i t l'aflfâire au Parlement, vu l'infor- 
mation faite par Jacques Nivart Confeiller 
en la même Cour , ajoutant qu'en atten- 
dant , le fîeur Budé jouiroit de Haute > 
Moyenne & Baffe-Juflice. Enfuite , par d'au- 
tres Lettres datées du mois de Mai 1450 à 
Eflay , le même Prince déclara qu'entant 
que befoin eft , il lui donne la Haute-Juftice 
de Villiers , à la charge de lui en faire hom- 
mage. 

Jean Budé, Grand- Audiencier en la 
Chancellerie , étoit Seigneur de ce lieu & 
rr 1 d'Hierre en 1467* Il avoit époufé Cathe- 

rine le Picard, dont il eut Guillaume Budé » 
qui devint illuftre dans la République des 
Lettres , qui étoit fon fécond fils entre onze 
enfans. 

Sur la fin de ce fîécle , il y eut Une nou- 
velle difficulté touchant la JufHce de Vil- 
liers , quant à ce qui en appartenoit à l'Ab- 
baye de Chelles. Il refte une Sentence ren- 
due par Adam le Pelletier * Lieutenant pour 
le Bailli de Meaux à Crecy en Brie , du 20 
Grand Liv. Mai 14P8 > par laquelle main - levée eft 
Jaune du Châ- donnée aux Religieufes de ce lieu de la Ju- 
tclet,f, i. flj ct j e Villiers-fur-Marne , fai/ïe à la re- 
quête du Procureur du Roi à Crecy ; après 
quoi il eft dit que les appellations de ce vil- 
lage iront au Châtelet de Paris.. 

Dreux Budé , Confeiller du Roi & Tré- 
Compte» de forier de Ces Chartes, polpdoit en 1 y 15 la 
Prev. Sauv. Seigneurie de Villiers-fur-Marne. 
X. 3. p. $93* Enfuite Louis Bude' fon fils, lequel mou- 
rut en ijyi fans enfans j c'eft pourquoi la 
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advint à Nicolas Éudé fon frère. 
Lonis Bude' , autre frère de Louis, fut 
Seigneur en partie : il avoit époufé Anne de 
Valencienne, & il fut Commmaire d'Artil- , 
lerie. • t 

Pierre Bude' comparut a la Coutume de 
Paris de Tan 1580 , en qualité de Seigneur 
de Villiers-fur-Marne & d'Hierre en partie, 
Nicolas Bude' fon fils lui fuccéda. 
Jeaï< Bude' étoit Seigneur bien avantdans 
le dernier fiécle : mais il ne Tétoit qu'en . 
partie. En cette qualité plufieurs habitans 
s f étant joints à lui en 1660 , ils préfenterent Mti& Anh% 
requête à l'Archevêque de Paris > fur ce Par * 
qu'étant en procès avec Louis Piftre leur 
Curé , ils avoient befoin d'un Prêtre pour 
les deffervir : & le 15 Décembre on leur en 

donna un. .•:"*■ • 

Les Eglises qui paroiflent avoir eu du 
bien à Villiers-fur-Marne, font Saint Pierre , 
des Foïïèz, ou Saint Maur, qui y poffédoit Ga/ ^ ? yfi 
des cens au XIII fiécle , comme il a été dit * 7 " ™ * 
ci-defliis. Elle y avoit aufli des hôtes 5 con- 
tre lefquels l'Abbé Pierre de Chevry fut 
obligé de plaider en 1x76. 

On a dû auffi s'appercevoir ci-deffus que 
dans le XV fiécle l'Abbaye de Chelles y 
avoit un droit de Jufiice. ' 

Dans Pavant-dernier fiécle , les Gouver- 
neurs de PHotel-Dieu de Paris contrade- 
rent au fujet d'une pièce de pré que cette 
Maxfon y poffédoit , & le Traité fut homo- du Par ' 
loguc en 1574. 

La Lande eft un Château fur cette Pa- 
roiffe. Ce qu'on en fçâit de plus ancien , eft 
qu'il y avoit une Chapelle en ce lieu , au 
moins dès l'an 1 28a , & qu'elle étoit fîtuée 
en tirant vers Champigny, Nicolas > alors 
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Prêtre ou Curé de Villiers, qui en étoït 
pourvû » expofe à FEveque de Paris qu'en 
Chétt. %tai. ïa qualité de Chapelain il àvoit fiir le terri- 
Xp. P*r. /« toire de Chenevieres , lieu dit Triben , un 
?*• arpent de vigne contigu à celle de l'Abbaye 

d'Yverneau, & fife dans le fief ou arriére 
fief de TEvêché ; fur quoi TEvcque lui ac- 
corda des Lettres d'amortiflement , moyen- 
nant vingt fols de rente annuelle. Je n'ai 
"pu connoitre de ce lieu que quelques Sei- 
Perm. de gneurs aflfez récens* Nicolâs Chevalier , 
céicbr. Sans Ecuyer * Seigneur de Joffigny , pofTedoit 
it Château » au (fi la Lande en 1640. Me/ïieurs de Brage^ 
3 Mai, longne en ont joui depuis ; enfuite M. de 
Jaflaud qui a vendu cette Terre à M. Bro- 
nod, Notaire. 

Le Désert ell une autre Maiftn, que la 
Carte du lîeur Danville place au bout ôrierf- 
tal du village de Villers. Ce bien appar- 
Perm. du tcnoit en itfir. à Jacques Talon , Ayocat 
Chap. Dota. Général & à Margueritte Gueffiet ûfew- 
i; Ma* pie. 
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BR Y -SUR-MARNE. 

N pourroit aflîirer que, ce village étoit 
connu dès le IX ficelé, s'il y avoit lieu 
de fe fonder fur un titre de l'Abbaye de 
. Saint -Maur des FolTez daté de la vingtième 
; année du régné de Charles le Chauve, par 
lequel ce Prince permet à Begon Comte qui 
tenoit de lui dans ce lieu dit Brit unemaîfon 
avec un port, des vignes, & des terres de 
donner le tout à ce Monaftere & d'en invertir 
Benoit qui en eft dit Abbé. Mais comme la 
copie de cet aôe n'eft que du XII fiécle, & 
que le temps de l'Abbé Bénoit , & du comte 
Begon ne peut convenir avec Tan 860, de 
J. C. il n'y a pas apparence de pouvoir em- 
ployer validement ce titre en faveur de l'an- 
tiquité de Bry- fur -Marne. 

Il y a dans le Diocèfe de Paris plufîeurs lieux 
qv.i portent un nomaflez approchant decelui- 
. là, tels que Braye - Comte - Robert dit de- 
puis Brie pu Bry ; il y a de plus Brys ou 
Briis Paroi/Te au couchant de Mon tlhery. On 
croit communément que ces deux derniers 
lieux tirent leur étymologie de quelque en- 
droit de leur territoire qui eft gras & fangeux, 
Braie ayant été leur vrai nom : Mais pour ce 
qui eft de Bry -fur -Marne, il eft plus pro- 
bable qu'il eft dérivé du Celtique Briv qui fig- 
nifie unpaflàge, ou bien un pont félon quel- 
ques-uns» En effet c'eft un des pafTages les 
plus fréquentés delà Marne, mais à l'aide 
d'un bac feulement, car on ne voit aucun 
ritre qui faffe mention qu'il y ait eu un ponte 
Tome Xf* R 



S94 Pau. de Bry-sur~Màr»e ; 
Kotlt.Call. M. de Valois a cru fans fondement que le 
f»4*i« Cci *• nom de cé lieu venoit de 2fr.zz.i ou Lutum ; 

& il n ? a pas conje&uré plus heureufement 
quand il a penfé que ce pouvoit être le Bric- 
tanicum de la vie de S. Babolein. Ce Brifta- 
nicum étoit bien plus près de Saint Maur , & 
fut appellée par la fuite Bretigny. 

Les premiers titres certains où il eft parlé 
de Bry - fur - Marne à Foçcafîon de fes ~Seig* 
neurs le nomment Bri, quoique ces aôes 
fbyent latins. Ils ont été écrits au XII liécle. 
Après cela au XHIe quelques - uns ont écrit 
Bry également dans des pièces latines ; & 
d'autres latinifans le nom ont mis Briacum ou 
bien Brayactim , c'eft ainfî qu'il eft dans le 
Pouillé dirXV fiéçle. Ces derniers s'éloig- 
nent moins de l'origine de ce nom, que ceux 
qui de nos jours écrivent Brie- (ur - Marne * 
ce qui eft une mauvaife manière d'orthogra» 
phier. 

Cette Paroifle eft éloignée de Paris de deux 
lieux & demie vers l'orient, à unç lieue au 
delà de Vincçnnes * & demie lieue au delà da 
Nogent-fur-Marne. Sa fituation eft fur le ri- 
vage gauche de cette rivière & en pays plat 
pour ce qui eft des Maifons. Le bas eft garnie 
de prairies, & les côtes le font de vignes & 
de quelques labourages. Le nombre des ha- 
bitans a été fi petit pendant plufîeurs fiécles 
que le revenu de la Cure étant fort modique 
le Curé de Noify s'en chargea quelque fois, 
Mais il eft certain que dès le commencement 
du XIII fiécle Bry-fur-Marne étoit une Pa- 
PwilU roifîe qui avoit fbn Curé particulier à qui l'Er 
4h Xiuf. véque de Paris conféroit le Bénéfice pleno ju- 
re fous le nom de Briacum, Cette Cure fe 
* trouve pareillement 4an$ )e Pouillé du XYl 
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ïîccle y feus le nom de Bri fttpct maternant , 
avec 1 6 livres de revenu. Elle efl marque e en 
conféquence dans les auties Pouiilés pofté- 
rieurs. 

Saint Gervaïs & Saint Protais font le* 
titulaires de FEglife de Bry. L'édifice n'en 
eft pas vafle , mais proportionnée au peu 
d'habitans qu'il y a eu anciennement. C'eft 
une efpece de longue Chapelle fans collâtes 
taux. On y voit dans la nef du côté gauche 
deux imtriptions gravées ïur la pierre dans 
le mur. Sur la première fe lit ce qui fuit. 
9» Cette Eglife a été réédifiée & rebâtie l'an 
9» iéio, à la diligence la plus grande partie 
m des deniers de M re . Jehan Tonnelier, 
*> Maiflre es Arts & Curé de ladite Eglife , 
» natif de Cuorguilleroy près Montargis en 
•3 GafKnoys l'an de fon âge ?o. 

Sur la féconde efl marquée la Dédicace en 
ces termes. 

» L'an i6i7, le Dimanche i$ jour de 

JuinReverendiffimePere en Dieu Meflire 
w GafpartDinetEvique de Mafcon Confeil- 

1er & Prédicateur ordinaire du Roy , par 
9» la permiffion de Reverendiffime Pere & 

Seigneur Meffire Henry de Gondi Evef- 
» que de Paris, & à la Requefle de M r e. 
» Jean Tonnelier Curé de ce heu , a beni, 
» çonfacré & dédié la prefente Eglife rebaf- 
ai tie & accrue par ledit Curé : Enfemble les 
w trois autels qui font en icelle efquels il mit 
w & repofa .plufieurs faintes Reliqres. Et 
w oâroya à tous ceux qui à tel jour par cha- 
33 que année vifiteront dévotement ladite 
yy Eglife quarante jours d'Indulgence- & re- 
3> miffiqn de leurs péchez en la forme accou- 
» tumée^de la fainte Eglife. 

Les deux autels collatéraux font dans la 
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nef, & ado-If :s au mur de chaque coté parce 
qu'on étok fort refTéré par le terrain, V$nr 
cienne Eglife qui étoit moins longue , avoit 
fa porte en face de l'Occident, & regardant 
Nogent ; •p° ur pouvoir l'augmenter fans nui- 
re aux deux partages qui font vers le Levant- 
& vers Le Couchant, il a fallu prendre la 
ligne diagonale du quarré , ce qui fait que 
l'entrée regarde le foleil fur l'heure de deux 
heures après midi. Le tableau du grand aur 
tel eifc du pinceau de De Troye excellent 
peintre qui en a fait préfent à cette Eglife , 
ayant la rnaifon de campagne dans le même 
lieu. Il répréfente S. Gervais & S. Protais 
, , patrons , dans des attitudes les plus nobles & 
les plus çorredes qu'on puifTe imaginer. L'un 
des autels collatéraux eft fous l'invocation 
de Sainte Marie Magdelene. C'efl un titre de 
Bénéfice qui fubfiftoit dès le XV fiécle au 
moins, puisqu'on en trouve au Pouillé de ce 
iiécle & qu'il y en a une collation par l'Evé- 
que de Paris du zp May 1477, &enftiite du 
*e£. Ep, i? Décembre 1572,, & elle eA impofée aux 
Décimes. ( a ) Le Pouillé du XV fiédtf mar- 
que auffi un fécond Chapelain dans la même j 
*Tglife. Quelques Mémoires portent que l'on ; 
a confervé jufgues dans le préfent fiécle , en 
cette Eglife , deux petites châffes ancienne* j 
de Reliques de Martyrs, qui étoient lans j 
authentique, & qu'elles ont été volées avant * 
Tan 1730. 

Le Curé efî gros Décimateur : Sesdixmes 
nvoientété autrefois inféodées, mais un des 
Seigneurs du XVI fiécle , nommé Bernardin 
en fit la remife au Curé. Voici comment le 
pombre des habitans a été augmenté à Bry ? 

. . ( * ) On fa difoiç de 100 Iwet de revenu en 1700? 
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flufïeurs ParoifTiens de Noify - le - Grand 
avoient leur maifon à Bry , fur le territoire _ r£ , 
deNoify quant au Ipirituel , quoique dans la habitai a 
Seigneurie de Bry ; l'éloignement dont ils TArchevc- 
étoient de leur Eglife, qui eft à demie lieue* y»*» 
fit qu'ilt n'y alloient plus , pas même pour 
le devoir Pafcal, & qu'ils fe biffaient élire 
Marguilliers dé TEglife de Bry ; cette petite: 
Paroiffe avoit auflf les Collefleurs de Tail-fr 
les particuliers, & cjui les levoient fur le$ 
Paroiflîens de Noify , qui formoient la plus 
grande partie de la rue de Bry ; fur l'expoïé. 
de toutes ces chofes, comme aufli que le* 
nombre des habitans de ce lieu ioints enfem- 
ble formoit 60 feux & xoo communians > le» 
confentement pris du Prieur de Saint Martim 
des Champs nominateur de la Cure de Noi- R 
fj> M. le Cardinal de Noailles donna le iz Anhfp. 
Oflobre 1706, un Décret par lequel il fai-. 
{bit la diftradion de toutes les maifons qui 
dans Bry étoient de la Paroi/Te de Noify & 
les unit à celle de Bry ; moyennant que le 
Curé de Bry payeroit chaque année à celui 
de Noify fîx livres par forme de dédomma- . 
gement , & la Fabrique cinq livres. > 
Depuis ce temps-*là , il y a eu un Vicaire 
établi en ce lieu par fondation de M. Sebaf- 
tien Queru Avocat en Parlemertli ancien 
Controlleur Général des Monnoyes , Tréfo- 
rier de la Chancellerie du Palais. La fiibftan- 
ce de rafle qui efl de Tan 171?) & qu'on voit 
gravée fur le marbre dans la nef de TEglife , 
marque qu'il donna pour cela iiooo livres, 
& que.le Prêtre f eroit chargé d'enfeigner aux 
enfans à lire & le Catéchifme. Le fondateur 
décéda la même année le 2,2, Janvier âgé de 
77 ans. Il pouvoit être natif ou originaire de 
ce lieu ; On m'a afTurc que fqn nom propre 

R u) 
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i<?8 Par. vt Bry-sur-Marnê, 

y eft commun, & qu'il a été inhumé à Parîf 

à l'Avé Maria. 

Il ne refle en cette Eglife que trois fépul- 
tui es temarquables. Dans le côté gauche du 
chœur fe voit une tombe , fur laquelle font 
figurés deux hommes vêtus militairement > 
dcntles armoiries confîftant en une croix de 
Saint André font fur les habits & aux quatrd 
coins de la tombe. Il n'y a de liiîble au tour 
que ces mots en lettres gothiques minufcules, 
ung. (S Bureau Bernardin Jon fils 
aîné auffi ••••••• . • 

Michel Tan mil F. C. & XFllh 

Au tour d'une autre tpmbe dont la tête 
eft fous le lutrin fe lit cette infcription à 
moitié effacée. 

Cy gifi Noble Homme Antoine Bernardin 

en ion vivant 

S. Mtr Mil Fe. XLF1H. Et Noble Da~ 
moifelle Marie de Gotellas reuve dudit dé- 

r rt * 

Ces Meilleurs Bernadin ont été Seigneur* 
de Bry comme on verra ci-après. 

A l'entrée de TEglife à main gauche pro- 
che les Fonts , eft gravée fur un marbre l'é- 
pitaphe Nicolas Paillot Sécrétaire du Roy 
qui a fait quelques fondations , & qui décéda 
le 15 May 1700, à la 76. année de fon âge. 

Depuis la diftradion faite de la Paroiife 
de No:fy-le-Gr?nd, le nombre de feux s' eft 
maintenu dans Bry tel à peu près qu'il avoit 
été marqué dans la Requête préfentée à l'Ar- 
chevêque. Le Dénombrement de PEleftion 
dî Paris imprimé en 1705? , y marquoit 56 
fe jx. Le Diftionnaire Univerfel de la Fran-i 
ce de 172.6* *74 habitans » ce qui ne pareil 
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pas exaâ ; & enfin la Defcription du Royau- 
me imprimée en 1 745 » y compte 5p feux. 

■ 

f Les Seigneurs de Bry font connus depuis 
le AU fiécle. Foulques de Bry eft nommé 
comme préfcnt parmi les Chevaliers te- JggJ J 
moins du don que Valeran de Meulent fit Mofura0fea . 
aux Moines de Gournay de l'Eglife de la cv p. 4*. 

Queue en 1 145* 

Drogon ou Dreux de Bry , fils apparem- 
ment du précédent & pareillement nomme 
en Tan 1 157, entre les Seigneurs qui con- 
firmèrent par ferment pour le Comte de DuchêneT. 
Meulent le traité qu'il avoit fait avec le IV. p. $%$. 
Roy Louis le Jeune. 

On trouve que quelques années après le 
tape Alexandre III. étant à Sens le 3 Mars , 
écrivit fur les avis de Simon Chanoine de 
Sens au même Roy Louis VII. que A & O _^ 
de Bry , avoient une cruelle guerre contre J™' ibt 
Pierre de Glazy , & qu'il le pnok d'être mé- ? ' 
diateur entr'eux. Je fais voir à l'article de 
Noify-le-fec que Clacy ou Glazy ctoit une 
Seigneurie aux environs de la montagne de 
cette ParoilTe. 

Sicard de Bry Chevalier vivoit en 12.14. 
Il reconnut alors que Richolde fon ayeule M^n. p*/- 
maternelle avoit légué^ à TEglife de Paris 
trois arpens de prés fîtués à Bry pour i'Anni- 
verfàire ou flâtion de Thomas fon fils. 

Sur la fin du XIII fiécle » la branche mas- 
culine des Seigneurs de Bry cefia. 

Pierre , de racy Seigneur du Pleffier , de 
Pompone époufa en i$oz , la Dame de Bry j?ift. de U 
fur Marne : La terre refta pendant tout ce M**f* ^ c 
fiécle dans la même famille. Ck*pUU* 

Jean de Pacy Seigneur de Bry , & Jacques 6; °* 
de Pacy Seigneur de Villemiraut font con- 

- - ■ •* ** y* .... 



Digitized by 



300 Par. de Bry-sur-Marné, 
nus en 134^ > p^ur avoir acquis des Marguîl 
liers de Saint Gervais de Paris une place* 
proche leurEglife pour y bâtirune Chapelle. 
Aâedun J'ai lu dans un fragment de Compte delà 
MayduBieu. Ville de Paris que ce Jean de Pacy lui ayoit 
p. 603. ^ prêté de l'argent fous le Roy Jean. 

" On lit que vers Tan 1 3 80 , Jeanne dePa- 

OfcT « r " Cy ', fille de Jean Sei £ neur de Bry-fur-Mar- 
JJJt ' ' p ne époufa Pierre des EfTarrs. Il s'agit fans 

doute du précédent Seigneur. Cette Dame 
Recueil des mourut en 1391, après un fécond mariage 8t 
Epitarhet de fut inhumée dans la Chapelle dont Jean fort 
ParifàlaBibl p ere étoit l'un des fondateurs. 
11 0I " Au refte en 1388,1e Seigneur de Bry s'ap- 

Ibid. peloit Nicolas de Pacy, & étoit fils d'un autre 
p. ioo9, Nicolas. Il mourut cette année -là le 15 
1 Mars &fut enterré à Saint Gervais. Tout ce* 
TubuL £cc ci peut être éclairci par un a&e de l'an 1 3 73 y 
où il eft fait mention de Ifabeau de Barberi , 
HJft desGr. & d e f es en f ans mineurs iffijs du défunt Nico- 

p Va 6. *' las de Pac y > Sei g neur de Bry-fur-Marne, 8c 
' fils de Jean. * 
Des Pacy , la Terre de Bry pafla aux 
Chaftillon , Marie de Pacy Dame de ce lieu 
Om-te de a 7 ant époufé un Seigneur de ce nom vers' 
rord. de l'an 1440. Leur fils Robert de Chaftillon 
Pâtis de Tan Chevalier pofTeda la Seigneurie après eux. 
1^46. Sauvai L e XV lîécle n'étoit pas écoulé que cette 
1 * 3 344» Seigneurie étoit pafTée aux fieurs Bernardin 1 
ainli qu'il Ce prouve par les fragmens d'épi-* 
tàphes ci-deflus , où l'on voit un Bernardin 
- Seigneur décédé en 1501. Enfuite Bureau* 
Bernardin fon fîis aîné, qui vécut jufqu'en 
1 ? 1 8 : Puis Antoine Bernardin auflî Seigneur 
qti ne mourut qu'en 1 $48. Après lui Ifabeau 
Bernardin fut Dame de Bry,& ne vécut* 
que jufqu'au 14 Décembre i545>> auquel 
jour fa 'mort eft marqué fur fa tombe danç ' 
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l'Eglife de Varenrie , proche l'Abbaye de 
Gercy. Enfin le procès- verbal de la Coutume 
de Paris de Tan 1580, nous donne François wie 5f tt ! J !:? 
Bernardin comme Seigneur de Bry. * ,67$ * p * 637 

Dans le dernier fiécle je n'ai trouvé de 
Seigneurs de ce lieu , que Monfieur Miron 
Préfîdent aux Enquêtes, L'aâe d'où je Fai Ifcg. énh* 
connu & intitulé » Ratification d'un con- 
35 trat d'adjudication faite par les Commit 
» faires pour la revente du Domaine de la 
w Haute Jufîice dans Bry-fûr Marne , avec 
» établifTement d'un Marché par femaine & 
» d'une Foire tous les ans au profit de M. 
» Ours François Miron Préfîdent aux En- 
» quêtes iz Août 16^9. 

.Enfin dans le fiécle préient & de nos jours 
la Seigneurie de Bry .a &é poffedée par M. 
Nicolas de Fremont Marquis de Rofay Seig- 
neur d'AuneuilDoyen des DoyersAlaîtredes 
Requêtes. Sa maifon Seigneuriale eft au bout 
du village vers le Septentrion. Il eft décédé 
le 30 Septembre 1 74 &. 



J Au XIII fiécle l'Abbaye de Saint Maur- 
des-Foiïez avoit des Hôtes à Bry , contre lel- t ^f^£y 
quels T Abbé Pierre de Chevry fe vit contraint 



de plaider. 

En général les habitans de Bry s'unirent 
l'an 1404* à ceux de Noify, pour faire une 
propofition au Roy , à fin d'être exempts de 
prifes , c'eft-à-dire de fournir les béfoins de 
la Cour lorfqu'elle étoit en marche. Ils re- 
préfenterent que le Roy avoit dix arpens & 
demi de-prez dans la prairie voifine & qu'il 
coûtoient dix livres tous les ans pour en faire 
la dépouille & lui faire voiturer à Vin- 
cennes pourfes Dains, ilslîrentft recon- 
jointement de les faucher & d'en conduire 
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$oi Par. dé Bry-$ûk>Màii«e , 
J^fP R 'J ule foin chaque année au même Châteatf; 
£ 7 * Moyennant cela on leur expédia le * Février 
Pi&Éi^ «es Lettres d'exemption de prifes; Et ces 
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FER R 1ERE S. 

jt ta fuite de Croify. 



L 



Ê nom que porte cette Paroifle eft url i 
des plus communs en France. On y 
compte plus de 40 tant Villes que Bourgs , 
Villages , ou Monafteres , qui font appelle» 
Ferrieres ou la Ferriere. Celui - ci n'eft pas dc u * tanc 
des plus nouveaux. On le connoiflbit fous ce 
nom au moins dès le X fiécle, ou vers la fin du 
précédent. Il falloit qu'il y eut en ces quar- 
tiers-là dans les fiécles reculez des mines de 
fer ou de forges à fer. Les mines ont pu 
être épuifées par la fuite- Pour ce qui eft de* 
forges, la quantité de bois qui étoit en ce* 
lieux avant qu'on eût éclairci ou diminué la 
foret Lauconia ( que j'appelle en françois la , 
foret de Lognes) rendoit les forges très- 
pratiquables en ces quartiers-là,) entends 
les forges à bras ; parce que les rviffeaux qui 
y font ne paroilïent point avoir ete fufhfants 
pour les faire agir. , 9 ' 

Le territoire de Ferrieres en Brie etoit 
dans fon origine plus étendu qu'il n eft au- 
jourd'hui. Les biens & revenus que 1 Ab- 
baye de Saint - Pierre - des - 1 offez ou de 
Saint Maur pofledoit dans le lieu depuis ap- 
.pellé la Broce,n'étoient point connus autre- 

Lent en ce Monaftere au X fiée e que 
le nom de Ferrieres. Cette Eglife y avoit J^* 1 * 
z6 mas ou maifonsde Charrettiers, & 4 de Ha y eiinF tr- 
nianouvriers. Il y demeuroit jo hommes, rariasm*»/* 
niais il y avoit deux mas ou rhans en friche , rsmpi&t. 
ou non revêtus, ou garnis. Les mans ou fer^ 
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mes garnies payoient au Monaftere pouV 
deux boeufs zo fols : Pour s'exempter dé 
fournir ùn homme à l'armée, 3 fols; ■& par 
an 14 brebis avec des agneaux : En vin zo 
muids modios XX, en froment 20 mefiires 
modios xx. Chaque mans ou ferme labou- 
roit pour y femer du grain d'hiver 4 perches* 
pour du tremois z perches; devoit 3 cor- 
vées pour le grain d'hiver, & autant pour le 
tremois. Chacun deux devoit aîifiî 3 pou- 
lets avec des œufs. 

Ce détail peut faire plaifîr à ceux qui font' 
curieux de voir l'ancien produit des Terres 
Seigneuriales , fous la fin de la féconde rr.ce 
de nos Rois. 

Par la fuite la Seigneurie que Saint-Pierre' 
des Foffez. avoit dans le canton des Fer-* 
rieres, fut connu fous le nom de la Broce, 
parce que la plus grande partie des bois voi- 
fins ayant été confumée , il ne reftoit plus 
que des brouffailles en place, &que Brujcia 
ou Brucia. ouBrocia^ étoitun des noms que 
Ton donnoit alors aux endroits de la Cam- 
pagne où les bois n'exiftoient plus, & quiat- 
tendoient qu'on les mit en culture. Mais le' 
nom de Ferrer Le ne fut pas éteint : Il refia à 
un canton voifîn , ou plufieurs payfans «'étant 
raffemblez., ce fut ce qui forma le village de 
Ferrieres qui n'eft éloigné de la Broce que 
d'un quart de lieue, & qui avoit fes Seig- 
neurs particuliers dès le XH fïécle. 

Ce village eft à 6 lieues de Paris du coté 
de l'orient, à deux ou environ de La^ny, 
qui eft au nord, & à deux demie de Tour- ' 
nan q ri eft à peu près vers le midi. C'eft un 
pays de labourages & de prairies. 

On y comptoir 60 feux en 1705* > fuivant -1 



* 

- 
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'Eie&on imprimé 
alors ; & ea i jzt, ^ n habitans félon le Dic- 
tionnaire Univ.erfel de la France publié dans 
.cette année -là. Le dernier .dénombrement 
qui a paru en 1745 , fous le nom du fieur 
jDpify y marque 65? feux. On afïurcit il y 
a io^ans qu'il y avoit zio communiant 

I/Eglife .eft titrée de S. Remi Evéque de 
Reims ; de même que celle de Collégien 
village continu dont je croy que Ferrieres 
lut démembre, 11 y a peut-être £00 ans lorf- 
que le péage y fut multiplié. C'eft un des 
édifice^ des plus complets & des mieux éten- 
dus d ; e toute la Brie, Son architeâure eft du 
Alil hecle : Plufieurs reftes de vitrais 
prouvent la même chofe. Cette Égli-fe tour- 
née a 1 orient du folftice d'été bornée de ga- 
lènes fprm?es & de petites colonnades réu- 
nies qui „en foutiennent les voûtes. Elle eft 
terminée en demie cercle -auffi - bien que les 
deux ailes: C'eft vers le fond de ces deux 
derniers hémicycle que fe yoyent des pan- 
neaux de vitre d'environ foo ans. Âu fron- 
tispice eft un œuil de bœuf ou rofe qui en 
fait la décoration. On ne croiroit point par 
le dehors que ce vaifTeau feroit fi diverfîfté, 
parce qu'il ne paroit bâti que de.pierres pla- 
tes' brutes entremêlées dé gros quartiers de 
gray. Le clocher placé du coté feptentrional 
n a rien de remarquable. 

Dans le cité droit du chœur fe voit une 
belle tombe au tour de laquelle eft gravé en 
Capitales gothiques: Çy gifl Jehan l'Empe- 
reur Mourgeqis de Ferrieres qui crêpa ffkfan 
MCCC XXXllUUndemaldeJ^oul 
I rui pour lame de lui. Il y e ft réprélenté 
§c fa temme a cote de lui voilée &fanspoir t 
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te à fon voile. Elle n'a pas d epitaphe leurs 
armes font. 

Au côté gauche eft une infcriptlon en pe- 
tit gothique de l'avant dernier fiécle , dont 
fuit la teneur: Cy gift Noble Damoijellt 
Loyfe le Picart en fon vivant veuve de défunt 
Noble Homme Adam Aymery Efcuyer Sr. 
Chatellain de cette Ville de Ferrieres en Brie 
& de Chaville au Val de Callye laquelle tref- 
paffa tan de grâce M Ve XXX IX nu mois 
de Juing. 

Autre infcription dans le même câté en - 
gothique de même efpece, avec repréfenta"- 
tion d'un Religieux habillé comme un Do-i 
miniqrain , & qui doit être un Prémontré 
en ancien habit d'hiver. 

m 

& Pour les Curez de céans cy mis 
» Preftres, Clercs, auffi Frères d'Hermieres 
» Pour leurs parens pour leurs amis 
a» Faites à Dieu bonnes prières , 
» , Et pour tous ceux de Fen ieres , 
» Parochians Seigneurs & Damçs 
^ » Et tous aultres mis en bières ; 
•» Afin qu'il ait de tous les ames. 

Parcat eis Chrijlus , cttniïis dans régna pom 
lorum* 

Amen. 
ISSO. 

En la Chapelle de la Vierge qui eft dan* 
l'aile méridionale fe voit l'épitaphe de Léo- 
nard Goulas, Seigneur Chaftelain de Fer- 
jrêrss , Secrétaire des Commandemens de 
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Monfeignenr Garton de France Duc d'Or- 
léans , lequel mourut à Paris le ip Juillet 
j66î. 

Le tableau de cette Chapelle repréfènte 
la Sainte Vierge debout qui tient le petit Je- 
fus. On le dit fait par M. de Joncoy qui 
éteit Seigneur de ce lieu en 1 73 7. 

On litauflî au chœur une infcriptîon qui 
apprend que le 23 Février i<?7o,dccedai 
Jean Darbon Ecuyer Seigneur de Bellon-le- 
tiers, lieu ci - devant dit la Taffarette fitué 
dans l'étendue de cette Paroifle , Intendant 
lie M. le Chancelier le Tellier. 

Cette Eglife fut une de celles fur lesquel- 
les les Calvinifles vomirent leur rage dans 
le temps des guerres de Charles IX. Ils y 
mirent le feu , mais il n'y eût que la Char- 
pente qui en fouffrit. On lit que le Roy ac>- 
corda dans le primptems de Tannée 1570 , 
aux habitans la quantité de vingt & un chê- ^ 
Des à prendre dans la foret de Crecy pour ConfeH Hu 
reparer cette EgliCe brûlée par ceux de la Par.au 1 Juin 
miovelle opinion. l * 7°> 

Léonard' Goulas ci-deflus nommé dota 
par fon tellement du 1er Juin 1661, nom- 
feulement la Chapelle de la Sainte Vierge , 
dans laquelle il eft inhumé, mais encore cel- 
le du Château de Ferrieres fous le même 
titre de Notre-Dame. C'eft ce que nous ap- 
prenons p^r une Requête de Balta/.ar Léo*- 
jiard Goulas le Breton Chevalier Seigneur jînto 
de ce lieu , en conféquence de laquelle l'Ar- Pur if. 
cheveque de Paris les érigea en titre face*- 
dotal le 31 Juillet 168 t. Aufli cette Cha- 
pelle du Château de Ferrieres eft-elleink 
crjte au rolle des Décimes. Elle çft à la n**? 
jpwtiori du Seigneitf t - ' k 
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La collation de Ja Cure de Ferrieres a 
appartenu originairement plcno jure à TE- 
véque de Paris. Elle étoit encore de fa no- 
mination au XIII fiécle lors de la tranferip- 
tion du Pouillé. On eft afTuré qu'en izi8 f 
chart*'. Zi- ? e Curé étoit un Prêtre féculier. Il eft mar- 
vrwr. f. 99. qué au Cartulaire de Livry que Robert Pref- 
tre de Ferrieres, c'eft-à- dire Curé, donna 
en cette année-là au Prieuré de Notre-Da- 
me du Cormier fitué dans les bois fur la Pa- 
roiiïe 3e Roiffy en Brie, un arpent de vigne 
à Çroiffy. La tradition eft que cette Cure 
fut donnée à l'Abbaye d'Hermieres par TE- 
véque de Paris qui y nommoit, en échange 
fie celle de Damard dont l'Abbé d'Her* 
mieres avoit la nomination , auffi - bien quç 
celle d'un Prieuré qui y étoit. Ce qu'il y a 
de certain la-delïus, eft qu'en effet dans le 
Pouillé Parifien du Xlirfiécle , la Cure de 
Damard de do:n>io Medardo fitué fur Marne 
près de Lagny eft dite être de donation? Ab~ 
bâtis de Hermeriis , & que ce n'eft que par 
une addition pofterieure de p!ufîe«rs année?, 
qu'on trouve la même Cure fous I aticle de 
celles du Doyenné de Montreuil qui font 
* de la nomination Epifcopale. L'échange pa- 
Toit avoir été faite vers Tan noo. On trou- 
ve en confequence la Cure de Ferrieres nar.- 
s quée à la préfentation de l'Abbé d'Hei mie- 
res dans les Pouillcs écrits ou imprimez 
depuis , excepté que quelques-uns telque 
Celui de 1648, l'ont appelléFavieres, à cau- 
fe de la reflemblance des noms, fans faire 
attention que Favieres à la préfentation du 
même Abbé eft dans le Doyenné du Vieux 
Çorbeil, & qUe Ferrieres eft dans celui de 
Juagny t Ce quiconftitue dçux bénéfices très- 

différens 
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differens.. Au refte il paroît que l'auteur de 
r/nfcription de l'an 1*50, rapportée ci-def- 
fus a voulu que la porterîté n'ignorât pas 
qu'avant que cette ParoifTe fut conduite par 
des Religieux d'Hermieres, elle l'étoit par 
des Prêtres du Clergé fcculier, puifqu'en de- 
mandant des prières pour tous les Cures du 
lieu , il commence ainfï comme on Ta vu ci- 
defTus : 

Pour les Cures de céans cy mis 

Pré/Ires^ Clercs , auji Frères (THcrmiercs* 

m 

' Un des Prieurs Curé de ce lieu fut recon- 
nu par la Communauté d'Hermieres avoir 
tant de mérite > qu'elle l'élut pour fon Abbé: 
C'elt Jean du Sauflay. Il fut béni le zz Dé- *<85« Bp.Ptr* 
cembre 1511: Et il préfenta à l'Evéque de 
Paris le même jour pour lui fuccéder A Fer- 
xieres, Frère Denis Nourrv du même Ordre. 
Le Seigneur eft gros Decimateur. 

f On ne connoît qu'un feul des anciens 
Seigneurs de-Ferrieres, qu'on trouve nom- 
me dans la Généalogie des Grands Offi- 
ciers. Ceft Raoul ou Radulfe, lequel don- Hift.rfesGr. 
na au Prieuré de Gournay une dixme qui lui ^ f * Vi« 
appartenoit; Ce que Guy de Garlande ap- ^ 33 * 
ar ou va vers l'an 1 150. % 

Après lui on eft obligé de venir à la fin 
du XV fiécle où l'on trouve Martin de Bel- 
lefaye Conseiller au Parlement, Seigneur de 
Ferrieres. Au moins on lui a donné cette 
qualité fur fa tombe à Saint Germain l'Au- Elorc cîe$ 
xerrois où il efl dit qu'il décéda en 1 501. En Conr - P* **• 
ï 514, Nicolas Herbelot Maître desComptes 
eiï nommé dans quelques aftes Seigneur de 6 ^ 
Ferrieres, .... 

s 
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Adam Aymery Ecuyer a été incontefta:-' 
blement fous le règne de François I. Seig- 
neur de Ferrieres en Brie, comme il fe prou- 
ve par fon cpitaphe rapportée ci-defTus 3 où fa 
mort eft marquée à Tan i y 3 9. 

Guillaume de Marillac Général des Mon- 
noies en 155 1 , Intendant des Finances en 
1569 y mort en 1573. 

Charles de Marillac Confeîller au Parle- 
ment & fils de Guillaume poflTeda cette terre 
fous les règnes de Charles IX & d'Henry III. 
Ce fut lui qui obtint du Roy la permiflîorc 
de faire fermer de murs le lieu de Ferrieres* 
& pour aider aux frais , d'impofer fur les ha- 
bitans la (bmme de 100 écus fol. Cette per- 
mi/Tion fut enregiftrée en Parlement le tj 
Rcg. du Septembre 1578. Ce fut apparemment lui 
ParI * qui contribua à faire refîgner la Cure de ce 

même lieu à un Bénédiéhn de fon nom , fça— 
voir Gabriel de Marillac ; dont il y a eu un 
Xe+.Ep.Pétr. v if a j u I? Décembre i$66. Charles mourut 

en if 8o, fans enfans. 

Léonard Goulas Confeiller du Roy & dit 
Duc d'Orléans étoit certainement Seigneur 
Coaceffion de Ferrieres le 10 Juin 1646 , & le fut jul- 
O ^rat. dom. qu'en 1661 > année de fa mort. Voyez ce qui 
en eft dit ci-deïïus. 

Baltazar Léonard Goulas lui fuccéda, 8c 
exécuta en 168 j> la fondation du précédent 
Seigneur. 

Pierre Arnaud de la Briffe Procureur Gé- 
néral au Parlement de Paris, étant Seigneur 
Chaftelain de Ferrieres fit enregiftrer en 
Parlement le 17 Décembre i6$z»les Let- 
tres Patentes qu'il avoit obtenues par les- 
quelles le Roy érigeoit cette Chatellenie en 
titre de Marquifat}, quoiqu'il n'y eût le nom- 
bre de fiefs mouvant d elle requis par i'Or- 
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donnance. Il mourut en 1700. 

Pierre Armand de la Briffe fbn fils Maître 
des Requêtes Intendant de Caën , puis de 
Dijon , lui fuccéda dans ce Marquifat. Mais: 
en 1720 , il le revendit à François de Ludin 
Baron de Rochefort ci - devant Colonel de 
Cuiraffiers Bavarois. 

, François de Luftin revendit cette Terre 
en 1717 , à M. Racine de Jonquoy , Tréfo- 
rier - Général des Ponts & Chauffées de 
France. 

5 Les Eglifes qui ont eu du revenu aflis à 
Ferrieres font au nombre de 4. Le Prieuré 
de Gournav : L'Abbaye de Malnoue : Le 
Prieuré du Cormier , & Notre - Dame de 
Paris. 

Ce qu'a eu le Mônaflere de Gournay con- 
fifte en une portion de dixme que lui donna 
le Seigneur Raoul vers le milieu du XII 
fiéde. 

Les Religieufes du Bois , dites depuis de 
Malnoue , turent gratifiées vers Tan 1 1 80 , 
de 60 fols de rente juper terra G* cenfu de 
Terrariis apud Lenniacum par Guy de Cou- 
çy. On ne voit pas clairement ce que figni- 
fient les termes de cette donation , 8c il fe- 
roit peut - être incertain sil s'agit de Fer- 
rieres en Brie, fi ce n'etoit que Lagny pa- 
roît être indigué par Lenniacum^ 8c que l'un 
des témoins fui le Curé de Ferrieres Para f Preur. âc 
prefbitèro de Fer radis. On trouve en plu- ™Hloiic de 
fleurs endroits les Letres de Maurice de Sul- Mommof - ^ 
ly.Evêque de Paris qui atteftent ce fait. 

Les* Chanoines Rejulierst du Cormier ^.DuBwnJ, 
proche le village de Roifly , chez lefquels U 4. m»*- 
Jean de Beaumont & Ifabeau la Bouteillere n ' uc . 
fa femme fondèrent une Chapellenie, euient 

C ZI 
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, entr'autres biens pour cela un muid de bled 
Cn.xrtiLli* d'hiver ou d'hivernage dans le Champart 
vrUt .f.96. q Ue ce Chevalier & cette Dame av oient a 
Ferrieres. 

Ce que j'ai trouvé concernant FEglife de 
Notre-Dame de Paris , eft qu'une Ferme fi- 
Cahier du tuée à Ferrieres lui fut donnée vers le XIV 
XV fiée. Por- fiécle , pour rendre Etienne de Montdidier 

î i G ï 6 p C *" participant aux prières des Chanoines. 
BibU du Roi. j Avant que la ParoifTe de la Broce ou la 
Brofîe eût été réunie à celle de Ferrieres, 
celle-ci avoit peu d'écarts. Le plus confidéra- 
ble étoit Pont-carré qui a été érigé enParoiiïe 
il y a plus de zoo ans* & dont j ai fait un ar- 
ticle particulier. 
Preuves de Gn y it dans l'Hifloire de la Maifon de 
Moatmor. P . Montmorency , que Jean de la Rivière & 
Bureau de la Rivière tenoient en 1366, un 
Fief affis à Ferrieres en Brie ; & qu'il en fut 
fait homage au Seigneur de Montmorency 
comme ayant le bail de Damoifelle Philippe 
de Montmorency. 
i»a "?JL« A Dans plufieurs Cartes détaillées des en- 
cie Fer , de virons de rans > on trouve marque proche 
vivier,d'Au- Ferrieres un lieu dit la Caforeft ou la Cafo- 
vra /« ret ; mais c'eft un nom défiguré parles gra- 

veurs : Il faut lire La Tafiarette. On tacha 
inutilement dans le fiécle dernier de change 
ce nom en celui de Bellon-le-tiers comme 
il paroît par l'épitaphe de Tan 1 679 > rap- 
portée ci - defïiis. Le fieur le Beuf commis 
du Marquis de Barbezieux & poffeffeur dé 
, cette Maifbn en 1697 j Tappella du nom de 
• 1 la Taflàrette dans une Requête à M. le Car- 
dinal de Noailles. 

LA Brosse anciennement écrit la Bf 
ce demande qu'on s'étende davantag - fu 
ce qui le regarde. 
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Ce Heu dout le nom eft afTez fynonyme 
avec celui de Petit-bols formoit un canton 
de la foret où étoient ce qu'on appelloit Us 
Ferriercs , Voit par ce qu'on y trouvoit de la 
mine de fer, (bit parce qu'on l'y forgeoit» 
Et iorfqu'on voit dans l'Etat des biens de Cz\>itt*Lr. 
F Abbaye de Saint Pierre des FofTez qu'elle Bal ^ r ' 1I% 
en avoit à un Fcrrariar au IX ou X fîécle 9 c * 
ainfi que j'en ai fait ci - deflus le détail , elle 
doit s'entendre du canton de la Broce com- 

• pris dans Ce qu'on appelloit en gênerai les 
Ferrieres. 

Si deiïors Ferrieres étoit devenu une Pa- 
roiiïe particulière qui comprenoit la Broce , 
il lera vrai de dire que le village de la Broce 
en fut diftrait quelque temps après , pour 
être érigé en Paroifle. Cette éreftion (bit 
qu'elle ait été faite par diftraftion de Saint 
Remi de Collégien ou par détachement de 
Saint Remi de Ferrieres a pour époque l'E- 
pifeopat d'Imbert qui fîégea à Paris depuis 
Tan 1030, jufqu'en 1060. Ce prélat ayant 
béni l'autel de ce lieu fous le titre de la Ste. 
Vierge & de Saint Chriftophe le donna l'an 
1050, à l'Abbaye de Saint Maur à laquelle ChurtoLfm 
appartenoit le domaine temporel du village, p?* 
Cette Eglife de S. Chriftophe fut confirmée *• 
ace Monaftere l'an 1136, par une Bulle Hift. 
d'Innocent II où on lit Ecclejîam de Bruecia. * >a " s • 
L'Evéque de Paris Maurice de Sully donna 
auffi Ces "Lettres de confirmation l'an 1 ipy , 
en ces termes : Ecclejia de Brojfia, cum atrio^ 
magna décima 6* duabus partibus in minuta • 
Delà vient qu'on lit dans le Pouillé Parifîen 
du XIIÏ fiécle , parmi les Eglifes dont la no- 
mination n'eflpas de plein droit à l'Evêque 
de donatiene Abbatis Fojfatenjîs , Brocia* 

• Ce qui a été fuivi jufqu'au temps de la rcu- 
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$!4 Paroisse dê Flrrïêres* 
nion de l'Abbaye à la menfe Epifcopaleç 
depuis lequel temps cette Cure étoit confé- 
rée de plein droit par l'Evêque. Elle ne pa- 
roit pas du tout dans lePouillé du XV fiécle* 
peut-être par la raifon que quand on l'écri- 
vit le étoit poflèdée par le même Curé qui 
avoit celle de Croifly , comme cela eft arrivé 
quelquefois à caufe du peu de revenu & du 
petit nombre de Paroiflîens. Il eft certain 
qu'en 147^ , un même Prêtre gouvernoit ces 
deux Cures ; mais cela ne fut pas de durée ; 

Xtl.fy.Par. car en 1481, le z6 Oâobre, celle de la Bro- 
cefut conférée fur la préfentation de l'Abbé 
de Saint Maur à Enguerând Nicolay Prêtre , 

Reg. sp Pur» & on trouve qu'en 1*19 , Hugues Ba&nier 
qui en étoit pourvu» traita avec le pourvu de 
- la nouvelle Cure de Pont-carré au fujet de 
la nouvelle Cure de Pont-carré au fujet dfr 
leur territoire. 

Vers le milieu du dernier fiécle cette Egli- 
fe ne reflembloit plus qu'à une Chapelle, & 
étoit fans fonts baptifmaux , enforte qu'on 
portoit les enfans a Fçrrieres pour le bap- 
tême, le Prelbytere itoit auflt en mauvais 
état , & le voifînage de Fcrrieres ayant été 
caufe que les habitans s'y étoient retirer peu 
à peu, il n'enreftoit plusqu'un ?aroiflien-qui 
demeuroit proche le même Bourg de Fer- 
rieres : outre cela le revenu de la Cure n'é- 
toit que de 1 f o livres. Sur i'expôfé de Brice 
Quillet Prêtre du Diocèfe de SeezXuré en 
1669 y & fur la demande qu'il fit à M de 
Perefixe Archevêque de Paris que cette Cu- 
re fut réduite en bénéfice iîmple, la charge 
des ames fut unie à la Cure de Ferrieres 
dont étoit Titulaire Frère le Jumentier & le 
Titulaire de Saint Chriftophe déchargé «des 
fondions curiales > envers le Seigneur & foa 
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Fermier , a condition que ce Cfiapelaîrt 
payeroit 2<$ livres paran au Curé de Ferrieres* 
célébreroit une Méfie par femaine dans la 
Chapelle dont il feroit les réparations & 
entretiendroit les ornemens que TArchi- 
diacre de Brie auroit fes droits ordinaires de 
vi/ïte & d'inthronization , la collation réfer- 
vée à FArchevêque. Le Décret eft du 4 Jan- 
vier 1669. Le Seigneur de la Brofîe s'oppofe 
à ce Décret d'union, & en attendant la fin 
de cette affaire, il obtint permiffion de recon- 
uoîtrepour fon pafteur celui de Pont-carré* 
Cela dura ainfi jufqu'en 1688, que le Curé 
de Ferrieres demanda l'exécution du Décret 
& l'obtint le iy Septembre. Le Chapelain 
de Saint Chriftophe de la Brofle eft gros dé- 
cimateur fur le territoire de l'ancienne Pa- 
roiiTe, & comme tel il eft compris au rolle 
des Décimes. La Chapelle n'eft qu'à un quart 
de lieue de Ferrieres fur le chemin de Col- 
légien: Elle paroît rebâtie alTez nouvelle* 
ment. Sa iîtuation eft fur une pente qui re- 
garde le levant dans un bouquet d'arbres. 
Plus bas eft une maifbn qui étoit de la Pa- 
roifTe & qui eft maintenant de Ferrieres. 

Ce que j'ai appris (ùr le temporel de cette 
Terre , eft que du temps de Saint Louis, 
l'Abbaye de Suint Maur y avoit foixante & 
douze arpens de terre: Qu'en l'an 1x41 , la chtrcnL Si 
maifon que le Monaftere y avoit eu auprès V^r*. 
de l'Eglife & fon enclos , étoient détruits 
depuis long- temps & réduits à une iîmplc 
place, fur laquelle elle levoit la dixme de 
ce qui croilToit en bled & en vin ; Qu'en 
12,76', lorique l'Abbé Pierre de Chevry éta- 
blit l'ofHcc de Céllerier , il lui abandonna 
entr'autres chofes tout ce que l'Abbaye Gall. chr. 
avoit à la Broce, U faut apparemment y 7 *7 i»fir*>c 
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comprendre Tacquifition faite par l'Abbe 
Ifembard , auquel Richard Prieur & Provi-* 
' feur de l'Hôpital de Pompons vendit Tan 
Ch«,tHl.$. ii5>7>le droit de percevoir quarante -fîx 
X/u/iri,/.3oi~féptiers de grain par an fur le moulin de' 
^Gm/L chrift. BrocU : fi tue d ans \ z cenfïve de Y Abbaye. 

25;. " Ce même moulirï étbit par la fuite devenu 
propre bien de l'Abbaye par la donation que 
Emeryarde de la Brocë lui en avoit faite 
l'an 1 2,44. Enfin les Religieux de cette mê- 
me Abbaye aliénèrent cette Terre vers Tan 1 

■ 

Chart. Fojf. r£io, à la charge de dix livres de rente.. Le 
fol 301. Chapitre ayant fuccédé aux Moines , plaida 
pour y rentrer : Eriforte qu'il fut pafTé en 
ïj6i,une tranfadion avec François Alle- 
' grain fleur de la Mot;he Procureur Générât 
de la Cour des Aides de Paris , à la charge' 
de 30 livres de rente, & de relever du Cha- 
pitre. Il avoit époufé la veuve de Pierre' 
Alexandre Grenetier de* Paris dont le fils' 
hérita de cette Terre & pafia tranfadion en 
ïf7i. La Brode refta dans la famille des 
Alexandre jufqu'en 1706, qu'elle fut faifïer 
réellement & adjugée )M. Pierre Arnaultde 
la Briffe Marquis de Ferrieres , Maître des 
Requêtes, Intendant' de Caën & enfuite de 
Dijon, lequel la vendit en 1710, avec le' 
Marquifat de Ferrieres à François de Ludin 
Baron deRochefort. Depuis ce témps-là elle' 
continua d'être unie à la Terre de Ferrieres 
à la referve d'une partie que M. de la Briffe* 
avoit cédé du consentement du Chapitre de 
de Saint Maur à M. le Marquis de Torcy 
pour l'aggrandiflement de fa Terre de Croi- 
cy ; laquelle partie forme aujourd v hui un 
fief différent, 

* + * 
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HISTOIRE 

DU DIOCESE 

DE PARIS 

SUITE DE LA XV' PARTIE. 

Concernant te Doyenné de Cham- 

peaux. 



■ CHAMPEAUX. 

Enclave du Diocèfe de Paris dans 

celui de Sens, 



A fîtuation dans laquelle 
trouve Champeaux avec quel- 
ques ParoifTes qui en font voi- 
(ïnes , & qui font entourées 
d'autres ParoifTes réputées du 
Diocèfe de Sens , peut paroî- 
tre finguliere à ceux qui ne font pas in- 
formés qu'il eft aiïez, commun en Normanr 



die de voir ainfi des ParoifTes d'un Dioefcif 
enclavées dan$ un autre ; il y a même une 

fmi* de h YÀ^ & R9 tf $9 9ul eft du E>ip- 
cèfede Lme^. Mais (comment efWl àrri- 
vc que le Diocèfede Paris ait aujQurh'Huj , 
iept ParoifTes & un Chapitre dans un terrir 
toire tout entouré de ParoifTes Senonoifes? 
C'eft ce que je tâcherai de déyelopper dans 
la fuite de çet article. Et comme c'eljt 
Champeaux oui paroit avoir procuré le rel- 
te au Diocèfe de Paris , en for:e qu'il eft 
devenu par >ce moyen CJief d'un Doyenné 
Rural, ie copuneuperai par traiter de Ton 
antiquité. 

La première connoilTanjCe que nous avons 
de Champeaux nous vient du Teftamentxle 
Sainte Fare, four de S. Faron Evêque de 
Sceaux, laquelle fonda au VU fic.de de J. G, 
un Monaftere de Filles dans le Dioccfe de 
IVIeaux ; en un lieu app.ellé en latin Floriacum, 
& depuis Faremoûtier, c'eft-à - dire le Mpr 
n^ftere de Fare , parce qu'elle en étoit la 
fondatrice, & qu'elle en fut lapremiere Ab- 
befTe. L'article 4 U tellement fait en faveur 
de ce Monaftere où il eft p^rlé de Cham- 
peaux eft ^infi conçu : Don o . . . . porrionerrf 
ineam de villa CapipeLus nomine quanj contre 
Cermanos meos in parte açcepi , çum fnancir 
pii s y vincis yjilvis. 

Champeaux étoit donc deflors une Terre 
çonfîderable, pyifqu'elle fut partagée entre 
Sainte Fare & Tes frères ifftis les uns & les 
autres de Hagueric , Chef du Confejl de 
Theodebert Roy d'Auftrafie. La tradition 
eft que ce fut de ce revenu qu'il fut çpnftruit- 
£n ce lieu de Champeaux un petit Monaftere 
de Filles qui ctpit comme une dépharge du 
Gjand - JMsûtÂer çl? «Sainte Fare. Qft lit çe 
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Ou Doyenne* de Chamî>paut. 
4|uî fuit dans quelques exemplaires des Chro- 
niques de Saint Denis. Après avoir dit que Réveil rf™ 
fon pere fut Qttens de Miaux c'eft - à - dire Ecrivait» de 
Comte , & avoir détaillé plusieurs biens Dom Duu- 
qu'elle donna à fon Grand Monaftere,ils qwctT. Illo. 
ajoutent » Et fi leur donna Champiaux en ]^ ie \ a \ n 
» Brie à toutes Ces appartenances; & y mift 
» Nonnains de S. Abbaye qui long - temps 
» furent illec en fainte converfation- & leur 
y fonda une Eglife en l'onneur Monleig- 
» neur Saint Martin qu'elle moult aimoit; 
» grant temps i demorerent les Nonains 
» jufques à tant que par je ne fay quelle oc- 
*> cafîon Chanoines féculiers y furent mis 
» qui ontee meifmes droit qu'elles y-avoient 
y» & font en la fubjeft on 1 Evefque de Pa- 
4> ris. * Mais que ce Monailere de Cham- 
peaux eût été bâtie ou non du vivant de Ste. ' 
Fare,il ne tarda pas beaucoup à être fiir 
pied. Cette Sainte mourut vers Tan 655 , Se \ 
la vie de Saint Merry ou Mederic , dit que 
ce Saint venant d'Autun à Paris ( où il dé- 
céda vers Tan 700 ) y avoit paffe & logé en- 
viron 3 ans auparavant. 

L'antiquité de Champeaux étant ainfi éta- 
blie , il convient dédire quelque chofe fur 
fa fîtuation. Ce Bourg eft placé à 1 1 lieues 
ou environ de Paris vers le fnd'eft , & à 3 
lieues ou environ de Melun. Sa pofîtion eft 
au bout d'une longue plaine en venant de 
Paris , qui eft féconde en bled ; mais au de 
la & dans les cotés le terrain eft plus varié , 
il y a des coteaux , un ruifTeau , des bois &c* 
Le nom latin Campelli n'a été fujet à aucun 
changement, non plus que le françois Cham- 
peaux ; on a feulement fait Campellenjjs du 
fubftantif Campelli. Le canton du diftrift 
Parifîcn ne ctnnpf enoit an Xïliïécle que £ 

Tij 
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Paroiffes avec celle de Champeaux fçavoîr 
Saint Merry, la Chapelle &Q uers Vivant 
une Bulle du Pape Innocent II de Tan 1138. 
JYIais depuis il y eût deux autres ParoifTes 



peaux , fcavoir Andrefelles & Fçuiu ; & sn- 
fin l'on a encore fait un dcmenbrement 
d'Andrefellesice quiaprocjuit une fçptieme 
Paroifleappellée l'Etang de Vernouillet. Dès 
les commencemens , la vafte Paroiffe de 
Champeaux formoit un territoire d'un feul 
continent ^vec celles de £. Merry & de la 
Chapelle. Quers étoit ftparé de ce territoire 
& avoit le fîen à part comme il Tji encore au- 
jourd'hui, enfbrte qu'on doit regarder cette 
raroUTe comme une féconde enclave, parce 
qu'on ne pey t y aller d'aucune des autres Par 
roifle du djftrift de Champeaux fans pafler fur 
des terres du biocèfe de Sens, C'eft ce que 
4e fïeur de Fer a ignoré ; lordju'en dreflant 
la Carte du Diocèfe de Paris il a tracé une 
langue de terre fupppfée de P^ris qui de I Et 
tang de Vernouillex pafîe entre les villages 
Senonois de Mornant & d'Ozoir le répo$ 
pour aller rejoindre qe village de Quers. 
Faute qui n'auroit pas dû être luivie par M ? 
Outhier auteur de la nouvelle Carte duDio- 
cèfe de Sens. Il eft Confiant pareillement 
que l'on ne peut venir à Champeaux ni dans 
aucun village de (on Doyenné de quelque 
endroit que Ton p^rte du Diocèfe de Paris » 
fans trayerfer le territoire de quelques Pa- 
roiffes foumifes à l'Archevêque de Sens. 
Mais d'où vient un$ fi bizarre diflraâion? 
C eft fiir quoi voici ma penfee. : 

Il eft d'abord à préfiimer que le territoire 
de Champeaux & Ces annexes étoit renfer^- 
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& en faifoit partie. i°. Etienne Eve que de 
Paris paroît en être convenu , puifque dans 
la Bulle que le pape ïnnocent II lui addrefle' 
pour confirmation des biens de Ton Evëché 
laquelle n'a pu être donnée que fuivam fort 
expofé, l'article de Champeaux eft annoncé' 
en ces- termes : Ecclejiam de CampeLlis cum 
prœbendis & tribus Paroehiis id efi de S. Me-* 
derico , de CapeLU & de Kerris (a) cident 
Ecclejict pcrtinemihus 9 Jalvo nimirum cenfu 
dttorum Jolidorum manette illius terra vide/i- 1 
eet quà in part ibttS illis expenditur Senonenfi 
Ecclejla annualiter perfolvcnda. Et peut-" 
être elt-ce fur le fondement de cefte recon- 
ftoiflance envers TEglifè de Sens, que le* 
Chanoines de Champeaux après avoir refu-* 
fé en 1x56, la vifite de Henry le Sanglier 
Archevêque de Sens, ou celle que Ton vou- 
loir faire de fa part , reconnut le f Juillet 
de la même année que » bien confeillez. ils g Xt 
» ont avec folemnité obeifTance & révérencé Arcbipfenn/ 
& admis M. l'Archevêque de Sens a fait vi- 
fite en leur Eglife & prendre procuration 
que ledit SeigneuF a taxée a 6 livres pari- 
35 fis* « Secondement les plus anciennes re- 
liques de cette Egiife étant de Saints du Dio- 
ccCe de Sens telles que celles de S. Heracle 
Evêque de Sens mort vers Tan y 07, & de 
Saint Domne décédé à Chaumes dans 1er 
même Diocèle ou proche* Chaumes, -c'eft 
une marque que les anciens Archevêques de 
Sens du XV fïécle qui les ont données regar- 
doient la maifon de Filles de Champeaux: 
comme un lieu fur lequel ils dévoient étendre 
leurs faveurs.. 

(a) Quelque! uni ont lu tmls faute de favoir flue 
•N&fiun nom propie. 
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Mais peur quelle raifon., à quelle occafior» 
A: «a quçl temps ce territoire de Champeau» 
Se lieux adjacens a-t'il été diftra't du Diocèfe 
de Sens ? Voici ce que je croy qu'on peut en 
dir$. Il ne paroît pas que Sainte Fare ni les 
premières Religieufts de Fare-moûtier ayen t 
demandé à être du Diocèfe de Paris. C'efl 
néanmoins dans le temps qu'il y avoit encore 
de? Religieu fes de Faremoûtier a Cham- 
peaux & bien long-temps avant qu'on leur 
eût fubftitué des Chanoines , que l'Eglife de 
Saint Martin de ce lieu appartenoit à l'Eve- 
P*r. r. //>« 9 ue ^ Taris fous le titre de d'Abbaye. On tc 
5j 3# ê une Bulle du Pape Benoit VII. obtenue par 
"Lifiard Evêque de Paris , entre les années: 
^?o, &$64,par lequel font confirmez les 
Diplômes des Rois touchant les Abbayes & 
. autres biens attachez à fon Eglife: Et dans 
* v le nombre des Abbayes on lit ; AbbatUm S+ 
Martini qu& ejl in Campdti*.. Or comme 
' "V . . ce Monaftere le trouve joint en cette Bulle 
a plufieurs qui ne font pas du Diocèfe de Pa- 
ris» entr'autres à l'Abbaye de Rebais qui eft 
du Diocèfe de Meaux, il étoit vraifemblable- 
ment arrivé à l'Abbaye de Champeaux , la 
même chofe qu'à celle de Rebais , je veux 
dire que la réunion de Rebais ayant été ob- 
tenue l'an 907 * du Roy Charles le Simple 
par Anskeric Évêque de Paris furTexpofç 
qu'il avoit fait à ce Prince qu'il la poiïedoit 
dé ; a en bénéfice, & que cette réunion etoitr 
convenable pour dédomager (on Eglife des- 
pertes qu'elle avoit faites de fon bien durant 
les guerres des Normans, de même le Prélat 
qui avoit tout pouvoir dans l'Etat en fa qua«: 
lité de Chancelier, obtint pour la même 
raifon , de jouir du revenu de l'Abbaye de 
Champeaux , en laifTaitt aux Religieu- 
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i^s de quoi vivre, & même qu'elle fàt ré- 
futée de fort Diocèfe, fon territoire n'en 
étant éloigné que d'une lieue , avantage que 
a'avoit pas l'Abbaye de Rebais, ni les autres 
étrangères qui font marquées dans la même 
Bulle. 

^ Ce fetoif naturellement des Archiver 
ét V Abbaye de Faremoutier que nous aurions 
dû apprendre pofitivemçnt le temps auquel 
il cefla d'y avoir des fteligieufes de ce Mo- 
fiaftere dans celui de Champeaux. Ce fait 
devoit y être marqué : Mais l'incendie qui 
arriva en cette Abbaye avant le milieu du 
XII fiéclenous a privé de cette connoihance* 
On infère feulement de la Bulle du Pape 
Innocent 1 1 adrefTée à Etienne Ëvêque de ^ £ee ^ 0 
Paris en l'an 1 157, que rétablifFement des p A j^t. 1 />. 
Chanoines à Champeaux fe fit fur la fin de s is. 
l'onzième fîécle & vers Tan 1 100, parce que 
cette ïfcrtle confirma entr'aiîtres Eglifes à 
cet Evêque celle de Champeaux avec les 
prébendes ; EccleJIam de Campe! Lis cum pra- 
bendis. Et même on trouve que dès l'an 
1114, cette Collégiale croit du nombre de \ 
celles dont cet Evêque avoit accordé lesr * 
Annuels à l'Abbaye de Saint Viftor : ce qui 
fut confirmé l'aimée fuivante par Louis le 
Gros. I/édifiee de cette Collégiale paroît 
au(fi erre du XII ficelé. J'en ferai la deferip- 
tion ci - après. 

En continuant ce qui concerne les eano- 
fticats ou prébendes, je trouve que dès le 
temps de î'éfëbliflement ils furent fixez à 1 z * 
lefquels avoient à leur tête un Prévôt ; & que 
l'un de ces canonicats fut donné par Etienne 
Evêque de Paris dont je viens de parler , à 
l'Abbaye de Saint Viûor de Paris qui venoir * 

T iii] 
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. J* tt « fo , ncMc ' cette prébende forma quelque 
difficultés ; mais elles furent réglées par un* 
arbitre qui fut Geoffroy Tréforier de Meaux.. 
Il femble au rerte que cette même Abbaye 
de Saint Viftor eut environ Tan 1 138 , ou 
1 1 40 , des vues pour obtenir totalement FE- 
glife de Champeaux*& en faire une Maifoit 
T. 4 . p. ?tf 4e Chanomes. Réguliers. Le Roy Louis le 
Jeune en écrivit a PEvcque & au Chapitre* 
de Pans les priant d'y confentir de même que. 
lui y confentoit v Ceft ce que nous appre- 
nons de la lettre que. ce Prince écrivit à, 
Henry fon frère. & à deux Archidiacres-, les. 
priant d'y donner lsur confemçment , & 
Rengager les autres Chanoines à favorifercet- 

• MM S bl S^nî- aiS C r" e r fliire n!e - ût point ' 

Hift, de \\ \ es v^nanoines- lccuhers continuèrent 
Uui, p être. Cela n'empêcha pas le même Roy 

Louis VII. d'affranchir en m 6r, des ferfs. 
de cette Collégiale. En l'an 11^7, Odon 
Abbé de Chaumes , céda à ces mêmes Cha- . 
aoines ce qu'il avoit à Saint Merry dans la. % 
dixme moyennant $6 livres une fois payez. 
Pr Q UC, ?P« années après > il arriva- dans le 

«. tutograp. Chapitre** changement qui lui fit extrême-' 
ment honneur. Les Chanoines ne diflîmu-» 
lerent point que chacune dé leurs prébendes . 
pouvoit être partagée en deux, parce que le < 
revenu étoit monte à la fômme de cinquante- 
Hifl. Ecc!. livr es 3 & qu'en ce temps - là il fuffifoit d'à-. 
Far., t.z voir vingt-cinq livres de rente pour vivre^ 
f • 3 8» honnêtement. U^agit du règne de Philippe 
Augufte en ii.ao. Eudes de Sully alors Eve-- 
que de Paris, quoique muni du confente- 
ment des Chanoines, & qu'il vif que la du-w 
plication des prébendes de douze à vingt- 
quatre fait pour l'augmentation du culte di- 

Xin. *.pour la plus grande gloire, de Dkn. tl 
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ne voulut rien faire la - defîus fans confultè 
le Pape Innocent III ; après quoi procédant 
dans cet affaire conjointement avec fon Cha- 
pitre il déclara ennoS, que- chacune- des 
prébendes de Champeaux à mefure qjie les 
titulaires décéderoient , feroient remplies 
par deux autres titulaires, excepté celle dont > 
jouifToit l'Abbaye de Saint Vidor qui ne fe- 
roit toujours defTervie que par un fèul Cha- 
noine Régulier, & qu'à l'égard des Annuels ' 
du revenu de la première année de chaque 
prébende, dont la même Abbaye jouifToit, # 
qu'elle auroit pareillement l'annuel des pré- 
bendes autant mi'iL y auroit de Titulaires 
nommez. La même année l'Evêque fit un 
partage des Terres de la Prévôté avec le . , 
Chapitre. Le Pere Pagi trompé par Rouil- 
lard Hiilorien de Melun dit au fùîet de cet* 
Evéque une chofebien fihguliere fçavoiçqu'it 
renvoya à Faremoutier les Religieufes de 
Champeaux. Celaiait voir qu'il ignoroitque; 
depuis bien long-temps elle n'y étoient plus». 
Aufli l'ancienne Abbefle de Faremoutier fax- 
fant en 1 16 * . rémunération das Prieurés 
n'y comprit point Champeaux. t „ 

Cette collégiale alla par la fuite toujours p a rï t* z l 
en fe perfedionnam Pierre de Nemours , 254I 
Evéque de Paris , y établit un Chantre du 
confentement des autres Chanoines , Tan 
izii, lequel Chantre devoit prêter homma- 
ge à l'Evêque de même que le Ptevot le 
prêtoit, & devoit recevoir des revenus de la 
Prévôté douze livres par an ; il ctoit tenu 
d'être Diacre dans Tan , promettre dé refider 
toute l'année fans s'en difpenfer fous prétexte • 
d'études ; (a place- à la première flalle du 
chœur du cote droit, L'Evêque fé réfervale* 
dcoit de lé choifir. 60 ans après un Cha-- 
ttQine de cette Eglife nommé Dreux de Sain* 
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Mérry établit en cette collégiale le pain dV 
. Chapitre, donnant pour cela fa ferme d'Aulx 

C^pliLp. rta ? 9 1 " étoit dansle voifînage & trente ar-* 
%fz , ' r ' pens de terre. On rapporte cela à l'an 1176, 
Le Roy Philippe le Bel prit ces Chanoines 
fous fa prorechon en 1 3 08. Il arriva que dans 
Jetemptfqu'ils envoyoient moudrelcurs grains 
dans leurs moulin , les Fermiers du Roy de 
Melun arrêtoient leufs voitures quand ils le* 
trouyoierit hors des limites de' Champeaux* 
exigeant un chapon* un gâteau, j ou 4 de- 
niers , un pot de vin , & des meuniers trois * 
quatre ou cinq (bis. Il fallut en venir à uii 
Tréfor d( s règlement. Guillaume de Hangefl Bailli de 
Charrres vol. Sens ft Ie chapitre pour éviter ces 

lortes de pourluites payeioit 4 Lvres pat 
an à ces Fermiers de Melun : Ce qui fut con-* 
firmé par Lettres Patentes. On trouve auflî 
ailleurs un entérinement des Letti es du Cha- 
pitre de Champeaux touchant la permifliotf 
Xeg. Pari, d'enlever les - dixmes. Il eft du 29 Juilktr 

y. ï* fi ijïo* 

Le Chapitre de Champeatux qui avoit été 
nombreux durant près de 400 ans, cefla dé 
' 4> l'être à la fin du XVI ficelé. Les guerres etf 
avoienr tellement dimimié les Biens , que les 
Chanoines obtinrent le r8 Novembre 1 ?P4 * 
de Pierre de Gondï Evéque de Paris qu'il ne 
Pan* nommeroit plus aux prébendes jufqu-'à ce quer 
de Z4 elles fufïent réduites à iz ainfi qu'elles 
avoient été dms leur origine. Ce Pielaf 
leur accorda déplus l'union de la Chapelle? 
tîe S. Léonard de Quiers à leur nie:*fe pour 
avoir des aubes & des robes à leurs enfans' 
de chœur. Ces Lettres Epifcopales furent 
confirmées par Henry de Gondi fon fuccef- 
fèur en 1 5^8 , le premier Juin , & enfin par- 
Lettres Patentes du x Juin i6n , enreffjf- 
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Doyenné dï Citawpeaôx, yzîr 
«rées au Parlement le t6 du même mois. J'ai 
lu qu'en 165 3 » ^ Y eût une prébende attachée 
au Maître de Mufique & enfans. Ce qui fuit _ 
eit plus certain, fçavoir que le zz Novembre " 

1683 , il y eut urf règlement de M. de Har> 
lay Archevêque de Paris , pour le Chapitre 

au fujet de la difciplinc & de la geftion du p jJ* 

temporeL 

5 L'étendue de l'Eglifé de Charrrpeaujc 
eft proportionnée à un Chapitre nombreux* 
Sa ftruéhire eft du XII iïécle comme je l'ai 
deja dit, & S» Martin de Tours en eft le Pa« 
iron ainfi que je l'ai infinué ei-defliis. Elle 
eft bâtie comme en forme de croix avec dey 
ailes & finit en quarré du coté de l'orient» 
ce qui n'empêche point qu'on ne tourne par 
derrière l'autel. L'areîritefte ne la poâit or- 
née de galleries-, &ne la point rendue exac- 
tement droite/Les fenêtres de cette Eglife 
ctoientla plupart rondes, mais en les dimi<- 
jiuant on en a rendu plu fleurs quarrées contre 
la coutume ordinaire Sel'on a figuré en boi* 
dans le chœur les anciennes voutes gothiques» 
Au coté feptentrional du Portail eft me tour 
un peu baffe du même temps 1 que TEglife r . 
€>u d'un peu après. Le jugement dernier efi 
repéfénté à ce portail félon l'ufàge du XII & 
XIII fiécle. Les Chanoines ont beaucoup em- 
belli cette Eglife depuis l'an 1 6 80, qu'ils com- 
mencèrent à faire démolir plufieurs autels 
pour la dégager fïnvant la permiflion qui Reg* ArcKî 
leur fut accordée. Depuis ce temps - là le P**» o£* 
chœur a été pavé à neuf, le fanétuaire fermé l68 °* 
de tous côtêsde grillages de fer fort propres* 
Le grand autel refait à l'imitation de celui de 
Notre - Dame de Paris , & la fufpenfe du ci- 
boire plaçée à l'autel du fond ou des Feriez 
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3*$ Paroisse dé CtfÀM^îÀu:*.' 
«m l'on voit un beau Chrift d'albâtre, II y 3 
auflï deux tribunes aux côtés de la porte dir 
chœur & dont on fait ufage comme à la Mé- 
tropolitaine , fçavoir de celle du côté gauche 
ou feptentrional pour l'Epitre, & de celle 
qui eft au côte droit ou méridional pour TE-* 
vangile , avec cette circonftance , que com- 
me elles font très-petites- le Porte-croix «jur 
précède l'Evangile fe place dans la tribune 
de l'Epitre regardant le Diacre qui eft dans 
l'autre tribune. 

Aucune des tombes des Chatroines quer 
Ton voit dans la nef n'a encore les pieds 
étendus vers l'occident ; mais tous l'ont vers 
l'orient fuivant l'u&ge primitif de tous lea 
Chrétiens* 

On y lit l'épitaphe fuivante fur une dtt 
XIII ficelé en capitales gothiques*. 

Foujucii lumen , pie tatis gemma \ vol'umeir 
Jujlitice, cinere jacet hic^ Deus huie miferere* 
Srephanus hic Unis fuit, (? ' rniferatôr egenis y * 
Vit tus vera Dei noxia tollat ei. Amen* 

Devant la» facriftie eft une autre* tômba 
du XIV lîécle de laquelle on a extrait l'épi- 
taphe qui fuit: Hic jacet Dominus Pet rus 
Ennaoui quondam Canonicus G* Cantor hujus 
JLccleJix , quifundavit'unan Capeilaniam ob 
remedium animes fuœ in honore beat a Far et 
Virginrs in hoc loco, & obiit anno M CCC* 
XXX nono , quarta die menfis Novembris* 
, Dans les vitrages des ailes du chœur,' 
fin-tout dans la partie feptentrionale font re- 
ppéfentés 5 ou 6 Chanoines en dignités en : 
v j2obe$ rouges* avec l'aumuce furie bras droit 
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Dtî D o yekne* de Champeadx, 3** 

ou gauche indiffère ment. Ce qui félon I?s 
apparences font des Confeillers clercs du Par- 
lement? Ces vitrages peuvent être de ioo 
ans ou environ. On apperçoit proche l'un 
de ces Eccle/îafliques ks lettres gothiques 
capitales E S. Au fond de la çroifée du côte 
du midi eft la Chapelle de Saint Pierre dont 
le vitrage un peu plus -nouveau -reprefente 
Saint Jean l'Evangelifte avec cette fentence 
de l' Apocalypfe Johannes feptem Ecclejîis 
par allufîon aux fept Eglifes Paroiffiales qui 
forment le Boyenné de Champeaux. 

5 Entre les Reliques que Ton conferre 
aujourd'hui dans cette Eglife, les plus an- 
ciennes font celles d'un Saint Domnole eu 
Dôme Evéque , & de Saint Heracle Evêqire 
de Sens. 11 y a 400 ans qu'il en fut fait ur.e 
tran/latiofi d'une ancienne châïïe dans ur.e 
^nouvelle. .Cette ancienne châlfe pouveit 
bien aufli avoir trois ou quatre cent an* ; 
ainfi cette Relique pouvoit ctre à Chair* 
peaux dès leX iiécle. Il n'y a point de doute 
qu'elles ne fu fient uu préfent de quelqi e 
Archevêque de Sens qui difpofa des Reliques 
de Saint Heracle l'un de Ces predéceffeurs en 
faveur de deux ALonafteres de Brie limitrc- 
phes du Diccèfe de Paris, feavoir Chaumes 
Abbaye d'hommes , & Champeaux Prieuré 
de filles. On voit encore à Chaumes ce qu'il 
en donna de S. Heracle, avec une portien 
bien plus coiiftdérable du corps de S. Dcm- 
nole que jecroy avoir été un Corevéque fur 
les limites du Diocèfe de Sens du temps de 
l'Abbaye qui .exifioit à Chaumes avant les 

guerres des Normans. Foulques de Chanac 
vêque de Paris qui changea les Reliques 
de ces deu* Saints de ch4fie en 1346 , le g 



Paroisse dï CffAMmtnr; 
O&obre dit au commencement de Ion aâe ï 
Chdttul. Accède mes ad Ecclefiam bcati Martini de Camr 

CanfciL fçliis in JBria no /Ira Diœcefis Cxnonicijuppli- 
caverunt ut reliquias S S. Confejforum Dom- 
no U Epijcopi & Heraclii in quadam ami a us 
capja quUfcentes in alia/n novam transfert 
vellcmus. Il ajoute qu'ayant ouvert l'ancien- 
ne châfli il y trouva cette infeription : Hic 
requiejeunt reliquice Santtorum ConfeJJorum 
Domuli Epijcopi atque Heraclii. Ët ayant 
transféré ces Reliques dans la nouvelle châf- 
Ce , il ordonna que l'Anniverfaire s'en feroit 
le lendemain de la Saint Denis. Datum in 
prafata Ecclejla in Fefio. Diony/li M. CCC- 
JLVI prejentibus Adam de Francovii/a Magif- 
Ibid. * ro ln Mcdecina ditia Ecclejla Canonico &c* 
Hardouin de Perefixe Arcnevêquc de Paris 
vifitanten 1665, une châfle de bois de l'Egli- 
de Champeaux y trouva os unumèbrachiis 
S* Heraclii & nonnulcas Sanélorum SS. Dio- 
nyjli & Stephani janguinis guttulas. 19 ans 
auparavant il y avoit eu une vifite de la 
cbâfle de S. Dôme. Car c'eft ain/î qu'on l'ap ~ 
pelle dans ce lieu & on y avoit trouvé plu- 
îîeurs oflemens de ce Saint & de S. Heracle 
Archevêque de Sens mêlez enfemble.* Et 
outre cela les fouliers de S. Dôme. Aduel- 
lement on montre dans deux bras de bois des 
os du bras de ces mêmes Saints. Mais on 
prétend que S. Dôme n'efl: autre que S. Dom- 
noie Evêque du Mans* & l'on y célèbre (à 
fête le mardi dans Toftave de l'Afcenfion. 

Cwr. Cam, u re ft e ^ c hampeaux un Mémorial comme 

en .1x07 > Hervé Evêques. de Troyes confiata 
par un certificat que les cheveux que l'on y 
ppfTedoit fous le nom de Notre Seigneur 
J. C. en étoient véritablement : Mais le cer- 
*(fiçat m 1* «Uque »e fc trouvent plus» It 
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faut obferver qde Garnier de Frainel fôn 
prédéceflêur , ayoit cté à la croiiade en 
Prient. 

Oh volt aufu ;LChampeaux dans l'iriyerï- 
taire des Archives le certificat que le Cha- 
pitre d'Auxene donna en iz86 , à Dreux dç 
Saint - Merry C hanoine de Ch*mp$aux con- 
cernant un morceau du manteau deS. Martin 
dont ce Chapitre lui fit part. Mais l'auteur 
4e l'Inventaire drefle dès le XIV fiécle avoit 
îipoftillé ce certificat en marquant que cette 
Relique n'étoit plus à Champeaux ayant été 
^engagée à l<i Paroifle de Saint Severin de 
Paris. De forte qu'avec les Reliques de S, 
, Dqme & de S. HergcLe , il ne refle en ce lieu 

Sue ce que les Chanoines ont obtenu en 1 6 1 5, Hiftoîre 
u chef de Sainte Fare leur fondatrice, de PFglife de 
Madame de la Chaftre Abbefle de Faremoû- M«u«.-R U 
tier, & qu'ils firent enfermer en i6i8,dans P-' 2 **" " * 
un chef d'argent. 

A Toccafion de ce don ils conclurent T , 
.dë s'allbcier aux prières de l'Abbaye à la * * ^ f 
mort des Chanoines. Je trouve même qu'ils 
^voient auffi reçu d£ Faremoutier un mor- 
ceau de la vraie croix le 13 Juillet 161 8 f 
La Fête de Sainte Fare quieit le 7 Décembre 
fe célèbre à Charnpeaux (Je rit (blçmnel^ 
jnajeur. 

f Les titres font mention de plufîeur* 
Chapelles de cette Eglife. L'infcription de 
la tombe rapportée ci - deffus nous apprend 
que celje de Sainte Fare fut fondée ver^s Tan 
1330, par Pierre Ennaoui Chanoine & Chan- 



parquée à h collation du Chapitre 
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jji Paroîsse m Champeaitx; . 

La Chapelle ou autel de S. Dôme fut'fupi 
primée avec la permifôon de l'Archevêque 
tnàrn* du mois de Juillet 17x8 , lors de la conftruc- 
tion du grand autel & de celui des Feries. 
Ce qui défigne aiTez où cet autel étoit.fïtué. 
J'en ai vu une collation par TEvêque de Pa- 
ris du 16 Avril 15 17^ & du .7 Oâobre 1^9 p. 
Tantôt elle eft dite S. Domnoli<> tantôt S. Do- 
jiati ou S. Donolii. Il exiftoit auflî autrefois 
^ dans la même Eglife une Chapelle du Saint 

Efprit à la collation du Chapitre. Une per- 
mutation en fut faite le Juillet 1573- De 
plus. le Pouillé Parifien du XV fiécle, faifant 
Ténumération des Bcnéfkkrs de cette Col- 
légiale, en défigne un de cette forte CapeU 
1 \ Lin us de Bord*-, & lui donne 13 livres d« 
Mercure revenu. On lit aufTi dans un Journal des an- 
Juin 1740 i. nées dernières à l'article de la mort de Clau- 
vol. p. 1244. de- Louis de la Chaftre Evêque d'Agde arri- 
vée au mois deJVIay 1740, qu'il avoit été 
titulaire de la Chapelle de S. Eloy en TEglife 
, ,de Champeaux & Député de la Province de 
Paris i i'Ailemblée générale du Clergé de 

Tannée 17^5- 

II refte à parler de deux autres Chapelles 
jle Champeaux gui ne paroiffent pas avoir i 
été dans la Collégiale. L'une eft de Saint 
CJjaHhL Léonard, & très-ancienne, puifque dès Tan 
ÇampcU J231, il y eut un accord fur les offrandes de 
cette Chapelle entre le Chapellain & tes 
Prêtres de la ParoiiTe. Cette Chapelle exifte 
encore dans les champs du^ôté de Fouju , 
â une légère diftance de Criampeaux. 

L'autre .eft .dêiîgnée dans le Pouillé Parî- 

Poutilé fe n du Jlîeur Pelletier de 1>an l6 ? z ' en ce * 

Pelletier p. termes. » Saint Julien de Rouvray Cha- 

**, t„ pelle près de Champeaux à la nomination 

^ » feu Cnanome de Champeaux en tour; 
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I5U Dt)VENNt r CHAMPEAOX. JJJ 

«r ifio livres » J'en ai trouvé des provifiony 
de rEvêque de Paris du zp Juillet & 13 Août 
1518, où elle eft dite S, Juliani in pjjo de 
Jiovriaco PatiJUnfis Diacejis: & la dernière' n<£. fjp, 
fbis elle fut conférée à un Chanoine de Par. 
Champeaux. Comme on ne connoit poinr 
d'autre Rouvray qui puiffe être du Diocèfe 
de Paris de ces cotés - là , que celui qui eft- 
marqué dans les Cartes entre Champeaux & 
Mornant à demie lieue de Champeaux vers 1 
le levant, il eft incontertable que c'eft - là 
qu'eft placée la Chapelle de S. Julien. Il en eft 
encore fait mention au 7 Août 1642 ; & là le' 
lieu de Rouvray eft encore déclaré être du* 
Diocèfe de. Paris 5c même ParoifTe , quoique 
ce dernier foit faux. De tout cela il ré- 
fuite que de Fer s^eft trompé dans fa Carte 
du Diocèfe de Paris, en rapprochant trop' 
Rouvray de Mormant & en le plaçant hors div 
Doyenné de Champeaux. 

On a vu par tout ce qui a été dit jufqu'icîi 
que le Chapitre de Champeaux fut l'orne- 
ment du Dbyennc de ce nom. Le Chanoine- 
quiétoit Prévôt rendoit anciennement la ju£ — 
tîce en furplis & aumuce.- Ilrefte des fcn- 
tences qu'il a prononcées. Le Chapitre nom- 
moit aafli autrefois un Archidiacre pour le- 
diftriô,préfentement c'eft un Curé du Doyen- 
né qui Feft. Lemême Chapitre eft Curé pri- 
mitif des (ept Paroiffes î aux Curés defquelsr 
il paye des gros en grains &c ; Et comme ce*- 
fepr Cures ne fbnrpoint'foumifesà l'Archi- 
diacre de Brie , a la mort d'un Curé il corn** 
met urr defTemnTvjufqu'àce qu'il y air un- 
titulaire nommé.- Dès l'air 17?, Pierre dè- 
Nemours Evêqucdè Parisavoit ftatuc que ce 
feroiént les Chanoinès^qui diftribueroient les ***** CÀmi 
Saintes Huiles- aux Paroiflei du diftiift, Et'foi 

lome xtr+ y 
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334 Paroisse de ChambeA^ît; • 
dépendance des Curés étoit fi marquée qu'ils* 
tffW. étoient tenus de prêter ferment au Chapitre à. 

leur réception. Dans le Rolle des Procura- 
Rttnlus Joh tidns dues pour la vifite à l'Evéque de Paris- 
dé U entière en 1^84, le Chapitre de Champeaux en 
corps eft pour la Comme de douze livres. J'ai 

vïr.Kfpcc tr ° UV( ^ à l >an *45>8,une Commilïion expé- 
diée par TEvêque Decojio Kuralide CampeLiis 
in Bria. On l'appelloit autrefois 1& Doyem 
de Chrétienté de Champeaux*. 

f On compte quelques Illuftres 8t quelques; 
Ecrivains parmi les Chanoines de Cham- 
peaux. Lecelebie Guillaume de Champeaus 
qui d'Archidiacre de Paris fut. fait Evéque? 
de Chaalons en 1 j 13 , porte le nom de cet 
G*ïï. chr. lieu. Mais s'il en a été Chanoine, il faut qu'ils 
s. Mar. tn Tait été dans le temps de l'ere&on de la; 

&*4- Collégiale* Ce perfom^age eft trop- conna 
* ym ' pour que j'en dife d avantage» On* le croit na- 

tétb.tnif. de ce lieu de Champeaux» R mourut ew 

Radulphe ou.Raoul étoit Prévôt de Charnu 
Reg.Atib peaux au XIV fiécle^Il vivoit mal avec foi* 
Chapitre. Les Chanoines mécontents *Le h:L ; 
le déférèrent au Parlement* On nomma pour 
les accorder M. Girard de Bufco & M* Da— 
aiel.. Cet accord eft de .l'an 1326. 

Iiyaeuun fécond Guillaume de CRan*~ 
peaux au XV ficela. Il ftit Evêque de Laoi* 
fous Charles VK & Charles VII. Ce fut lui 
qui fit à Bourges Ta» 1 42?} > le baptême; de 
louis XI* j 1 

Amoirie Sanguin connu fous k: nom 
Cardinal de Meucbn, avdit commencé lori^ 
qu'il n'était encore que fimple clere. 8c étu— 
%9g>If+Fxr, diantàParisrÇar être Chanoine de Chant- 
jeauxpar foliation dt XEneque de Paris dè 



Digitized by Google 
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'%£ Juillet 1500. Ses provifions portent Na- 
bi Li juveni Antonio Sanguin Clerico PariJ- 
Jc/iolari PariJ* II eft mort en 155p. 

Etienne Poneher fils de Jean Général des 
Finances) & mort Arcl\evëque de Tours en 

52 , fut quelque temps Prévôt de Cham- 
peaux. Il permuta le z4 Juillet 1517» avec 
Antoine de la Barre Evéq-ue d'Angouléme 
pour le Prieuré de N. D. du Pare près Rouen» 

Antoine delà Baïre Evéque d'Angoulême 
étoit Prévôt de Champeaux en 1^7. 

Benjamin de la Villate , Chanoine de 
Champeaux a compofé la vie de Sainte Fare 
en profe & en vers qu'on dit imprimée. Il a ^! 9 f fsnc 
été Chanoine 58 ans* eft mort en 1641 , eft " # ** 
inhumé dan%la nef de la Collégiale. Il a fait 
plufîeurs poëfïes françoifes » une entr'autres- 
qui eft intitulée THermitage chrétien. 

Martin Sonnet étoit Chanoine de ce Eea 
en i6tf y & eft décédé en 167p. Je le croy 
auteur des Mémoires Hiftoriques que Ton a ^xfoi 
eu la bonté de me communiquer touchant 
cette Eglife. Un autre ouvrage de lui eft dt 
Breviario G? MiJfaM Diœctjams imprimé 
M If,' 
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îî* PAROISSf Ht CtfAlffEÀtlTî. 

CHAR T A 



DE IjT N ^ C^4 P EL L A. 

apud Campeliôs.. 

E££o CuiUèmws de Cd/lellar Miles Or 
uxor mea, notum facimus quoi nos ajfen- 
XX vil, f u ^ v°h*nt*ufiâorumaojirorum GuiLLelmi G* 
Simonis Militum, ad ujum Capellanie nojlrêx 
in Eccle/ta B '. Martini de Campellis inBria%. 
pro falute animarum nojlrarum & antecejfo- 
rum noflrorum & maxime pro anima. Cari/fi*-, 
mi nojlri . . . . Ecclejia quondam Canonici** 
injîituimus , dedimus v & liber aliter- concer- 
tant in perpetuum fexdecim (ext G* 

fexdecim f ext >> ave/te qua nos in.granchia di&j 
Ecclcfia de Efcrennes jure ........ fuite* 

famuSjCr* decimam totius terre no/lre.arabi- 

Ms extra pourprijium adjacent de.- 

Lofco , quœ ejl de feodo Vicecomitis MeledunU 
Concejfimus etiam Jupra memorato Capellano* 
in perpetuum ofto f ext aria. Ivernagii & Otto»* 
/ext aria avene percipienda Jingulis annis in, 
décima, de Mujleriolo propè Meledunum G*' 
unampetiam vinea-Ji'***.. . -.Cajlellar 

Régis r qua conti— 
net circà ttnum arpent um Incujus rei.memo-- 
fiam & /habilitai em . • • • • • • de Cajlellar 

pre-f entes lit ter a s Jigillo mea munU>L Aclua>\ 
mono Dominiez incarnationis millejimo Du— 
êtntefimovicefimo feptimo menfe Augujlo. . 

Ego Adam de Mejiaco Miles Univerfis pre-- 
fmtes liMra*Anfpe(iuris Notum facio qpcd 
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otj Doyenne* d? GftAttniittES fif* 

Cariffimus Dominus meus Guillemus de Caf— 
ttiLr Miles ajfenfu G* voluntate Cariffima Do- 
mine meœ U. uxoris ejufdem & heredum fuo- 
rùm ad augmentum lenefuii-a,ltaris quod injlht 
uiit in Ecclejia B. Martini de Campellis im 
Jfriay dédit & conceffit in perpetuum oftosfex— 
taria ivernagii & oiïo fextaria avene fingulis 
anrûs percipiendain detimafiiA de Mufteriolo» 
prope Meledunum qua de meo movct feodo : 
Hojic autem donationem laù% % concedo &gra- 
tam habeoi In cujus rei memoriam & rohora-- 
tionem p refentes lit ter as Jigillo meo munivi.. 
Atlum anno Domini M.. CCJTXFIL .menfe. 
Augufto.^ 

Tiré dîim Vidinju* du Dof*n de là CKré- Ex A>d*N- 
denté de Champeaux de laft 131* , le Di- Caro * clk 
. manche après la Saint Martin d'hiver*. 
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BOURG ET PAROISSE 

D E CHAMPEAU X„ 

LE village 1 qui fut formé à Champeau* 
à mefure qi^e les Rdigieufes qui y fu- 
rent établies au VIL fiécle de J, <J. nrene 
Valoir les terres , augmenta eonfîdérable- 
ment depuis que les Chanoines furent mis' 
en leur place vers l'an i roo. L'étendue de 
la Paroifle étoit d'ailleurs fi cemfidérable- 
qu'il fut befôin d'en faire des diftraftions' 
pour en créer d?nouvelles.- Car comme j'ai 
déjà infînué ci-defTus, Andrefel & Fouju en 4 
étoient des dépendances. Mais ce neft pointf 
fous cet égard que j'envifage ici Champeaux. 
Son territoire efl encore d'une aflez grande 
étendue, pour que je puifTe en parler féparé- 
ment,& indépendamment des lieux qui em 
ont été démembrés. / 

Gn y comptoiten r/op, le nombre de 76 
feux que le Didionnaire Univerfel Géograï- 

fhique de là France de l'an 1726, a évalue 
34 r habitans il marquoir fauflement que ce- 
lieu eft du Dioccfe de Sens» Lefieur Doify 
qui daiis fa Defcription du Royaume par 
feux imprimée en *745, s'y conforme au dé— 
nombren^nt de 1709, excepté dans ce qui: 
cft de TF.leftion de Paris, a mis Champeaux^ 
fur le même pied, parce qu'il n'aVoit pas- 
fEtatpréfent de l'Eledion de Melun dont ifc 
eft. Cependant ce hourg pafle pour erre 
compofé d'un peu plus de 90 feux 8c on y 
- compte 400 ames. J'ai déjà obfervé ci-deflîss 
la nature du territoire* Il y croit de très- 
beaux froments* 
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t>v Doyenne** de Champe^ûx; yj^ 
* Ce n'eft que dans l'avant dernier fiéclcr 
que ce lieu commença a avoir la forme d'un' 
Bourg. Les maifons étqient éparfes de coté 
Se d'autre- dans la campagne: enforte qu'on. 1 
en trouve encore des vertiges en labourant. 
On obtint permifllon du Roy Henry II de fc 
rapprocher autour des deuxEglifès Colle* - 
giale & Paroifliaie : Et de fait ïous Charle* 
IX à caufe des guerres civiles on entoura le 
lieu de profonds foflesi , de manière qu'on ne 
peut plus y entrer qne par trois portes qui 
fermoient & qui étoient accompagnées de 
ponts-levis; L'une de ces portes fut appel- 
lée La Porte-Saint-Leonard à caufe qu'elle 
étoit voifïhe d?une Chapelle de ce nomconC- 
truite dans la campagne* Cette porte me- 
Boit à Melun & à Corbeil. La féconde porte 
qui conduifoit aAndrefelle & à Paris, fut: 
nommée de Court tntt à caufe que le pre** 
mier lieu qu'on trouvoit au fortir étoit un 
hameau de ce nom de la Pâroiffe d'André- 
fèHes. Ce hameau eft détruit; on n'y voir 
plus qu'un puits &»un refle de grange du- 
Chapitre de Champeaux. La^troificme eff la- 
Porte de Varvanne ainfï dite , parce qu'elle* 
conduit au moulin de Varvanne qui eft fur 
le territoire de Champeaux. 

La fontaine de Varvane eft Ci abondante 
qu'elle fait moudre un moulin a la lource, & 
dans fon cours trois autres qui font au Cha^ 
piti e de Champeaùx ;& un qui appartient au. 
Chapitré de SaintMarcel de Paris. En 1458* cfarh$h 
Jean. V Aumônier lit faire l'Etang de Var- c*mpetl. fit. 
▼ane. Le nom de cette fontaine me fait re^ 22 ** 
fbuvenir qu'il y en a une très-grande & très^ 
abondante dans la -ville de- Varzy auDiocèfe 
d? Auxerre , & une autre d ? égale force è> Yar 

• I *» f . , » 

■*.-•.* « j , : , . , \ 

»«»••« '*■» 5 * Ht* .• t » 
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village proche la -ville de Chartres: 
qui aonne à penfer que Var eft un nom Cel- 
tique dérfotanr/une abondance d'eau. 

L'Eglîfe Paroifliale de Champeaux du* 
titre de la<&ûnte Viergeeft contigue à TE— 
glife Collégiale & lui touche dû côté fepten- 
trional. On n'y trouve rien à- remarquer.- 
Guillaume d'Auverghe Evéqne de Paris, 
étant à cette Paroifleen 1141, le village de' 
€ J^ hi f/ tf ' Fouju,' voulut que le Curé de Champeaux 
ÇampeU.. M furphç tenu de' fervir au gratrd autel de' 
Saint Maitin,n'y celui dè Fou>u non plus. 
Gette Cure eft marquée avoir vingt livres de % 
revenu dans lePouillé du XV fiécle. C'êft le- 
Chapitre qui y préfente comme aux autres. 
Il y avoit en 13-51 , une Léproferie à: 
^ Champeaux, à laquelle avoiem droit- d'être* 

T L '* êr reçus les habitans du lieu: ceux desParoiflês» 

\7alîT?fiL dc Fou ) u > de Saint - Men 7 ' d'Andrefelle r 
Itê . * & deQûiers. Ceft elle apparemmentqui eft 

XabnL c*m. jm P 0l ^ e au rolle des Décimes fous-le titre de- 
' Maladrerîe; ■ 

On lit de plus , quHinrChanoine appelle 
Léonard Bardin < y bâtit un* Hôtel - Dieu 
en 1457. 

Le Bourg dé Cliampeaux eft fïtiré dans» 
FEledion de Melun^ & hors la Prévôté & 
Vicomte deParis & régi par la Coutume de *■ 
M. En is«7 , le Prévôt Royal de Melu» 
£3r wrw ayant entrepris d*exercer fa Jurifdtâfon fur- 
H* chartiiUri le territoire de ce lieu", Philippe 1e Bel don- 
E». PMfir. na dès Lettres dans lefquelles il eft dit que' 
Tn n ' ^ eft k Prevôf & le Chapitre qui ont toute* 
X..3 f*i3jg, jtnticelur le village & q« ûs «.tiennent de 

' TEvequedéPatisi. 

* » * • »i 

(*) ,S©o» la première, race^cîe nos Rois l'eau âè cette ' 
Fontaine dé Var était conduite à Chartres par un aque- 
duc- dont oir voit encore dei reftes. Je croy que c'eft* 
celui dont il eft parié i la- fin delà vie dc S* Lomer. 

Eft» 
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En T400 , les habitans de Champeaux fu- 
rent déclarez exempts de faire le guet au' Ex mff 
Château de Melun : Mais cinq ans après Cdm P eli * 
Chéries Vf. donna des Lettres pour les con- fo . . 
traindre aufli-bien que ceux de Fouju & de 
Saint Merry à travailler aux réparations de 
la Ville. 

5 Sur le territoire de Champeaux , à une 
légère diflance du bourg vers le fud - eft , eft 
un Château appelle Au no y dont il eft fait 
mention au Procès verbal de la Coutume de 
Melun de l'an 1560,3 T.occafion du Seigneur 
nommé François d'Avergne Concilier du. 
Roy en la Chambre du Trcfor. * PermuE 

Un Monfieur Faure po/Tedoit cette Seijj- do d ^ at - 
fleurie en 1697* j u ^t. ' * 

Chaunoy , ou Chaulnoy-, efl un autre 
Seigneurie un peu plus éloignée du Bourg 8c 
fituée vers le midi. Elle appartient au Cha- 
pitre de Saint Marcel de Paris qui en efl Dé- 
cimateur &5eigneur. La dixme avoit été li- 
ligieufe entre ce Chapitre & le Curé de p *?' Artb * 
ï4otre-Dame de Champeaux. Les parties 
s'accordèrent en 1664. Ce lieu eft nommé Hi/h<?e P*. 
Villa Calonei dans une Bulle d'Adrien IV. ris, t. III, 
àe Tan 11J8, qui confirme aux Chanoines P a S- 
<îe Saint - Jftarçel tous les biens qu'ils poiTe- 
dent. 
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ANDRESEL, 

s 

ANDESEL 

li paroît que pour ne point féparer les 
lieux , qui anciennement ne faifbient 
l'une feule & mêmp Paroiffe, on doit join-* 
[re Andrefèl à Champeatix. On a vu dans 
la Bulle du P?pe Innocent II, d'environ l'an 
1130, qu'alors il n'ctoit fait aucune men- 
tion d'Andrefiel dans le rang des Eglifes du 
Canton de Champeaux, parce que cétoitun 
fimple hameau , avee une Seigneurie appar*- 
tenante à un Chevalier, & même le nom 
qu'on lui donnoit alors ctoit Andefel. On 
Voit par un titre de l'Abbaye de Saint Pierre 
des roffez qui concerne ce lieu, qu'un nom- 
mé Odon dit de Bratteau Seigneurie de la 
Paroi/Te de Saint Verain par delà Châtres , 
pour avoir lui & fa femme droit de fépultur- 
rhatHlare re en cette Abbaye, lui donnèrent fous l'E»- 
fM wmyafy* P^°P at d'Imbert qui fïégea depuis 1030, 
4 jufqu'en 1060, un domaine qui lui apparte- 

iioit fityiéenBrie & appelle Andefel prœdium 
Jîtum in Bricio quod dicitur AndefelLum m 
Cent cinquante an; après , ce Monaftere ne 
pofTedoit plus ce bien , foit qu'il en eût fait 
une échange ou qu'il l'eût vendu. Car dès le 
commencement du Xïïlfîécle, on trouve un 
Aubejrt d' Andefel qui jouiflbit de plufîeurs 
fiefs en Brie, outre celui-là. On croit avep 

yaifon gue wmmp il avoit dev§ fii$ Jean $ 



/ 
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'Aubert, ce fut Jean qui procura l'éreôioa 
d'une Cure en ce lieu d'Andefel dans la Cha- 
pelle de S. JeanBaptifte qu'il fit bâtir. Elle 
ctoir établie au moins dès Tan 12,12, , félon 
tin ade qui fè voit au petit Cartulaire , de 
l'Abbaye de Saint. Vidor dans lequel les 
Eglifes qualifiées fuffragantes de Champeaux m f fJ ^ 
loin nommées iuivant cet ordre: Eccle/ia de 
dur ris , Eccle/ia de Capella Dominï Galteri 
Çamerarii. De Andrejello* De villa Sandi 
Jtfcderici* 

Andrefel eft fîtué dans la plaine de Cham- 
peaMX en approchant de Paris. Ainfi il eft à 
dix lieues de cette ville, & tirant vers Guines 
où fe trouve la grande route. Son territoire 
eft prefqu'entierement en labourages. On y 
comptoit 67 feux en i7op,lors de la pre- • 
miere impreffion du dénombrement de l'E- 
leftion de Melun dont il eft. Le fieur Doily 
a répète ce même nombre dans fa defeription. 
du Royaume imprimée en 1545 , quoiqu'il 
foit un peu diminué. Le Diftionnaire Uni- 
verfel de là France publié en 1716 , évalua 
les feux à la quantité de 2,33 habitans. On 
afîure que le nombre des feux monte aujour- 
d'hui à y 6. * 

f L'Eglife Paroiflîale fîtuée dans l'en- 
ceinte du Château eft fous l'invocation de 
Saint Jean Baptifte , ce qui étoit rare primi- 
tivement parmi lesParoifles de la campagne: 
Aufïi n'a-t-elle été érigée qu'au commence- 
ment du XIII fiécle ainfi que je viens de dire, 
& il lui eft arrivé comme à celle de Grez 
proche Tournan que le nom du Seigneur à 
déterminé à choifir S. Jean pour Patron. Il 
n'y a rien aujourd'hui dans l'édifice de cette 
Eglife qui (bit du fiéçle de ce Seigneur. Il 

Xi] 
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344 Paroisse p 1 André s sl, 
p^rok parce qui refie du vieux chœur qu'elle 
avoit été rebâtie il y à deux cens ans ou en- 
viron & apparemment àufïi aggrandie. Mais 
depuis la chute du clocher qui en abbatît la 
voûte, en la reparant en 1732 , on Ta beau* 
coup rétréjcie. Comme la Féte de S. Jean 
Baptifte eft commune à toute la Chrétienté, 
le concours à l'Eglife çPAndrefel fe fait le 
jour de Saint Roch dont on dit qu'on a des 
Reliques. 

La Cure, eft à la nomination du Chapitre 
de Champeaux ainfi que les autres du Doyen- 
né étant comme on a dit un détachement de 
celle de Champeaux même. On lit qu'en 
1187, Jean Viterolle qui en fut pourvu vint 
prêter ferment au Chapitre. Des le XV fîécle 
c'étoit celle de tout le Doyenné dont le re- 
venu étoit meilleur. Le Pouillé d'alors le 
marque à vingt-cinq livres. Cette Cure s'eft 
maintenu dans cette fupériorité, nonobftant 
qu'on en ait diftrait dans le dernier fiécle le 
hameau de l'Etang de Vernpuillet. On 
afliire qu'un Curé nommé l'Allemant gagna 
il y a 100 ans fon procès pour la dixmé de la 
Seigneurie & Terre de Minpincien contre 
l'Abbaye de Saint - Denis qui la prétendoit 
exempte àcaufe qu'elle lut avoit été donnée 
par un Pape. Edrne Garrier Curé d'Andre(èl 
comparut en 1 5 60 ,* à la Coutume de Melun f 

r 

La Chapflle pe s. Eloy flir le même 
territoire eft très-ancienne , & prefque du 
roeme«-temps que Téreftion de la Paroifle. 
Aubert d'Andrefel Chevalier 8c Jeanne Gl 
femme ayant conçu le deffein de la bâtir de- 
vant leur maifon & en obtinrent l'an 12,36 , 
la permiffion de Guillaume d'Auvergne Evê^ 
<jue de Paris qui auparavant jivoit eu le cotiz 
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fentement des Chanoines de Champeaux St 
d'Eudes Curé d'Andrefel , à condition toute- 
fois que tous droits curiaux^en cette Chal- 
pelle feroient réfervéz. à l'Eglife Paroiffiale ; 
<jue les Chapelains préterpient ferment de 
fidélité au Curé & au Chapitre. Ce fut alors 
qu'en compenfation des oblatiôns accordées 
à ce Chapelain , on afilgna au Curé quarante 
lois de rente fur la Voierie de Saint-Martin 
de Champéaux, Il n'eft point dit à qui la no- 
mination devoit en appartenir / iVlais j'ài 
trouvé ailleurs que c'étoit le Seigneur qui y * e & *t* 
tiommoit. Elle fut conférée le 23 Janvier * r * 
1524 , par TEvèque de Paris fur la préfenta- 
tion de Noble homme Jean de Myraumont * 
Ecuyer Seigneur temporel de Sucy , du Che- , 
min , & d'Andrefël à taufe' de Radegonde Ibidem. 
de Hacqueville fa femme. Il y eil a une autre 
collation du 1 6 Juillet 15^0. 

En ij 94 , les Chanoines de Champeau* 
éxpoferent à M. Pierre de Gondi Evéque de 
Paris, que cette Chapelle qui étoit fort T*b. C*mf 
grande & en mauvais état depuis les guerres 
fût abbattue & rebâtie plus petite , & que les? 
matériaux fufTent convertis à l'utilité du 
Chapelain, afin qu'il pût dire quelques 
méfies pour les fondateurs. Sur l'informa- Heg.Ep* v*r 
tion faite, la permiflien futaccordée le 
Janvier 15^6 , par Lottis Godebert ViGaire 
Général, 

Andefel ou Andrefel efl un nom dont 
la racine peut venir de l'ancienne langue 
Gauloife , au moins la fyllabe And de la-' 
quelle eft refté en quelque pays le mot An- 
dains pour fignifîer les filions de terre. Ce 
iieu paroîr avoir été fermé de murs dans le 1. 
iemps que plufieurs villages Ce mirent en fû- 
Vcîé xi y a 100 ans# On voit encore des reftç$ 

* . • • 

A UJ 



Digitized by Google 



3-4^ Paroisse d*A nbr r s ri!, 
-ce foflez. en allant du c6té de l'Etang de Ver* 
îiouiliet. IJn Seigneur du lieu efTayaauffi en 
1657, d'y établir deux Foires par an. Le 
Château conftruit en forme ronde eft folide- 
ment bâti de grais & de briques avec pont le- 
vis & foffez. 

Nous avons une Lettre du Roy Louis VII. 
Dwchène é CT ' lte à Si:ger Abbé de Saint-Denis laquelle 

T. 4. p. su fa - t mention d'Albert Davolt Officier de ce 
Prince, qui de Ion contentement avoit fait 
élever une Tour à Andrefel. Cet Albert & 
fon fils Hugues étant décédez: , Louis manda 
à Suger & à Raoul de Vermandois fes Mi- 
nières, de faire garder cette Tour jufqu'à 
ce qu'il revînt > de crainte d'inconvénient* x 
Cet Albert peut et e regarde comme le pre«- 
mler Seigneur connu de ce lieu». 

Aubert ou Albert de AndejelLo eft le ie- 
char. jardî cond Seigneur connu des Tan 1 ips , comme* 

BtbL Rcg. p. mari d'Agnès de Garlande dans un titre de- 

zzz ' Tournan, par le moyen du Cartulaire de 

GalLckr.t. l'Abbaye du Jard laquelle acquit en 1104 > 

2. cail 60% !• de Geoffroy 100 arpens de bois à Grizy fi- 
tuez. dans fon fief. Sa femme Agnes fit en 
1.213 , une r cnte de 60 fols à Euftachie leur 
fille Religieufe à Hiere, & l'augmenta err 
1214, du confentement de fes deux fils Jean' 

Mnd.col.9i & Aubert. (a) 

Ces deux Seigneurs Jean 8c Aubert d' An- 
dtefel dont les femmes fe nommoient Agnès. 

tort Batf^ M Aubert «TAndrefeU Agnes fa femme , & Jean 
Bibl Rep i, ^ eur fiJs avec E, i fabetl1 fa veuve font mentionner dan»- 
567 C7* 96o lc Caitulaire de l'Abbaye de Barbeau comme lui ayant 
- 7> ' donné du revenu fur les moulins de Melun. 

Page :Si. ^ a PP arc roment le même Aubert d' Andrefel qui 
5 * 9 félon THiftoire de Melun a fondé en la Collégiale de 
N* D. de Melun un Chapelain à l'Autel & Saint* 
Martin & Saint Nicolas». 
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Èt Jeanne étoient en procès Tan ïxii , avec 

les Chanoines de Champeaux. Guillaume -J™*L* 

de Seignelay Evcque de Paris les mit d'ac- ™£ R ^ 

cord; & ils reconnurent tenir du Roy la rente 

de 30 livres que le Chapitre leur payoit en 

échange de la Voierie, Juftice, & Corvées 

qu'ils avoient eu du Roy. 

Jean d'Andrefel Chevalier approuva eit 
1x30, comme fécond Seigneur à Barneau le 
don de 10 arpens de terre fait à l'Abbaye de 
iivry. On a vu ci-defïiis qu'en 1136, Aubert châttuU li- 
ée Jeanne fa femme fondèrent à Andrefel la vrtart/. 13* 
Chapelle S. Eloy. Ils firent en 1285, la 
reflitution de Vilblin au Chapitre de Cham- 
peaux. 

Un autre Jean d'Andrefel Capitaine de 
Brie eft mentionné à la Chambre des Comp- 
tes en 1 3 ? 9 i à Toccafïon des Lettres de par- 
don qui lui furent accordées & à fes compli- ^ ^ ^ 
ces, de tout le mal qu'il avoit commis au change <W* 
pays de Brie, Châteilenies de Melun & de Comptes, 
Moret & au Pont de Samois. J'ai trouvé 
dans un compte des Subfïdes de l'an t%%6y 
Jean fire| d'Andrefel Chambellan du Roy* 
Ceft apparemment le même Jean d' Andrefel 
Chambellan du Roy qui étoit mort dès l'art 
1367, que l'Hiflorien du Gatinois dit avoir" 
été furnommé Viole , & qu'il fait defeendre* 
dun Viole Sire d' Andrefel des iji*, s'il 
n'eft le même. Jeanne de Maligny fa veuve 
fut Dame d' Andrefel. Jeanne leur fille* 
epoufa Jean de Montmorency , & Margueri- 
te d' Andrefel fa fœur du premier lit epoufa 
Guillaume de Montmorency Seigneur de 
Saint Leu. Jeanne Dame d' Andrefel fut in- 
humée en 1 3^f , au mois de Novembre en I» 
Chapelle de N. D. de Sainte Catherine du 
Val des Ecoliers* 
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Les fieurs de Hacqueville étoient Seîgf- 
neurs d'Andrefei fur la fin du XV fiécle , & 
même en partie. Radegonde de Hacqueville 
porta cette Terre en mariage à Jean de^ My- 
raumont. Voyez ci - defïus. L'Hiftorien du 
Gacinois écrit que cette Radegonde étoit 
Morin p. fille d'une Marie Viole. 
4 * ;# Les Viole continuèrent de pofleder cette 

Terre, entre autres Nicolas Viole Cor- 
redeur des Comptes, Jean, fécond de fes 
fils acheta la part de fes frères ayant Nico- 
las & Pierre dans cette même Terre. 
Jacques Viole étoit en partie Seigneur 
Coat. de d'Andrefei avec Philippes de Longueval en 
Mdun. 1560. Le premier l'étoit encore vers 1580, 
& Confeiller au Parlement. 

Jacques Viole Préfident au Parlement en 
futenfuite Seigneur. Il mourut le 13 Sep- 
tembre 1613. Sa veuve Anne TAllemant vi- 
fp. yo j t cncore vers j6t* Le Curé d'Andrefei 
Pén 1 1 Dec. , B > 1 1 o • 1 % 

de même nom qu elle de qui gagna le procès 

de la dixme de Minpincien étoit apparem- 
ment fon parent. 

M Fouquet Surintendant des Fi- 
nances JouilToit de la Terre d'Andrefei vers 

RfÇ.duPar. j> an x6$ c > ft f d , j j j R 
i. Juin 1657. . i> / 1 »• 1 r- • J 

permit en 1657, d y établir deux r oires. 

Pierre Longuet fit acquifition vers l'an 
\66o. d'une partie de la Vicomte d'Andre- 
fei & la fit reunir à la Seigneurie dte Ver- 
nouillet , dont le Roy donna des Lettres de 
confirmation, les Regiftres du Parlement 
Re*. du en fo nt mention au >8 Juillet 1 66 1 • 
Conf. lu Par. Dans le fiécle préfent la Seigneurie en- 
tière d'Andrefei a été entre les mains de Jea» 
Hift. des Gr. Baptifte Picon qualifié Marquis d'Andrefei* 
JjJ Tt 7# f U efi décédé en 1717. Il avoit été Ambaffir- 
* * deur â Conftantinoplç, Sa veuve étoit Damer 
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«TAndrefel en 1 740, pendant que le fils etoit 
Capitaine à l'armée. 

Ç Cette Paroiffe n'a que deux ou trois pe- 
tits Ecarts fîtuez vers le Sud'eft. Le plus 
proche s'appelle le Truify ; le fuivant eft dit 
Minpincien , le troifieme & plus éloigné font 
les Hautes-loges. Il n'y a rien â remarquer 
que fur Minpincien. Depuis ce fiécle-ci on eft 
revenu du fentimènt des Italiens fur la pa- 
trie du Pape Martin IV. Onuphre Pan vin 
l'a fait Tourangeau à caufe qu'il étoitTrcfo- 
rîer de Saint Martin de Tours, & M. Maan 
Hiflorien de Tours prétend que quoiqu'il 
eût pris le nom de Simon de Brie , ce n'eft 
pas notre Brie Françoife qu'il faut entendre 
par là , mais un petit canton de la Touraine 
appellé Bric. D'autres ont cru que par Brie 
il falloit entendre Brie-Comte-Robert (ans 
faire attention que fî Simon en eût été , il 
feroit nommé Simon de Braie comme on dx- 
/bit alors ; on met a prêtent communément 
dans les Diftionnaires que ce Simon de Brie 
fait Cardinal en 1163 , puis Pape fous le 
nom de Martin IV. én 118 1 , étoit natif de Bautrani 
la ParoiflTe d'Andrefel en Brie. Je n'en ai pas Morcri. 
encore trouvé la preuve dccifive. Ce que je Dia. Uni* 
fçai ; eft que la terre & Seigneurie de Min- la Maninie. 
pincien fur cette Parole a appartenu à ce Pa- 
pe qui la donna à l'Abbaye de Saint Dem* 
en France» 




Di 
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LA CHAPELLE 

- 

GAUTIER. 



E ne marque à la tête de cet article que 
le nom leplus communément reçu pour 
fgnifier Tune des anciennes Cures du 
Doyenné de Champeaux. Car d'abord on 
€dptU* Cet' Fappelloit fimplement La Chapelle ou bien 
La Ckapdlc Cernay. Au XIII fiéclc en com- 
mença à l'appeller La Chapelle Gautier du 
nom d'un Chambrier du Roy qui rendit cé- 
lèbre ce lieu , dont il ctoit Seigneur. ( a ) Et 
enfin de nos jours on a commercé à l'appel- 
ler La Chapelle Thiboujl de lierry r pour rai- 
fon que je rapporterai dans la fuite. Pour ce 
qui eft du funtom de Cernay que portoit la 
Chapelle du lieu, à caufe que c'étoit le nom 
du lieu même , on ignore d'où il lui venoit. 
PiA. U»r Q e nom e ^ a (f ez comrmin en France. On y 

compte neuf ParoifTes qui le portent , dont* 
une eft du Dîocèfe de Paris, avec une Ab- 
baye fiir fon territoire dite les Vaux de Cer- 
nay 9 & outre cela un Château ou hameau de i 
la vallée de Montmorency ParoifTe d'Ermon 
porte le même nom de Cernay. 
Itiffi Eccl. ^a Chapelle dont il s'agit ici ctoit une 
yUHi " T* %• ParoifTe dès le règne de Louis le Gros. Elle- 

eÇ marquée dans la Bulle d'Innocent IL 
scirelTée à Etienne Evêque de Paris l'an» 



(4) Il y a une autre Chapelle Canner Paroïflfr a* 
Diocèfirde iificux en Normandie £le£tond© Bernay» 
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vv Dgyjkke' i>£ Champfaux jfr 
ÏT37, au rang des Eglifes jointes à ccile de 
Champeaux ; EcclcJU?n de Campe llis cum 
prtibendis & tribus l'arochiis id ejl de fantio 
Mederico , de CapelU , & de Kerris. On efl 
cnfuite long - temps fans rien trouver fur ce 
lieu. 

. Il étoit poffédé à la fin du même fiéde par ; 
les Seigneurs de Villebeon, Gautier de 
Villebeon premier du nom Chambellan des 
Rois Louis le Jeune, & de Philippe Augufle 
étant fort âgé donna les dixmes de bled de 
cette Terre aux Chanoines de Champeaux c j£ J£ r 
l'an i zo? , & mourut a même année. Odon 
de Sully Evêque de Paris confirma aufïitôt 
cette donation. Ce Prélat étant mort trois 
ans après, le fiége fiit rempli par Pierre l'un 
des fils de Gautier qui étoit furnommé de 
Nemours, du nom de la Terre d'Aveline fa 
xnere. Pierre de Nemours voyant Gautier 
fon frère Chambellan du Roy depuis la mort 
de fon pere, difpofe à faire une fondation 1 
dans la Terre de la Chapelle, obtint des 
Chanoines de Champeaux qu'ils £e dépor- 
taflent du droit de patronage qu'ils avoient 
de la Cure ; & incontinent , c'eft-à-dire çiï 
izoS , Gautier y établit quatre Prêtres te- 
nus de prier Dieu pour fes ancêtres & pour Epc ^ 
lui , leur aflignant pour vivre douze muids P*riJ„ zv z\ 
de bled tant fur fa grange de la. Chapelle , 
que fur fes moulins, vingt - quatre muids de 
vin à prendre en vendanges darçs fon cellier 
du même lieîi & vin^t livres dans fes rentes 
jufqu'à ce que de l'avis de l'Evêque il en dif- 
pofat autrement. Dans la fuite de l'ade ilsr 
les qualifie de Chan oines tenus à l'Office* 
Canonial, & il veut que la nomination dé- 
cès prébendes appartienne à l'Evêque. Un de 
ces quatre Prêtres devoit tous les jours celé-? v 



2fi ^ AR * DE LA Cha. Gtautieb! 5 
brer la Méfie dans fà Chapelle domeftîqu'é'y 
& un autre devoit une Meflè des Morts. Erf 
vertu d'un autre a&e de la même année pat 
fé entre! l'Evêque & le Chapitre dé Cham- 
eaux, Pierre de Nemours pourvut à trois 
€hdtjH?. prébendes , & le Chapitre de Champeaax 
Vtmycu. Jî( j mma Curé de la chapelle à la qua- 
trième prébende. Mais il paroît que les Cha- 
noines de la Chapelle furent quelque temps 
à exercér tour à tour les fondions Curiales 
jib J. de la ParoifTe. C'eft ee qui eft luppofé par 
les Lettres de Guillaume d'Auvergne Evé- 
<|ue de Paris de Tan 1143 , qm les décharge 
tous quatre de la fonction de Curé & ordon- 
ne du confentement du Chapitre qu'il y art- 
, tz un Vicaire perpétuel. Ce qui eut' lieu de- 

09 stirit $ UÎS ' en ^ )rte tjyfon trouve depuis ce temps- 
là des préfentations à la Cure par le Chapitre 
de Champeaux notamment en 142,? , au t% 
Novembre. 

. La fondation d'un' Chapitre en ce ïïéu de * 
fa Chapelle par un Seigneur que la dignité 
de CrrarrïbeWarc renjloit tres puiffant , fit 
qti'on ne tarda gueres à qualifier cette Terre 
du nom de la Chapelle Gautier. Airrfï 
des l'an iin, le petit Cartulaire de l'Ab- 
baye de Saint Viftor 8 de Paris faifant Fêntt- 
mération des EglifeS fufrrafgantes de Cham- 
peaux, s'exprime de cette forte': EccUJia de 
Car ris , Ecclcfia de Capella Domini Galteri 
Camerarii &c. Dans le Potfillé Parifien du 
XV fiécle ? il y a un article fpédal & le Curé 
eft marqué le premier. 

Canonicl Capella Domini Galteri ad coll. 
Dni. Epijcopi. 
\ Curatus ejufdcrnCapelte XXX. lihr. s , 
Tres Canonict] quii ïbet Xïlh Mr. 

L'Eglîfe qui eft du tir re île S. Martin tf dl 
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dp Doyenne* de Champeàux. 3^5- 
que comme une longue Chapelle de ftru<3u* 
rc du XIII /îécle dont une partie de la voûte 
eft tombée de vétufté. On y voit dans le mur 
du fanttuaire du coté feptentrional une 
cha/Te qui étoit autrefois couverte d'argent, 
& qui n'eft plus que de bois doré dans la- 
quelle on croit qu'il y a eu de la Couronne 
d'épines de Notre Seigneur qu'on dit venir 
de Gautier Cornu Archevêque de Sens. 
JVIais fans recourir à ce Prélat qui ne l'auroit 
pas donné vraifemblablement à une Eglife 
hors de fon Dioçèfe , ne peut-elle pas avoir 
appartenu à Pierre (Je Viljebeon Miniftre de 
Saint Louis & qui l'accompagna jufqu'à la 
mort , lequel Pierre l'auroit donnée à Ifa^ 
belle fa fœurDame de la Chapelle Gautier. 

A l'autel eft un tableau de l'Adoration 
«tes Mages donné en 1 63 6 , par Niçolas Vig^ 
nier Confeillçr d'Etat qui y eft répréfente 
avec fa femme Anne de Flecelles. 

Il n'y a aucun ancienne fépulture : on y voit 
fçulement celle de Louis Thibouft de Berry 
Chevalier Seigneur du même lieu ; Gouverr 
neur & Capitaine des Chattes de Fontaine- 
bleau , décédé le 16 Mars 1706 y £gé de 77 
ans* & de fon éppufe Dame Philippe Clouer 
de Juvigny'mortele 19 Décembre 171 z , la- 
quelle a laifTé cinq mille livras poux aider à 
la fondation d'un Vicaire. 

Sainte Catherine eft en cette Eglife féte 
de fécond patron ; le titre Canonial du Curé 
eft fous fon nom : enforte qu'on l'appelle 
I.e Chanoine de Sainte Catherine. Je ne fçai 
/s'il feroit le même que le Chapelain de Sainte 
Catherine auquel Maurice de Sully Evcquç 
de Paris voulut en 1 170, que le Chapitre dç 
Champeaux payât une certaine redevance en 
grain, Ce Curé cprajne Chapoine de h 



5 Ç4 Par. de la Cha« Gautiïrv 
Chapelle Gautier a des terres à Mormanti 
Dhs Tan 1700, on fongea à lui donner un 
Vicaire en expofant à V Archevêque la quan- 
tité de peuple contenue dans la Paroiflê. 
L'expofé fur le nombre des habitans por- 
Archip. lofa q U *ji y ayoît alors 13 z feux & 470 corn- 
+• $ c f* munians dont plufieurs étoient éloignés de 
l'Eglife. Le dénombrement de l'Eledion de 
Melun imprimé neuf ans après y marquoit 
T30 feux, ce qui a été copié en 1745, parle 
fîeur Doify en fa Defcription de tout le , 
* Royaume. Le Diâionnaire Univerfel de la 
France fe contente de dire en 1716; que 
c'eft une petite ville fans dire le nombre des 
liabitans contre fa coutume. On m'a aJTûré en 
1740 > qu'ilyavoit 145 * feux donnant 400 
communians. Ce Bourg eft à 1 3 lieues ou 
environ de Paris vers le fiid'eft & à quatre 
de Melu'n. Le pays eft aflez varié dans fa 
culture 5 & fon étendue fait .qu'on y trouve 
de tout. Les murs dont on voit des refles 
au tour du Bourg furent bâtis vers Tan 1650, 
lors de la guerre des Princes. 

Les Écarts de cette Paroiflê font effeôi- 
, vement en grand nombre & s'étendent à 
une grande lieue jufqu'auprès des Ecregnes^ 
Diocèfede Sens vers le fud'efl. Il y a Grand- 
Villier , la Clotée, la Boulaie, Maupertuis* 
les grands Trois-Chevaux : les petits Trois- 
Chevaux , Maupas, Gaillard, la Mai(on- 
Rouge , Sauffeux , là Pauffe , deforte que 
les extrémités de cette Paroiffe font éloig- 
nés de Champeaux de deux lieues. 

Le ruifîeau qui pafle à la Chapelle efl 
appellé le ru d'Anquier & non d'Anque- 
teuil, comme de Fer Ta marqué en (a 
Carte, Il y a un gouffre auprès des étangs 
frers le fud'efl, mais je doute qu'il foit 
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iut la Paroiife de Ja Chapelle. 

Le premier Seigneur dont nous avons . 
Êonnoiffance ell Gautier I. de Villebeon. Il 
fiûtpour frère Etienne Archevêque de Bour- 
ges qui étoit furnommé de la Chapelle. 

Etant décédé en" i*x>?,ibn fils Gautier 
lui lucceda & fut auflï Chambellan du Roy 
Philippe Augufte. Trois de Ces frères fu- 
rent Èvéques de Noyon , de Paris & de 
Meaux. Il fut fait prifonier à la Terre 
.Sainte en izip^ & mourut un peu après. 
.Scn fils Adam fut aufll Seigneur de la Cha- 
[ pelle & Chambellan de France & décéda- en 
1138. Tant de Chambellans de fu'te dans 
estte Maifon firent donner à la famille le nom 
de Chambellan, Ifabelle fa fille dite la 
ChambeiJane fut enluite Dame de la Cha» 
pelle , & fut mariée i°. à Mathieu Seigneur 
de Montmirel , i°. à Robert de Dreux 
Prince du Sang dont une fille epoufa Gau- 
cher de Chatillon Connétable de France, 
EUe mourut l'an 1300. 

Par la faite cette Terre paiïa aux Jouve- 
neldesUrfins. Jean Jouvenel en devint Seig- 
neur par acquifition. Il étoit Confeiller au 
Châtelet en 1380, il fut enfuite Piévot des 
Marchands & enfin Préfident au Parlement, 
Michel fon huitième fils né en 1408 , lui fû ex- 
céda dans la Terre de la Chapelle ; fut 
Bailli de Troyes & mourut en 1470. Jean fils 
de Michel eft nommé dans la Coutume de invent de 
Paris de Tan içio. L'Archevêque de Sens l'Archcv' de 
fit en des procédures contre lui & Sens. Amcue 

contre fon fils François àcaufè d'une pièce P* zl S* 
de bois fîtuée fur la Paroifle de la Chapelle 
Arrablay. François eut la Terre de la Cha- - r~ 
pelle Gautier; Il étoit Chevalier de l'Ordre 
du Roy. Enfuite elle paiTa à Çhriiiophe fou 

* 

• « 
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3Ç6 Par? de la Cha, Gautier ; 
fils Lieutenant de Roy en rifle de France; 
Gouverneur de Paris qui décéda en 15 88. 
Puis à François fils de ce dernier qui n'ayant 
eu de Gûillemette d Orgemont fa femme 
qu'une fille, morte jeune, fubftitua fon nom, 
fes armes & Ces biens à François de Harville 
fon petit-neveu. Il avoit été Ambaiïkdeur à 
Rome & en Angleterre, II mourut en 1650* 
âgé de 8 1 ans. De fon temps la Chapelle 
Gautier fut érigée en Comté par Lettres Pâ- 
tes du Z7 Avril 1 644. 

r Gabriel Thibouft de Berry fit commence* 

Rochdb f ^ e ion tern P s le Château : Il fut tué dans le 
voifînage proche la Borde-au-Vicomte. 
Louis Thibouft de Berry fon fils l'acheva» 
c'eft l'un des deux qui obtint des Lettres Pa» 
tes pour faire porter fon nom à ce lieu. <- 

En 1749, Louis Augufte Thibouft de 
Berry Chevalier Comte de la Chapelle y 

VMtrc 7vm mourut. Sa veuve Marguerite Charlotte le 

1754; 2. vcl, petit de Grandcour y décéda Tannée fuivan- 

p. ic4. te 17? 0. le 2,6 Avril. 




FOUJU* 
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FOUJU. 

C'Eft depuis plufïeurs fîécles que ce nom 
eft corrompu au point d'être prefque 
méconnoifable , puifque les premiers titrer 
©ù il en eft fait mention & qui font du XIII 
fiécle l'expriment en latin par Foujucium. 
Quelques titres poftérieurs qui font en lan~ 

fue françoife appellent quelquefois cette 
aroifTe Foujeu, ce qui nous conduit naturel- 
lement à Fougeu , moyennant quoi ayant 
dans ce nom le mot Foug qui Ce donnoi i aux 
lieux où l'arbre Fagus étoh commun, or* 
pfeut penfer que Fouju avant qued'etre dé- 
friché, ( ee qui mené à un temps biett 
éloigné ) étoit un terrain ou l'on voyoit le* 
hêtres fort communément. 

Ce village n'étoit dans foir origine qu r ui* 
hameau de k ParoifTe de Champeaux. Il n'eft 
éloigné de ce Bourg que d'une demie lieue* 
©u environ du coté du couchant: Safituatio» 
eft dans la même plaine avec égale diftancr 
de Paris & de Melun ou à peu près, & uit 
territoire de femblable fertilité en bled, Il 
paroît que l'Eglife de ce lieu avoit été corn*- 
me un fecode ParoifTe de Champeaux la^ 
quelle fut deflèrvie par le Clergé de ce lieu: 
jufqu'à ce que Guillaume d'Auvergne Eve- 
que de Paris le détacha tout à fait de Cham- 
peaux , quoique pour refter roûjours à îa 
ptéfentation du Chapitre. Cet Evêque ajouts 
dans la charte de cette diftraâÎGn donnée ert C**$* 
1242 , quele logis qu'avoit à Champeaux te 
Frctre deftiné pour la deflerte de Fouju apr . 
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partiendra au même Chapitre : Ce qui (£t 
voir que le changement qu'il fit , confifloic 
en ce que le Prêtrer deflervant Fouju par la. 
nomînatioit de* Chanoines de Champeaux 
réfîderok à Fouju ne feroitpas tenu non plus 
que celui de Champeaux de fervir au grand 
autel de la Collégiale , & qu'il y auroit des- 
Fonts & des Saintes huiles, fans que par la 
fuite les habitans fuffent obligés de recourir 
à Champeaux* Toujours eft-il certain par la- 
Bulle d'Innocent II. d'environ Tan 1130, & 

min Jtnh P a L r le catalo g ue de5 W£f ^pendantes de 
nstorirpar. Champeaux en m*, quil ny avoit point 
fiLXU ' encore alors d'E^life à Fouju. 

Au refle le bâtiment du chœur de cette" 
Eglife d'une médiocre grandeur efi du XIII 
fiécle 9 comme l'indique fon architecture & 
^uelquec vitrages : Ce qui s'aeeordent avec 
la charte de TEvêque Guillaume de l'an 
1x42. Mais il peut n'avoir été conftruit que- 
fur la fin de ce fiécle , en place de celui qui 
auroit exiflé du temps de S. Louise L'Eglife- 
cfl accompagnée d'une tour avec une groffe 
& nombreufe foraierie. Il n'y a aucune tom- 
be du XIII fiécle y à moins qu'on ne donne à 
ce fiécle l'infcription d'une de ces tombes 
qui contient ces termes : 

Çy gift Mon/. Sire B ri/art Chevalier Con- 
seiller du Roy notre Sire qui trepajfa Van de 

graceM.CCC 

Autre : Cygifi Madame Jehanne de Quin**- 
4ty femme ja iis A/on/r Siroy Brian Chevalierr 
ConjeiiUr du Roy notre Sire » gui rrepaj/a 
fan M. CCC XLîll lè dernier jour de Mars*. 

On y voit encore une autre* tombe d'urr 
iommr de la même famille de Eriart vêtu ' 
4e long, lequel a a fes pieds quatre fils vêtus: 
«Bifide long & ctendus.de leur longueur- Oui 
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n'y peut lire autre chofe fînon ces mots 
Jeliannette fa femme, qui font en gothique 
capital de même que les précédentes» 
L'un des deux écuJISns eft 
en deux bandes 

Dans l'autre elt un lion^rïmpanr. 

Il y a auffi en ce lieu l'épitaphe de Nicolas Arme*, 
de Durand Ecuyer fr. de VUblin décédé en UOtf ****** 

Sainte Marie Magdeléïie eft patrône de* 
cette Ëglife. Le jour de fa fête le Chapitre y 
Va officier, fuivant qu'il a été réglé par Ar- 
rêt, Dans' le Pouillé Parifîen du XV îiccle le 
Guré de Fouuckus eft manqué avoir quinic 
livres de revenu. Dans des provisions accor- 
dées le 3 Odobre 148 u fur 1* pfféfentationf 
du Chapitre de Champeaux* il eft fpéeifié g^ 
que cette préfentation avoit été faite direc- par*- 
tement à l'Evéque abjquâ reprefmtatioM 
jirchidiaconi* 



A l'égard du ndmbre des feux qtii comy 
fent le village de Fou ju, le dénombre^ 



1709, & réimprimé en 174?. le marque de* 
5 5. Le Di&ionnaire Univerfel Géographi- 
que de la France a oublié cette Paroiffe^ 

Ce fut dans le cours du XIII fîëcle que ïe? 
Chapitre de Champeaux fit l'acquifition dés 
dixmes de Fouju, D'abord* la- moitié en^ 
ri45 , d'Henry Prêtre de Boiflîfe Bertiriv CkrikC 
d'Ifabelle fille de Marie de PrimiUio & de- C**p(t, 
Jttathieu & Thomas fes enfans. L'autre moi- M 
aâé en' 11 fs 1 de Simon de Jumelles Archi*-* 
diacre de Blois* cm l'Eglife de Chartres iStàf$iri94i 
qu'il avoit achetée d'Ermefinde de NeVoilïn** 
ainfi que le certifièrent Jean de Luugny & 
ion frère Ecuyer fils d'Odon de Luugny p 
Henry Seigneu* Se Êuré de Grigny^ 



il 


2 


La 
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jtfo Par ot S 6e Se Fotrïuï 

Il y a fur la Paroiffe de Fouju un Fief d5r 
Vilbeiin qui appartenoit à l'Eglife de Cham- 
peaux au moins dès le commencement du 
même fiécle, puifque l'Evêque de Paris 
Eudes de Sully en partagea Tan no8 , les 
menues dixmes entre le Prévôt & le Cha- 
pitre. Vers le milieu de ce fiécle Aubert 
Seigneur d'Andrefel , & Jeanne fa femme 
s'étoient emparé de ce Fief. Mais ils en 
firent la reftitution en 12,85 , dans le temps 
de leur viellelTe. Il v a aujourd'hui un Châ- 
teau en ce lieu qui eft détaché du refle du vil- 
lage, & fitué au nord'eft. Le poffefTeur doit 
foy & hommage au Chapitre de Champeaux* 
& promettre qu'on baiiïèra le pont-levis pour 
que les Chanoines y entrent. 

L'affiche de ce fief faite en 17^ fait 
mention de ce pont-levis & des foffez., 
ajoutant qu'il n'a point de Juftice ni de 
cenfîves ni droit de chafle , mais feulement 
que le poffcfTeur a un banc diftingué dans^ 
TE^life & droit de recevoir le pain béni 
après le Seigneur Patron de la ParoifTç. 

Simon de Chambly Chanoine & Chan- 
tre de Champeaux avoir laifle au Cha- 
pitre fa maifon de la Tournelle & fes dé- 
pendances fîfes dans Fouju même en ro- 
ture. Le Chapitre l'a vendu en 124^, à 
Jean de Blaify, l'érigeant en Fief avec 
fon Hâtel de Blaify htué fiir la même Pa- 
roiffe, à la charge d'en payer la dixme 
de cent huit gerbes, Blaify a. aujourd'hui 
un Parc. 

^ Ce lieu de Fouju figure avec diftino. 
tionfur une tombe de la nef de la Collé- 
giale , pour avoir donné naiflànce à un 
Jionmmé Eftiene qui paroît félon la. teneur 
de fonj épitaphe avoir été un faint homme 
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& verfé dans la Jurifprudence. Cette in£ 
cnption qui eff en capitales > du XIII fiéclc 
commence ainfî; 

Foujucii himen , pietatis gemma &s. 

Voyez le refte ci - deflus page 318. 
prefque à la fin de l'article de Chajmpeaux» 




\ 



jSz Paroisse dë Sa£nî-Merry; 

SAINT-MERRY. 

A Drieu Bailïet fur la fin de la vie de 
Saint Merrjf* donne à entendre que* 
PEglife Paroiffiale de Champeaux porte le 
nom de ce Saint, faufe de s'être informé- 
de la fituation des lieux: Car il auroit ap- 
pris que Saint-Merry eft un village & une- 
Paroilfe différente de Champeaux -, & qu'elle - 
en eft éloignée d'un quart de lieue au moins. 

Il eft béfoin de rappeller ici ce dont j'ai- 
touché un mot en parlant de l'ancien Mo- 
naftere de Religieufesqui étoit à C hampeaux; 
que S. Merry ou Mederic venant d'Autun & 
Paris vers l'arrtf^f. de J. C. fut arrêté par 
la maladie dans le lieu de Champeaux; Se 
qu'il y féjourna long-temps, Peut-être eft-ce* 
en mémoire de quelque miracle qu'il opérai 
<ur le coteau vis-à-vis Champeaux, & où eft 
fitué le village de fon nom , que par la faite 
on y bâtit une Chapelle: Peut-être auffi 
étoit - il refte un jour en ce lieu accablé par 
la fatigue du voyage. Eir un mot cette* 
Eglife eft un mémorial de fa préfence & 
C/hamjeaux & dans le voifinagev liy a-méme' 
une fontaine de fon nom différente de celle* 
de Varvanne , qui en eft peu éloignée & dont? 
le ruiifeau pafledans le vallon* ^ui eft entre- 
Champeaux & Saint-Merry. 

Le village de Saint-Merry eft éloigné de' 
Paris d'un quart de lieue plus que n'eft 
Champeaux. Sa pofîtion eft fur une pente 
de montagne* où il y a quelques vignes.. 
Ce lieu eft varié en culture r labourages , 
bofcjuets &c. Le dénombrement de l'Elee— 
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«do Doyenne' de Chà*ïpeàitx. j^y, 
fîon de Melun publié en 1709 • y reconnoir 
78. feux ; ce que le fieur Doify a répété en* 
1745 5 dans fa defcription du Royaume > 
comme fï en trente-fïx années il n'étoit arri<- 
vé aucun changement. Le Di&ionnaire Uni- 
versel de la France qui parut en T726. fait' 
monter le nombre des habitarrs ou ames- 
contenues , en cette Paroifle au nombre de 
3;^. L'auteur arété fi peu infiruk fur ce lieu- 
qu'il le place dans le- Gatinoi? , au lieu de le- 
mettre en Brie , & qu'au lieu du Diocèfè de* 
Paris il le dit du Diocefe de Sens , à eaufe 
qu'il eft de la Coutume & Election de Me- 
lun. Il y a au milieu du village un vieux- 
Château que Ton appelle Lu motte Sain— 
Merry qui paroît avoir été fortifié ayant uir 
gont-levis & des fofTez pleins. d'eau. Il ap- 
partenoit en 1740. à [Madame Picon d'An- 
drefel Dame de ce lieu. 

L'Eglife de la Paroifle eft bafle & ne pa- 
roît avoir gueres que 200 ans d'antiquité. 
Saint Merry Abbé en eft le Titulaire, &Foœ 
y conferve une portion aflez. confidérable de 
fer reliques, félon le rapport* de Dcm Ma- 
billon, fçavoirune très - grande partie du 
erane , deux cotes & Tos-facrum. Un certifi- 
cat du fîeur Gilbert Chirurgien reçu au BaiL- 
lage de Melun , daté du s Avril^ 1753'' m* ïe»?di 
porte que la chafïe eft de bois dore , d'en- />. 1 C7 z,u- 
viron deux piéds de longueur , qu'elle con- fc*^ri/W#* 
tient l'os-faerum, une raufle côte , l'un des 
os pétreux de la tété; Il y en a aufli deux Du ^ r *?»' 
autres que Ion ne peut defigner. Dubreuil d eS .Meti£ 
prétend que cette téte fut donnée alu Monaf- 
tere de Champeaux en 884. lorfque le corps 
de ce Saint fut tiré du tombeau, & qu'on cnc 
retint que la mâchoire inférieure quife garde 
encore à Paris* Mais eft-il croyable lorfquik 



3^4 Pa*oïiw «•Saiw-JÉ»**; 

ajoute que ceux de Champeaux qu'il appelïcp 
Chaufeauonte^en récompenfedeMatcte^une^ 
mamelle de Sainte Agathe , puifqu'on tient 
dans PEglife de Saint Mérry àe Paris que 
cette relique de la Sainte vient de Munich» 
Cette Relique fi elle a été obtenue par les 
Religieufes de Champeaux ou par les Cha- 
noines aura pu contribuer à faire changer le 
nom primitif de ce lieu en celui de Saifft- 
Merry lorfqu'elle y aura été dépofée. La Pa- 
roifie étoit érigée dès Tan 1 137. fous le nom 
- de ce Saint & TEglife apparrenoit au Cha- 

B*ff* Tnnoc P* tre ^ e Champeaux , qui y nommait les Cu- 
77 * n Tti/ rés , lefquels étoient tenus de prêter -Cet aient 
a ce même Chapitre , amn qu en taittoy ce- 

fkart* Cam. M de Jacques Curé eir 1 1 S 7. Cette Cure eft 
fur le pied de 10 livres de revenu dans le 
Fouillé du XV fiécle. Les Chanoines de 
Champeaux y viennent officier à la Saint- 
Merry. 

Je n'ai pu découvrir de Seigneurs de ce 
village plus anciehs que les lïeurs Louv iër. 
Claude Louvier comparut en cette qualité * 
fa rédaâion de la Coutume de Melun en 
2?/r T f66 0 Louis de Louvier Chevalier traitta 
en t?5>i. avec les Chanoines de Champeaux 
au fujet de quoi TEvçque de Paris fit fairfc; 
information le z? Oâobrç* 
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Q U I E R S, 

ou 

Q U E R R E S. 

LE nom de cette Paroifle peut être ccrîf 
de diverfes manières dans notre lan- 
gue; car outre les deux manières employée* 
ci-defliiS) on peut encore mettre Quers, ou 
Kers ou bien Kerres 9 ou enfin Kairres & 
Cairres: cette derniete manîere fembleroit / 
la plus raifonnable , fi le nom latin Carri 
étoh celui fur lequel on doit fe fonder dans 
cette étymologie. Mais à remonter au plus 
Jiaut temps où il fbit fait mention de cette 
Paroiffè , on la trouve écrite à l'ablatif plu- Hi/l. Ees!. 
rier Kerris* C*t& dans la Bulle d'Innocen II. P«"f. r, 3, 
de Tan 1137. donnée fur Texpofé d'Etienne ^ ,3 *« 
de Seirlis Evêque de Paris. Quatre-vingt 
ans après , elle ell appellé de Carris dans un 
Mamifcrit de l'Abbaye de Saint- Vidor, de 
Tan mi. Il relie à fçavoir fi ces noms, 
<juoiqu'anciens , n'ont pas été formés fur 
l'expreflïon vulgaire de Kerr-e ou Caire ou 
bien Quaire. Je ferois afTez porté à croire que 
ce feroit de quelque Tour quarrée qu'il y au- 
roit eu en ce lieu que feroit venu le nom de 
Quaire ou Cire; enforte que le nom pri- 
mitif latin auroit été Quadrum , de même 
.que ce lieu de Beaucaire fur le Rhône eft 
BeLlum Quadrum. Si le territoire du village 
repréfentoit une efpéce de quarré , cela 
pourroit avoir donné occafîon au nom; 
JVlais fa figure <jui ma ét{ fournit fur k 
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rjcç p^r ^l. levure, n'a gueres de^reflem-* 
blançe i un quarré. Ainfi revenons "a ~Qua~ 
firum dans le fens qu il fignifie une Tour c*j 
fortérefle qûarrée. Auffi-bien éft-il certain 
qu'en 1444» il y avoit dans ce lieu une mai- 
fon qu'on appelloit le Fort. Il efl bon néan* 
Cbtft, Camp, moins d'obferver avant que de finir cette 
difeuffion 1 que commece domaine eftifolé, 
& forme une efpéce d'Ifle toute entourée de 
* Pkroiffes du Diocèfe de Sens, on a bien pu 
dans le temps que cette Paroiffe fut attribuée 
au Dioçfcfe de Paris , l'appeller Quaidre , 
parce qu'elle auroit été alors plus guarrée 
qu'elle n'eft , & de Quaidre avoir fait Quaire 
par le retranchement de Ja lettre d y " 

Quelques perfonnes m'ont témoigné être 
du fentiment~que cette Terre & celle Cham^ 
peaux viennent de la donation de Sainte 
Fare, cependant on ne voit dans le tefla- 
ment de cette Sainte aucune mention du nom 
de Quers : Il n'y a que celui de Champeaux 
& fes dépendances. On ajoute que ce que le 
Chapitre a dans les autres Paroiiïes conti- 
gues à Champeaux font des acquifitions des 
Chanoines, comme la Terre deFouîu, les 
dixmes 4'Andrefel & de l'Etang* celles de 
Saint-Merry & de la Chapelle-Gautier. Ja- 
voueray que ce font des acquifitions faites 
par le Chapitre : Mars il ne s'enfuit point de- 
là que l'Abbaye de Faremoutier nîen eût pas 
joui en vertu de la donation faite par cette 
Sainte ; les Maifons Réligieufes ont fouvent 
fait des échanges; fouvent auffi il leur elt 
arrivé de perdre leurs biens > foit parce 
qu'elles ont été obligées de les céder, ou 
.qu'on les leur a pris dans le temps de guerre* 
n feait les pertes*que les Eglifes firent du 
4c Çharlçs Martel > £ depuis dans le 
— - - . »û ... 
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f>n Doyenne* de Chav.?e/.<jx. -$6? 
încurfions des Normans. Il ne faut pas croire 
<jue le territoire où fe trouvent les cinq Pa- 
roiffes continues à celle de Champeaux, An- 
jdrefel, l'Etang, Fou)u, Saint-Merry, & la 
Chapelle-Gautier fut reflé du Diocèfe de 
Paris, fi du temps de l'Evêque Lifiard vers 
^8o v il n'étoit pas refté des vertiges comme 
tout ce terrain avoit appartenu aux Reli- 
gieufes de Champeaux Colonie de Farmou- 
tier, quoiqu'elles fuflent dépofTédées de la 
plupart. Il eft donc arrivé aux Chanoines de 
Champeaux qui repréfentent l'ancien Cou- 
vent de Religieufes, de rentrer par la voye 
d'acquifition ou de féconde donation dans 
quelques-uns des biens que ces Religieufes 
«voient pofledé lors de leur fondation; & 
jc'eft ce qui ne leur eft pas fîngulier. 

Suivant ce que je viens de dire la feule 
diftin&ion qu'on puiflTe reconnoître dans la 
ParoilTe de Querre , & qu'elle n'ait jamais 
fortie des mains du Clergé de Cham- 
peaux* Elle eft cependant éloignée du 
Bourg de Champeaux de trois lieues & 
féparée totalement de fon territoire. Sa dit 
-tance de Paris eft de 1 3 lieues vers le levant 
d'hiver ou fud'eft. De Melunil y a 6 lieues; 
de Chaumes &deRofay 1 lieues & demie. 
Elle eft de l'Eledion de cette dernière ville# 
I/auteur du Didionnaire Univerfel de la 
France trompé par la dclîgnation de Rofay 
qui eft du Diocèfe de Meaux en a conchtque 
Quiers eft du même Diocèfe. Il y marque 
\66 habitans. Il y en a d'avantage puifqu'il 
s'y trouve ^oo communians. L'énumératiou 
d es feux n'eft pas plus jufte dans le dénombre- 
ment publié par le fîeur .Doily en 1747 ; fé- 
lon lui il n'y a aéhiellement à Quiers que 36 
feux u>mme en 1 70?. - 



$6% Paroisse di Qoiers, 

Originairement les Chanoines de ChantP 
peaux gouvernoiefit eux-mcmes cette Cure* 
jbepuis ils y mirent un Vicaire, & enfin un 
Curé. Ce Curé dont le bénéfice eft npmmé 
4e Guerriis dans lp Pouillé Jatin du XV fîécl* 
tivoit 16 livres de revenu il y a 400 ans. 11 eft 
g la préfentatipn du Chapitre. 

L'Èglife a f>. Martin pour Patron. C'ellun 
grand bâtiment quarré fpjrt nud , (ans aile, & 
Scfiguré à gauche p^r une grpfTe tour bâtie en 
tded^ns oeuvre pour fupporter les cloches. 
On nç peut juger de quel temps cettç Eglife 
^ut conflrjjite, (a ftrufture n'étant que de 
grais&de mojlon. Les quatre grofles cloche^ 
font antérieures ^ux grandes guerres de? 
fîugenot^ félon leurs infçriptions go thiques f 
* Trois font de l^n 1 % % s,, L^ plus groffe por.- 
fe pour date Tan $6?. par publi du nombre 
millénaire. Je n'entre dansçe détail que pour 
pombattre l'opinion que quelques-uns ont cru 
que cettç derniçre clpçhç étpit du VI fiécU 
4e J. C f 

A une petite difhnce de cette Eglife vers 
le midi étoît une Chapelle de S. Léonard de 
laquelle faj vu des provifipns des annce$ 
1 52.3. & 1569. Elle fut réunie en 15^4. à 1^ 
menfe du Chapitre <te Champeaux par 
' ^ierrç de Qondi Evéque de Paris, afiji que 
Je revenu lervît poiir les habitans des enfans 
de chepur. On acquitte douze M elfes bafles 
pour le repos du fondateur. Cette réunioij 
fut confirmée le 3 t May 1649* par Arrêt 
Parlement contre Clemeju Rputillier. 

Ce village n'a point d'autre Seigneur quç 
le Chapitre de Champeaux. 11 comprend 
trois petits écarts fîtuez au nord'efl aux envi- 
rpn^ du village de la Fermette , c'eft-à-dirç 

diflance tfç prpis ^wyrtf 4? \wç$ $>u çn-? 
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ru fJoYîKNE dè CtfMPEÀns!., 
Viron. IAin -s'appelle la Noue-Saint-Martrri 
compofé de trois «Maifons dans la Fermette 
même: Tàutre les Loges: Le troifiéme & 
plus éloigné eft nomme le 'fnuifleau. Il eft 
placé entre Quiers & le village de Courpa- 
lais, & il appartient! à M/Graflin. 

En. i*9 $ , Maurice de Sully Evcque de Pa- 
ris déchargea les habitans de Querre & de la 
Noue & les Loges de la Seigneurie du Cha- 
pitre de Chartrrpeaux, de toutes corvées 8c 
tailles moyennant qn'ils payaient 10 livres 
par an. 

Ea 1202. Odon de Sully Ton fuecefleuf 
maintint le Chapitre de Champeaux dans la 
pofleffion de la Mairie de Querre. 

En ni 6. le Roy Philippe Augufte étant à 
Melun remit à ce même Chapitre la confifca- 
*ion de Querre que prétendoit un nommé 
Rolland. 

En 1 3 1 ié les habitans de Querre & de la 
Noue firent le rachapt des 20 livres de rente 
qu'ils dévoient au même Chapitre. 

En 1444. la maifori du Sac de Querre dite Mâ\ ] ' 1 
le Fort fut donnée à un nommé Guillaume 
Moreau pôur 1 2 fols de rente. ' Tl h 

. En M5>3. la féparation du territoire de cpmptïh 
Querre d'avec celui de Cordou fut faite par 
tenans & aboutiflans , & fut approuvé prr le 
^Lieutenant de Melun. 
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L'ETANG 

D E 

• » 

VERNOUILLET. 

VErnouillet étoit un Château Seigneu* 
rial fur la Paroifle d* Andrcfel , accom- 
pagné d'un étang à cote duquel étoient auffi 
quelques habitans qui reconnoiffbient Ja mê- 
me Paroifle • Louis Longuet Grand Audien- 
«rier de France étoit Seigneur de tout ce 
terrain en 1667. Il repiéfen ta alors de con- 
cert avec les habitant d'auprès de l'Etang fes 
voifins & vaflaux a M. Perefîxe Archevêque 
de Paris la difficulté qu'il y avoit de fe ren~ 
dre à Andrefel par les mauvais temps > 8c 
qu'il feroit bon d'ériger une Paroifle proche 
l'Etang , s'offrant de la faire, conftruire ainfi 
que le prelbytere demandant feulement que 
la Gure qu'il étoit prêt de doter fut à fa no- 
mination y & que TEglife fut fous le titre de 
Sàirrt Louis. Sa requête ayant été entérinée 
le ii May, dès la même année au moiff 
d'Août l'Églife fe trouva achevée & fut bé- 
nite le jour de S, Louis fous l'invocation de 
ce même Saint avec des Fonts Baptifmaux & 
un cimetière. 

11 n'eft pas béfbin d'obferver que cette 
Eglife ne fut pa$ un bâtiment confidérable : 
Mais il fubfîftoit pour huit ou dix feux qu'il 
y a en ce lieu comprile une Ferme qui eft au 
midi de l'Eglife. Ce n'eft qu'une efpece de 
Chapelle fansaîles, & ftns autre voûte qu'un 
lambris. Aux vitres du fond font ces lettres 
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t)U DoYËNKE* DE CHAMPEAt!*. Jfl 

initiales L» L. qui fignifient le nom du fon- 
dateur. On y voit dans le choeur plufîeufs 
epitaphes à droite & à gauche ; toutes de MM 
Longuet. Les plus vielles font de Tan 1 670, 
On a marqué dans une qui eft à droite, 
qu'elle eft du fîeur Longuet qui gagna la 
mort à la chatte de S. Hubert Tan 1613. & 
mourut le 4 Novembre. 

Les armes de Longuet , font trois tetes de 
lion. 

Le Curé reçoit cent écus du Seigneur qui 
d'ailleurs indemnife le Curé d'AndrefeU 



Tin de la Defcriptioti de tout le Dioerjc 

du Paris. 
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OBSERVATIONS 

* 

Pour fèrvir de conclufton à l'Hiftoire 
du Diocèfe de Paris , par M. l'Abbé 
Lebeuf; 
Et de réponfe à une. Lettre fur 

Lunarche. 

'Ouvrage qui finît én ce volume! 
avoit d'abord été annoncé dan$ 
le Mercure de Décembre i73£» 
p. 3106. fous le titre de Def~ 
crlption des Paroijfes de cairf* 
pagne du Diocèfe de Paris* 
• L'auteur du projet propofe Ces vues en 6j 
articles. Il invite les gens de Lettres & le£ 
{>erfonnes inflruites du local à lui communi-» 
quer tous mémoires, enfeignemens & inf- 
truftions rélatifs à fbn objet. 

Après ïf années d'un travail pénible 8l 
,âflidu; après des voyages fréquens far le$ 
lieux & des recherches farts nombre , il crut 
avoir affez, ralfémblé de matériaux pour for-», 
îner un corps d'Hiftoire. 
'. Le premier Tome débute par une préfaça 
dans laquelle on expofe le plan <jif on a 
choifî ; &r où Tort rend rarforr de ce plarr. 
On infifie. principalement fur l'utilité de 
l'ouvrage, & fur quelques moyens ukç* 
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tieurs de le conduire au degré de perfection 
dont il eft fufceptible. 

i Q . L'Hiftoire du Diocèfe de Paris eft 
line eritreprifé utile , non feulement par rap- 
port aux intérêts des familles & à la fatisfac- 
tion des particuliers qui trouveront féparé- 
ùient l'expofition des événemens qui fe font 
pattes dans leur patrie, l'origine des ufages* 
la fuite des Seigneurs , toutes les circons- 
tances enfin dignes de remarque : L'exécution 
de tout l'ouvrage fur le plan projette, peut 
encore fervir cfencouragemënÊ & même de 
modèle pour l'hiftoire détaillée de chaque 
Dioccfe de France. 

Une Hiftoire générale & détaillée de tout 
le Royaume de France > feroit un projet aufli 
titile à former, qu'immenfe à exécuter. Or 
il. eft aifé de montrer qu'une telle hiAoira 
fc'eft poffiblë qu'en divifant le Royaume pas 
DiocèfeSë 

Depuis les règnes d'Honorîus & de Clô- 
yis jufqu'à préfeftt , les limites des Diocèfëtf 
ff ont préffque pas changé ; les dépots Ecclé-» 
fiaftiques.qui font les fources principales~dé 
notre hiftoire r n'ont quafî pas quitté les Ca^- 
pitales des Diocèfe* & les principaux JVlonaf^ 
teres. Pendant combien de fiécles les Ècclé- 
fiaftiques n'ont ils pas été feuls en pofTéflion 
de cultiver la Littérature en France ? Il en eft 
des Paroifles parf apport aux villages comme 
des Cathédrales & des Monafteres confïdé-' 
jrables à l'égard des grandes villes, 

La divifion des Diocèfes en villes bour-** 
gades & ParôHTes, en Seigneuries & en fiefs 
&c. eft donc le feul moyen de ne rie» . 
omettre de tout ce qu'on peuf délirer, fu* 
chaque lieu. 

Il n'en (eroit pas ainïî d'une hiftoire géné- 
rale par gouvernement ou par province * 
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fiibdiviferoit €n Duchés, erl Comtés , 
.Marquifats, Baronies, Baillages ou Chaftel* 
lenîes. Outre que ces divifionsforft récentes 
four la plupart , les limites en font le plus 
îbuvent incertaines. Le partage feroit iné- 
gal & douteux, ces reflbrts etanç fujets à 
mutation & empiétant fouvent les uns fut les 
autres. 

Ajoutez que dans ces hiftoires, en grand, on 
néglige les généalogies & les faits de détail y 
en facrifie les particularités de moindre con- 
sidération à Texpofition de grands traits ; les 
mutations & lesintéréts des familles , aux ré- 
volutions & aux événemens mémorables. 

En fuppofant que le projet qu'on annonce 
foit goûté , & qu'on prenne l'Hiftoire dtf 
Diocefe de Paris pour modèle , cet ouvrage 
ne fera pas le feul fecours que les fçavan* 
pourront fe procurer pour mettre ce plan à 
exéeû'tioflv 

Les feiences font aujourd'hui tellement 
cultivées en France qu'il n'eft gueres de ville 
confîdérable (ans une Académie ôu fans une 
fociété de gens de Lettres. Qui empècheroit 
d'en exclure certaines parties de littérature 
frivoles ou dangéreufes, tout au fnoins inu- 
tiles, & de leurîubftituer le genre hiftorique* 

Chaque fociété choififlantun certain nom- 
bre de ParoifTes, l'entreprife pourroit tel- 
lement fe partager que les uns embrafTeroient 
l'explication des Antiquités, les autres pren-* 
droient l'Hiftoire moderne, ceux-ci le$ 
matières de Commerce, ceux-là l'Hiftoire 
naturelle, d'autres enfin les généalogies* 
lesconnoilfances Diplomatiques &c. 

Quant aux remarques Topographïques 
donrTexaftitude eft comme attachée au (é~ 
îour 8c à la fréquentation habituelle des lieux* 

il eXi peu de villages , feu de Paioiffes dont 



!e Seigneur ou îe Curé , guidé par uri prof» 
pe&us qu'on lui mettroit entre les mairie 5 
; ne fut en état de répondré aux queflioris , dô 
'prévenir mênies celles qu'on lui pôurroit 
faire. On rend publiquement cette juftice à 
Meneurs les Curés du Diocèfe de Paris, 
(jù'on a trouvé dans là plupart des connoi- 
fances & beaucoup de zélé à tirer leurs lieux 
de l'oubli; 

z°- Lorfquë l'Auteur de l'Hiflôîre dû 
Ûioccfe de Paris prit la réfolution de mettre 
au jour fon ouvrage» il vit bien que malgré 
l'éxaâitude de fés recherches > il laiflêrort 
encore à moiflbnner après lui # , 

Il avoit déjà été plus d'uné fois dans le cas 
de s'appercevoir que pltifîeurs perfonnes qiii 
jouifïbient fur les lieux de la réputation 
d'être inftruites à fond 'fur certains objets, 
Ta voient induit en erreur* 

Ces considérations lé portèrent à laiffer 
entrevoir à la page 14 de fa préface , la né-* 
cefïité d'un fuprjlément» 

Dans ces entrefaites , il eut une atteinte 
de paralifie (fruit de fès travaux & de fds 
Veilles) qiii mit fa fanté dans le plus trifte. - 
'état. Cet accident entraihâ des fuites fa- 
cheufesqui dùréfit encore, &qui l'ont errî- 
péché de fe livrer à mille petits (oins divers 
qui âuroiem donné à fon Livre un dégré de 
perfection dé plus. > 

Ces circorïflances jointe^ aux confidéra- 
tions précédentes ont irîfpiré à l'Auteur îa 
refolution de pourvoir lui-même au fupplé'- 
^rnent qu'il n'a Voit fait qu'indiquer. Ce fup- 
plément fera fuivi d'une table générale k. 
jraifonnée de tout l'ouvrage. Tous les iours 
il efl confirmé dans ce deffein par les décoû- 
Vertes qu'on lui annofice , par les pièces 
* nouvelles qui lui font tombées fous la main*& 
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par les remarque* & les obfervations judir 
çieufesque des pèrfonnes diftinguéeslui ont 
communiquées av£c toute forte d'égards & 
& de politeffe, 

Dans le temps, on rendra à c$s perfonnej 
la juflice qui leur eft due. On prend Ja libertç 
de les propofer pour exemple à ceux qu; - 
trouveront quelque chofe à reprendre ou 
tien à goûter dans le cour$ 4e chaque ar- 
ticle. 

Quant à ceux qui fuivrpnt une route op* 
pofée , & qui par d'autres vues que celle du 
bien de la choie , prendront le parti de faire 
retentir les Journaux de reproches amers 
fondés ., ou fur $es minuties qu'on a pafTé 4 
defTein, ou fur un nom mal écrit, fur urj 
jnot mal rendu &c. qui prpduiront des lieux 
communs , 4es préambules fans fin pour anr 
noncer qu'pri a oublié une épitaphe , Torguç 
d'une Eglife &c. On laifTçra uri libre cour$ 
à leur manie d'écrire» 

On fe contente de leur propofer comme 
aux perfonnes plus judicieufes & plus modér 
rées le fupplémept projette . Du relte le délînr 
tereffement , la bonne -foj & la reputatioiii 
de l'auteur de THiftoire du Diocçfe de Paris 
lui fçrviront d'apologie auprès des gens de 
tien & des Littérateurs fans prévention. 

Si donc on a placé à la fin du torrie 9*, unç 
réponfç aus réflexions diffufes inférées dans 
plufleurs Mercury , c'eft qu'alors onn'avoif 
pas encore ouvert la voie qu'on propofè aur- 
- jpurd'hui. 

Cett par la nurne raifon que nous voulons 
bien prendre encore la peine de répendre 4 
une brochure fous le Manteau, danslcflile & 
prefque dans les mêmes termes que les ré* 
gçxipns fa Mercure j excepté <ju'içi \$$ in- 

^ 9 _ 
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jures font plus renforcées & plus multipliées; 

Cette produdion s'annonce ainfï. Lettre à 
C Auteur » de l'Hifloire du Diocèfe de 
» Paris , contenant quelques Remarques 
o) fur le Chapitre, ayant pour titre, Luz- 
9i arches & l'Abbaye d'Herivaux , Genève t 

1758. Z/2-Ii , pp. 78. 

On femble vouloir faire revivre dans 
cet écrit, ce genre d'ironie grofïiere que 
^os mœurs condamnent & que le temps 
.1 proferit, dont plufïeurs partifans ont eu f 
après la fin du XVI fîécle, Genève pour 
azile. On y retrouve ces plaifantecies a la 
Mathanafius , ces pointes à la Scaliger, ces 
4iâons (urannés aufquels on ne répond plus 
guerres que par le mépris qu'ils méritent.* 

L'auteur ne fe nomme pas. I) prend mo* 
jdeftement la qualité de Villageois p. 55 ; 
peut-être dans l'opinion de jetter par là une 
ombre favorable fur fa production ; mais 
il s'eft peint d'après nature. 

Son premier trait de critique tombe fur 
Tétymologie du mot Luçarc/ies. Dans l'Hit 
toire du Diocèfe de Paris , on fait venir ce 
nom dei'Ufe ou l'Ufîeux: Ife ou Ifîeux pe- 
tite rivière qui coule encore allez près de 
Luzarches. L'explication n'eft pas arbitraire. 
On l'appuie fur un titre de l'an 775 , où Lu- 
marches eft placé in Pago Parijîaco Jupcr 
fluvium mot en blanc, (ans doute à 
caufe de la refiemblance des deux noms qui 
aura arrêté le copifte. 

Cependant çette origine ne plaît pas au 

- 

* îl avertit dans Ton début que fen petit ouvrée eft 
fyaité d 9 une façon s*atisfa.ijuy:te , qu'il va relever les 
fctltes groTîeres de fon adverfaire, qu'il peut l'arrêter 
à chagwe mçc 3cc. p. -2. 3» 53. *5» 
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critique. Il la juge controuvée par la raifbn 
que-Luzarçhes eit un peu en deçà du petit 
fleuve. 

Ce n'eft pas un de ces Ariftarques quî 
fclament tout , fans pouvoir mieux faire. Il 
produit une favante étymologie qui vient du 
grec. en grec veut dire pleurer; & Ao%ti 
fignifie Seigneurie. Si donc on peut vous 
✓ trouver un grand Seigneur qui ait pleuré da 
ces côtés-là , tout eft dit. Il n'eft pas même né-» 
CefTaire qu'il ait pleuré en perfbnne , il fuflfit 
qu'à fon occafion quelqu'un ait autrefois 
pleuré dans le canton, ou qu'on y pleure un 
jour, car le Verbe Grec eft au futur. 

Mal-à-propos iriez -vous remonter aujç 
«temps d'Heraclite & d'Enée pour rencontrer 
un pleureur illuitre. Le Critique ne va pas 
chercher fi loin. Il met en avant deux prin- 
cipes fondés, l'un fur la nature , l'autre fur 
î'hiftoire. Les femmes pleurent aifément/ 
Premier principe incontefiable. Julien VA* 
poftat étoit un grand Seigneur qui favoit le 
•grec; Julien veiroit à Paris: Second prin* 
cipe établi fur les autorités de Zozime & 
-d'Ammien Marcellin qu'on a foin de citer. 
- De ces deux principes on tire cette con* 
féquence p. jf. » C'eiT peut être auprès de 
s» l'endroit où fe trouve aujourd'hui Lu- 
»> zarches que les femmes des foldats fe font 
» affemblées pour pleurer en commun, 
s» lorlque le bruit le fut répandu qu'il falloit 
. quijtter les Gaules. » Convenez qu'en fait 
d'étymologie notre Critique eft un gran4 
grec, 

, Il pafie enfuite au corps de l'ouvrage; 
Près de 1 2 pages font employées à montrer 
que l'auteur de i'Hiftoire de Paris devoit 
décider fi le Chapitre de Luzarches eft plus 

ancien que I4 Cure i il demande à cet auteur 



pourquoi 11 n'a pas mis en oeuvre des tîtréfj 
qn'û n'avoit pas & qu'on n'a pas voulu lui 
communiquer ; pourquoi il a publié une 
vieille pierre ronde percée au milieu , &c. 
Pourquoi il n'a pas fcrupuleufement tranfcrfc 
toutes les épitaphes qui font dans l'Eglife de 
Luzarches , de quel front enfin il ofe affîirejr 
qu'une épitaphe tronquée n'a pas la même 
authenticité qu'une épitaphe entière. - 

A la page 1 8 de la brochure , eft une accu- 
sation qui pafle la raillerie. L'Auteur de 
VHiftoire du Diocèfe de Paris a relevé une 
bévue de DufaufTay qui confîfte à placer fous 
Alexandre III. une Croifade où Jean de 
Beaumont fut employé. 

Le Critique prend en main la défenfe de 
DufaufTay , il défie de trouver dans Ces écrits 
J'erreur qu'on lui oppofe : Il eft abfurde 
ajoûte-t'il i de foire dire à Dufaujjdy qu'il y 
ait eu une Croijade du temps d 'Alexandre J/î 
Cependant nous ouvrons DufaufTay & à la 
page 663. qui eft la citation marginale de 
l'Hiftoire de Paris nous li&ns ces mots ligne 
douzième , Joannes de Bello-monte Hques**. 
fut Alexandro Tertio adTtrra Sanftœ vindi- 
çias , curn francïcis agminibus , in Palafti- 
nam profettus fuerat. Or dans ce texte Ter- 
reur de DufaufTay eft bien manifefte & bien 
formelle. 

C'eft ainfi qu'à la page 1$ de (a critique , 
l'auteur villageois révoque en doute la trans- 
lation de la tête de Saint Etern de Luzar- 
ches à Villiers-le-Bel, parce , dit-il , que ce 
fait n'eft appuyé d'aucune authorité. Cepen- 
dant les Bréviaires de Paris & d'Evreux font 
cités à la marge de l'Hiftoire de Paris, 8c 
cette tranflation y eft mentionnée en termes 
exprès.* Voyez en particulier le Bréviaire 
ri'Eyreiix 16 Juillet, b, 4i£ f 
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r Àtr portail de PÉglîfe de tuzarcries oa 
Remarque entr 'autres figures deux flatue* 
grandes comme nature. Ces deux figure* 
n'ont pour tout attribut diftindif qu'une fur* 
face plate & quarrée de quelque choie 
qu'elles tiennent d'une main fur la poitrine 1 . 
I/auteur de l'Hiftoire de Paris témoigne à 
ce fujet fon embarras ; & ajoute qu'on né 
fçait fi la furface en queftiorr eft celle d'uà 
livre ou d'une boete. Que quand bien même 
ce feroit lune de ces deux chôfes, ellen'atf- 
roit aucun rapport avec la profefllon de 
Saint Cofme & de Saint Damien. Le Criti- 
que décide que c'eft une botte à thé Obfer- 
*ez que les figures font du XII fîécle. * 

La difficulté ainfî tranchée , le dofré 
Villageois revient fur fon adverfaire & lui 
fait ce reproche : * II vous faudroit de* 

Saints habillés en Dodetars en Médecine, 
» comme fur les enfeignes des Maître* 
» Chirurgiens, jugeriez-vous qu'une telle 
a> figure ne repéfenteroit pas S. Lue parcë 
s> qu'elle n'auroit ni Ion oifeau à fes pieds 
s» ni pinceaux ni pallette Qu'uné 
s» autre ne repéfenteroit pas S. Crepin parce 
w qu'elle n'auroit ni Tratichet ni Manique J 
• L'objediort eft forte, la comparaifoii 
flobte & la quefKofl fans réplique. D'ailleurs 
le Critique ne prouve- t'il point par letfchar* 
tties dé fa didion", qu'on peuf être un grand 
peintre fans pinceau ni palette ? Quant k 
Saint Crepin on peut êtfe' fon difciplé 
fens tranche't fans mànfque. Le proverbe 
rte dit-il pas que le Saint Patron a des clieni 
de tout métier ? ■ r • : 

' L* fagac;té du perforinagè édatfe fiirtou f 

. t ? 4 1 * «• *• 

* l/ufage du The en France n'efl guercs- que de 
Jfryaft dernier fîécle ,'defuis la premiers voyages de* 
Suro^rW îlï Choie* * 

Aï 



dans h ftefcriptïon «Ju'it <kmffe éu portail 
de l'Eglife de Luzarches. Il palTe tout ea 
revue jufqu'au moindre Marmouset, tant 
jfon exaâitude eft fcrupuleulè. 

Imaginez-vous donc être en ùt compagnie 
fur le lieu , & il vous montrera dans ce por«* 
(ail ( p. ïp. 31.) <£es payfans* des erifans* 
tn des hommes , des Seigneurs , des prêtre» 
o> des femmes , Sage-femme$ , femmes dantf 
*> un lit, femmes fans tètes, des matrones , 

malades, eftropiez, un Juge &c* mainte* 
& figures deux à deux: Deux enfans flou-* 
» veaux nés , deux noufriffons > deux honù 
s> mes faits, deux Martyrs, fans parler de* 
s» Apôtres, & des Rois &c...* Enfin deux 
ù* Ecoliers. 

Avouez que le critique eft un peintre biéÉ 
délicat; fans pinceau, fans pallene, # qu'il 
avoit bien raifofl de nommer Saint Luç Si 
ton oifeau. 

Il faut pourtant convenir (ftc'eft l'Hit? 
toire de la boete à thé qui nous rappelle 
cette idée) que Malgré la variété des pot* 
traits , c efi dommage qu'on na pras. déçou- 
Tert dans le portail quelque figure Çhinoifë, 
' Ç'eut été pour Fauteur de la Critique , 
tm moyen tout naturel de juftifîer fon ana- 
Cronifmç & d'achever de peindre belle 
defeription. 

Il cotïiméncé (on tableau par des payfan? 
& le finit par des Ecoliers ; Tordre eft bieri 
ménagé, on ne : peut qu'approuver ce point 
de vue. Le* Critique tient au* payais corn* 
nie Villageois & aùx écoliers comme autevr. 

On lit à la page }*f« du tome IV, dç 
l'Hiftoire de Pam que ftir le bouclier ^des 
fondateurs de TEglife de S. Cofme on voit 
un lion qui montre le côté gauche. En cette 
rencontre l'auteur qui eft £ extâ partout 
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fcîlléurs à parler le ïaftgage du blafon a cru 
devoir s'exprimer de la forte pour être en- 
tendu d'un plus grand nombre. Mais notre 
Critique observateur judicieux pathétique & 
châtie fe récrie en Ces termes .• Bon Dieu 
^uel jargon ! Il fait pleuvoir ùir fbn adver- 
saire mille reproches & le charge d'invefti- 
ves. Voyez, la page j $• 

A là page 49. pour foutertir que les Cha- 
tioines de Luzarches ne tiennent pas des 
Ëvêques de Paris , la préfentation de plu«* 
/îeurs Cures poflérieures à leur fondation , il 
déploie un (avant dialogue qui (emble prou- 
Ver que ces Cures Te font érigées d'elles- 
mêmes. Page Enfin il demande ironi- 
quement au fujet du mot Pigi/larinus qu'il 
prétend avoir été mal lu fur une tombe * 
pourquoi l'Hifiorien du Diocèfe de Paris n'a 
pas vu plutôt le nom de l'enchanteur Pa- 
rapharagaramus. Il va chercher le nom d'un 
enchanteur ; comme s'il étoit lui-même un 
grand forcier. 

Voilà je penfe afTez de traits pour montrer 
que cette impertinente brochure eft fémée 
de faufietés & de chicanes, & aflaiflbnnée 
d'un mauvais fel qui deshonore fon auteur. 

Elle contient tout au plus trois remarque* 
fondes, qui pouvoient fe mettre en moins 
d'une page, y compris le poftferiptum qui 
cil à la page 7 g. 

Ou pouvoit propofer humainement ces 
trois remarques ; l'auteur de l'Hiftoire du 
Diocèfe de Paris feroit convenu qu'il a été 
*nal lervi fur les lieux, malgré fon exaftitu- 
de , fes voyages & fes, foins. L'obfervateur 
auroit pu fe nommer fans prendre un mafque 
de Villageois, & dans le fupplément qu'on 
fe propoie dè donner, on lui auroit fait Thon- 
fleur de fes remarques* 
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TABLE 

GENERALE 
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Villes , Bourgs , Villages , Ha- 
meaux , Ecarts > Abbayes > Prieu- 
rés , Couvents ; Communautés Reli- 
gieufes, Chapitres, Eglifes, Cha- 
pelles , Hôpitaux , Châteaux , & 
Fiefs du Diocèse de Paris. 

* - ' ■ i 

Le chiffre Romain mis ure fois à chaque arti- 
cle indique le Tome; & le chiffre Arabe marque lea 
pages. L'aPerique * qui précède le chitfre Arabe, dé- 
finie les articles extraits de la il Partie du Tome II. 

A " 

AIvry , voyez Ebry-sur-Seine. 
Allemagne ^ Collège, Paris. I, i8f. 

Amboelle ou AmboiU, Paroifle du Doyen- 
né de Lagriy , XIV , 3 80 - 3 8f 

Andilly , ParoifTe du Doyenné de Mont- 
morency, III, 401 -406 

AjNDRESEL , originairement Andefel , Pa- 
roifle du Doyenné de Cham7 
peaux, XV, 3 41-3 44. 346-348 
Chapelle de St Eloy , 3 44-3 47 
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Anprezv , ParoifTe du Doyenné de Môrit^ 
morency, IV, 153-161 

Anglais Séminaire. Paris, II, ^09 

Anieres , ParoifTe du Doyenné de Château* 
Fort, VII, 8 7 -i?3 

tes Annonciades du S* Efprit , Couvent, 
Paris, II, ?3p 

——Bleues* voyez Saint-Denis, Ville, 
Antony , Paroifle du Doyenné de Château* 
/ Fort, IX, 55* - 35$ 

Arblayy voyez Erblay, 
Arcueil , ParoifTe du Doyenné de Mont* 
lhery, X, i$-z$ 9 33^ 

Cachant, Château, *5>~3* 
La Banlieue , Léproferie , 3 2-3 3 

Terre & Seigneurie d'Arcueïl , 35.36 
Argenteuil\ raroifle du Doyenné de 
Montmorency, IV, 1-28 

Bonne-Mine, y 
Le Clos-l'Abbé , ( p . f 

3Le Marais, >««• 

Chalucé ou Chalucet , j> 

Robiol , Fief, if, 30 

Le Montrouillet , ? F' r 

Le Château de May , $* lets > i° 

ArnouviLle* voyez Ermenouville, 
Arpajon, voyez Chastres. 
Arras , Collège. /W/j. II , y£a 

Athis pu Athies , ParoifTe du Doyenné de 
Montlhety, XII, io^ -i2i 
Mons, Ecart, 121-124 
Ablon, Ecart, . 124-136 
Chaîge , Ecart , 130.131 
Attejnvijule , Paroifïe du Doyenné âe 
Montmorenci , I V , 3 o 1 -3 o % 
AttIUY, ParoifTe du Doyenné du vieurç 
■ CorbeUj JOV, \%% 
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GENERALE. 387 
Forcille, ? ' 

£a Borde, f_ 

Aubervilliers, r Ecart5 > Xj V,i38 
Beaurofe, 3 • 13P 

Aubervilliers , dit autrement Notre-Da- 
me des Vertus , ParoifTe du Doyen- 
né de Montmorency , III, 2 7 7-1 8 8 
Le Vîyier , Château , } Q0 
Champ Pourri, $ . % ™ 

Auborine^ voyez Eaubonne. 
h' Ave Maria , Collège. Par//. II , 40 J 

Religieufes, 5 3 

Les Augujlins , dits Petits Pères , Cou- 
vent. Paris. I, 107 
Augujlins DéchaufTés de la Reine Margue- 
rite. /fcttAi II, 45 1 
Voyez Pompone. 
JLe$ Grands-Augujlins , Couvent. II, 

463 •4*4- 

A un a y , Paroifle du Doyenné de Chelle , 

VI, 211-216. 118-130. 
Savigny , Hameau , z z 6-z z 8 

L'Aunay-Cour^on, Paroifle du Doyenné 
\ de Chateau-Fort , IX , z 1 o 

Aupec, ParoifTe du Doyenné de Château» 
Fort, VII, 100-105. 108. zop 
Vezinet > Ecart, 20$ . 206 

Demonval, %o6. 107 

Auteujl, Paroifle de la Banlieue de Paris, 

Eillencourt , 17 

Greuelles* 18 
Autun , College./^rzV. • II 9 464 

Av&in ville ou Avrainville , Paroifle du 
Doyenné deMontlhery ^ XI 5 23-2.7 

Xa Grange au Prieur , ~> 

La Motte, . J Fermes, %% 
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BAgneux , Paroifle du Dôyenné de Cha- 
teau-Fort , • IX , 405- 

Garlande,Fief, " 4^ 
Bagnolet, Paroifle du Doyenné de Chel- 
le, VI, 305-310. 313-3 1 ; 

Menil-montant , Eçart , 3 x 1 

LesBrieres, Ecart, 3 t2 -3*3 
Malaflis, m 3 l J 

Baillay , ou Baillée , anciennement 
Bailtell , Paroifle ^ du Doyen- 
né de Montmorenci f IV , 231- 

138 

BallEnvïllïers, Paroifle du Doyenné de 
Montlhery, , X, 113-117 

Villebouzin , Hameau , 117 
Le Pleflis-Saint-Pere , • / i*7 
Batjbigny , Paroifle du Doyenné de Chelle > 

_ VI, 176-283 

Jb 'oyeux , Collège. Paris. ' I, i$î 

Beaubourg, Paroifle du Doyenné de La- 

g 0 y, XIV, 437-44Î 

Clotaumont , ) ' ' 443 
, Segral , 5 Ecarts ' 443, 444 

Beautegard , voyez Montfaucon. 
Beauvais , Collège. Paris. H*, 40? 

Belle-Fontaine , Paroifle du Doyenné de 

Montmorenci, V^ié-^ 1 
Çel^evi^le , anciennement Savie 8c\Poi- 

tronville , Paroifle de la Banlieue 

de P^ris, * : III, 136-142 
Couvent des Pénitens du Tiers-Ordre 
de Saint François, ' ' .141 
Belloy ovL &éloy \ Paroifle du Doyenné de 
^ Montmorency, ^,306-31* 

Us Bwdiftins 4nglQ^ > Fauxboyrg Sç 



Digitized by Google 

1 



GENE R A L E. 384 

Jacques. Pa ris. I, ift 

Bercheres , ParoifTe du Doyenné de La- 
gny, XIV, 405-407 

Les Bernardines , Côuvent. Paris. Il , 

45* 

Les Bernardins , Collège , Paris. II , 

555?. 560 

BESSAUCOUftT Ou Bejfancourt , ParoifTe 
du Doyenne de Montmorenci , 

IV, 113-11* 

Bethemont ) ParoifTe du Doyenné dé 
Montmorency, IV, 111-213 
Bezons , ParoifTe du Doyenné de Montmo- 
renci, IV, 31-34 

Argenyille, Château, 34 
Bicêtre , voyez. Gentilly. 
Bievre , ParoifTe du Doyenné de Château- 
Fort, VIII , 4051-41 5. 41* 
Momeclain ou Monteclen , Ecart, 41 f 
Vaubayen , Ecart , 4 1 6, 
Ville- Faver eux 'ou Ville-Favreufç 

Ecart, 416. 417 

Gify, Ecart, 417,418 
Menillet & les Roches, Ecarts >*1 
Beaux en Bievre , Ecart , \ 418 

Hôtel des Demoifelles , -3 
Valprofondi Abbaye, 4^-42^ 
Le Blancmenil , ParoifTe du Doyenné de 
Chelle, VI, 563-168 

Les Blancs-Manteaux >> Paris. I, 147» 

148. Voyez Mont-Rouge. 
Le Bois d'Arsy , ParoifTe du Doyenné de 
Château-Fort, XII, 304-307 
Ëoijfy , Coll ege. Paris. II. 464 

Boissy-Saint-Leger , ParoifTe du Doyenné 
du Vieux Corbeil , XIV , 3 ip-3 1 f 
Le Piple, Fief, 325.326 

Grofbois , Seigneurie , 3*6-334 
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Boissy sous-St-YoN . ParoiïFe dû lîoyeniïe 
deMontlhery, X, 262-268 
Egly, Hameau, 262.263.268-271 
Ville-Loti vette ou Ville-Louvet , 17a 
Bondies , Paroifle du Doyenné de Chelle, 

VI, 161-170 

Boncourt , Collège. Paris , II, 405 

ÎBondoufle , ParoifTe du Doyermé de MoM- 

lhery , XI, 260 

BoNtfÉuiL en France , Paroifle du Doyenné 

de Chelle , VI, 248-2*3 

Bonnes, aujourd'hui Chkmarante, Paroifle 

du Doyenné de Montlhery , XI y 

1-8 

La Porte dé Bonnes , Ecart , 4 
Boi^neuil fur Marne, Paroifle du Dôyetïné 
du Vieux Corbeil , XII, * 33-4^ 
Lé Pajleur , Communauté. Paris* 

II, 45î 

teÉ Enfans , voyez J^//?/ Honoré , 

\ " Collège. /Wijv If, 560 

BouW-Saint-Antoine , autrefois Ample- 
ment Boucy , Pàroiflé du Dbyen- 
' né du Vieux Corbeil , XIII ,315- 

320 

BonFEMONT , Paroifle du Dovenrie de 
Montmorency, IV, 238-240 
Bois~Saint-Pere ou Saint-Pierre , Prieu- 
ré , 240-24* 
BûùGf v al , Paroifle du Doyenné de Cha- 
teau-Fort, VII, i6y- 171, 176 
Saint Michel , Ecart , 171» 17% 

Charlevanne ou la Chauflee , Ecart , 

172-17* 

Boulogne f Paroifle de la Banlieue de Pa- 
ris , XII , 18-26 
Longc/iamp*, Abbaye , 2^-32 

BôtiquÉVAii >• Paroiflîe du Doyenné de Mont 
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morency, V,3PJ-«* 
Ècurg-la-Reine, Paroifle du Doyenné de 
Chateau-Fort, IX, 3 8 3"35>î 
Bourgogne, Collège. Paris* II, 468 

Bretigny , dans lequel font compris Saint 
Pierre de Bretigny & St Filbert de 
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Brie - Comte - Robert , anciennement 
JBraye^ Paroifle du Doyenné du 
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Clotouftin , Ecart ,. 160 
Cénnoy, voyez Sannoy. 
Ccnteny , Paroiiïe du Doyenné du Vieux 
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Religieufes de Sainte Marie ou de la Vi- 
Jitation^ 58-60 
Chamarante , voyez Bonnes. 
Champeaux , Paroifle & Doyenné, XV, 
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Chatenay - lez-Bagneux , Paroifle du 
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né de Chateau-Fort , IX » 417*- 

4*y 

Les Hanches Marcades , Fief, 413 
Chatou , Paroifle du ^Doyenné de Mont* 
morency, IV, 3 5~3> 

•Chavilie , Paroifle du Doyenné .de Char 
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Bourg & Doyenné de Chelle , y 4-6 1 
Chenevieres en France , Paroiffe du Doyer> 
né de Montmoren.ci > V, 488 , 
_ 45?2 
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245. M? 

La Lombardiere ou Laubarderie, Ecart , 

%41 

Chevaudeau , Ecart, 24J-24 8 
La Maifon Rouge , • *4P 

Ethioles % Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, . XIII , ijt-iHt 1* 



Digitized by GooqI< 



GENERA tt, 407 

Gravois, Ecart, ■ XIII^ im 

x Senart oulaGrangedeSenart, 121.122* 

Lieu-Saint, 
- Mandres, Fief> 
Hangeft, ; p. f 

Combeau*, i * ie *> I2 * 

André, *1 
Bourg, ^ S 124; 

Condrais-lez-Ethioles, ' 
Evry en Brie, ou Evry-hs-Chdteaux , 
PaToifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIII, 206-212 

Vernelle , Prieuré , 2 1 2-2 \ j 

Mardilly , Hameau , 21,3-216 
Trembleceol , Ecart , 217 

F 

FAvieres en Brie , Paroiffe du Doyen- 
né du Vieux Corbeil, XIV, 241-24* 

Mandegris, V Ecarts, 24* 

Puyquarre , $ 
Prieuré de Saint Ouen^ 147-14? 
Abbzyt à* Hermieres, 24^ 
Ferrieres , Paroiffe du Doyenné de Lagny, 

XV , 303-3 12 
La Broce ou la Brojfe, Paroiffe réunie 
à celle de Ferrieres , 312-316 
Les Ferrieres , voyez Ozoir - la -Fer- 
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Ferroies , Paroiffe du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIV, 123-127 

UBord.Grafin | TerrK)Il7 ., lS 

Les Petites Romaines , - 12 & 

Les Feuillans , rue d'Enfer. Paris. I y 
2J1. Voyez Plessis-Piquet. 
Feuillantines f Fauxbourg Saint Ja€- 
1. quesr Paris, 1> *$* 
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Les filles Angloifes ou de la Conception; 

Paris. ( II, 538 

de r 'AJfomption , rue Saint Honore, 
Paris* I, 124 

Bleues 9 Communauté. Paris. II , 

■ 1 de la Charité ou Sœurs Grifes. y^- 
Wj. . II) 47? 

» de la Conception du Tiers-Ordre de 
St François , Paris. T , 1 14 

— — delà Croix, Communauté, Paris. 

II, 535? 

Voyez Brie-Comtç-Rgbert. 
Les Filles-Dieu , Communauté fur la Pa- 
roifîe de St Euflache , Pa ris* 

1,1)7 

de Y Enfant Je/us , Communauté , 
Paris. II, 453 

•de Ylnjlruliion Chrétienne , 45 s 
-de IzMagdclene ou Magdelorrettes , 
Paris. „ I, 33; 

rde Notre-Dame de la Mijéricordc , 
Paris. / III ,45* 

de Notre-Dame des Fer tus , Com- 
munauté , /' jr/j- , II • 5 39 
Orphelines , Communauté , 4 y £ 
Pénitentes de Ste f^alere , Commu- 
nauté , Paris. 453 
de vfo/Vz/r Jo/eph ou de la Provi- 
dence , Paris. 451 
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ri** . I 3 107 
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Filles de Sainte Elifabeth , Ordre de Saint 
François, Paru* I» 334 

-de Sainte Geneviève , voyez les Mira* 
miones. 

le Sainte Marthe , Communauté.' 

II, f3p 

de Jtf 7foc& , Communauté , 

-du Sauveur , efpece de Pénitentès » 
Paris. I, 
la Trinité , Paris. II , 538 



•de la Vijitation Sainte-Marie , Cou- 
vent. Paris. II , j 3 f 
Fleury-Meràugis , Paroiflè. du Doyenné 
de Montlhery , XII, 17-1$ 
Foktenày , fous Bagneux, autrement Fon- 
tenay aux Rofes , Paroiflè du 
Doyenné de Château-Fort, IX, 

35)4.404 

Fontekay fur le bois, Paroiflè du Doyenné 
deChelles, V, 4^-jo. 53. $4 

Le Château de Beauté , , 5 o- $ ] 

Religieux de Grandmont du Bois de 
Vincennes, Prieuré, depuis don- 
. ^ , ^né aux Minimes >Ï4-J7 
Fontenay - le - Vicomte , Paroiflè du 
Doyenné de Montlhery , XI , 

p^-103. 10% 

Saucel Bernard , , Fief, 103. Noms 
* . . - qu'il a portés, - 104 
La Gode, Fief, ( ip$ 
Fontenet, ouFontenayen France, autre- 
^ ment Fontenet-fous-Louvres , Pa- 
roiflè du Doyenné de Montmoren- 
cy, m V, 37*~3 8 f 
Fontenet (bus Brie, Paroiflè du Doyenné 
de Château-Fort , IX , zx 9-zz 1 
- Soucy, Ecart, ai* 
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. Quiriquëmpoix, Ecart , IX , iij 
- 'La Souiaudierev^on la 
. Etrolaudiere, 
Launay-Jacquet , 
Yerriufe* . H 

Arpenty , f cn pàrtîe / ' écarts ! 
. la Ronciete , lion > r ^ xij 

La tonciert) 
♦ ta Gbarmoifei. ' * * ' :} t 
Le For-CEvêque , Paris. . 1 , 60. 61 

FoaeEfe, Paroiffe du Doyenné de Château- 

Bajolet , , 

Cjiaifâoiinet non h 

: , Ma Sf ero " My ' > ■*«■* "< 

Bois d* Ardeaii , < 

Ardilliers, 
F<jr^t , Collège. Parts* II, 4°f 

FosçbS , Paroiffe du Doyenné de Montmo* 
rençy*, * ' \ V, 5^0-516 
Les Fojfés, Abbaye, voyez Saint Màu* 
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-Fou je* Paroiffe du Doyenné de Champeaux, 

.XV, 357-3 61 
Vilbélin,Fief, • }6° 
Fra»cokv;ill , é.v Paroiffe du Doyenné 4e 
Montmorency , IV > 7*-79 

Fkepii-lon , Paroiffe du Do>'ehfté de Mont- 
morency» IV,iox-io4 
Fresnes-lez-Rungy , Paroiffe duDoyen- 
- né deJVIontlhery , X y 66-69*7* 
Berny , Château, 69-70 
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GAcny ou Gaigny, ParoUIè du Doyen- 
né de Chelle, VI, 

33-13**141 

La Maifbn Rouge, Ecart , *3P 
Le Chenay , Ecart, 13^. 140 

La Maifon Blanche , Ecart, 140. 141 
Mont-Guichet , Ecart , 141 
Garches , Paroifle du Doyenné de Cbâ- 
teau-Fort, VU, 62-68 

^tang, > ■ 

Villeneuve, J , 

Garge, Paroifle du Doyenné de Montmo- 
rency, V , 3^8-406 
Gïnevilliers , Paroifle du Doyenné de 
Château-Fort, VII, ^4-101 
Gem-illy , Paroifle du Doyenné de Mont- 
lhery , X, 1-14 
Bicétre , Château Royal , 14-18 
Mont-Siuri , canton , 18 
Gercy , Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, • * XIII, 270-271 
Abbaye de Gercy , 272-280 
VarenneSîHameau , 280. 281. Villa- 
ge, 281-284 
Gif , Paroifle du Doyenné de Château- 
Fort, 106 VIII, 100-104 
Courcelle, Ecart, 104 
Coupierre , Ecart , 1 04. 1 o j 
Damiette, Fief* ioj 
Abbaye de Gif, 106-m 
G 0 metx-lé-Chatea v , autrement St Clair 
& Gometi-la-Ville , Paroifle du 
Doyenné de Château-Fort , VIII, 

149-146* 198-14* 
Prieuré de Cornai* 
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BaudreviUe, î * icft 
Lambert, 5 1 » 
- Nouvelle, . ? . I4Î 

Le Grand Raçonant , Sei- 
gneurie, / 
Gonesse 9 Paroifle du Doyenne de Mont- 
morency, V, 41 1-43 2 
Gournay-sor-Marwe , Paroifle du Doyen- 
né de Lagny , XV , x 5 * -* 7 î 
Goussmnville, Paroifle 4u Doyenné de 
Montmorency, V, 4^6-467 
Govverne ou Couvernes 9 Paroifle du 
Doyenné de Lagny , XV, 81-84 
Douay, Fief, 84-8f 
Les Granimontinsj voyez Fohtenay fur le 
Bois. 

La Grange Nevelok ou la Grange-/e-Rqy , 
Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIV, iÇ4-if7 

LesCrapUy Collège. Paris. II, 406.407 

Gregy , Paroifl* <* u Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIH, %6*-z69 

Grez , Paroifle du Doyenné du Vieux Cor- 
beil, XIV, i8 7 -i5>î 

Vignoles, \ Ecarts, 1*3 

Maifon Rouge, 3 
Grign y , Paroifle du Doyenné de Montlhe- 
ry, XII, p2-$>8 

l/Arbalette, 97 & non 87 

GftisY, Paroifle du Doyenné du Vieux Cor- 
beil, XIII,i5*-M8« i6%-,x6* 
Villemain , Seigneurie , 1 5 8-660 
Suines ou-Suifnes, # Hameau, 260. z6i 
, Cordon , Seigneurie , *6 x 

Grolay , Paroifle du Doyenné de Montmo- 
rency , ?" , 36137* 
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Gro/foiS)Vtit\ué> voyez Ville-PariSis. 
Goibeville , Paroine du Doyenne de 
Montlhery, XI, «Ç-8p 

Goyencourt , Paroifle du Doyenné de 
Château-Fort, VIII, 44*-454 
gôtel-Dieu , * 4îj: 

Bouviers, Ecart, 5 
Trou ou les Trous , *ï 
La Minière, i > Ecarts, ^4 

Villaroy, J 
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T Es Haudriettes , Hôpital & Chapelle i 
JLi /\f/xr. I* 148-158 

Hemeryj voyez Emery, 
Herblay , voyez Erbla y. 
Herivaux* Abbaye, voyez Lusarche*. 
Hermieres , Abbaye , voyez Favieres e* 
Brie. 

Ht r mites du Mont Valerien, voyez Nak- 

TERRE. 

HiERRE ou Verre , Paroifle 4" Doyenné du 
Vieux Corbeil, XIII, 1n7.xo.t1i 
Concis» Ecart , 17. 18 

La Grange du Meilleu , Château , 1 8-20 
Bus, Fief, *o 
Fontaine Budé , > 21.22; 

- Rivière d'Hierre , 21-24 
Hierre, Abbaye de Filles , XIII , 25-38 
Hiver neau X)U Ivernau, Abbaye, XIV, 

280 

Hôpital de St EuJlacAe. Paris. ■ I, iol 
Hôpital des Neuves. Paris. I, 106.107 
Hoftel-Dieu de Paris. /^^rzV. ^ I, 25-58 
Houilles , Paroifle du Doyenné de Mont- 
morency , V IV, 42-J4 
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Carrières S. 'Denis. Annexe , IV , f 4- 57 
La Ho»ssàye , Paroiflè du Doyenné du 
Vieux Corbeil, XIV, 218-134 



IGny, Paroiffe du Doyenné de Château^ 
Fott, IX, 340-34* 

*; v GoœonvilUers , Ecart , 34*- 3 4* 
Les Incurables y Hôpital, Paris. II, 45 1 
Xïlnjlitution , Maifon des Prêtres de TO- 
ratoire. Paris. I, 251 

Les Invalides , Hôtel Royal , P*r*\r. II , 

4« 

Isxi Saint Denis , Paroiffe du Doyenné cte 
Montmorency* III, % $9-19$ 
Issy , Paroiffe du Doyenné de Château- 
Fart, . VII , h6 
Bénididines d'Ifly , < Abbaye , X 6-ï 7 
Communauté de Saint François de Sal- 
les r, 17 
Iverneauy voyez Hiverneaiu 
Ivetu , Prieuré , voyez Levis* 
Iva y > Paroiffe du Doyenné de Montlhery , 

XII, i8<f-i5>* 
Saint Frambourg , . . 196 
Millepas, 196-197 
Le Port à l'Anglois , ■ 197. 19$ 

Champ de Montauban, 19.8 



JAgny ou Jaigny , Paroiffe du Doyenné 
de Montmorency , V , 361-365 
Les Jacobins , Couvent, Paris. 1,238 
Jànvr y , Paroiflè du Doyenné de Château- 
Fort, IX, 15)7-100 



Digitized by Googl 



G EUE & À' L 4i« 

Ftefneau , 
Muleron , 

La Brofle. V Ec arts, IX. teo 

Chantecoq, 
Marivaux, 
TuiUieres, 
Le Jardin du Roy, fa Chapelle 

11 j 41*' 

Les de la Màifon Profeflé. Paris. 

Leur Noviciat , 45 1. 

Jossigmv , Paroifle du Doyenné de Lagny i 

XV, tf-n.ij.i* 
Belleaflife, Ecart, i| l 
Mauny , Chapelle , *3» 
La Motte, Château, ; J *. 

Fontenelle, ' • , \T 

Jody eh Jofas , Paroiffe du Doyenne do 
Château-Eort, Vy4»-43ï; 
' Villetaîn,' "Y 
Val d'Enfer ou laf 

Vallée d'Enfer , V ftxxtSj, 43,4*43 
• Villevert , ( " 

• ' Le.Meiz $ la Court- \ ' : , ! . 



" "Rôiland;, 

Joux-U-MouTiEk, ?afroHTç du Dpycnné de 
: Montmorency ? IV, \6i-i6x 
Joui4a-Fontaine a 1 
VincouTt, L Ecarts,' 

La Seaulc 5 Ç i6f 

Valvée d'Orvillïers > > 

La , Chapelle. Paris. I • 

104-406 

Collège 7^nV f ; v?*^ 8 
JuvrtT, Parois du Dpyen^e de Momlhe- 

7 Dddiiij 



*iS ' T A ÏÏ L t 



LAcy ou La ffy y Paroifle du Doyenné de 
Montmorency) IV, 3 j x-353 
Lagny, Abbaye, XV» 40-51, 71-7^ 
Ville, 40. 53. 5*. 61-71 

Saint-Paul \ Paroifle, îî~55 
ç ;S^int Furfi , Paroifle , 5 5- j 5? 

j I Couvent des MénédÛlincs de St Thomas 
de Laval, - 59-61 

Chapelle de Saint Vincent de Laitre , 

5p. 60 

Lanpit de la Plaine de St Denis , appelle 
primitivement Ylnditt & enfuite le 
Lendit , III, 146-176 

Laon*, Collège. Paris. II, 401, 403 

Lanorville ou £4 Norville , Paroifle du' 
Doyenné de Montlhery , XI, 

$>o-<?S 

Mondon ville , Fief, * 8 

Lard Y, Paroifle du Doyenné de Montlhe- 
ry» « ; XI, jp-15 
Cochet, ■* > Hameaux, "15 
Janville, 5 13. i£ 
Lahonville, Château, 15.16 
Lav ou Laky, Parolffè du Doyenné de 
Montlhery, X, 60-66 
Les Lays , Paroifle du Doyenné de Château- 
Fort, VIII, 48-51 
Entre autres Ecarts Macicotcrie , 51 
Lïudeville , Paroifle du Doyenné de 
r Montlhery, XI, 71-78 
Breffbnvillier , Ecart , 78 
Levis , Paroifle du Doyenné de Château- 
Fort, VIII, 30-36 
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iroir , 

La Roche, 

Les Landes , ' \ E carrs , VIH,3* 
La Gnppiere, ( 
Les VefUers, 
Les Monies, _ 

Ivette , Prieuré , 37-4* 
Roches ou la Roche anciennement 
la Rouche , Abbaye , 4*-48 
Leuvijlle , Paroiffe du Doyenné de Mont- 
lhery, X,ioi 
Lices , Paroifle du Doyenné de Montlhery , 

XI, z3o-z37**40 
Plefïis-Chalaitf , Fief, iW>l9 
Mont-Auger, Fief,^ % 19 
Montbelin , Seigneurie , > % 4Q 

Carneaux , Fief , 5 * 

Lied-Saint , Paroifle du Doyenne du Vieux 

•i CorbeU, XIII, 188-15*. i5* 

xoo 

. Villepêche nommé mal ViUepefque, 
Château, 194**91 
Varâtre mal nommé Saint Verafre , 
Seigneurie, t9î*9\ 
Vernduillet, 

Gratepeau , Fief, . 199 
Launoy,Fief, 199 * 

Lieux , Paroifle du Doyenné de Montmo- 
rency, IV, 1 6 «ri 7* 
Limeil , Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, : .XII, * 49-51- 53 
Brevane ou Brevane , Ecart , * 5 1 "5 5 
Les Porter, Fief, ^ 
Limoges , Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIII, ii8~im 
Fourches , Hameau & annexe , % * »• 

Mauny , Château , **}«**f 
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JLimoux, Paroifle du Doyenné de Château-* 
Fort» k IX -, 1*19*190 

Couvent de Péhiuns du Tiers^Ordre de 
Saint François 9 184 
Villancourt • 
La Croix-blanche 
Ragonant , 

Giarnevoifin , - V t^* qq 

Le Befuxye^u^/^r,> • CartS ^ l ™ 
Le Jardin, 
Roufligny , 
Grand-Maifon, 
Guarnpverfin, # 
Le Cormier , f Ecarts , 

Chaumuflbn, r - iîp 

Le Pomeret ôu le Pvmêtay y 3 
Linas ou Linois , Paroifle du Doyemié de 
MondUhery , X> i&f^zot 

La Reue , Fief» ' r ' ; 157-122 
Lé Fay , Ecart , . 200 
Llssy ou plutôt Aicp i Parois du Doyenné 
du Vieux Corbeil , XIII, zi%- 

Bûîs Gautier, Hameau, 227 
Lîverdis , Paroifle du Doyenné du Vieux 
*CorbeiI* / XIV, s<té-i68 

Rctal , î Ecarts, 16S.169 

• Controuvé, «J 16? 

Pontineau, 165 
Livry, Paroifle du Doyenné de Chelle, 

VI,'l^J-20j 

JLainçy+ Prieuré, 20^-107* Château, 287-207 
Abbaye de Î/Vr^ » 2op-2î? 
Château & Chapelle ^de lïMainferme, 

216-218 

LtpeuX) Collège. Paris. K 244 

Lézighv , Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIV, 264-171 
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Romaine , Ecart, XiV, 271-275 
Sous-Carriere» Fief, 27} 
La Jonchere, 
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LA joncnere, 

Le Buiflbn, 3 Fiefs, 

Villarceau , J 
Frenoy , 

Mont-étif, 27J. 276. Abbaye ,'277-^80 
Les Loges , ParoilTe du Doyenné de Châ- 
teau-Fort, VIII, 
Logées , ParoifTe du Doyenné de Lagny , 

XV, 240-244 
BuifTon-Saint-Antoine , Ferme , 24? 
Longjumeau, ParoifTe duDoyenné de Mom> 
lhery, X, iii-ii<?. 121-123 
Balify, Hameau, 120. 121 

Gi a vigny , petit Hameau , 121 
Longpowt, ParoifTe du Doyenné de Mont- 
lhery, X, 135-138. 14U 

142. 147 

Villiers fur Orge, partie de ce Hameâu 
& de celui de Villeboufein , 1 3 £ 

sssr- 1 

Prieuré de Longpont , ✓ 142-15$ 

Louans, ParoifTe du Doyenné de Montlhe- 
ry, X, $&.9o.<>%.9i 

99 depuis Morangisj "91 
Contein , Ferme , 9** 9$ 

Lourcines , Hôpital. Paris* II, 416 

Louveciennes , ParoilTe du Doyenné de 
Château-Fort, VII, 177-183 
Le Louvre. Paris. I, 61 

Louvre , ParoifTe du Doyenné de Mont- 
morency, * 'V, 468-482 
Capucins de Parts , Hofpice , 48 * 

Lus arches , ParoilTe du Doyenné de Mom> 
morency, IV, 315-340 

-Saint Nicolas de la Grange du Hoisj 
' Prieuré j, . , J 3 X S 
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Pénitens du Tiers-Ordre de St François , 
ou les Religieux de Roquemont , 

IV, 318 

Gacoirrt , Hameau , ' 3 3 6, 3 3 8 

Bertinval , T 

Timecourt, > Hameaux, 338 
Ghauvigny , J 
Herivaux , Abbaye, - 34 T ~3 4f 

La Grange aux Bois * 346 

M 

MAcy, Paroiffe du Doyenne de Châ- 
teau-Fort* IX, 32^-3 35, 

33?'335> 

Villehene plutôt VilUheme y Village, 

33*- 33^ 

Villejenis , ou Villegenis , ^ 

Seigneurie, > 337 

La Fontaine-Michel, Ecart, J 
La Magdelene , Prieuré, /Vw. II , y 3 p 
Maony-l'Essart ou Ma«ny-les-Hameaux , 
Paroiffe du Doyenné de Château- 
Fort, > VIII, 4^7-471 

~ ' Porroy , J 
Buloyer, [ E 

Les Granges, f txarts ' 47 * 

Brouaiffis ou Broijfy , } , 
Merantetz , Château, 471, 473 

Romain ville, Fief, 473 
Villeneuve , Seigneurie, } 
Creffely, . S 475 

• Portoy ou Porrois , enfin Port-Royal , 
Abbayfe, 473-477 
Maincourt, Patôiflè du Doyenné de Châ- 
teau-Fort, VIII, s 1-11 
Maisons, Paroifle du Doyenné du Vieurt 
Corbeil, XII, * »-8 
Charentonneau, Ecart, * 8-1 1 
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Alfort, Hameau, XII, * iut% 
Muttre-Gervais. Collège. Paris. I, i8f 
Malnoue, Abbaye du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIV, 344-345, 

Chapelle St Jean , 35*. 35$ 

Petit Couvent £ Hommes du titre de St 
Nicolas à Malnoue , 3 5 3 • 3 j 4 
Mandres , Pareille du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIII, 30P-314 

Mans , ancien Collège. Paris. 1 , 208 
Autre, II, 455 

La Marçhe , Collège. Paris. ' II , 496 
Marcoucy , Paroiffe du Doyenné de Châ- 
teau-Fort, £1, 156-273. 

280. 190 

douvent des Célejlins^ . 
LeFiefEpifcopal, 281 
Guillerville, Fief, 282 
lellejambe, Fief, 283. 284. X, 120 
Jievanville, Hameau, IX, 284.285 
Fay ou le Fay , aujourd'hui Ferme ,285 

286 

Varilles,Vaularron ou Valaron^xtî^ 286 
La Ronce, aujoud'hui Ferme , ^ 
JLa Couture Hercepoft ouHcr* . - 
cepoijl , Seigneurie , r 
Beauvais, Hameau, j 
L'Hôtel des Créneaux , } 288.28^ 
Le Déluge, 5 
M areil ou Mareuil fous Marly , Paroiffe du 
Doyenné de Château-Fort , VII, 

' 233-23* 

Mareuil en France , dît maintenant Mareil % 
Paroiffe du Doyenné de Montmo- 
rençy, V ? 366-3 70 

Margekcy , Paroiffe du Doyenné de Mont- 
morency, III > 406-41* 
Maugarny, ^41». 
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Marly-le-Roy , Paroiflè dû Doyenné de 
Château-Fort , VII / 1 84-200 

Marly-la-Ville, Paroiflè du Doyenné de 
Montmorency , V » 5 1 7-5 2 5 

Marke, Paroiflè du Doyenné de Château- 
Fort, VII, 68-71 

Marolles , Paroiflfc du Doyenné de Mont- 
lhery, 1X1, 7^-81 

Lalun , Ferme» } « 
Beaulieu, Seigneurie, 5 

Marolles en Brie , Paroiflè du Doyenné du 
Vieux Corbeil , XIII, 53-60 

Les Mathurins, Religieux de la Sainte Tri- 
nité. Paris* I, 17^-181. Voyez. 
Brou. 

Maubuijjon , Abbaye , voyez Saint-Ouen 
l'Aumône. 

Mauchamp, Paroiflè du Doyenné de Mont- 
lhery, X, 282-284 

Maiaria , Collège, Paris. II, 452 

Menecy , Paroifle du Doyenné de Montlhe- 
ry, XI, 111*114 

Voyez Villero Y. 

Le Menil-Aubry , Paroifle du Doyenné de 
Montmorency, , V, 385-385» 

La Mercy, Collège. Paris. II , 406 

Meriel, Paroifle du Doyenné de Montmo- 
rency, IV, 217-220 

Mer y-s or-Oise, Paroifle du Doyenné de 
Montmorency, IV, 1^5-201 

Le Mesnil Saint Denis, ParoifTe du 
Doyenné de Chateau-Fort , VIII , 

45^-463.4^4 

Beaurain mieux que Beau- 
ray, Ecart . 
Redon ou Ko don, Hameau, j - * 
* Jruypendu f ^ 
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Mouceau, r , : > Eçam 6f 
. La t Vetllote t „ ^ S r 
, La Verrière * Seigneurie, 4 6 5. 4tf£ 

JVteupoa, Paroîffe qu Doyenné de Château- 
Fort, VIII, 364. 38$. 3*0 
1 Couvent des Capucins , 38a 
Vilieboh , Ecart , 38$ 
Aubervilliers, Ecart ,\ 384 
Cpttigny, Ecart, - 387. 

.Fleury , Ecî*rt, 38^ 

<JHignon <> Collège. Paris* II, 468 

ies Minimes de la Place Royale. Paris ( II , 

dits 2? ons - Hommes , voyez 

r Chaillol. Brie -Comte -Ko* 

BERT. 

Les Miramiones 9 Paris. II, fô'o 

. La Miséricorde , Hôpital. Paris. II , 417 
La Miflion. Communauté , /Wfr. II , 47£ 

Voyez Saint-Cloud. 
Xes Miffions étrangères , Séminaire, Paris* 

4 II f4 J.* 

Moiscelle , Paroiffè du Doyenné de Mont- 

1 . - ■ morency, IV, 25)7-300 
Moissy-i/Evesqoe, ParoHTe du ■ Doy enflé 
du Vieux Corbeil, XII, 172-178 
Cramoyel , ou Cramayel , autrefois 
Hameau, 178-181 
Lugny , Château , 183.1 84 

' Noifement, Ferme, ■■* 184. i8f 
Chantelou , Fermé , i8f 
Chaintreaux y . , 1 8 ç, \%6 

r Les Garhifetis , Fief , 1 8 6 

Remigny ou Armigny ., Fief , 1 8 y . 1 8 7 
Les MoxiERfit^ Paroifle du Doyenné de 

Château-Fort, IX, \h$-\\9 u 

* 
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Quinquempoit , . *j 

Malaflis, S* Ecarts, IX, 

Le Fay, ' J 148 

Taillebouj:drie, Ecart, 140 

Le Monceau St Cervais , Fief. Paris 9 I , 

Monceaux , Paroifle du< Doyenné 4e 
Montlhery, XI,n$~«5« ix8 
Le Pleffis-Chefnay ., > Hameaux. 

Tournanfys, $ " iif. n£ 

Sainte Radégonde y Prieuré > 1x6.117 
Le Camp , Canton , 118 
Mont aigu , Collège. Paris. H, 405 

Mokceoud ou Mouffou , Paroifle du 
Doyenné de Montmorency , IV, 

4Î*4P 

La Borde , Ecart , t 48.49 

Mohtevrïm , Paroifle du Doyenné de La- 
gny, XV, 31*? 6 

Monte aucon ou Saint Jean de Montfaucon, 
autrement Beaurtgafd , Paroifle 
du Doyenné de Château-Fort, 

XI, tpi 

Montfermeil, Paroîflè du Doyenné de 
Chelle, VI, 124-133 

Val* Adam , célèbre Hermitage, 125-118 
Montgeron , Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XII, * 70-79 

Chalendray ou Chalendré, Hameau, 

" * 7Ï-7* 

Momticmy , Paroifle du Doyenné de Mont- 
morency, IV, 86-pi 
La Frette , Annexe , : 8p. 90 
Montlhery , Paroifle & Doyenné , X , 

* i$4-X73* 18W84 
«. . La Motte , Fief , 173 
Eglifes & Chapelles^de Montlhery , 
: - , x - 173-18% 

r MONTMAGNY 
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Montmagny , Paroiffe du Doyenné de 
Montmorency » III, 3x^-3^ 
Montmartre > Paroiffe de la Banlieue de 
Paris, III, £5-123 

Religieufes & Abbaye de Montmartre , 

• 101-1 18 

Clignencourt , . 120-123 

Mont-Mejllat* V Paroiffe du Doyenné de 
Montmorency, V, 537-547 
Montmorency, Paroiffe , Chapitre & 
Doyenne, III, 372-3^2 

Montreuil fur le Bois, Paroiffe du Doyen- 
né de Chelle, V, 58-67.65?- 

71.73 

La Piffote, , 67, 63 

Tilleirçpnt , Ecart , '71.71 
Montereau, \ p 

Saint Antoine , $ * 7 

Boifliere, Ecart, 7 2 - 73 

Fortiere , Fief , 73 
Montreuil près Verfailles , Paroiffe du 
Doyenné de Château-Fort, VIII, 

337-344 

Mont-Rouge , Paroiffe du Doyenné de 
N Château-Fort,— IX, 43^-44* 

445-448 

Monaftere des Machabées ou les Frères 
Hermites Guillemins dits Blam- 
manteaux , 441*444 

Mont Valerien , voyez Nanterre. 

Morangis , voyez Louans. 

Morcent ou Morfan 9 Paroiffe du Doyen- 
né du Vieux Corbeil, XII, 15^- 

Gaudré ou Godri , Ferme > S 
TomtXKi 4£ee 
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Moccy-iï-Neuf , Paroifle du Doyenné de 

Montmorency,. V, 55 4-5 5* 
La Folie , ? 

L'Erable, $ ** 6 

N 

NAkterre , Paroifle du Doyenné de 
Château -Fort, VII, 112-12Ç 
Sainte Geneviève , Chapelle , 1 1 6 
Autres, 117 
Le Mont-Valerien^ ~ , 126. 127 

Maifon des Hennit es , . 128-134 
Communauté des Prêtres du Mont- 
Valerien, 135-142, 
Nar bonne 1 Collège. Paris. I, 18? 

Nation de Picardie , fa Chapelle. Prf/ïV . II , 

401-402 

Navarre > Collège. Paris. II, 40 z 

Neufmootier , Paroifle du Doyenné du 
Vieux Corbeil, XIV , 23 y-2 3 9 
Egresfins , Fief , 23^. 240 

ElTergens, ) rr 

La Borne-blanche, S Fiefs ' z4 ? 
Neuill y-sur-Marne , Paroiflç du Doyen- 
né de Chelle, VI, 18-24, 29.30 
Eyron, aujourd'hui Avron* .-. 24-17 
Villevrard , Fief , 27.28 
Kcgent-sur-Marne , Paroifle du Doyenné 
de Chelle, VI, x-14? 16-18 
Moineau, peut-être Mont-Henault , 
Fief, . 14. 1$ 

Le Ferreux , Fief » ; ? . «1 iy. 16 
Pinelle , Fief , 16 
Koiseau , Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIV, 199 

Noisiei, Papufiè.du Doyenné de Lagny, 
- - XV, 236-23^ 
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Noisy-lb^Gkanp , Paroifle du Doyenné 
# 1 deLagny, , XV, 276-28 y 

Villeflix Seigneuriç, . \ 28 j 

La Barre , Seigneurie , 286 
Noisy-le-Sec , Paroifle du Doyenné de 
Chelle, ' VI 3 283-288. 290 
- Clacy , Fief, 288. 289 

Merlan, Ecart, 189.190 
Noneville , Paroifle du Doyenné de Chel- 
le , VI , 218-210 
Notre-Dame Cathédrale de Paris. Pa- 
ris* I 1-18 
Confréries les plus remarquables de 
cette Eglifë, iS. 19 
Ses dépendances , 
Notre-Dame de bonnes Nouvelles , 
Paroi {Te du territoire de St Lau- 
rent. /-W/V. H*45>o-4?3 
Notre-Dame au Bois ô Abbaye de Bernar- 
• . , dines, Paris. II ? 4*2 
1 de Bon Secours j Couvent. Paris. 

r Aes-CAamps , ancienne Eglife Clé- 
ricale ,-puis Monaftere de St Be- 
noît, aujourd'hui Paroifle de St 
Jacques xlli Haut-tas, Paris. I, 

;. 1 - • . W*3f 

— —&Confolation>.. 45*. êf$ 

. ; i ■ de Grâce , Prieuré de Bénédiftines. 

[.., Paris, . ,,. • I , 12 1 # 

, ; — rYHerpiitage , Prieuré, V. Dra vfrn 

— de Liejfe , 45* 

des Miracles r Chapelle f voye* 
^ S41NT Matjr des Fossés. 
—des Prés , Prieuré de Bénédictines, 
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-r-r.de ^>/î. pu Chançinefes Angloijcs. 

Fans. H > 4°3 
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Les Nouvelles Catholiques , rue Stè ÀVOye. 

Paris. I, ii4 

Les Nouvelles Converties > Communauté. 

Paris. II, ^60 

Nozay , Paroiflê du Doyenné de Château- 
Fort, IX, xp4-z$8 

La Ville du Bois , Hameau * %9 8-3 00 
Villarceau , Hameau , 3 00 

Villiers, > « 

Lunezy, 5 Ecarts > 3 01 



OBfervations pour fervir de concluiîon 
à Fllifioire du Diocèfe .de Paris 
& de Réponfe à une Lettre fur 

Luf arches 9 XV, 373-383 
Okcé ou Orçay , Paroiflê du Doyenné de 
Chateau-Fort, VIII, 117-1^4 
Launay, Ecart, 114. 
Maudetour, Seigneurie* nj. iz6 
Corde ville , Château , iz6 
Viviers , Ecart, 127 
Courtabeuf, Hameau, 12,7 
Macheeru, j T > 

Noifement, 118 
©rïngy, Paroiflê du Doyenné de Montlhe- 
ry, XII, 33 

Orly, ParoiiTe du Doyenné de Momlhery, 

XII, 147-rf J 

Ormont) voyez Ermont. 

Ormoy, Paroiflê du Doyenné de Montlhe- 

# ry, ' XI* 135-141 

* RoilTy, 141 

Oraioy£ ou Ormoy^ Paroiflê du Doyenné 

du Vieux Corbeil, XOI , 100- 
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Lés Orphelines > Communauté, Paris. " II, 

418 

Ozoir-la-Ferriere ou les Ferrieres , Pa- 
roiffe ou Doyenné du Vieux Cor- 
beil, # XIV, 256-263 

La Grange-bel-air, ^ 
Les Agneaux ou les Aunaus , / 
La Pointe-le-Roi , ' \ Ecarts, 
• La Chanoinerie & la Mar- à 26$ 
chaudière , 3 



Acy ou /'tfj^/ r Paroiflè de la Banlieue 



de Paris, III , 33-41 

Palaiseau, Paroiffe du Doyenné de Châ- 
teau-Fort, VIII, 1-16 
Fourcherolles , Ecart, - * 14 
Lozer, Ecart, 14-15 
La Vove, 

Villebois, > Ecarts, ' i* 

La Huniere, J 
Para y, Paroiffe du Doyenné de Montlhe- 

ry, s • X, 85-8/ 

Les Pénitent de Nazareth , Ordre de Saint 
François* Paris. I, 334. Voyez. 
Belleville. Colombes. Lus ar- 
ches. Limoux. 
Pénitens réformés du Tiers-Ordre de Saint 
François. Paris , H , 537-538 
Psntin, Paroiffe du Doyenné de Chelle , 

VI, 2^7-302 
Pré-Saint-Gervais> Hameau, 302-30?. 
Pique use, Paroiffe du Doyenné de Châ- 
teau-Fort, . XI, 17^-17^ 
Vilverd, Ecart, - < 177 
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La Grange S* Clair , S - 
, Grignon , > Ecarts , IX, 178 

Formenteau » J 
Les P«w de la Dpârine Chrétienne. Paris. 

II j 408, 40^ 

Les P*w de TOratoire, Paris. I» éé 
Perigny , Paroiffe du Doyenné du Vieux 
Corbeil, . XIII, 304-3.08 
Ferra Y , Peré ou Paire ^ Paroiffe du Doyen- 
né du Vieux Çôrbpil, , XIII f 
14^-146. 148, 150. 151 
Villededon , Hameau , ^ 1 47 

La Roterie ou la Rotiere , Fief, 1 47» 1 5° 
Villereil, Château , - v 147 
Saint Léonard, Eglife , 148. 14P 

Le Petit->Saint-AniQikc^ Couvent» Paris? 

, H» m 

Les Petites M*ifons\ HôpitaJ. P^V. IL, 

Pierre-Fitte , .Paroiffe du Doyenné de 
- ;i Montmorency y HL 3* j-3*4 
Pierre -Laie, Paroiffe du Doyenné de 

Montmorency, r IV, 1 
Le Pin, Paroiffe du Doyenné de Çheile* 
* ' * '• 1: ;.<.'. . Vî, 113^1 itf 

Piçco ou Pifcot , Paroiffe 4« (Doyenne de 
. .< Montmorency , W ? Mi^.64 
PiCbot-ChateaurVerd , ou Amplement 
. Château»- Verà, Fief, 164 
Le Luat, Seigneurie , %6a-z66 
Blemur, Seigneurie?'»;-; « . ->6.g» s67 
Poncely Hameau, ,.-'..••?. 267 
La Aux Bourgeois & Ja ; «imé 

: Marchands. Paris. La il 

PUJ/is y Collège. Paris. - >jrL îïi 403 
Le Plessis-Boucé ard * Patoiffedu Doyen*- 
^_ çé4e Montmorency, IV, 92-9* 
Le Plessis-le-Comte* Paduik du Boy en- 
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né de JWontlhery , ' . XII, 
Le Plessis près Lufarches bu le Pleffier* 
Paroifle du Doyenné de Montmo- 
rency, IV, 
Plessis-Gassot, Paroifle du Doyenné de 
Montmorency, V f $£o-jpj 

Le PlESSIS-PaSTE* OU PleJJlS £Ar£0ll*e * 

Paroifle du Doyenné de Montllie- 
ry, XII, i-lo 

Charcois , Hameau , 2 
Les Bordes-pié-de-Fer, voyez Bretigny, 
Plessis - Piquet anciennement le P2efl!s*i 
Raoul, Paroifle du Doyenné de 
Château-Fort, VIII, 4o*-4o9 
Couvent des Feuillans , 408 
PoitronvilU) voyez Belle ville. ~ - 
Pompone , Paroifle du Doyenné "de Ghelle, 

VI, 66-77 

Couvent des Augujîins de la Reine 
Marguerite * 7 8. i9_ 

Ponteaux, Paroifle du "Doyenné de Lagny, 

XIV, 408-414 
Pontilleau , Ecart , 411 
Pont-carre* , Paroifle du Doyenné de La- 
gny, XIV, a 16-431 
LeFiefPopin. Paris. L, é_L» 
Port-Royal) Religrêufes Ciflerciennes , rue 
de la Bourbe. Paris. 1 , 251 
Abbaye, voyez Magny-l'Essart.^* 
Les Prémontrés reformés ou de la Croix 
rouge. Paris ^ II, 452 
Collège, ' 468 
La Préjentation de Notre-Dame y Couvent. 

Paris. II, 417 

Preflè, Collège. Paris. » < Il , 40s 
Presles, Paroifle du Dovénné du Vieux 

Corbeil , XIV 5 *78-i*i 

Villegenart y Ecart j , ^ 181-184 
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Le Chêne, Fief, ^ vnr 0 
Le Fort de P refies > 5 AIV *' 184 
Joy, 

Auteuil ou Autel , Fief, 184. i8f 

Gaigny,Fief, * g . 

Le Quin , Ecart, 5 
Prêtres du Mont Valérien, Communauté 

voyez Nantérre. 
La Providence de Dieu , Communauté de 
Filles. Paris II , 417, Autre ^ 
voyez- Charonne. 
Rue des Prouvaires^foh étymologîe. Paris* 

% L III* lift 

Puiseux, ParoifTe du Doyenné de Mont- 
morency , V , ^oy-50^ 
Puteaux , ParoifTe du Doyenné de Château* 
Fort, VII, 82-8? 



OUeue (La), ParoifTe du Doyenné de 
Lagny, XIV, 
L'Hermitage , Seigneurie , 5 27 

Les Bordes , Ecart , 397 
Les Marmouzets, aujourd'hui MaifonceUe^ 
Fief appartenant à M. Marais , Pro- 
: > cùreur de la Chambre des Comp- 
tes, 197 
Quiers ou Qu erres, ParoifTe du Doyen- 
né de Champeaux, XV , 365-3*2 
Les Quinie-yin$ts , Hôpital, Paris. 1,6 z-64 
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RAimemoulik , ParoifTe du Doyenné de 
Chateau-Fort , \ V , 178-28 1 
Les KecolletS) Paris. II , 47$. Voyez Cor- 
BEli*. Saim Denis, Ville. Saint 

Gemmai h 
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Germain en Lave. Versailles» 
teî Recollettes , Paris. XV, 4yi 

Reims , Collège, Paris. II, 40?. 40^ 
Rjs> Paroifle du Doyennéde Montlhery, 

XII, 4 o-4f 

Fromond ,. Fief, 

Troufleau, Fief , 47-48 
Le Roi Henri W \ Maifon. Paris. L 208. 

Roi$SY en France , Paroifle du Doyenné de 
Montmorency , V , 43 9-45 z 

Rois$y-en-Brie, Paroifle du Doyenné de 
Lagny, XIV, 4M-4L2 

Romainville , Parcelle du Doyenné de 
Chelle, # VI, 191-196 

Rony , Paroifle du Doyenné de Chelle , 

VI, I4i-iyi 

Roqdancourt ou Rocancourt) Paroifle du 
Doyenné de Château-Fort , VII, 

La Roquette , Hofpitalieres. Paris. II , yj 8, 

Le Roule , Paroifle de l'ancienne Banlieue 
de Paris , III , 91-91 

Ruel , Paroifle du Doyenné de Château- 
Fort, VII, i 4 z-ij4, 160-164 
Buzenval , Ecart , 1 y 4- 1 î 2 

Bois Berenger & Aubeterre , iyz# 

US 

La Maleraaifbn , Fief, iy8 
Fouilleufe , Château , 1 y IL 1 y 9 
Feularde, iy$>ti6o 
Laiftre, ? ~. ~ 

La Palée, $ FltFs > 160 
Maifon du Cardinal de Richelieu» 

de Léonard» 164 
Rues de Paris, II, y 65-60$ 
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Rungv, Paroifle du Doyenné de Mont- 
lhery, * X, 71-77 

S 

SAclé, ParoifTe du Doyenné de Châ- 
teau-Fort , VIII , 107-^1%. $ iS 
f^auhal/an , Suceur fale, f ii-f if 

Sainte Marc, Fief, ^ 5LÎ 

Repenti ou Arpenti , Seigneurie & 
Château , % rf» ii6 

Limon ou la Grange de Limons,Fief,f i£ 
Ville-Domble, Fief, 516-517 
LaMartiniere , Maifon Domaniale , 517 
Orfigny ou Orcigny , Seigneurie , 

i*Z*îi8 

Sainche-Aumond^ abufivement St Chaumondy 
Couvent de Religieufes. Paris. II , 472 
S aint-Agn an, Chapelle. Paris. L 33-?? 
Saint André' , Paroifle anciennement dé- 
pendante "de St Germain des Prés. 
Paris. IL 45 5-46; 

Ses dépendances , 464 
Hôtel des Charités de St Denis en 
France , 464 
Saint Antoine , Abbaye , Paris* II, 537 
Saint Aubin , Paroifle du Doyenné de 
Château-Fort, VIII, 17-^1 
Menil-BIondel, Fief, i£ 
Saint Barthelemi, Paroifle, Paris. \^ 

*7ï-i84 

Ses dépendances , 284-2,99 
Saint Benoist , c'eft-à-dire de la Sainte 
Trinité^ Eglife Collégiale & Pa- 
roifle. Paris. I ? a ïo-ns 
Ses dépendances , xzi-xf 1 
Saint Blaije & Saint Louis , Chapelle, Pa- 
ris. I, 156 
Saint Bond , primitivement Su Colombe^ 
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Eglife dépendante anciennement 
du Monaftere de St Eloy , Paris* 
■ 11,515-517 
Saint Brice , Paroine du Doyenné de 
Montmorency, IV, 153-258 
Heugot , 

La Motte, \ Fiefs, 258 
Godin, J 
Saint Chaumond , voyez Sainche-Aumond* 
Saint Chriftophe , Monaflere , Paris. II , 

2Z-2J 

Paroiffe , 24 
Saint Cloud , Pauoiffe du Doyenné de 
Chelle, VII, 19-61 

Léproferie , 44 
Hôpital de la Charité, 
Communauté des UrJulineSy \ 45 
de la Mijfion , j 
Saint Côme, Paroiffe anciennement dépen- 
dante de St Germain des Prés* 
Paris. II , 465-471 

Saint Devis, Abbaye, III, 173-207 
Saint Denis de TEtrée , c'eft- à-dire 
Saint Denis du Grand-chemin, 
Prieuré, 108-21 1 

Saint Martin de TEtrée > 212-213 
Saint Marcel , Paroiffe , 213-12 ^ 
Sainte Croix , Paroiffe , 2 22-224 
Saint Pierre , Eglife , 2 24, 2 2 5 

J^'/zr /W/, Eglife , 225-228 
Saint Denis , Ville , III , 23 8-245 

Saint Jean, Paroiffe, 230 
. Saint Michel du Charnier , ou Eglife 
des trois Patrons, Sté Geneviève, St 
Michel du Gré ou du Dègré & St 
s Barthelemi)T?aroif[e, 230.231 

Saint Jacques de V auboulon ,231*232 
Saint Rémi , Paroiffe\ r 232 

Fffij 
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Saint dénient, Chapelle, III, 3. 234 
Xzi/z* Quentin y Chapelle, 2.34-2,56 
Saint Nicolas , Chapelle % 23 6 

Couvent des Recollets , 
— des Carmélites , # 237 

des Urfulines , ~* 

> des Annonciades bleues^ 237. 238 

des Religieufes de la Fijîtation , 

Cave ou la Cave , Hameau , 24f 
Z>^«/j A Af C/iartre, Collégiale, puis 
Monaflere, Paris. I, 335-340 
Saint Denis du Pas , aujourd'hui ParoifTe, 
Paris. . I, 18-30 

Saint Denis du Port , ParoifTe du Doyen- 
né de Lagny , XV, 36-40 

Saint Etoy , Prieuré, voyez Saint Mar- 
tial* 

Chapelle des Orfèvres, Paris* I, 64 
Saint Efprii , Hôpital, Paris. I, iç® 
ififi/i* Etienne des Grefj Collégiale fur l'an- 
. cien Territoire de TEglife de la 
Trinité , dite St Benoit , Paris. I, 

r 2 2» 2*» 2 2 8 

Saint Etienne du Mont , dite d'abord Saint 
Jean , ParoifTe fur le territoire de 
l'Abbaye Ste Geneviève , Paris. 

II , 35>3r4oo 
Ses dépendances, 400 
Saint Eustacae, ParoifTe démembrée de 
, Saint Germain l'Auxerrois,/\i/7V« 
- r ? r- , *îf /;;'. I, 5*2 - 10* 

Ses dépendances. 1 02-1 1 t 

Saint Forget, Paroifle du Doyenné de 
Château-Fort, VIII, £2-64 
Torigny , Hameau , 
Xa Garenne , ». 
M^uviere, 1 

B$tancouifc Château 



Digitized by Google 



GENERALE. 447 

''S ai te François de Salles , Communauté > 

Paris. II, 417. Voyez Issy. 
Saint Germain l'Auxerrois, Eglife fc- 
v culiere , & la plus ancienne du 

premier accroiffement de Paris 
vers l'occident. Paris. I, 36-54 
Cette Eglife Collégiale eft au- 
jourd'hui réunie à la Cathédrale de 
Paris, Ï4 
La plus ancienne Paroiffe de 
Paris; fes démembremens & dé- 
pendances » f 4 5 12,5 
Saint Germain de Corbeil 9 voyez le vieux 

CORBEIL. 

Saint Germain en Laye , Paroiffe du 
Doyenné de Chateau-Fort , VII, 

2IO-ZI7 

Château de St Germain en Laye^z 17-222 
Hôpital Général , 228. 222, 

Couvent des Recollets +\ 

des Ur fuîmes 9 S Z'zp 

■ — 1 des Filles de St Thomas, J 

Saint Germain des Noyers, Paroiffe du 
Doyenné de Lagny , XV, 1 16 
Saint Germain des Prés , Abbaye , Paris. 

, II, 4Î5-437 

Saint Germain le Vieux , ou plutôt /'£- 
vieux , Paroiffe anciennement dé- 
pendante de St Germain des Prés, 
Paris. *. 11,437-44} 
Saint Gervais, Paroiffe, Paris. I, 125- 

13S 

Ses dépendances , \ 137 

Saint Georges, Eglife, dite depuis St JMa- 
gloirej Paris. I, 288-2^0. Voyez 
Saint Magloire. 
Saint Gratien, Paroiffe du Doyenné de 
Montmorency* III, 3^3~3^* 
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Saint Hilaïre , Paroiffc dépendante de Si 
Marcel > Paris. I, 205-206 

Saint Hippolvte , ParoifTe du territoire & 
dépendance de St Marcel, Paris. 

I, 203 . 104 

Saint Honoré y troilîéme Collégiale, fondée 
fur le territoire de St Germain 
FAuxerrois, Paris* I, 87. 88 
Collège > fiirnommé des Bons En" 
fans , $9-91 
Les Saints Innocens , Eglife , démembre- 
. ment de St Germain TAuxerrois» 
Paroi/Te. Paris. ï, 74-82. 84 
Cim etiere des ïnnocens > 8 2,-84 
Saint Ion ou Saint Yon y ParoifTe du Doyen- 
. ne de Montlhery , X , 250-260 
La MagdeU ne y 161 
Saint Jacques de la Boucherie, du ter- 
ritoire de l'ancienne Bafilique /e- 
culiere de Saint Martin , Paroifïè; 
Paris. I, 314-3^ 

Saint Jacques du Haut-pas, Paroifïè dé- 
membrée de celle de St Benoît. 
Paris. I, 245-251 

Ses dépendances z$t 
Saint Jacques de V Hôpital* Paris. I* 102-104 
Saint Jean-Bapd/le lez~St- Julien , devenue 
Paroifïè -de Saint Severin. Voyez 
Saint Sèverin. 
Saint Jean & Saint Jean en tlfl&i Prieurés» 

voyez Corbeil, 
Saint Jean en Grève , ParoifTe démem- 
brée de celle de St Gervais. Parité 

I, 137-H7 

Saint Jean de Montfaucon , voyez Mont- 

FAUCON. 

Saint Jean le Rond ou Baptijlere de tEgUjt 
de Paris. Paris» t I» I9 m% * 
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'Saint Jean de V Hôpital , dit de Latran. Pa- 
ris. I, 235-138 

Saint JofepA, Chapelle. Paris. I, 107 

Saint Josse , Paroiffe démembrée de celle 
de S t Laurent. Paris. II, 487-4^0 

Saint Julien le Pauvre , Prieuré. Paris. I, 

des Ménétriers. Paris. I, 

d&J/r* Julien & i#//zr* Bajilijfe^ Hôpital. 

Paris. 11,417 

Saint Lambert , Paroiffe du Doyenné de 
Château-Fort , VIII , 2 6-19 
La Brofle , Ferme , 2 £-3 o 

Saint Landry, Eglife de l'ancienne dé- 
pendance deSt Germain l'Auxer-* 
rois, Paroiffe. Paris. I, 72-74 

Saint Laurent hors Paris , Monaftere, ré- 
duit en Paroiffe. Paris. IL 472-478 
Communautés établies fur cette Pa- 
roiffe , * 47P 
Ses dépendances, 480-486 

Saint Lazare , Eglife de Tanciecn territoire 
de St Laurent. Paris. II. 480-485 

Saint Léonard du vieux Corbeil , voyez 
Perray. 

Saint Léo près Taverny , Paroifledu Doyen- 
né de Montmorency, IV, 109-113 
Saint Leu , Saint Gilles , Paroiffe. Paris. 

I , i$%-%9? 

Saint Leufroy, Eglife établie fur le terri- 
toire de St Germain FAuxerrois* 
Paris* 1,67-71 

Saint Louis en l'Isle, Paroiffe du terri- 
toire de N. D. de Paris. Paris. 

1,3^1-363 

Saint Louis , Séminaire. Paris. II, 4J 3 
Hôpital , 47? 
Saint Ma^loire , Eglife , rue Saint Denis. 

Parist 1> x5>o-2£4 
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giale#/Wix, I» ipo-ioo 

Ses dépendances , iot-xi t ; 

Saint Martial ou Prieuré de Saint Eloyï 
Monafteré. Paris. II , 4P4~50f 

Saint Martin , Paroiflê du territoire & dé- " 
pendance de St Marcel. Paris. Ij 

i XOI-IOJ 

Saint Martin , Collégiale Abbatiale. Parisi 
1,300-307. aujourd'hui Prieuré,* 

305-31$} 

Ses dépendances , 3 1 4-3 3 4 

Chapelle. Paris. I, 184. 185-287 
Saint Maur des Fosse's , Paroiflê du 
► Doyenné de Cheller, V, 97-*7* 

Château des Bagaudes , 5>7-ïor 
L'Abbaye des Fojfés , 1 06-1 3 3! 

La Chapelle 9 Notre-Dame des Miracles , 

La Varenne , Paroiflê de la Peninfuîe des 
FofTés, 155-160 
Celles, Hameau T \ . 
Les Piliers, # 5 • 

Champigny , mieux Champigneau , 

160-161 

Saint Nicolas , autre Paroiflê de la Pc- 
/ ninfule des Fofles, 161-163. ié%- 

x 168 

Le Pont de St Maur , ^ 163-166 
Saint Medard , de l'ancien territoire de 
l'Abbaye de Ste Geneviève » Pa- 
roiflê» Paris. II, 410-4 16 , 
Ses dépendances , 416-418 
Saint Merr y , Collégiale & Paroiflê. Pa- 

* ris. 251-2.68 
Ses dépendances, 266. %6? - xj^ 
Voyez Belleville. 
Saint Merry , Paroiflê du Doyenné de 
Çhampeaux, XV, 36% 
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&Aïn* Michel sur Orge , Paroïflè du 
Doyenné de Montlhery , XII , 

12-16 

Launay, Fief, , 13-16 

La Noue-Roufleau , Fenne » } , 
Mçntpipeau , Fief ,5 1 
JW/zr Michel , Chapelle. />*/7,r. I, 285. 186 
Ses Confréries , 286. z 8 7, 

Autre près St Martin des Champs 

Collège, Paris. II, 404 

Saint Nicaife , Chapelle. Paris. I*, 63 
Saint Nicolas des Champs , du territoire 
de la féconde Eglife de St Martin , 
ParoifTe. jP<*r£r. I, 315-331. 333 
Ses dépendances , 33 1-3 34 

Saint Nicolas du Chardonnet , ParoifTe 
fur le territoire de St Viétor. Pa~ 
ris. II, ç$J-$55> 

Séminaire de A Nicolas , 566 
Ses dépendances, $52* 560 

Saint Nicolas du Louvre , quatrième Collé- 
giale , formée fur le territoire de 
la ParoifTe de St Germain l'Au- 
xerrois. Paris. I, 90 

Hôpital ou Collège, 90. 9 1 

Chapelle , Paris. \ I, 187 

Prieuré , voyez Villepreux. 
de la Grange du Bois , Prieuré , 
voyez Lusarches. 
Saint-Nom de la Breteche , Paroifle du 
Doyenné de Château-Fort , VII , 

236-242 

Vaumartin, Ecart, 242-143 
Saint Ouen fur Seine, proche Paris, Pa- 
roifTe du Doyenné de Montmo- 
rency, III, 2^4-307 
Seeurs la Charité r ' J07 
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Saint Ouen l' Aumône > ParoifTe du Doyen- 
né de Mont morency , IV , 1 77- 1 8 y 
Courcelles, 182. 
Léproferie dePontoife, 1 81-184 
Mauiuljfo/iy Abbaye , 185-124 
Saint Ouen^ Prieuré, voyez Fa vjeres en 
Brif. 

Saint Paul, Eglife anciennement dépen- 
dante du Monaftere de St Martial 
ou St Eioy , aujourd'hui ParoifTe* 
Paris. Il, 518-534 

Chapelle de Ste Marguerite , 534, voyez 
Sainte Marguériti, ParoifTe. 
Ses dépendances , 534* 53 £ 

Saint Paul* Prieuré, voyez Saint Rémi. 

Saint Pierre & Saint Paul, Monaftere, 
, aujourd'hui Sainte Geneviève y Ab- 
baye. Paris. \\ y $66-$86 

Saint Pierre des Arcis , ParoifTe ancien- 
t nement dépendante du Prieuré de 
St Eioy. Paris. II, 502-512, 

Saint Pierre aux Bœufs, ParoifTe ancien- 
nement dépendante du Prieuré de 
St Eioy, Paris. H, 512, 

Saint Prix ou Pritt , dit anciennement 
Tour ou Tourn , ParoifTe du Doyen- 
né de Montmorency, III, 421- 

4*7 

Tor ou Tourn, 427-422 
Moxilignon, Hameau, 4x2-43 z 
Meltegier ou Metiger , Hameau , 43 r 
Saint Remi près Chevreufe, ParoifTe du 
Doyenné de Château-Fort , VIII, 

Saint Paul , Prieuré , 9 1-^4 

Coubertin, Seigneurie, JVIII, 
Chevincourt &Aigrefoin, Fiefs, S 9& 
I-a Verreire ou la Verrière , ^7 
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Chevrîgny, 97 
Vaugien , S eigneurie , 9 6-9 8 

Saint Roch , ParoifTe démembrée de Saint 
Germain l' Auxerr. Par. 1 , 1 2 1 - 1 2 5 
Ses dépendances , 123-124 
Le .feûz; Sacrement , Monaftere de Reli- 
gieufes. Paris. H,4f2 
Saikt Sauveur , Paroiflè démembrée de 
celle de St Germain l'Auxerrois. 
Paris. I, 11 2-1 if 

Ses dépendances » iif-n8 
Le Saine Sépulcre^ Collégiale. Paris. I, 265»- 

171 

Couvent de Religieufes ChanoineP- 

Tes, IIi45i 
Saint Severin , Eglife & ParoifTe. Paris* 

I* 7-17^. i8é-i8^ 
Ses dépendances» 17^-187 
j/>/r* , Collégiale , voyez Corbeil. 
Saint Sulpice , raroifle du territoire de 
. St Germain des Prés. Paris. II, 

444-454 

Ses dépendances, 4ïi-4?3 
Séminaire de St Sulpice , 45 2. 

\? AJfomption de la f^ierge^ Succurfale, 453 
Saint Sulpice de Favieres, ParoifTe du 
Doyenné de Montlhery , X, *7* 

Efcury, 7 Hameaux, 280 
Segree, > 

Guillerville , Hameau, zii 
Saint Syinphorien , Chapelle. Paris. 1 , 340- 

342.11,400.401 
Srint Thibaud des Vignes , ParoifTe du 
Doyenné de Lagny, XV, 77-7P 
EtablifTement de la ParoifTe , 80 
Saint Thomas , la plus ancienne Collégiale 
de celles érigées fur le territoire 
de la ParoifTe 4e St Germain r Au- 
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xérrois. Paris* ^ I>8?-~£? 
Saint Victor , Eglifc où il y a eu un Mo- 
naftere avant les Chanoines Régu- 
liers y aujourd'hui Abbaye. Paris* 
II î Î4°-Î54. Voyez Saint Nico- v 
las du Chardonnet. 
Saint Vrain ou Verain , anciennement Efi 
corclvy ou Efcorcy , Paroifle du 
Doyenné de Montlhery , XI , 3 3 
Brateau , Ecart , 3$-4i» 48-50 

La Vallée , Hameau , ~i 
La Boiflîere* F«rme, * 40 
Courtebray > Fief , J 
JW/zr Yves ^ Chapelle. Paris. I, 138-240 
Sainte Agathe , Communauté, Paris. II , 4 1 7 
Sainte Avoye , Couvent. Paris. I, 271-175 
Sainte Aure , Communauté. Paris. II , 40^ 
Sainte Barbe * Collège. Paris. II, 40^ 
J*zi/zf* Catherine de Li Couture. Paris. II* 

La vfoiflf* Chapelle du Palais. Paris. I, 3 54- 

360 

Sainte Colombe , voyez ^i/zr Bond. 

Saince Croix de la Bretonnerie , Religieux. 

Paris. I, 147 

Sainte Croix de la Cité , Paroifle ancien- 
nement dépendante du Monaflere 
de St Eloy. Paris. II, J06-508 

La Sainte Famille de l'adoration perpétuelle 
du St Sacrement , voyez Cha- 
ronne. 

Sainte Geneviève , Abbaye , voyez Saint 
Pierre Saint Paul. 

Sainte Geneviève la Petite , dite enfliite Ste 
Geneviève des Ardens > ancienne- 
ment dépendante de Ste Geneviè- 
ve du Mont. Paris. II , 387-^a 

Sainte Geneviève des Bois, Paroifle du 
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* Doyenné de Montlhery , XII , 45?- 

53' S* 

Château de Ste Geneviève , 53-5Î, 
Morcent fur Orge, Hameau, >6-6o 
Liers , Seigneurie , . 60 
Le Perrey, Fief 3 60-61 
Sequigny , Forêt, 61-63 
Sainte Marguerite , Paroiffe démembrée 
de celle de St Paul. Paris. II , 

53^537 

Ses dépendances , 537-53? 
Sainte Marie ou la Vifitation , Religieufes , 

voyez Chaillol. 
Sainte Marie Magdelene , Paroiffe. Pa- 
ris. I» 344-3 5* 
Ses dépendances, 35° 
Sainte Marine , Paroiffe. Paris.l, 3 f 0-3 f 5 
Sainte Opportune , Collégiale , érigée fur 
le territoire de St Germain PAu- 
xerrois, & Paroiffe. Paris. I, 6% 
Sainte Pélagie , Hôpital. Paris. II, 417 
Sainte Perrine , Abbaye. Paris. II , 48 î • 

486 

Xi/rtf Radégonde , Prieuré , voyez Mon- 

CFAUX. 

Saw* Trinité, Religieux , voyez Maturins. 
Le Précieux Sang, Couvent de Bernardi- 
nes. Paris. H, 451 
Sannov ou plutôt Cennoy, & encore mieux 
Çannoy , Paroiffe du Doyenne de 
Montmorency, IV,6i^6p 
La Fontaine Saint Flaive * 69. 70 
Le Montrouillet , 7* 
Sae.cejl.les , voyez Cercelles. 
Sarris, Paroiffe du Doyenné de Lagny, 

XV, 17-20 

Sartrou ville ou SertrQuvilU , Paroiffe du 
Doy enné de Montmorency , IV » 

57-** 
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LaVaudoirs, lV*6i 

Savie , voyez Belle ville. 

Savigny-sur-Orge, Paroifle du Doyenné 
de Mofttlhery , XII, 64-7 1 # 7 3 
VilUmoiJfon , fuccurfâle , 68 
Châteaux de Savigny , 7 1 -7 % 

Champagne, Ferme, 77 
Vaux* „ 78. 7p 

La Saujfaye y Communauté, voyez Che- 

VILLY» 

Sadx, Paroifle du Doyenné de Château- 
fort, IX, 307-313 
Sauflîeres, Hameau, 312. 
Sceaux , voyez Ceaux» 
Seeç, Collège. Paris. I, i8j 
Sewlices , raroiffe du Doyenné de Château- 
Fort, IX, 158-163 
La Court -Senlice, Maifon Seigneu- 
riale, 161. i6z 
Bouillons ou les Bouillons , Fief, i6z 
Les Barres, ') 
Le Cormier-Garne , [ n»™*. 
\LeBout-des-Prés, f EcartS > ltfx 

Malvoifine , \ 
Se&nay où Sairnay , Paroifle du Doyenné 
de Château-Fort, IX, 163-166 
La Charterie ou les n 
Charmes, # 
LaDalonerie, \ Ecarts, 16$ 

Champhourdy , V 
Plaine-Coulon , . • J 
Les Vaux de Sairnay , Abbaye , 1 66-169 
Sfr von ou Cervon , Paroifle du Doyen- 
né du Vieux Corbeil, XI II, 

68-81 

Villemenou , écart , 8 x - 8 % 

Berthemont ou Berethemont, 
La Foflee, 
Vaux-d' Argent , 
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Seve ou JVvr<?, ParoifTe du Doyenné de 
Château-Fort, VII, 18-28 
La Ronce, écart, 27 
Sihtry ou Saintry , ParoîlTe du Doyenné du 
vieux Corbeîl , XIII, 144,1(2- 

Sognolles, ParoifTe du Doyenné du vieux 
Corbeil, XIII , 230-254. 
Mons, Hameau, 134 
Barneau ou Berneau , Hameau, 234. 

» Chateleines, Hameau, 235. 236 
La Burelle, Hameau, . 236.237 

Fontaines, > p« r 

Coubert, 5 Fiefs ; 2 * 7 

S o 1 s y fous Montmorency , ParoifTe du 
Doyenné de Montmorency , III , 

35>8. 401 

Sois y fur Seine, ParoifTe du Doyenné du 
vieux Corbeil , XII, * 107-114 
Sorlonne , Collège. Paris, I, 240-243 
Soulaire ou Sou/erre , ParoifTe du Doyenné 
du vieux Corbeil, XIII, 238-243 
Stains & Saint Léger 9 de GafTenville ou 
Wafîenville aujourd'hui détruit , 
Paroiflè du Doyenné de Montmo- 
rency , f III, 31^-320 
Suc y , ParoifTe du Doyenné du vieux Cor- 
beil , XIV, 305-3 ié. 318 
Le Grand- Val,- £ Ecarts, 
Le Petit-Val, $ , 31^. 3 17 
« Chaud-Moncel , 3 
. , Mpntaleau , 3 3 1 7 
Suresn£, ParoifTe du Doyenné de Château- 
Fort, . Y III, 73-3 1 
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Averky , Paroiffe du Doyenné de* 
Montmorency, IV » $y-io6 
Montubois, ~i 
Beauchamp , > ïoj 
Boiffy , m J 
Le Temple* Paris» I* 131.23* 

Terouenne , Fief fur la Parolffe de St Eufta*- 
che. Paris, I , ÙO-i if 

TesSonville , ParoîlTe du Doyenné de 
Montmorency, V, 3*6-397 
Les Théatins y Monaflere. Paris. II, 451, 

Voyez Vaugirard. 
Thiais , Paroiffe du Doyenné de Mont- 
lhfiry, XII, 154-1^1 

Bâcle , Fief, 161 
Tigery , Hameau du Doyenné du Vieux Cor* 
* beil, % XIV, 33* 

TiixAYou le Tillay^ Paroiflè du Doyenné 
de Montmorency , V, 433 - 438 
Tonnerre , Collège. Paris. ^ 1 , 144 
Torcy , Paroiffe du Doyenné de Lagny y 

XV, 120. 22 1-23 % 
Torfou , Paroiffe du Doyenné de Mont- 
lhery, XI, 17-1* 

Toricny , Paroiffe du Doyenné de Chelle, 

. VI, 75-84 
Chapelle de la Magdelene , 84 
Tou 9 Collège. Paris. I , 208 

Tou rnan , Paroiffe du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XIV, i^y-zitf. 2i5>-z*2 
Combreus, Ecart, 217 
Armainvilliers , Seigneurie, 217-218 
La Bourgonnerie. , Fief , 2 1 8-2 i£ 

_ " } 

Fertay , J 
Tours , Collège. Paris* I 9 îSf 

Toussus 
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ToôSSUS, Paroifle du Doyenné de Châ- 
teau-Fort , VIII > 4?o-4£4 
Tremblay, Paroifle du Doyenné de Chel- 
le, VI, 231-140 
Les Trente- trois , Séminaire. Paris. II, 409 
Treforier , Collège. Paris. I, i8f| 
La Trinité, Hôpital. Paris. I, ilf-117, 
Les Trois-Èviques , Collège. Paris* II > 404 
>Trou$ ou Zm Troues , Paroifle du Doyenné 
de Château-Fort , IX, ifo-ijj 
Momabé , Hameau , 153 

U 

■ * 

LEs Urfulines du Fauxbourg St Jac- 
ques, Paris , I , iji , Couvent, 
Voyez Saint Cloud. St Denis* 
Ville. Saint Germain en Layb# 
V 

Le Val-de-Grace , Benedîâînes , Fauxbourg 
- St Jacques. Paris. I, iff 

Val- grand 3 Val - petit y voyez Ver-*£- 

GRAND, Ver-le-petit» 
Le Val-Notre-Dame , ou Amplement le fW* 
Abbaye , IV , zo^-z 1 7 

Valrd'Ofne , Religîéufes , voyez Charent 

ton^St-Maurice. 9 
LeVal-St-tEloyi Prieuré. voyez/CmiLY; 
V ake^tôn, Paroifle du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XII* 43 -4$ 

L'Hôpital, *47*4» 
Varennesj Village, Voyez G^RCV» 
Vaucrésson , Paroifle du Doyenné de Châ- 
teau-Fort, VII, z66-z6? 
La Marche , Ecart , 2^-271 
Clos-Toutin, Ecart, 271 
Jardies, Ecapt r 171-175 
Vacdherland , ParoiîFe du Doyenne de 

Montmorency > V> 4*3-45$ 
Terne XV. G gg 
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Vaugirard , Paroifle de la Banlieue de 
Paris, 111,164-1711 
LesThcatins, Hofpice, 1711 
Vaugrigneuse , Paroifle du Doyenné de 
Château-Fort , IX , % 16-13 Jj 
Vaujou, Paroifle du Doyenné de Ghelle, 

VI, 177-181 

Velizy, formé de la Paroifle d'Urcînes, 
-'■ Paroifle du Doyenné de Château-Fort, 

Le Petit Velizy, ^60 
Villacoublay , Seigneurie, 360-363 

Vemars , Paroifle du Doyenné de Montai 
morency , V, ?48-ff4 

Venves , Paroifle du Doyenné de Château- 
Fort, IX, 42.6-438 

v ver ou Veres , Paroifle du Doyenné de 
Chelle, VI, M fi 

y er-le-Grand , autrement dit Falgrand f 
Paroifle. du Doyenné de Mont- 

Montaubert , seigneurie , 5 £-6 1, 
Linou, Ferme, . ^ x 

Brazeux, Seigneurie, 61*61 
Le Fief Saint-Remi, 6z 
La Saufîàyé , Fief , 62-6$ 
Les Noues, 6$ 
Vjer-le-Petit , autrement Valpetit 3 Pa- 
roifle du Doyenné de Montlhery, 

XI, 64-70 
Bouchet - Valgrand , Barojwie, 

67-70 

Mifery , Hameau , ' 70-71; 

Vernelù, Prieuré, voyez Evry-en-Brijb # 
Vernouillet , Paroifle du Doyenné de 
Champeaux , XV , 3 70-3 1% 
Verrières , Paroifle jdu Doyenné 4e Châ- 
teau-Fort , x IX , 3 4*-348t 3 SI 
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Mignoz ou Mignauls , ou Mîneaux , 
Hameau , IX, 349 

Amblain-Villiers > Hameau , 350.351 
Vauperreux, > 
La Bourfilliere, 5 
Versailles , ParoifTe du Doyenné de Châ- 
teau-Fort , VII , 3 07-3 27.336 
Chapelle de Verfailles , 316 
Notre-Dame , aujourd'hui la vieille 
Eglife, ' f 317 

Saint Louis>, nouvelle ParoilTe , 319 
Couvent des Recollets , > 
Hôpital, S 3ZI 

La Ménagerie > 317 
Trianon, 327-3 
Galie, 319 
Clagny, Hameau, 331. 33* 

Glatigny , 33*"334 
Autre Glatigny , Hameau , 3 3 4. 3 3 j 
Satory , Ecart , > * 

La Grange-l'EfTart ou LefTart , 5 ' * * 
La Porcherie, 335. 336 

Sarjollant ou Sar-Toleno, \ ^ 
Zigref ein , 5 
Viceours , Ait aujourd'hui Vijfous , Pa- 
roifTe du Doyenné de Montlhery , 

IX, 78-87 

Vigneu > ParoifTe du Doyenné du Vieux 
Corbeil, XII* 80-87 

Noify-fur-Seine , . * 87-89 

Courcelles, 90 
Rouvre , petit Hameau , 90 
Château-Frié , Fief , $o.£i 
La Fontaine, Fief, ' i 91 

Le Beau Château des Bergeries , 5 
Villabé , ParoifTe du Doyenné de Mont- 
iHery , > XI, 12,^-133 

Ville-Oifon, Hameau, 133 
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Villeroy, ancien Hameau, 154. Voye2 

Villeroy. 
Moulin-galant, * XI, 134 

Villaines , Paroiffe du Doyenné de Mont- 
morency , IV, 313. 514, 
Vilie-d'Avray , Paroiffe du Doyenné de 
Château-Fort, VIE, 174-177 
Viilebon , Paroiffe du Doyenné de Châ- 
teau-Fort» IX, 314-310 
La Roche, 31a 
Les Caflèaux , Hameau , 3 10. 31 x! 
Le Foulon, ~% 

Vîlliers~> Ecart, > ' 31 *j 

La Pleffe , Ferme , J 
Ville-Cresne , ParoifTe du Doyenné dit 
Vieux Corbeil , XIII » 46-4? 
Corçay, Hameau % $0 
Bois d' An teuîl , ç o- j * 

La Ville-l'Evesque, Paroiffe , démembre- 
ment de St Germain rAuxerrois." 
Paris. I, 11 8-1 11: 

VxuejuSt, Paroiffe du Doyenné deChâ-^ 
teau-Fort , • IX , 3 o i-j 04 

Fretay , non Ferté & la Ferté , Ha- 
meau , j 302? 
La Poitevine, Ecart, 303. 304. 30^ 
La Frète, Hameau, • jof 
Villejuy, Pa-roifîe du Doyenné de Monr- 
lhery , ^ X, 36-4S 
Vi^e-Moisson , Paroiffe du Doyenné de 
Montlhery , ^ XII , 80-84 
Villemomble, Paroiffe du Doyenné de 
Chelle, VI , iji-iôo 
Raincy, Château» ^ \ 
La Garenne » Seigneurie » S 
yUUntuve-aux-AjTus > voyez Brou; 
Vuleheuve-le-Roy, Paroiffe du Doyenné 
de Montlhery > XII > 13 i-j 41 
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Sa defcrîption par Claude le Pelle- 
tier, 142-146 
Villeneuve - Saint - Denis * Paroiffe du 
Doyenné de Lagny, XV > 1-4 
La Guette , Ecart , ç 
Villeneuve-Saint-Géorgés , Paroifle du 
Doyenné du Vieux Corbeil , XII, 

Belle-Place , * 6z-6y 

Colbert, 65 
Ville-Parisis , Paroiffe du Doyenné de 
Chelle, m VI, 18318^ 

G rojbois , Prieuré , 187.188 
Mont-Saigle, J , 

Borde, Seigneurie, 5 J 
Villepinte, Paroiffe du Doyenné de Chel- 
le, VI y 241-247 

Forte-affaire , Ecart, 247 
Villepreux , Paroiffe du Doyenné de Cha- 
teau-Fort, VII, 282-2,88. 2^2-30* 
Saint Nicolas , Prieuré, 288-25*2, 
Saint Vincent , Chapîlle, 291 

L'Hebergerie, > £ 
La Gondonnene, $ 9 
Le Trou-Moreau , | E -, 
Valjoyeux, ,5 
Villeron , Paroiiïe du Doyenné de Mont- 
• morency, V, 4??-? 01 

Villeroy , Paroiffe du Doyenné de Mont- 
lhery, XI, 114-12» 
Ville-Taneuse, Paroiffe du Doyenné de 
Montmorency, III, 330-336 
La VitxETTE, Paroiffe de la Banlieue de 
Paris, ^ III 5 131-131 

Villevaude* , Paroiffe du Doyenné de 
Chelle, t VI, 96'iot 

Montjay , Paroiffe , 1 02-1 1 % 

Yuuem-Adam , Paroiffe du Dojrenné de 



4^4 T;A B L E 

Montmorency, IV, ioj-io^ 
. Coquçfale , Hameau , X09 
V*lliers-le-Bàclbi Paroiflè du Doyenné 
de Cliateau-Fort , VIII , 45>5-îoy 
Voifînjs-le-cuit , Seigneurie, 505. 506 
V%*I£R$-i;e-Bel, Paroiflè du Doyenné de 
• Montmorency, # IV, 27^*8 5: 

ViLLiERS-L a-Garenne, Paroiflè de la Ban- 
lieue de Patfs, v . 79 
Nully ou Nouilly , Hameau, 84-8.9 
Madrid Château, - 85*. po 

Villiers sur Marne, Paroifle du Doyen- 
né de Lagny, XV, 287-1^1 
La Lande , Château , %?i.z9z 
Le Défert , 2^2 
Villiers- le-Sec , Paroiflè du Doyenné de 
Montmorency, V, 371-37? 
Rapine, Fief, 37? 
Vinçennes , Paroifle du Doyenné de Chel- 
# les> V, 74-79 

Bols de Vincennes 74-77 
Château de Viijcçnnes , 77-88 
Sainte Chapelle dç Vipcennes, ^8-^4 
; • Paroifle cBer la Piflotte vHameauv^Ç-^/, 
Virofle\ Paroifle du poyenné de Château- 
Fort, VIII, 344-347 
Viry , Paroifle du Doyenné de Montlhery, 

XII, 8^1 

Chaftillon, Hameau, $>i 
Vitry-s or-Seine , Paroifle du Doyenné 
deMontlhery, XII, i£8-i8y 
La Vifuadon , Monaftcre de Filles. Paris. 

Voisins , Paroiflè du Doyenné de Château* 
Fort, : VIII, 4*5-4;$ 
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